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Alger, le 17 Avril 1894. 

Malgré les nombreux travaux dont elle a été 
l'objet, la Flore de l'Algérie n'est guère mieux 
connue que ne l'était la Flore de France au com- 
mencement de ce siècle. Le gros œuvre est fait, 
mais il manque d'ouvriers locaux pour fouiller les 
détails. L'Algérie attend encore ses Villars, ses 
Lapeyrouse, ses Pourret, ses Boreau, etc. Aussi 
l'initiative prise par M. Julien mérite-t-elle d'être 
vivement encouragée. Nul n'était d'ailleurs mieux 
préparé que lui pour une publication de ce genre ; 
observateur perspicace, chercheur infatigable, il a 
beaucoup contribué à la connaissance de la Flore 
qu'il décrit. Ce livre, bien conçu, plein de détails 
intéressants sur les applications économiques des 
plantes, point de vue beaucoup trop négligé parles 
anciens Aoristes, contribuera, nous l'espérons, à 
propager le goût de la botanique dans le dépar- 
tement de Constantine. 

Battandier & Trabut. 
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AVANT-PROPOS 



La flore si variée des environs de Constantine a eu le 
privilège d'attirer de bonne heure l'attention des botanistes. 
Déjà, au siècle dernier, les voyageurs Peyssonnel, Heben- 
streit, Poiret, Shaw, Desfontaines avaient feit connaître 
quelques-unes des plantes de la région ; mais c'est depuis 
l'occupation française que la flore a été étudiée dans ses 
détails par MM. Bové (1837-41), Durrieu de Maisonneuve 
(1842-44), de Marsilly (185 1), Cosson (185 3-1 880), Chou- 
lette (1854-58), Hénon (1859-83), Paris (i 871), Reboud 
(1875-85), Letourneux (1880-1890), Doûmet-Adanson 
(1881), etc. Les résultats des explorations de ces botanistes 
sont restés les uns inédits, les autres épars en divers exsi- 
cata, jusqu'au jour où M. le colonel Paris a résumé les re- 
cherches de ses devanciers dans une Note lue à la Société 
botanique de France, séance du 10 novembre 1871. Cette 
conununication renferme la nomenclature de près de 800 
espèces ou variétés. 

Après de tels prédécesseurs, je ne pouvais que glaner ; 
néanmoins, mes herborisations, poursuivies de 1882 à 1891, 
m'ont permis d'augmenter sensiblement le chiffre des plan- 
tes de la contrée et de le porter à plus de 1,400 .espèces^ 
distribuées en 515 genres et 115 familles. — Nul doute, 
non plus, que de nouvelles recherches n'enrichissent une 
flore peut-être unique en Algérie par l'attrait de son exces- 
sive variété. 

En essayant de dresser un inventaire à ce jour des 
richesses végétales de la région, j'ai eu pour but d'apporter 
mon tribut à la constitution de la Géographie botanique de 
l'Algérie. J'ai aussi songé à fournir, par le relevé des prin- 
cipales stations de chaque plante, des indications précises 
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qui pourront rendre moins pénibles et plus fructueuses les 
excursions botaniques aux environs de la ville. 

Tout d'abord, mon intention était de donner à ce 
travail la forme d'un simple catalogue à l'usage des person- 
nes déjà familiarisées avec la flore de l'Algérie ; puis j'ai cru 
le mettre à la portée d'un plus grand nombre en relatant 
les caractères principaux des genres et des espèces, à l'exclu- 
sion de ceux des classes et des familles supposés connus 
des lecteurs. Mai$, pour ne point sortir des limites que je 
me suis assignées, j'ai dû choisir, exclusivement ces caractè- 
res dans ceux qui permettent d'éviter la confusion entre les 
genres et les espèces de la région, sans me préoccuper de 
leur valeur réelle pour une classification méthodique. 

Ne voulant pas perdre de vue le côté utilitaire de mes 
recherches, j'ai eu soin de signaler sommairement les pro- 
priétés de celles des plantes qui intéressent l'agriculteur, soit 
en raison des services qu'elles lui rendent, soit parce qu'el- 
les m'ont paru susceptibles d'être utilisées avantageusement. 
J'ai tenu aussi à rappeler les qualités alimentaires et 
les vertus curatives que les Indigènes attribuent à certaines 
espèces, en joignant les noms sous lesquels elles leur sont 
connues. Quoique cette dernière partie de mon labeur n'ait 
pas été la moindre, je dois avouer que si j'ai pu établir assez 
rigoureusement les synonymies arabe et berbère des espèces 
bien connues, il n'en a pas été de même pour les plantes 
indifférentes. Ces dernières sont innommées dans la langue 
du pays et rentrent dans la catégorie des « Hachich » ou her- 
bes ; souvent, aussi, elles sont confondues, sous des dési- 
gnations communes, ou avec des espèces voisines, ou avec 
des plantes de même aspect auxquelles elles ne se rattachent 
par aucune affinité botanique. Il arrive également que le 
nom indigène s'applique aussi bien à la plante entière qu'à 
la partie qui en est utilisée. Enfin, on remarquera que les 
désignations berbères ou kabyles dominent dans la contrée. 
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La disposition adoptée est celle de la Classification na- 
turelle de De CandoUe. Les noms des genres et des espèces 
sont suivis des caractères distinctifs, de l'indication de la 
localité, de l'époque ordinaire de la floraison, des synonymes 
arabes ou berbères et enfin, quand il y a lieu, de Ténumé- 
ration des propriétés et des usages de la plante. 

Lorsqu'il n'existe pas d'indication précise de localité, 
c'est que la plante est commune dans le terrain, la culture 
citée. Les stations relevées ne peuvent, non plus, être con- 
sidérées comme exclusives que pour quelques plantes ap- 
partenant surtout à la flore rupestre, à celle des montagnes 
ou des steppes. Dans les autres cas, j'ai dû citer seulement 
les stations les mieux pourvues et les plus proches de la 
ville, non sans oublier que les hasards de l'existence peu- 
vent tout aussi bien faire apparaître des espèces que je n'ai 
pas signalées que détruire des colonies végétales trouvées 
florissantes. Il est certain aussi que malgré mes recherches 
à toutes les époques de l'année, quelques plantes, et des 
plus intéressantes, ont pu m'échapper ; en effet, une centaine 
d'espèces signalées par mes devanciers ne figurent pas dans 
mon herbier; mais j'ai la conviction que pour la plupart 
d'entr'elles, il y a eu simplement confusion ou erreur dans 
la détermination. 

Qu'il me soit permis d'exprimer ici toute ma gratitude 
à MM. Battandier et Trabut, de la Faculté d'Alger, qui ont 
mis une obligeance extrême à rectifier ou à sanctionner mes 
déterminations, et de rendre hommage à la mémoire du re- 
gretté D"" Victor Reboud, qui m'a guidé et encouragé, à celle 
du D** Cosson, de l'Institut, qui a bien voulu s'intéresser 
à mes recherches. 

Constantine, le 25 octobre 1893. 
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ABRÉVIATIONS 

ET INI>ICATI01fS TOPOORAPHIQU&S 



DJ. — Djebel, moniagne, massif, pic, 
Dj.-OuACH. — A l'Est et à 6 kilomètres de la ville. 
Dj.-Chettabah. — A rOuest et à 4 kilomètres. 
Dj.-ZouAOUi. — Contre et à l'Ouest du précédent. 9 

kilomètres. 
Dj.-Karkar. — Sommet oriental du Dj.-Zouaoui. 11 

kilomètres. 
Dj.-El-Hadj-Baba. — Ancien télégraphe aérien de Sétif. 

Sud-Ouest. 8 kilomètres. 
Dj.-SiDi-M'Cii). — Contre la ville, à l'Est. 
Dj.-Oum-Settas. — Montagne noire, au Sud-Est. 25 

kilomètres. 

O. — Oued, rivière^ ruisseau. 

O.-Rhum. — Le Rhummel, de l'Oued-Athménia au con- 
fluent de rO.-Smendou. 

O. Rhum.-sup. — Rhummel en amont de Constantine. 

O.-Rhum.-inf. — Rhummel en aval de Constantine. 

O.-Bou-Merzoug. — Affluent du Rhum.-Sup. Arcades- 
Romaines. 

O.-Melah. — Rivière salée, aflluent du Rhum.-Inf. 
Pont d'Aumale. 

O.-El-Berarit. — Rivière-des-Chiens. Aflluent du Bou- 
Merzoug, descendant du Dj.-Ouach. Terrain de 
manœuvres. 

O.-Hamimine. — Affluent du Bou-Merzoug venant de Lam- 
blèche. 10 kilomètres. 

O.-Hamma. — Affluent du Rhum.-Inf. qui vient de Bizot. 

O.-Smendou. — Affluent du Rhum.-Inf. longeant la base 
de la chaîne des Mouïas. 

O.-Anga. —Affluent de l'O.-Hamma qui vient du Djebel- 
Ouach. 
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Hamma. — Vergers au Nord de Constantine. 7 kilomètres. 

Salah-Bey. — Vergers au Nord-Ouest, attenant au Ham- 
ma. 6 kilomètres. 

Ferme Vérillgn. — Vergers à Textrémité Nord-Ouest du 
Hamma. 12 kilomètres. 

Ravin du Séminaire. — Ravin inculte sur la route du Sé- 
minaire. 4 kilomètres. 

Kreneg. — Gorges formées par le Rhum.-Inf. 20 kilo- 
mètres. 

Platriéres. — Exploitation sur les pentes orientales du 
Dj.-Chettabah. 5 kilomètres. 

Ain-El-Bey. — Plateau au Sud. 7 kilomètres. 

Polygone. — Au Sud-Ouest. 4 kilomètres. 

SiDi-M'CiD. — Bains à la sortie des gorges de Constantine. 
2 kilomètres. 

Mansourah. — Plateau au Sud-Est. i kilomètre. 

Méridj. — Colline et forêt au Sud-Est. 7 kilomètres. 

COM. — Commune. 
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CONSIDERATIONS GENERALES 



La description d'une flore aussi importante comporte 
quelques indications générales sur le climat et la topogra- 
phie de la contrée, le mode de distribution des plantes et les 
caractères d'ensemble qui en résultent pour la végétation. 

Compris entre les 36* et 37* degrés de latitude Nord, 
les 4* et 5* degrés de longitude Est, le pays de Constantine 
occupe, sur les confins du Tell et à 60 kilomètres du litto- 
ral, un point de la province où la zone des Hauts-Plateaux 
est exceptionnellement rapprochée de la côte. Quelques 
chaînons détachés des massifs de la Petite-Kabylie et d'une 
altitude extrême de 12 à 1300™ le sillonnent de l'Est à 
l'Ouest et établissent la transition entre la région monta- 
gneuse qui borde le littoral et celle des steppes remplacées, 
dans une partie de la province, par des plateaux livrés à la 
culture. 

Ainsi s'explique, par la position géographique de Cons- 
tantine, l'association d'espèces végétales qui, d'ordinaire, 
s'excluent, et la participation de la flore locale aux caractè- 
res assignés par le docteur Cosson à trois des grandes divi- 
sions botaniques du nord de l'Afrique. On trouve, en 
effet, dans un rayon de quelques kilomètres autour de la 
ville et vivant dans une promiscuité qui étonne, des plantes 
qui appartiennent aux npres si différentes du littoral, des 
montagnes et des Hauts-Plateaux. 

On comprend dès lors combien seraient fictives des 
bornes assignées à la région botanique de Constantine. 
Aussi, quoique mes herborisations aient été poussées bien 
au-delà, ai-je dû, pour rester dans mon programme, limiter 
mes citations aux localités qu'on peut visiter dans une 
seule journée d'excursion, c'est-à-dire distantes de 30 kilo- 
mètres au plus de la ville. Ainsi définie, la région explorée 
ne s'étend pas au-delà du bassin moyen de l'Oued-Rhum- 
mel. Elle comprend : à l'Est, le massif occidental du Djebel- 
Ouach ; au Nord et au Nord-Ouest, la région qui s'étend 
jusqu'au pied de la chaîne des Mouïas ; au Sud-Ouest et au 
Sud, les Dj. Chettabah et Zouaoui, avec les collines qui les 
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relient à la vallée de l'Oued-Rhummel et le plateau d'Aïn- 
El-Bey ; enfin^ au Sud et au Sud-Est, la partie occidentale 
du Dj . Oum-Settas et ses contreforts dans la direction du 
Dj. Ouach. 

Et du reste, au-delà de ces limites, la flore perd son 
caractère d'originalité. Elle devient franchement, selon l'o- 
rientation, ou celle des Hauts-Plateaux ou celle des régions 
montagneuse et littorale. 

Envisagée dans son ensemble, la végétation de la con- 
trée présente des caractères propres qu'il est intéressant de 
dégager. De ses 1400 espèces, 300 environ n'existent pas 
en France, et parmi les plantes communes aux deux pays, 350 
ne se trouvent que dans les régions méridionales de la 
Mère-Patrie. D'autre part, l'affinité est remarquable avec la 
flore de la Kabylie, telle que l'a fait connaître Letourneux. 
Les deux tiers des espèces relevées en Kabylie existent dans 
les environs de Constantine, soit 850 sur 1270, et inverse- 
ment ces 850 plantes représentent les trois cinquièmes des 
espèces végétales de Constantine. En restreignant la com- 
paraison aux seules plantes caractéristiques, d'après Letour- 
neux, des diverses régions botaniques de la Kabylie, on 
obtient des résultats plus significatifs encore : 
Kabylie; Régions 

Des plaines et vallées 53 esp. dont 45 à Constantine. 

Des contreforts. 88 — 64 — 

Montagneuse-inférieure... 32 — 12 — 
Montagneuse-moyenne ... 93 — 40 — 
Montagneuse-supérieure... 55 — 7 — 

L'analogie est donc grande entre les deux végétations ; 
elle porterait même à admettre que la flore de Constantine 
n'est qu'une dépendance de celle des régions basse et 
moyenne de la Kabylie, si elle n'en différait essentiellement 
par la présence de nombreuses plantes qui lui sont propres 
ou qui appartiennent à la zone des Hauts-Plateaux. 

Une autre particularité botanique de la contrée est sa 
pauvreté en végétation forestière. A peine rencontre-t-on, 
sur les montagnes voisines quelques petits îlots de chênes- 
verts (Dj. -Ouach, Dj.-Chettabah), de térébinthes (Kreneg); 
il n'existe nulle part, non plus, de vestiges d'anciennes fo- 
rêts. Du reste, l'aspect du pays ne paraît pas avoir changé, 
sous ce rapport, depuis la domination romaine et l'établis- 
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sçnaeîit des premiers conquérants arabes. Les forêts les plus 
rapprochées de la ville sont, aujourd'hui, celles des Beni- 
Berkane et des Beni-Medjeled, dans le prolongement Est du 
massif du Dj.-Ouach, et celles des pentes Sud de la chaîne 
des Mouïas, les unes et les autres distantes de 30 et 40 
kilomètres. 

Un déboisement aussi complet et d'aussi vieille date 
ne peut guère s'expliquer que par les besoins des nombreu- 
ses cités qui couvraient jadis le pays, et par la proximité 
des populations à régime pastoral dont les troupeaux ont 
toujours été un obstacle insurmontable pour la reconstitu- 
tioii des forêts. 

D'autre part, la réussite si complète des reboisements 
partiels entrepris dans les environs de la ville par les Admi- 
nistrations des Forêts et des Ponts et Chaussées (Mansou- 
rah,Méridj, Dj.-Ouach), le succès de la protection accordée 
au canton forestier du Dj.-Chettabah, prouvent suffisam- 
ment que la dénudation du pays tient à d'autres causes que 
les influences naturelles. 

Si arides, d'ailleurs, que soient de nos jours les crêtes 
et les versants, beaucoup possèdent, à l'état de jeunes pous- 
ses, les éléments d'un reboisement qu'on doit souhaiter 
pour mettre un terme au ravinement des terrains en cul- 
ture situés plus bas. 

Les essences de Kabylie, celles des terrains calcaires, 
surtout, le chêne-vert, le pin d'alep, le frêne réussissent à 
merveille, moyennant quelques soins et un peu de protec- 
tion dans le jeune âge. Une autre espèce méridionale, le 
Betoum (pistacia terebinthus) , se plaît aussi dans la région 
et y est représentée par quelques sujets de première gran- 
deur. L'un d'eux est certainement le roi des végétaux du 
pays ; cet arbre gigantesque et d'une vigueur remarquable 
croît isolément dans la vallée de l'O.-Anga (Dj.-Ouacn) ; il 
ne mesure pas moins de 5^75 à la base et son ombre cou- 
vre une surmce de plus de 90™ de circonférence. 

Mais la flore de Constantine doit surtout son faciès 
propre à des causes locales, telles que la nature des ter- 
rains, leur relief et leur exposition. 

Pour ce qui est de la composition du sol, l'élément 
calcaire domine aussi bien dans les masses crétacées des 
i;no})tagnes que dans les terrains lacustres des plateaux, les 
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marnes des collines et les alluvions des vallées. Aussi^ U 
flore est-elle essentiellement celle des terrains calcaires par 
la variété comme par la nature de ses espèces. Dans quel- 
ques parties du Dj.-Ouach seulement, où des grès nummu- 
litiques recouvrent la formation crétacée, on rencontre des 
espèces silicoles, le chêne-liège et les broyères entr'autres. Il 
est aussi à noter que le caractère tufieux ou arénacé de 
certains points des plateaux au sud de Constantine con- 
court, avec d'autres. causes, à modifier l'aspect de la végé- 
tation. 

Bien qu'en Algérie les zones végétales d'altitude soient 
moins nettement tranchées qu'en Europe et souvent domi- 
nées par des influences d'humidité du sol et de l'atmos- 
phère, leur rôle est prédominant dans le mode de distribu- 
tion des plantes, par suite de circonstances inhérentes à la 
contrée. Ainsi^ la végétation des vallées et des collines, au 
Nord et au Nord-Ouest de la ville, diffère notablement de 
celle des lieux analogues du Sud et du Sud-Est. C'est que le 
terrain subit, à la hauteur même de Constantine, une éléva- 
tion d'ensemble de plus de 200" et forme un de ces gradins 
par lesquels le sol de l'Algérie s'élève successivement du 
rivage méditerranéen à l'altitude de 1,000 à 1,200", qui est 
celle des steppes des Hauts-Plateaux. Or, jusqu'à 8 ou 900" 
l'élévation du sol se combinant avec la latitude a surtout pour 
résultat, dans la région, de rapprocher sa flore de celle des 
Hauts-Plateaux. Au-delà, l'innuence de l'altitude est tout 
autre ; elle cause alors, par la décroissance progressive de la 
température,une condensation plus considérable de l'humidité 
atmosphérique, la fréquence et la persistance plus grandes 
des neiges, une modification du climat favoraole, au con- 
traire, aux espèces plus septentrionales. 

Néanmoins, les montagnes des environs de Constantine 
ne s'élevant que de 6 à 700°* au-dessus du niveau général 
du sol, aucune d'elles n'atteint l'altitude qui donne un faciès 
européen à la végétation de quelques sommets de l'Atlas. 

Malgré les apparences, il est impossible d'admettre que 
les différences de latitude entre les aiverses stations botani- 
ques de la région puissent se faire sentir d'une façon ap- 
préciable. Si, au Sud de la ville, dans les cantons d'Aïn- 
Smara, d'Aïn-el-Bey, du Kroubs et des Ouled-Rahmoun, la 
végétation est caractérisée par la présence d'un beaucoup 
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flus grand nombre d'espèces particulières à la zone des 
lauts-Plateaux algériens, le fait est dû à la fois aux condi- 
tions d'altitude rapportées plus haut, à la nature et à la 
disposition des terrains. En beaucoup de points, la compo- 
sition tuffeuse, arénacée ou caillouteuse du sol, et sa forma- 
tion en plateaux constituent autant d'analogies avec les 
steppes plus méridionales ; rien, dans ces lieux arides et dé- 
nudés, ne vient, non plus, mitiger l'action des vents du Sud 
et combattre les effets du surchauffemelit du sol et du rayon- 
nement nocturne. 

Des causes d'un ordre plus secondaire interviennent 
aussi dans le mode de répartition des plantes locales, mais 
comme elles n'offrent rien de particulier et qu'elles font la 
multiplicité des stations botaniques, nous nous réservons 
d'en parler dans la description des principales de ces der- 
nières. 
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PRINCIPALES STATIONS BOTANIQUES 

te 

Montagnes. — Les plus hautes altitudes de la contrée 
se rapportent aux sommets des Djebel-Zouaoui (1,322"'), 
Djebel-Oum-Settas (1,309™)^ Djebel-Ouach (1,221°). Ces 
reliefs sont dus au soulèvement du terrain crétacé inférieur, 
de l'étage néocomien notamment ; dans la partie orientale 
du Dj.-Ouach pourtant, la formation crétacée est recouverte 
par des grès nummulitiques. 

Le caractère le plus saillant des crêtes et des escarpe- 
ments de nos montagnes consiste en une dénudation ex- 
trême. Partout les roches calcaires se montrent à nu, leur 
surface corrodée d'une façon bizarre par l'action des agents 
atmosphériques. C'est à peine si l'on remarque dans les an- 
fractuosités quelques arbrisseaux rabougris : Pistacia atlan- 
iica, Prunus prostraius, Quercus ilexyjuniperusoxycedrus, etc., 
quelques touffes à' Ampelodesmos tenax, à'Andropogon hir- 
tum, et de rares plantes herbacées dont les plus intéressan- 
tes sont : Ranunculusmillefoliatus, Allyssum atlanticum, Ara- 
bis pubescenSy Kundmania sicula, Sedum altissimutriy Centaurea 
Hgana, Nepeta algeriensisy Asphodeline lutea, Allium roseum,etc. 

Les pentes et les plateaux qui possèdent un sol arable 
provenant de la désagrégation des sommets rocheux et de 
celle des marnes feuilletées du sous-sol sont le plus souvent 
couverts d'une végétation vigoureuse livrée aux déprédations 
des troupeaux. Ici, ce sont de véritables champs de dyss pério- 
diquement incendiés pour le renouvellement des pâturages; 
ailleurs^ de la broussaille d'essences variées qui alterne avec 
les dyss et qui n'atteint que de médiocres dimensions: 
nulle part, une végétation véritablement forestière. Les es- 
pèces ligneuses sont, dans leur ordre de fréquence : 

Quercus ilex, Myrtus communis, 

Juniperus oxycedrus. Coronilla valentina, 

Phyllirea augustifolia, Genista tricuspidata, 

— média. — ulicina. 

Calycotome spinosa. Cratœgus moyxogynia, 

Pisiada lentiscus. Cistus villosus. 
Jasminium fruticans, — salvœfolius. 

Lavendula stœchas. Rosa ruhiginosa, 

Lonicera implexa. Ruhus fruticosus, etc. 
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Gintonnéesdans des stations spéciales, on trouve aussi : 

Futnana spachii, Erica arhorea, 
Rhus coriaria. — multiftora, 

— oxyacanthoïdes, Arhutus unedo. 

Çolutea arhorescens, Rosmarintis officinalis, 

Genista cinerea, Ru&cus aculeatus. 

Retem spherocarpa. Teucrium flavum, etc. 

A l'abri de la végétation arlpustive se développent des 
espèces plus humbles, mais qui donnent son véritaole inté- 
rêt à la station botanique et font du Dj.-Ouach, par exem- 
ple, un champ d'herborisation privilégié, quant au nombre 
et à la variété des plantes. Les plus caractéristiques sont : 

Anemona patmata. Lonas inodora, 

Ranunculus flahellatus. Crupina morisii. 

Delphinium pentagynum. Campanula dichotomq . 



Tesdelia lepidum, 
Hutchinsia petrœa, 
Biscutella radicàta. 
Lychnis çœU-irosa, 
Lxnum corymhiferum. 
Ornithopus compressus. 
Tolpis harhata, 
Andryala integrifolia . 
Pulicaria odàra, 
Ormenis mixta. 
Anthémis pedunculata. 



Chlora perfoliata. 
Polygala rosea. 
Anarrhinum pedatum» 
Brunella alba. 
Phalangium algerieme. 
Anthericum hicolor, 
Gladiolus bizontinus. 
Iris stylosa. 
Aira capillaris, 
Jjagurus ovattis. 
Etc., etc. 



Parfois, des clairières interrompent les dyss et la brous- 
saille. Les unes sont occupées par des cultures indigènes ; 
le plus grand nombre, au Dj.-Ouach notamment, sont bien 
gazonnées, forment d'excellents pâturages et constituent les 
meilleures prairies de la région. Les espèces dominantes, 
qu'on retrouve aussi dans leurs fourrages, sont : 

THsetum flavescens. 



Medicago denticulatq, 

— turMnata, 

— soleiroUL 
Trifolium ligusticum. 

-*- lappaceum^ 

— maritimum. 

— phleoïdes, 
Anthoxanthum odoratum, 
Agroifis alha, 

— elegans 
ffçlcus Içmatiff» 



Kœleria phleoïdes. 
Poa trivialis. 
Cynosunis polyhracteatus. 
Vulpia sicula. 

— ligustica. 
Festuca elatior. 
Bromus leiostachys. 
Lolium italicum. 
Gattrdinia fragilis. 
Etc., etc. 
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Généralémient, ces prairies occupent dejs dépressions 
du sol, des pentes et des cuvettes naturelles où les eaux 
souterraines convergent et entretiennent une humidité fe- 
vorable à la végétation. En beaucoup de points du Djebel- 
Ouach, le sol devient même fangeux et se transforme en 
tourbières d'un abord dangereux. Mais ces dernières offrent 
à quelques plantes des conditions d'existence qui ne se re- 
trouvent nulle part. Aussi, leur florule se compose d'espèces 
toutes spéciales, telles que : 

Arenaria spathulata. Anagallis crassifolia, 

LychnU lœta. Orchis tridentata. 

— corsica, — fragrans 

Menchia oetandra. — longicomu^ 

Radiola linioïdes. Cicendia filiformis. 

Lotus hispidus. Bullardia vaillantii. 

— clausonis, Asperula Iseviqata. 

Trifàlium lœvigatUm, Gàlium palustre. 

Peplis portula. Vallisniera spiralis, 

ÉpiloHum molle. hoetes histrix. 

Saxifraga atlantica. Juncus tenageïa. 

Œnanthe fistulosa. Sdrpus savii, 

Eryngium barrelieri. Carex glauca. 

Laurentia micheliù Etc.^ etc. 

Enfin, il existe dans nos montagnes uiie dernière sta- 
tion botanique dont l'exploration est toujours des plus 
fructueuses. Sous l'influence de l'humidité et grâce à la 
protection qu'ils doivent à leurs bords escarpés, les ravins 
deviennent parfois le refuge d'une végétation arborescente 
qui manque partout ailleurs. La broussaille y acquiert ses 
plus grandes dimensions, et il n'est pas rare d'y voir des 
échantillons de Populus alba, d'Ulmus campestris, de SaUxpe- 
dunculata qui ont atteint un remarquable développement. 
Malheureusement, les torrents qui ont creusé ces ravins 
sont souvent à sec pendant une grande partie de l'année. 
C'est l'exception quand le ruisseau persiste en été, ainsi 
u'il arrive au Dj.-Ouach, formant de distance en distance 
les flaques d'eau limpide où viennent s'abreuver les trou- 
peaux; mais alors ses bords et son Ut sont des lieux d'élec- 
tion pour les plantes suivantes : 
Ranunculu^ attàntiçus. Nardosmia fragan$ . 



1 



Géranium malvœfiorum. Cirsium gi^anteUm. 
Myriophyllum spicàtum. VtriculaHaiùifigàHs, 
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Lathyrus sylvestris. 
Trifolium pratense. 

— panormitanum. 
Lotus reclus. 
Rosa canina, 
Geum urhanum. 
Epilohium tetragonum, 
Magydaris tonientosa. 
Apium graveolens, 
Loniceva etrusca, 
Senecio giganteiLS. 



Brunella algeriensis. . 
Scrophularia aquatica. 
Fritillaria meleagri"^, 
Scilla parviflora, 
Sparganum ramosum. 
Potamogeton pusillus, 
Arundo isiaca, 
Typha latifoUa, 
Pteris aquilina, 
Osmunda regalis. 
Etc., etc. 



Telles sont, brièvement analysées, les principales sta- 
tions de la région montagneuse de Constantine. Il reste à 
rappeler que si rapprochés et si semblables, quant aux con- 
ditions d altitude et de composition géologique, que soient 
les massifs de la contrée, ils ont néanmoins chacun leur flo- 
rule propre, bien différenciée. Non seulement le mode de 
distribution des plantes communes varie, mais chacun des 
pâtés montagneux a ses espèces particulières. Ainsi, le Dj.- 
Ouach est envahi par les dyss interrompus de prairies et la 
broussaille ne s'y trouve qu'à l'état d'îlots ou de traînées le 
long des nombreux ruisseaux qui descendent des crêtes. Le 
Dj.-Chettabah et les pentes du Dj.-Zouaoui sont au con- 
traire couverts de broussaille avec quelques clairières occu- 
pées parles dyss. Le Dj.-Oum-Settas tiei^t le milieu, cer- 
tains cantons étant livrés au dyss, d'autres à la broussaille. 

D'autre part, on peut considérer comme propres au 
Dj.-Ouach les espèces suivantes, prises dans le nombre : 

Ranunculus xantholeucos . Lavendulu stœchas. 

— laterifloms. Nepeta algeriensis, 

Sinapis procumhens. Phlomis mauritanica. 

Helianthemum sanguineum Bullardia vaillantii, 
Colutea arhorescens. 



Medicago soleirolii. 
Vida latliyroïdes. 
Trifolium juliani. 
— bocconi. 

Daucus setifolius. 
Helminthia duriœi. 
Centaurea tagana. 
Epilohium molle. 
Erica arhorea. 
— multiflora. 



Vtricularia vulgaris. 
Zanichelia palustris. 
ArmeHa plantaginea. 
Fritillaria meleagris. 
Orchis provincialis . 
Amhrosinia hasii. 
Corynephorus articulatus. 
Agrostis minima. 
Luzula nodulosa. 
Osmunda regalis. 
Ophioglossum lusitanicum. 
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et comme exclusives à la florule du Dj.-Chettabah 



Ranunculus gramineus, 
Genista cinerea, 
Retem sphœrocarpa. 
Coronilla valentina. 
Hippocrepis scahra. 
Arbutus unedo, 
Potentilla tenuirugis. 
Celsia hetonicœfolia. 



Phagnalon tenorii, 
Odontites purpurea. 
Epicpactis latifolia, 
Orchis atlantica, 
— mascula. 
Spiranthes autumnalis. 
Asphodeline lutea. 
Etc. y etc. 



Plateaux. — Les plateaux du Mansourah, du Mé- 
ridj, d'Aïn-El-Bey, d'El-Hadj-Baba, etc., dont l'altitude 
varie de 6 à 800™, appartiennent aux formations tertiaires 
ou quaternaires lacustres. Fertiles dans les points où la 
terre végétale existe en suffisante épaisseur, et alors livrés 
exclusivement à la culture des céréales, ils fournissent aussi 
quelques plantes caractéristiques comme : 



Adonis autumnalis, 
Ceratocephalus falcatus. 
Hypecoum pendulum, 
Rœmeria hyhrida, 
Nigella hispanica, 
Delphinium orientale. 
Carrichtera vellœ. 
Mathiola lunata, 
Cordilocarpus muHcatus» 
Iberis pectinata. 
Reseda luteola. 



Trifolium augustifolium, 
Carum mauritanicum. 
Podospernum laciniatum. 
Lamottea choulettianu, 
Xeranthemuminapertum. 
Alkanna tinctoria, 
Nonnea mgricans, 
Festuca divaricata, 
Kœleria valesiaca, 
Avena australis. 
Etc., etc. 



Les parties de ces plateaux qui sont dépourvues de terre 
végétale et dont le sol est affleuré par les roches calcaires 
d'eau douce, travertins et tufs, sont consacrées au pâturage. 
C'est dans ces maigres pacages, situés au Sud de Constan- 
tine, qu'on trouve surtout les plantes des Hauts-Plateaux, 
parmi lesquelles : 



Mathiola tristis. 
Alyssum serpyllifolium, 
Brassica dimorpha, 
SisymbHum rondnatum. 
Helianthemum rubellum, 
Astragalus nummularius. 
Onobrychis argentea, 
Hedysarum humile. 



Asterothrix hispanica. 
Atractylis cespitosa, 
Santolina squarrosa. 
Centaurea parviflora. 
Carduncellus atlanticus. 
Leuzea conifera, 
Inula montana, 
Rochelia stellulata. 
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Thapsia villosa, 
Buplevrum procumhens, 
Pimpinella dichotoma. 
Catananche cespitosa. 
Othonna cheirifolia, 
Leontodon helminthioïdes. 



Salvia phlomoïdes. 
Androsace maxima, 
Stipa tenacissima. 
Lygeum spartum, 
Vulpia cynosuroïdes. 
EtCj etc. 



Escarpements et Gorges — Une disposition com- 
mune à tous les plateaux est leur inclinaison vers le 
Sud. De ce côté, ils se raccordent généralement par des 
pentes douces aux terrains environnants, tandis qu'ils se 
terminent au Nord et au Nord-Est en inclinaisons plus ou 
moins raides, laissant voir la stratification du terrain. C'est 
en ces points qu'on rencontre surtout : Brassica gravinœ, 
Ruta angustifolia, Haplophyllum linifolium, Anthyllis numidica, 
Ebenus pinnata, Onobrychis venosa, tÂstragalus cUorocyaneus, 
Deverra scoparia, Tutoria calabrica, Antirrhinum fruticosum, 
etc. Mais le plus souvent le plateau finit brusauement par 
des escarpements rocheux d'une hauteur variable et qui sur- 
plombent la vallée. La même disposition reparaît dans les 
massifs montagneux. Les plateaux de Sidi-M'Cid, du Man- 
sourah, d'Aïn-El-Bey, du Khanga, les Dj.-Zouaoui, Dj.- 
Chettabah, Dj.-Karkar,Dj.-Ouacn^ Dj.-Oum-Settas présen- 
tent cette particularité qui frappe d'autant plus le botaniste 
(ju'elle provoque le développement d'une flore rupestre fort 
intéressante. Tous présentent vers le Nord des escarpements 
abrupts dont la florule se confond avec celle des gorges si 
remarquables de Constantine, du Kreneg, de l'Oued-Anga 
(Dj.-Ouach). Dans les deux casyles pentes rocheuses, d'une 
hauteur et d'une verticalité quelquefois effrayantes, offrent 
aux plantes les mêmes conditions d'existence et sont aussi 
occupées par les mêmes espèces. Ce sont surtout : 



Clematis cirrhoza. 
Fumaria numidica 
Sinapis puhescens. 
Bivonœ lutea» 
Hutchinsia procumhens, 
Capparis spinosa, 
Velezia rigida» 
Silène veliUina, 
Dianthus siculus. 
Erodium hymenodes, 
RiUa bracteosa. 



Catananche cœrulea, 
Phagnalon rupestre, 

— sordidum, 
Campanula erinus, 

— numidica. 

— atlantica, 
Linaria flexuosa. 
Acanthus mollis, 
Calamintha acinos, 
Stachys numidica, 

— circinnata. 
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Rhamnus prostratum, 

— lycioïdes, 
RhKs oxyacantlioîdes, 
Psoralea bituminosa. 
Cachrys pterochlœna. 
Athamanta sicula. 
Callipeltis cucullaria, 
Centranlhus ruher. 
Valeriana tuherosa. 



Cyclamen africanum. 
Ruscus aculeatus, 
Scrofularia lœvigata, 
Oreohlithon thesoïdes. 
Chamœrops humilis. 
Polypodium vulgare, 
Cheilanthes fragrans. 
Ceterah officinarum. 
Etc. etc. 



CoLLiKES ET CoTEAUX. — Le sol dcs collines et 
des coteaux de la région, constitué par des argiles calcaires, 
des marnes rouges ou bleues, ou par des poudingues à gan- 
gue également argileuse, est très propre à la culture. Il 
forme la plus grande partie des terres à céréales de la con- 
trée, mais il est généralement livré à la charrue indigène. 
Aussi présente-t-il de nombreuses touffes de Cynara cardun- 
culus, Asphodelus ramosus, Ampelodesmos tenax, Urginea 
maritima, Thapsia garganka, qu'on dirait ménagées à des- 
sein par le cultivateur indigène. Les îlots de broussailles, 
également respectés par la charrue, ne font pas défaut ; ils 
sont formés de : 



Zizyphw^ vulgaris, 
Anagyris fœtida, 
Calycotone spinosa, 
Cratœgus monogynia, 

— oxyacantha. 

— azarolus. 
Daphné gnidium. 



Passerina hirsuta. 
Osyris alha. 
Asparagus albus. 

— acutifolius, 

Rosa canina, 
— rubiginosa. 
Rubus fruticosus, etc. 



Les riches moissons dont les coteaux se couvrent tous 
les ans, comme aussi les lots laissés en jachère, fournissent 
une flore herbacée des plus variées dont il suffira d'énumérer 
les principales espèces : 



Adonis microcarpa, 
Papaver hybridum. 
Fumaria parviflora. 
— micrantha, 
Sisymbriuin amplexicaule. 
Neslia paniculata. 
Reseda papillosa. 
Lavatera stenopetala, 
Ononis monophylla. 



Bifora testiculata, 
Bupleurum protractum. 
Ridolphia segetum, 
Ptychotis verticillata, 
Aspemla arvensis. 
Valerianella discoïdea. 
Scolymus grandiftorus. 

— niaculatus, 
Seriola œtnensis. 
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Seriola hiflora. 
Trifolium arvense. 
Melilotus sulcata. 
Astragalus sesameus, 
— hamosits. 
Lathyrus ochi*us. 
— cicera. 
Vicia liUea. 

— onohrychioides, 

— calcarata. 
Echalium elaterium, 
Daiœus aureus, 

— muricatics. 



Centaurea melUensis, 

— schouvoii, 
Kentrophyllum lancUum. 
Onohroma lielenoïdes, 
Carlina sulphurea. 
Specularia hy brida. 
Convolvuliis undulatus, 
Verhascum sinuatum, 
Celsia cretica. 
Salvia hicolor. 
— patula. 
Stachys duriœi. 
Teucrium resupinatum, e 



Les pentes de trop forte inclinaison et les parties sté- 
riles des coteaux, abandonnées à la pâture, donnent une 
végétation dans laquelle on reconnaît : 

Helminthia echioides, 
Kalhfitsia mulleri, 
Anacyclus pyrethrum, 
Chrysanthemum myconis. 
Senecio leucanthemifolius, 
Rhaponticum acaulis, 
Carduncellus pinnattui, 
Atractylis cancellata, 
Solenanthus lanatus. 
Linaria triphylla, 
Scrofulariacanina, 
Globularia alypum. 
Plantage alhicans, 
Ornithogalum umheltatum. 



Ranuneulus bullatus. 
— spicatus, 
Alyssum maritimum. 
Moricandia arvensis, 
Biscutella apula. 
Silène hipartita, 
Argyrolobium linœanum, 
Ononis picta. 
Anthyllis vulneraria, 
Melilotus parviftorus. 
Astragalus caprinus, 
Hedysarum capitatum, 
Paronychia argentea, 
Pimpinella lutea, 
Scabiosa niaiHtima, 
Catananche lutea. 



Etc, etc. 



Enfin, il me reste à signaler les lieux humides, fan- 
geux, disséminés sur le flanc des collines et des coteaux, 
tous les points où, pour une raison quelconque, les eaux 
viennent sourdre et croupir, former mare ou marais. Là, on 
rencontre particulièrement : 



Ranuneulus cœnosus. 
— sceleratus. 

Silène fuscata, 
Helosciadium nodiflorum. 
ŒnaïUhe anomala. 
— siluifolia. 



Mentha pulegium. 
Teucrium scordioïdes, 
Alisma plantago, 
Orchis latifolia, 
Juncus buffonius. 
Cyperus badius. 
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Lythrum grœfferi, Heleocharis palustris. 

Erythrea spicata. Scirpus maritimus, 

Trixago apula. Carex gynohasiSy etc. 

Je ne puis clore cette énumération de la végétation des 
coteaux de la contrée sans signaler les vignes qui couvrent 
quelques-uns d'entr'eux. Quoique cette culture n'occupe 
encore que deux ou trois milliers d'iiectares dans l'arron- 
dissement de Constantine, les résultats obtenus jusqu'à ce 
jour ne laissent aucun doute sur les avantages qu'elle pro- 
curera par son extension. 

Vallées. — Les deux principaux cours d'eau de la 
contrée, l'Oued-Rhummel et l'Oued-Bou-Merzoug, son 
affluent, participent du régime des rivières de l'Algérie. 
D'un débit très faible en été, mais exposés aux crues subites 
à la suite des orages, ils s'étalent pendant la période des 
pluies dans les parties basses de leurs vallées. D'autres 
oueds, affluents des premiers et d'une moindre importance, 
souvent à sçc en été, torrents en hiver, descendent des 
montagnes et des collines. 

Le lit de tous les cours d'eau est encombré de toufïes de 
Tamaris gallica et de Nerium oleander; sur les bords, trop 
souvent dénudés, on rencontre : Salix pedunculata et piirpu- 
rea, Populus alba. Une végétation assez peu variée croît le 
long des rives, qui comprend : 

Ranunculus philonotis, Plantago major. 

Spergula marina. Rumex aquaticus. 

Hypericum, puhescens. — crispus. 

Lotus reclus. Poligonum amphihium. 

Tetragonolohus siliquosus. Potamogeton natans. 

Trifolium resupinatum. Juncus acutus. 

— isthmocarpum. — caricinus. 

Potentilla reptans. Cyperus fuscus. 

Epilohium hirsutum. — hadius, 

Lythrum salicaria. Scirpus maritimus. 

Scrofularia aquatica. — holoschœnus. 

Veronica anagallis. Arundo asiaca. 

Mentha sylvestris. Glycerla plicata. 

Lippia nodiflora. Festuca elatior. 

Euphorpia puhescens. Equisetum telmateya. 

Les atterrissements du Rhummel forment, en amont 
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et en aval de Constantine, des grèves sablonneuses assez 
étendues quand les eaux sont basses et qui portent alors 
une végétation clairsemée dans laquelle on reconnaît quel- 
ques plantes étrangères à la région et entraînées par le 
courant. 

Je citerai par exemple : 

Siiymbrium runcinatum, Deverra scoporia, 

Pêganum harmala. Pulicaria arabica. 

Medicago secundiflora. Xanthium spinosum. 

Paronychia aurasiaca. Teucrium campanulatum, 

Tillea muscosa. Verbena supina, 

Corrigiola littoralU, Asphodelus fistulosiis, 

Telephium imperati, EchinaHa capitata. 

Bupleurum glaucum. Etc., etc. 

Des plaines basses et alluvionnaires résultent de 
l'élargissement des vallées, de celles du Rhummel et de 
rOued Bou-Merzoug principalement. Certaines d'entr'elles, 
au Hamma et au confluent des deux rivières, abondamment 
irriguées, sont de véritables oasis livrées à la culture maraî- 
chère. Outre les arbres fruitiers du pays (orangers, citron- 
niers, amandiers, grenadiers, caroubiers, figuiers, abricotiers, 
pêchers), on remarcjue quelques olivettes d'excellent rap- 
port et des espèces mtroduites plus récemment, comme le 
pommier, le poirier, le noyer, le prunier, le cerisier, etc., 
qui toutes donnent des produits rénumérateurs. Dans ces 
vergers, on trouve les plantes herbacées cosmopolites qui 
constituent partout la mauvaise herbe des jardins. 

C'est aussi en ces lieux qu'on rencontre, épars çà et 
là, souvent mêlés aux autres arbres fruitiers, les plus grands 
spécimens des espèces arborescentes indigènes. Ce sont : 

Rhamnus alatemus. Ulmus campestris, 

Pistacia atlantica. Populus alba. 

Ceratonia siliquoia. Salix babylonica. 
Fraxinus au8tralis. — alba. 

Celtis australis. Etc. etc. 

En leur compagnie prospèrent des espèces évidemment 
introduites, telles que les mûriers blanc et noir , l'arbre de 
Judée, le cyprès, 1 eucalyptus, le peuplier d'Italie, l'olivier 
de Bohême. Le palmier-dattier lui-même est représenté par 
quelques individus qui ont atteint de belles dimensions. 
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mais dont les fruits n'acquièrent jamais le degré suffisant 
de maturité. 

Les autres épanouissements des vallées qui sont suscep- 
tibles d'être irriguées sont généralement utilisés en prairies 
naturelles. Celles-ci, quelquefois inondées en hiver, don- 
nent des produits abondants et de bonne qualité, qui ne 
ressemblent en rien à la denrée provenant des jachères et 
des friches qui a été pendant si longtemps le seul fourrage 
du pays. 

Parfois, il est vrai, ces foins sont quelque peu dépré- 
ciés par la présence d'espèces grossières, inalibiles ou nuisi- 
bles qui végètent dans les sols humides ; mais généralement 
les bonnes espèces. Graminées et Légumineuses, dominent 
de beaucoup. Les plus importantes sont : 



Medicago denticulata, 

— truncatula, 
THfolium isthmocarpum. 

— fragiferum. 

— maritimum, 
Melilotus parvifloi*u8, 
Hedysarum coronarium, 
Leucanthemum glahrum, 
Helminthia echioïdes. 
Spitzelia ciipidigera, 
Phalaris truncata. 



Alopecums ventricosus. 
Avena pratensig, 
Poa trivialis. 
Dactylis atistralis. 
Vulpia sicula, 
Festuca mediterranea, 
Lolium italicum. 
Bromus mollis. 
Cynosurus cristatus. 
Œgylops ventricosa. 
Etc. y etc. 



Parmi les espèces mauvaises les plus communes dans 
les produits des prairies des vallées, on peut signaler : Ave- 
na sterilis et barbata, Hordeum murinum, Euphorbia heliosco- 
pia et pubescens, Juncus effusus et conglomeraîus ; Cyperus ba- 
dins ^ Scirpus holoschœnus, Heleocharis palustris, Carex glauca 
et echinata, etc., etc. 

Jusqu'à ce jour, les parties non irrigables des vallées ont 
été consacrées à peu près exclusivement à la culture des 
céréales et leur végétation spontanée, surtout au Nord de 
Constantine, se rapproche beaucoup de celle des vallées du 
littoral, ainsi qu'on peut s'en convaincre par l'énumération 
suivante : 



Anemona coronaHa. 
Rayiunculus arvensis. 
Papaver rheas. 
Eumaria officiitalis. 



Hyoseris scdbra. 
Hedypnoïs cretica. 
Tragopogon aiistralis. 
Chrysanthemum segetum. 
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Reseda alha. 
Lavatera trimestris. 
Silène tenoreana. 
Géranium dissectum, 
Medicago orhicularis. 
Vicia augustifolia, 
Hedysarum- coronarium. 



Pinardia coronaria. 
Kentrophyllum cœruleum, 
Convolvulus tHcolor, 
Bellevalia mauritanica, 
Narcissus tazetta, 
Phalaris cœrulescens» 
Etc. etc. 



Enfin, les haies qui, dans les vallées, bordent les che- 
mins et les ruisseaux et séparent les propriétés, sont aban- 
données à toute leur exubérance. Elles sont composées de : 



Clematis flammula. 
Prunus insiiitia . 
Rosa semjpervirens, 
Cratœgus mono g y nia . 
Ruhus fruticosus. 
Ruhia peregrina, 

— lœvis. 
Samhucus nigra. 



Cynanchum acutum. 
Solanum dulcamara. 
Osyris alha. 
Asparagus tenuifolius. 
Smilax mauritanica, 
Tamus communis. 
Lycium vulgare. 
Etc. y etc. 



Les vallées sont incontestablement les parties les plus 
fertiles du territoire de Constantine, mais elles sont aussi 
les plus malsaines. Le défaut d'endiguement des rivières et 
de canaHsation des ruisseaux y détermine, en beaucoup de 
points, la stagnation des eaux et la production de lieux fan- 
geux dont les émanations sont redoutables lorsqu'arrive la 
saison chaude. Cependant, si les cultures industrielles et 
les prairies artificielles doivent s'étendre dans l'Arrondisse- 
ment, ce sera dans les sols francs et alluvionnaires des val- 
lées qu'elles trouveront les meilleures conditions de réus- 
site. Des barrages deviendront alors indispensables, ainsi 
qu'un aménagement mieux entendu des eaux d'irrigation. 

En sus de la végétation spontanée dont je viens d'es- 
quisser les traits principaux, il existe dans la région un 
certain nombre de plantes cultivées dont l'introduction 
est antérieure à l'occupation française et qui ont acquis 
pour ainsi dire le droit de figurer dans la flore locale. 

Les unes sont recherchées pour leurs qualités alimen- 
taires, d'autres peuvent être rangées dans la catégorie des 
plantes d'agrément. J'ai pensé qu'il serait bon de les com- 
prendre dans la nomenclature des plantes du pays, ne fût-ce 
qu'à titre de renseignement. 

Quant aux cultures industrielles citées par les anciens 
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auteurs arabes (Edrisi, Bekri, Léon V Africain y etc.), et par 
les voyageurs du siècle dernier (Peyssonnel, Hebenstreit, Foi- 
ret, Schaw, Desfontaines, etc.)^ il n'en reste pas plus trace 
ici que dans les autres parties de TAlgérie. Les cultures de 
lin, chanvre, tabac, safran, garance, gombo, pavot à opium, 
canne à sucre, vers-à-soie sont abandonnées depuis long- 
temps. Il est du reste douteux qu'entre les mains des indi- 
gènes elles aient jamais eu une importance réelle, et on doit 
tenir compte, dans les appréciations des auteurs précédents, 
de l'exagération qu'entraîne chez les voyageurs le manque 
de points de comparaison. Toujours est-il que les produc- 
teurs indigènes limitent aujourd'hui leurs efforts à la culture 
des céréales, à l'élevage et à l'industrie maraîchère. L'in- 
fluence de la Colonisation européenne elle-même est restée 
des plus restreintes sur la nature de la production agricole 
de la région de Constantine. La contrée ne lui est redevable 
que de l'établissement de quelques prairies naturelles bien 
entretenues et de vignobles qui semblent appelés à une 
grande prospérité. 

S'il est juste de reconnaître que l'aménagement défec- 
tueux des eaux, en réduisant à leur minimum les surfaces 
irriguées des vallées, prive le pays d'une des principales 
conditions de toute culture intensive, industrielle ou autre, 
il n'en reste pas moins regrettable de voir une grande partie 
du sol des environs immédiats de Constantine encore livrée 
aux pratiques arriérées de la culture indigène et de consta- 
ter que peu nombreuses sont les exploitations agricoles 
de quelque importance dirigées par les Européens. 



'^- 
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DICOT YLEDONfîE S 

THALAMIFLORES 



RENONCULACÉES 

CLEMATis (Clématide). 

Une seule enveloppe florale pétaloïde; carpelles indé- 
hiscents, styles accrescents, plumeux. Plantes ligneuses, 
sarmenteuscs. 

C. Flammula (F^), cl. odorante. — FI. blanches en pa- 
nicules, feuilles pennatiséquées à folioles entières. — 
Comm. dans les haies et la broussaille. — Eté. — En 
arabe ZertTioUj Touximt. 

V. Grandiflora (Pom.) — FI. grandes, feuilles très 
amples. — Dans les vallées. 

V. Parviflora (Pom.) — FI. petites, feuilles 
étroites. — Broussaille des montagnes. 

C. Cirrhoza (L), cl. à vrilles. — FI. verdâtres ou rou- 
geâtres, grandes, solitaires, axillaires, feuilles simples 
ou ternées. — Lieux escarpés, corniche du Dj. Sidi- 
M'Cid, haies du Méridj. Août. 

Les indigènes connaissent sans les utiliser les propriétés 
irritantes de la Clématide odorante. Les jeunes pousses peu- 
vent être consommées en guise d'asperges; les feuilles dessé- 
chées sont inoffensives et fourragères. 

ANEMONA (Anémone). 

Fleurs solitaires ; une enveloppe florale pétaloïde : car- 
pelles indéhiscents, laineux ; feuilles caulinaires en involucre. 

A. Coronaria (L). A. couronnée. — FI. grandes, violet- 
tes, feuilles triséquées-linéaires, les involucrales en 
lanières. Cultures des vallées, des plateaux du Man- 
sourah et d'Aïn-El-Bey. — Avril. — Une variété à 
fl. blanches dans les prairies du Djebel-Ouach. 
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A. Palmata (L). A. palmée. — FI. jaunes, feuilles orbi- 
culaires-palmées, les involucrales trifides. — Lieux 
arides des montagnes et des collines. Mai. 

Les Anémones, en arabe Chekaîk-en-Nâman, sont vési- 
cantes et perdent leur âcreté par la dessication. Les fleurs 
desséchées d'A. Coronaria se trouvent dans les drogueries 
arabes sous le nom de Chegra. L'Anémone palmée est très 
riche en anémonine. 

ADONIS (Adonide). 

Fleurs jaunes ou rouges; 5 sépales pétaloïdes; 3-15 
pétales sans nectaires; carpelles en épis; feuilles pennatisé- 
quées-linéaires. 

A. Œstivalis(L). A. rougeole. — Pétales oblongs, étalés ; 
dent du bord supérieur du carpelle inclinée vers le ros- 
tre ; celui-ci bien saillant. Com. dans les cultures et 
les friches. — Avril. 

V. Dénia ta (Coss.) — Epis très serrés, dent du 
carpelle très proéminente. Polygone, pentes du Dj.- 
El-Hadj-Baba. 

A. Autumnalis (L). A. goutte de sang. — Pétales obovés, 
concaves, connivents. Dent du carpelle petite, rostre 
court. Cultures de la vallée de 1 0.-Bou-Merzoug. 
— Avril. 

A. Microcarpa (De.) — Pétales ovales-oblongs ; carpelles 
en épis allongés, réticulés, petits, à dent obtuse et rostre 
droit. Cultures des environs de la région du Hamma. 
Il existe plusieurs variétés, différant par les dimensions 
et la couleur des pétales, la grosseur des carpelles. 

Les Adonides, en arabe Ben-Naman, qui se multiplient 
parfois d'une façon nuisible dans les cultures, sont sans 
utilité, dédaignées des bestiaux, et douées de propriétés 
irritantes. 

MYUROS (Ratoncule). 

5 sépales pétaloïdes portant un éperon à la base ; 3 pé- 
tales nectarifères ; carpelles en épis denses, styles courts. 

M, Minimus (L). R. fluette. — Petite plante, feuilles radi- 
cales, linéaires, entières; fl. petites, jaune-verdâtre ; 
épis grêle, cylindrique. Bord des mares desséchées des 
pentes Sud-Est du Dj.-Ouach, région d'El-Aria. Avril. 
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RANUNCULUS (RenoDcule). 
Fleurs blanches ou jaunes, solitaires ; 5 sépales et 5 
pétales nectarifères. Carpelles en capitules, indéhiscents et 
non gibbeux. 

R. Hederaceus (L). V. Cœnosus (Gm.)—R. à feuilles de 
lierre. — Semi-aquatique. Feuilles toutes semblables, 
réniformes- lobées, fl. petites, blanches. Com. aux 
abords des sources, le long des ruisseaux. — Prin- 
temps^ été. 

R. Aquatilis (L). V. Heterophyllus (Coss.) — Aquatique. 
Feuilles les unes submergées et multiséquées, les au- 
tres flottantes, réniformes-lobées, pédicelles longs, fl. 
grandes, blanches. Com. dans les mares et ruisseaux 
des environs. — Avril. 

V. Atlanticus (Pom.) — Style allongé, feuilles lui- 
santes. Ruisseaux du Dj.-Ouach. — Mai. 

V. Confusus(Gr.etGod.) — Réceptacle allongé, 
style court. Mares du Hamma. — Avril. 

R. Tricophyllus (Chaix). — Aquatique. Feuilles toutes 
semblables, multiséquées-linéaires ; pédicelles courts, 
fl. petites, blanches. Com. dans les mares des en- 
virons de la ville. — Avril. — Les variétés Cœspitosus 
et Terrestris croissent dans les terrains fangeux. 

V.Capillaceus(Thuil.) — Divisions des feuilles 
fines et très longues. Avec la précédente. 

V. Drouetti (Gr. et God.) — Fl. très petites, à 
pédoncules très grêles. Mêmes Ueux. 

R. Baudottii ( God. ) — Aquatique . Feuilles submergées 
multiséquées , feuilles nageantes réniformes-lobées . 
Pédicelles et styles très longs, fl. blanches, grandes 
ou petites. Bords de l'O.-Rhummel et de TO.-Bôu- 
Merzoug. 

Toutes ces Renoncules ont un air de famille et sont 
plus ou moins aquatiques. Elles affectionnent les eaux tran- 
quilles ou stagnantes qu'elles recouvrent parfois d'un ma- 
gnifique tapis de fleurs. Les indigènes les désignent sous 
le nom de rekal elfdkroun, 

R. Xantholeucos (Coss. etDerr.) V. Pusillus(Pom.) — 

Semi-aquatique. Petite plante à feuilles entières, les 
inférieures oblongues-linéaires, longuement pétiolées; 
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fl. petites, blanches, à pédicelles dressés. Carpelles 
très petits, lisses, en capitules. Espèce algérienne qui 
n'avait été signalée ûu'à Tiaret et à Tlemcen et que 
j'ai rencontrée dans les mares des prairies hautes du 
Dj-Ouach, lieu dit Aïn-Brouk, — Mai. 

R. Gramineus (L). — Plante terrestre. Feuilles glabres, 
entières, longues, lancéolées -linéaires, fl. jaunes, 
moyennes. Versant droit de la vallée de la Zaouia de 
Si-Sliman, à sa naissance, dans le Dj-Chettabah. En 
arabe, reg-el-gaTihaL 

V. Luzulaefolius (Boiss.) — Feuilles villeuses, so- 
yeuses. Même lieu que la précédente. 

R. Bullatus (L). R. boursouflée. — Feuilles toutes radi- 
cales, ovales-oblongues, dentées, huileuses ; pédicelle 
uniflore, fl. jaunes à odeur de violette. Com. sur 
les pentes gazonnées, dans les ravins, les anfractuosi- 
tés des rochers. Fleurit en automne et en hiver. En 
arabe, Chekikem, GhcT^iL 

R. Spicatus (Dcsf.) R. en épis. V. Blepharîcarpos (Bois.) 

— Feuilles subordiculaires et palmatipartites, radica- 
les, longuement pétiolées, villeuses. Fl. jaunes, car- 
pelles en épis cylindriques, à bec long et arqué! Com. 
pelouses humides et ravins gazonnés des environs. 

— Mai. 

R. Chœrophyllos (L) R. Cerfeuil. — Feuilles pennatisé- 
quées, tripartites, laciniées-linéaires, villeuses. Fl. jau- 
nes. Sommets du massif du Dj.-Ouach. — Mai. 

V. Flabellatus(Coss). - Feuilles, les unes tripar- 
tites, les autres pennatiséquées et à lobes plus larges. 
Très Com. sur les montagnes et les coteaux arides. 
En arabe, T)jerh'es-Seba, 

V. Paludosus (Poir.^ — Plante plus forte, à vil- 
losité plws prononcée et divisions des feuilles plus am- 
ples. Lieux humides du Dj-Ouach, duDj-Oum-Settas. 

— Mai-Juin. 

R. Millefoliatus (Vahl.) — Feuilles très découpées, seg- 
ments linéaires-aigus, légèrement villeuses. Tiges 
uniflores, carpelles en capitules oblongs. Coteaux du 
Rhum.-sup., Mansourah, Dj. Sidi-M'cid, Dj. Kar- 
kar. — Mai. 

H. Pa|ustri§ (L).V. Macrophyllus (Desf). —Plante forte, 
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hérissée. Feuilles grandes, palmées-tripartites . FI. 
grandes, carpelles lisses. Une forme plus trapue, plus 
villeuse, a des fl. très petites. — Mai. — Com. dans 
les lieux frais de la plaine et de la montagne. — En 
arabe, Keff-ed-Djerana, en kabyle, Tellaout. 

V. Procerus(Coss). — Carpelles tuberculeux. Avec 
la précédente, bords de TO. Bou-Merzoug. 

R. OphioglOSSifolius (Vill.) — Semi-aquatique . Feuilles 
entières, les inférieures ovales cordées, les supérieures 
linéaires. Fl. petites, jaunes, carpelles très menus. 
Une forme naine est souvent mêlée à la précédente. 
Mares et marais du Dj.-Ouach et de la région de 
Lamblêche. — Mai. 

R. Lateriflorus (De.) — Feuilles entières, lancéolées. Fl. 
petites, sessiles à Faisselle des dichotomies de la tige. 
Mares des sommets du Dj.-Ouach. —Mai. 

R. Sceleratus (L).R.scélérate. — Plante fistuleuse, feuilles 
inférieures réniformes-lobées , les supérieures tripar- 
tites- linéaires. Fl. petites, jaunes, carpelles petits, 
en capitules spiciformes. Lieux fapgeux, bords des 
rivières. O. Bou-Merzoug. — Mai. — En arabe Zeghil. 

R. Philonotis (Retz). — Feuilles inférieures, palmatiparti- 
tes-trilobées, à lobe médian pétiolulé. Fl. grandes 
Prairies humides du Dj.-Ouach et du Dj.-Chettabah. 
— Mai. 

V Intermedius (Poir.). — Fl. et carpelles plus 
petits. Bords de TO. Bou-Merzoug. — Mai. 

R. Trilobus (Desi). — Feuilles palmartipartites trilobées, 
fl. petites, pétales courts, carpelles petits, glabres 
Com. dans les lieux fangeux, sous les arbres des ver- 
gers. — Printemps. 

R. Muricatus (L). — Plante fistuleuse,glabre. Feuilles pal- 
matipartites, luisantes, fl. petites, carpelles margi- 
nés, épineux. Mêmes lieux que la précédente. — Eté. 

R. ArrensiS (L). R.des champs. — Feuilles triséquées-Hné- 
aires, fl. petites, carpelles fortement épineux. Com. 
dans les cultures, les moissons. — Mai. 

Les Renoncules terrestres sont toutes des plantes plus 
ou moins acres et irritantes, nuisibles dans les pâturages et 
dans les prairies, dont elles indiquent l'épuisement et le 
mauvais entretien. A Tétat sec, dans le foin, elles passent 
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pour inoffensives. Les plus nuisibles et les plus commu- 
nes dans la région sont les R. Sceleratus, Macrophyllus et 
Philonotis, qu'on trouve dans les prairies humides ; R. Fla- 
bellatus et Bullatus dans les pâturages secs ; R. Trilobus, 
Muricatus et Ophioglossifolius dans les lieux fangeux. Les 
Indigènes leur donnent le nom générique de Keff-es-seba, 
Kef'fed'djerana ; sous cette dénomination, ils consacrent à 
Tusage médical les carpelles de quelques espèces. 

FiCARiA (Ficaire) 
3 sépales, 6-12 pétales nectarifères, fleurs grandes, jau- 
nes, carpelles obtus. 

F. Calthœfolia(Reich.') — Feuilles charnues, sinuées, cor- 
dées, les lobes de la base rapprochés. Lieux humides 
de la vallée du Rhum.-Inf., du Dj.-Ouach. — Eté. 

Les feuilles cuites de la Ficaire sont comestibles et réso- 
lutives en cataplasmes; les griffes ou racines sont consom- 
mées par les indigènes sous les noms de Fouïla, Tilbaou, 
Thibiouth. 

CERATOCEPHALUs (Céfatocéphale) 

5 sépales, 5 pétales nectarifères ; carpelles bi-gibbeux à 
rostre très long, en épis. 

C. Falcatus (Pers.) C. en faucille. — Petite plante pubes- 
cente à feuilles toutes radicales, palmatipartites-linéaires. 
Petites fl. jaunes. Cultures du Mansourah, du Kroubs, 
du plateau d'Aïn-el-Bey. — Avril, mai. 

NiGELLA (Nigelle) 

5 sépales pétaloïdes grands; 5 pétales petits, bilabiés, 
à nectaires, fl. bleues, 5-10 carpelles, déhiscents, accolés. 

N. Arvensis (L).N.poivrette. — Feuilles à divisions linéai- 
res; carpelles comprimés, soudés jusqu'au tiers supé- 
rieur; graines granuleuses. Plateaux du Dj.-Ouach, 
Dj.-El-Hadj-Baba, Dj.-Chettabah.— Juin. 

N. Hispanica (L)V. Intermedia (Coss).— feuilles à divi- 
sions linéaires, pétales longuement onguiculés, car- 
pelles comprimés, réunis jusqu'au quart supérieur, 
graines lisses. Com. dans les cultures d!es environs. 

N. Damascena (L). N. barbiche. — Feuilles à divisions 
sétacées, les supérieures en involucre, 5 carpelles ren- 
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fiés formant une capsule globuleuse. Corn. Mansourah, 
Sidi-M'Cid. En arabe Nouar-eUMequtthfa. 

Les graines des Nigelles sont excitantes et employées 
à titre de condiment. Celles des N. Sativa et Hispanica, dé- 
signées sous le nom arabe de Sanoudi\ hàbh-es-Souda servent 
à aromatiser les aliments, le pain et la galette des indigènes. 
On en fait, pour le même usage, un mélange avec les se- 
mences de sésame, qu'on désigne par le nom de Zrara. 

DELPHiNiUM (Dauphinelie). 
5 sépales pétaloïdes, le supérieur en éperon, 2-4 pétales, 
les 2 supérieurs en éperon logé dans le calice, fl. vio- 
lettes. 1-5 carpelles déhiscents. 

D» Orientale (J. Gay.) — Feuilles pennatiséquées-linéaires, 
2 pétales à éperon court, carpelle solitaire, hispide. 
Vallée du Rhum.-Sup. — Mai. 

D. Hispanicum (Willk.) — Rameaux plus nombreux et 

f)lus étalés que le précédent, divisions des feuilles plus 
ongues, éperon relevé. Constantine (Reboud.) 

D.Pentagynum(Desf.) —Feuilles inférieures palmatiparti- 
tes, les supérieures en lanières, fl. grandes. 4 pétales, 
éperon long. 3-5 carpelles. Dj.-Sidi-M'Cid, Dj.-Kelal, 
Dj.-Karkar, Kreneg, gorges de TO.-Anga. Juin-juillet. 

D. Staphysagria (L).D. Staphysaigre. — Feuilles grandes, 
palmatipartites. 4 pétales, éperon médiocre, obtus, 
2-3 carpelles renflés. Pied des escarpements du Dj.- 
Sidi-M'Cid et du Dj.-Salah. — Juin. 

D. Peregrinum (L)V. Haltaterum (Sbith). — Feuilles infé- 
rieures palmatiséquées, les supérieures lacinées. 4 péta- 
les, les latéraux à onglets courts. 3 carpelles cylindri- 
ques longs et grêles. Com. en tous lieux. Eté, automne. 
Les variétés Cardiopetalum, Gracile, Longipes, Jun- 
ceum, sont communes dans la région. 

Les Dauphinelles sont désignées par les indigènes sous 
les noms de : hemiriy reguig; la Staphysaigre, mioubradjy 
fournit ses graines, habb-er-ras^ à la médecine arabe comme 
anti-parasitaires, anti-psoriques. Dans les pailles, les Dau- 
phinelles, acres et astringentes, sont nuisibles. 
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PAPAVÉRACÉES 

PAPAVER (Pavot). 

FI. grandes, rouges ou violacées. 2 sépales caducs, 
4 pétales, étamines nombreuses, fruit capsulaire déhiscent 
par des pores placés sous le disque stigmatifère, feuilles 
pinnatipartites. 

P. SommiferumfL).V. Setigerum (De). Pavot. — Glau- 
que; feuilles aentées-incisées, les caulinaires cordées, 
amplexicaules. Capsule globuleuse, glabre. Cultures de 
la région du Séminaire. Mai. 

P. Rheas (L). P. Coquelicot. — Qpsule subglobuleuse,gla- 
bre. Com. dans les récoltes. Mai. 

V. Pallidiuili(Gr.et God.).— Grêle,petitefl. pâle. 
Pentes du Dj. Chettabah. Mai. 

P. Dubium (L) . V. Obtusifolium (Desf.) — Capsule 
oblongue, glabre. Cultures, Aïn-el-Bey, Méridi. Mai. 

P. Hybridum ^L). — FI. violacées, capsule subglobuleuse 
hispide. Environs, Mansourah, Sidi-M'Cid.Mai. 

P.Ârgemone(L). — Capsule hérissée,oblongue-cylindrique 
Rare. Mansourah, Dj. El-Hadj-Baba. Mai. 

Les Pavots sont des plantes narcotiques dans toutes 
leurs parties, envahissantes, nuisibles dans les fourrages et 
les prairies artificielles. Les Indigènes les emploient comme 
nous en médecine, particulièrement la fleur du P. Rheas, 
sous les noms de ^ou-noum, Bou-naman. 

RŒMERiA (Rœmerle). 

FI. de papaver, fruit en silique linéaire, déhiscent par 
3 ou 4 valves. 

R. Hybrida. (De.) — Feuilles pennatiséquées-linéaires, fl. 
violettes,capsu|^ cylindrique hispide. Cultures du Man- 
sourah,du Polygone, etc. Mai. En arabe: Abou-groun 
Mêmes propriétés que les Pavots. 

GLAUCiUM (Glaucienne). 

Fl. de papaver. Capsule en silique linéaire, déhiscente 
par 2 valves. 

G. Cornicuiatum (Curt.) G. Cornue. — Feuilles pinnati- 
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partîtes, glauques, villeuses, fl. violettes, siliques héris- 
sées. Com. dans les récoltes, les terrains argileux. — 
Avril-Mai. 

V. Fulvum (Batt). — Pétales Êiuves. Pentes schis- 
teuses du Mansourah. Mai-Juin. 

Ces plantes, Abou-Groun en arabe, renferment un suc 
jaune, acre, vénéneux, et sont repoussées des animaux. 

HYPECOUM (Cumin). 

2 sépales,4 pétales étalés, les deux internes tripartites ; 
4 étamines. SiUque linéaire, articulée, fleurs jaunes. 

H. PenduIum(L). — Feuilles pennatiséquées, linéaires-sé- 
tacées, pétales extérieurs entiers, silique rectiligne, 
pendante, non articulée. Cultures du IChroub, d'Aïn- 
ei-Bey, du Dj. El-Hadj-Baba. Mai. En arabe, T>jehira. 

H. Procumbens (L). — Pétales extérieurs trilobés, silique 
arquée, articulée. Signalée par Durrieu. 



FUMARIÉES 

FUMARiA (Fumeterre). 

2 sépales libres, 4 pétales connivents, le supérieur en 
éperon, truit sec, indéhiscent, monosperne, ovale-globu- 
leux, à péricarpe adhérent. 

F. Numidica (Coss. et Durr.) — Feuilles glauques, ra- 
dicales, palmatipartites, fl. petites, sub-acaules, verdâ- 
tres. Escarpements rocheux des gorges et des monta- 
gnes. Corniches du Mansourah et du Dj. Sidi-M*Cid, 
Kreneg, Dj.-Karkar. — Eté. — En arabe, Tmeur- 
cl'Ghoreb, 

F. Officinalis (L). — Glaucescent, segments des feuilles 
oblongs, fl. pourpres; fruit large, échancré au som- 
met. Com. dans les cultures. — Mai. 

F. Capreolata (L). — Segments des feuilles larges,ovales. 
Corolle grande, rose, fruit lisse, non apiculé. Com. 
dans les haies. — Eté. 

V. Bastardi (Coss.) — Sépales courts, fl. pourpres, 
fruits rugueux. Cultures. — Mai. 
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F. Âgraria (Lag.) — Segments des feuilles oblongs,fl. roses 

ou pourpres, fruits grands, apiculés ou mucronés. Dj. 

El-Hadj-Baba, Khroub. — Avril. 

V. Atlantica (Coss. et Dur.) — FI. grandes, pur- 

purescentes ou blanches, fruit longuement mucroné, 

Dj .-Chettabah (Cosson). 
F. Parviflora (Lmk.) — Glaucescent, segments des feuilles 

linéaires, fl. petites, blanc-verdâtre, fruit apiculé. 

Com. Cultures et friches. — Mai. 
F. Densiflora (De.) — Segments des feuilles linéaires, fl. 

petites, roses ou pourpres, fruit non apiculé. Com. 

Cultures. — Mai. 

Les Indigènes nomment les Fumeterres, Chahtredj ^ 
Siban et utilisent leurs propriétés médicales. Ils sont amers 
et toniques et mangés par les moutons et les bœufs. 



CRUCIFÈRES SILIQUEUSES 

MATHiOLA (Mathiole). 

Plantes grises, tomenteuses, fleurs violettes. Silique 
déhiscente, grêle, ronde, toruleuse, biloculaire. Graines 
unisériées, comprimées. 

M. Lunata (De.) — Annuelle, feuilles pinnatifides, oblon- 
gues,pétales obovés, silique glanduleuse. Lieux arides, 
Aïn-El-Bey, Polygone, Dj. El-Hadj-Baba. — Mai. 

M. Tristis (R. Br.) — Vivace, feuilles pinnatifides-Hnéaires, 
pétales linéaires. Silique non glanduleuse. Aïn-El-Bey 
Dj. Chettabah. — Mai. 

Les Mathioles, en Arabe, Semma, Gousth-el-Ma'^a sont 
peu recherchées des animaux, cependant broutées, à défaut 
d'autres plantes, par les chèvres et les moutons. 

Nasturtium (Cresson) 

N. Officinale (R. Br.) — Semi-aquatique. Feuilles glabres, 
charnues, pennatiséquées-oblongues, fl. blanches. Sili- 
que déhiscente, linéaire-arrondie, arquée, graines 
comprimées, 2-3 sériées. Com. Eaux courantes, toute 
Tannée. 
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En ai abe, Harra, Guertwunech, le cresson est consom- 
mé sans assaisonnement par les Indigènes, mais ils en ap- 
provisionnent surtout nos marchés. Il est peu goûté des 
animaux. 

ARABis (Arabette) 

Plantes annuelles à poils rameux, fleurs blanches, pe- 
tites. Silique déhiscente, linéaire-aplatie, biloculaire. Grai- 
nes unisériées-comprimées. 

A. Auriculata (Poir.) — Feuilles oblongues, les cauHnai- 
res cordées-sagittées. Valves trinerviées. Rare. Dj.- 
Ouach, Dj. El-Hadj-Baba, Mansourah. — Mai. 

A.Ciliata(A.Br.)V. Balansœ(Coss.) — Feuilles oblongues, 
silique courte, étalée. Valves uninerviées. Signalée au 
Dj.-Ouach par Choulette. 

A. Parvula (L. Duf.) — Grisâtre, feuilles oblongues, 
pédicelles courts, siUques ensiformes, dressées. Dj.- 
El-Hadj-Baba, Dj.-Chettabah, Dj.-Ouach. — Avril- 
Mai. 

A. Pubescens (Poir.) — Grisâtre, feuilles hérissées,oblon- 
gues, grappe allongée, siliques appliquées, graines 
ailées. Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah^ Dj.-Oum-Settas, 
Dj. El-Hadj-Baba. — Mai-Juin. 

Les Arabettes sont des plantes sans usage, assez rares 
en tous lieux. 

CARDAMINA (Garda 01 i ne). 

G. Hirsuta (L). — Annuelle, feuilles inférieures pennatisé- 

3uées, les supérieures oblongues, fl. blanches. Silique 
éhiscente, grêle, linéaire-comprimée, valves sans 
nervures, grames unisériées, comprimées. Lieux hu- 
mides des vallées et des montagnes. 

En arabe, R'assal ; sans importance. 

siSYMBRiUM (Sisymbrej. 

Fleurs jaunes. Silique déhiscente, longue, biloculaire, 
arrondie, style court, graines unisériées, ovales-oblongues. 

S. Officinale (Scop.) — Feuilles roncinées, les supérieures 
hastées, silique appliquée, raide; pédicelle court. Val- 
ves subnerviées. Aïn-el-Bey, Dj.-Ouach. Mai. 
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S. Runcinatum (Lag.) — Feuilles roncinées, les caulinai- 
res sessiles avec une fl. à Faisselle. Pédicelle court, 
silique arquée, valves trinerviées. Polygone, bords du 
Rhum.-Sup. Printemps. 

S. Irio (L), Vélaret. — Feuilles roncinées, les supérieures 
hastées^ pédicelle grêle, silique linéaire, dressée, tri- 
nerviée. Corn, dans les fossés, les friches. Mai. 

S. Erysimoïdes (Desf.) — Feuilles roncinées, pédicelle 
court, silique grêle, rigide, étalée, trinerviée. Rare. 
Rochers du Dj.-Sidi-M*Cid. Mai. 

S. Thalianum (Gay.) — Feuilles oblongues, sub-entières, 
fl. petites, blanches. Silique dressée-étalée, sub-com- 
primée, uninerviée. Pentes rocheuses du Dj.-Ouach. 
Avril. 

Les Sisymbres sont peu recherchés des animaux, en 
raison de leur saveur acre ; les Arabes les nomment Harra, 
Horf, 

ERYsiMUM (Vélar). 

E Grandiflorum (Desf.) — Feuilles étroites, entières, fl. 
grandes, jaunes. Silique hérissée, dressée-étalée, tétra- 
gone. Rochers N.-E. du Dj.-Ouach. (Choulette). 

CONRINGIA 

C. Orientalis (Andr.) — Glaucescente, feuilles obovées, 
les caulinaires oblongues-amplexicaules. Fl. jaune pâle, 
silique longue, étalée, tétragone, graines unisériées. 
Cultures au Sud et à l'Ouest de la ville. Mai. 

MORiCANDiA (Morlcandie). 

M. Arvensis (De.) — Glauque. Feuilles charnues, entiè- 
res, les caulinaires auriculées, fl. violettes. Siliaue 
déhiscente, longue, comprimée-tétragone, graines oi- 
sériées. Pentes schisteuses des environs, Mansourah, 
etc. Eté. 

En arabe Zedidj, Kromb-ed-Djctnel, cette plante, plus 
commune au Sud, est consommée par les chameaux, dont, 
en certaines régions et à certaines époques, elle constitue 
la principale nourriture. 

DiPLOTAxis (Diplotaxe). 

Feuilles pinnatifides, fleurs blanches ou jaunes. Silique 
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longue, déhiscente, comprimée, uninerviée. Graines bisé- 
riées, ovales, comprimées. 

D. Muralis (De.) — Décumbent, fl. jaunes, pédicelies grê- 
les. Silique linéaire, dressée-étalée, aplatie, rostre court. 
Com. dans les friches. Aïn-el-Bey. Avril. 

D. Virgata (De) — Grisâtre, fl. jaunes, rostre aplati. Cul- 
tures et friches à TO. de Constantine. Avril. 

D. Erucoïdes (De.) — Feuilles poilues, fl. blanches ou 
lilas. SiUque étalée, rostre court. Com. dans les jardins, 
les cultures. 

D. Tenuifolia (De.) — Feuilles charnues, glauques, étroi- 

tes, fl. jaunes. Silique étalée, style court. Environs. 
(Reboud.) 

Les Diplotaxes sont des plantes acres mais toniques, 
très peu recherchées des animaux. Les Indigènes les nom- 
ment Reguiga, Chartam, Hachjan, 

ERUCASTRUM. 

Feuilles lyrées-pinnatifides, fleurs jaunes. Silique déhis- 
cente,linéaire,uninerviée,grainesunisériées,subglobuleuses. 

E. Incanum (Koch.) — Hirschfeldia adpressa (Mœnsch). 

Grisâtre, villeuse. Pédicelle court, silique appliquée, 
rostre court, infléchi. Bord des routes. Khroub. Avril. 
V. Geniculatum (Coss.)Sinapis geniculata (Desf.) 
Rostre long, lancéolé, à style géniculé. Com. sur les 
coteaux et les montagnes. Printemps. 

BRASSICA (Chou). 

Plantes glauques, fleurs jaunes. Silique déhiscente, 
arrondie, uninerviée, rostre conique ou lancéolé, graines 
unisériées, globuleuses. 

B, Napus (L). V. Oleifera (Dc.)Navette.— Sub-spontané, 
glauque et glabre, feuilles inférieures pinnatipartites, 
les caulinaires amplexicaules. Silique étalée, style long. 
Cultures et friches des vallées. 

Désignée par les Indigènes sous le nom de Sedjem, cette 
plante a donné la Navette, qui est oléagineuse, et four- 
nit un abondant fourrage vert à essayer dans la région. Une 
variété constitue les Navets blancs et jaunes (Khardel), 
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les Navets roses (Lefta), tous très appréciés des Indigènes. 

B. Râpa (L), V. Campeslris (Koch), Colza. — Feuilles 
inférieures hispides, fl. plus petites. Dans les vallées, 
voisinage des jardins. Sub-spontané. La variété cultivée, 
Rave longue ou Fedjel, est consommée surtout par la 
population Israélite de Constantine. 

B. Amplexicaule(Coss.) Sisymbrium amplexicaule (Dçsf.) 
— Plante grêle, glaucescente et glabre. Feuilles infé- 
rieures oblongues, les caulinaires amplexicaules. Pédi- 
celle long, silique étalée, courte. Com. terres argileuses, 
schisteuses. Mansourah. Printemps. 

B, Gravi nœ (Ten.) — Sous-frutescent. Feuilles inférieures 
pinnatifides, les caulinaires oblongues, auriculées. Sili- 
ques linéaires, étalées, subtétragones, style court. Com. 
dans les escarpements rocheux. Mai. 

B. Dinnorpha (Coss. et Durr.) — Sous-frutescent. Feuilles 
inférieures oblongues-dentées, les cauHnaires entières, 
amplexicaules. Silique étalée, oblongue, subtétragone; 
style long. Mansourah. (Paris.) 

Les espèces comestibles de ce genre, le B. Oleacera et 
ses variétés, le Chou, en arabe Kromb, Krombit, le B. Bo- 
trytis. Chou-fleur, Berou^tielou, sont cultivées par les ma- 
raîchers indigènes et estimées de la population maure de 
Constantine. 

siNAPis (Moutarde), 

Fleurs jaunes^ feuilles pinnatifides. Silique trinerviée, 
rostre conique ou ensiforme. Graines unisériées, globu- 
leuses. 

S. Pubescens (L). — Vivace, pubescente. Siliques velues, 
appUquées, rostre arqué. Lieux rocheux, escarpés : 
Mansourah, Dj.-Sidi-M'Cid. Printemps. En arabe Leb- 
s an, 

S. Arvensis (L) — Hispide, pédicelle court, silique sub- 
indéhiscente, rostre long. Décombres, friches. Eté. 

S. Alba (L) — Hispide, silique poilue, rostre long, ensi- 
forme. Com. décombres, lieux incultes. Printemps. 

S. Procumbens (Poir.) S. Choulettiana (Coss.) — Glabre. 
Silique toruleuse, rostre long, lancéolé-linéaire. Pâtu- 
rages du Dj.-Ouach. Mai. 
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Les Moutardes sont plutôt nuisibles, surtout dans les 
récoltes; pourtant, cultivée, S. Alba donne un fourrage 
d'automne assez estimé et qui serait utile en Algérie. Les 
Indigènes donnent aux Moutardes les noms génériques de 
Achnaf, Khardel; la graine, qu'ils emploient peu, est dite : 
Toffa, 

ERUCA (Roquette). 

E. Sativa (Lmk.) — Hérissée, feuilles pinnatipartites, fl. 
blanches-jaunâtres et violacées. Silique oblongue, grai- 
nes bi-sériées, globuleuses, rostre ensiforme. Com. 
cultures, jardins. Printemps, été. 

Malgré son odeur forte, la Roquette est broutée par 
les animaux ; les Indigènes la vendent sur les marchés sous 
le nom de T>jirdjir, Kcrn-el-Atrous, 

RAPHANUS (Raifort). 

R. Sativus (L) Radis. — Feuilles inférieures lyrées, les 
supérieures oblongues ; fl. violettes- veinées. Silique 
conique, indéhiscente, gonflée. Subspontané. Voisinage 
des jardins, Hamma. 

Cultivé, il donne les Radis rose et noir, que les Indi- 
gènes connaissent sous les noms de Mechti, Left-es-srir. 

RAPHANiSTRUM (Ravenelle). 

R. Segetum (Rehb.) — Feuilles inférieures lyrées, les 
supérieures oblongues, fl. jaunâtres ou violacées. Sili- 
ques striées et à étranglements, rostre linéaire. Récol- 
tes. Pont d'Aumale, Dj.-Ouach. Printemps. 

Envahissante et nuisible dans les récoltes, peu recher- 
chée des animaux, la Ravenelle, moins commune cependant 
qu'en France, est dite ^u-Toum par les Indigènes. 

CORDYLOCARPUS. 

C. Muricatus (Desf.) — Feuilles poilues, lyrées ou entiè- 
res, fl. jaune-pâle. Silique indurée, article supérieur 
transversal, à crête; rostre lancéolé. Cultures de la ré- 
gion d'Aïn-Smara. Mai. En arabe Senafou. 
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CRUCIFÈRES SILICULEUSES 



{^ Valves comprimées par le dos; 
Silicule déhiscente. 

ALYSSUM (Alysson). 

Plantes grisâtres. Feuilles petites, ovales-entières, fleurs 
jaunes, valves en disques sutorbiculaires. Deux loges à 
1-2 graines. 

A. Alpestre (L) V. Serpyllifolium (Desf.) — Sous-frutes- 
cent, blanchâtre, fl. jaune-pâle. Silicule obovale, val- 
ves planes, style moitié moins long. Coteaux arides du 
Rhum.-Sup., Aïn-el-Bey. Mai. 

A. Monlanum (L) A. Atlanticum (Desf.) — Sous-frutes- 
cent, grisâtre, fl. jaune vif, grandes. Silicule suborbi- 
culaire, valves convexes, style les égalant. Sommets du 
Dj.-Ouach, du Dj.-Karkar. Mai. 

A. Campestre (L). — Annuel, grisâtre. Pétales jaune- 
pâle, linéaires; silicule en disque renflé, style court. 
Com. sur les coteaux et les plateaux arides. Avril. 

A. Granatense (B. et R.) — Annuel, grisâtre. Fl. jaune- 

Eâle. Silicule en disque renflé, style long. Aïn-el-Bey, 
)j.-Ouach, Dj.-el-Hadj-Baba. Mars-mai. 

Les Alyssons, en arabe Aguerma, sont de petites plan- 
tes sans importance dans les pâturages et peu recherchées 
des animaux. 

KONiGA (Konigie). 

K. Maritima (R. Br.) Alyssum maritimum (Desf.) — Sous- 
frutescente, argentée. Feuilles ovales-linéaires, fl. peti- 
tes, blanches. Silicule ovale, valves convexes, style 
court. Très com. rochers, lieux arides. Toute Tannée. 
Sans importance. En arabe Khonfedj-el-Hadjar. 

DRABA (Drave). 

D. Hispanica (Boiss.) — Petite, vivace. Feuilles oblon- 
gues-linéaires, villeuses, fl. jaunes. Silicule grande, 
ovale. Valves convexes, style long. Dj.-Oum-Settas. 
Mai, 
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EROPHYLLiA (Erophylle). 

E. Vulgaris (De.) Draba verna (Rchb.) — Très petite, an- 
nuelle. Feuilles en rosette, ovales, villeuses, â. petites, 
blanches. Silique oblongue, valves planes, style très 
court. Com. dans les gazons. Premier printemps. 

CAMELINA (Cameline). 

C. Sativa (Crtz.) V. Sylvestris (Vallr.) — Feuilles oblon- 
gues, villeuses, les caulinairesauriculées, fl. jaune-pâle. 
Silique grisâtre, pyriforme, style court. Récoltes du 
Rhum.-Sup. Mai. 

2^ Valves comprimées sur les côtés; 
Silicule déhiscente. 

THLASPi (Tabouret). 

T. Perfoliatum (L) V. Gracile. — Petit, glaucescent ; 
feuilles oblongues, les caulinaires amplexicaules, fl. 
blanches. Silicule obovale, ailée, émarginée, style très 
court. Gazons, Mansourah, Bellevue. Premier prin- 
temps. 

TEESD ALI A (Téesdalie). 

T. Lepidium (De.) Lepidium nudicaule (Desf.) — Petite, 
feuilles en rosette, pinnatipartites, fl. blîtnehes. Silicule 
suborbiculaire, sub-ailée, émarginée, style nul. Ga- 
zons et broussailles du Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Mai. 

iBERis (Ibéride). 

I. Odorata (L). I. pectinata (Coss.) — Annuelle, hérissée, 
feuilles sub-pinnatifides. Fl. blanches en corymbe. Si- 
licule ovale, ailée, émarginée, style court. Com. cul- 
tures et friches. Avril. 

Peu goûtée des animaux ; en arabe : Herfa, 

HUTCHiNSiA (Hutchinsie). 

H. Petrœa (R. Br.) — Petite, feuilles pinnatifides, fl. 
blanches. Silicule oblongue, non ailée, style très court. 
Gazons du Mansourah, du Dj.-Ouach, du Dj.-Chçt- 
tabah. Mai. 
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CAPSELLA (Capselle). 

Feuilles dentées ou lyrées, fleurs blanches. Sîlicule cu- 
néiforme ou oblongue, non ailée, style court. 

C. Bursa-Pastoris (Mœnsch.) — Feuilles poilues, les radi- 
cales en rosette, les caulinaircs sagittées. Silicule cu- 
néiforme. Très com. friches des bords des routes. Eté. 
Très variable dans ses formes. 

C. Procumbens (Fries.) Hutchinsia procumbens (Desv.) 
— Grêle, glabre, en touffes. Silicule ovale, obtuse. 
Rare. Rochers du Pont-du-Diable. Avril. 

Sans être recherchée, la Bourse à Pasteur est mangée 
par tous les bestiaux. Les Arabes la nomment Lebscu-eU 
Khelil 

lONOPSIDIUM. 

I. Albiflorum (Durr.) — Petite, glabre, feuilles ovales, les 
supérieures sessiles, fl. blanches, éphémères. Silicule 
oblongue, non ailée. Pentes gazonnées, Bellevue, Dj.- 
Ouach. Avril. 

BIVONEA. 

B. Lutea (De.) — Petite, glaucescente. Feuilles obovales, 
les caulinaires amplexicaules, fl. jaunes. Silicule obo- 
vale, ailéç, émarginée, style court, Com. dans les lieux 
secs, rochers du Mansourah, de Sidi-M'Cid. Premier 
Printemps. 

LEPiDiUM (Passerage). 

Feuilles entières ou pinnatipartites. Fleurs blanches en 
grappes. Silicule ovale-oblongue, à 2 loges uniovulaires. 

L. Latifolium (L). — Feuilles pétiolées, ovales, dentées 
en scie. Silicules hispides, aptères, non émarginées, 
style court. Dj.-Ouach, voisinage des étangs. Eté. 

L. Acanthocladum (Coss. et Durr.)— Feuilles lancéolées, 
entières ou dentées, les caulinaires embrassantes. Sili- 
cules glabres, ailées dans le haut, émarginées, style assez 
long. Dj.-Ouach. (Reboud.) En ardhe, Açab. 

L. Humifasurn (Req.) Thlaspi hirtum (Vill.) — Villeux, 
feuilles oblongues, entières ou dentées, les caulinaires 
amplexicaules. Silicules hispides, ailées^ émarginées. 
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style assez long. Pentes Sud du Dj. Sidi-M'Cid. (Chou- 
lette.) 
L. Sativum (L), Cressonnette, Cresson alénois. — Glau- 
cescent, feuilles pinnatipartites, les caulinaires sessiles- 
linéaires. Silicule glabre, émarginée, ailée, style court. 
Voisinage des jardins. Sub-spontané. Printemps. 

Les Passerages sont des plantes à saveur chaude et pi- 
quante, mangées par les bestiaux et leur servant de condi- 
ments. Les Indigènes cultivent le cresson alénois sous le 
nom de Half ci emploient dans leur médecine ses semen- 
ces, Habb-er-rechad . 

CARDARiA (Cardarie). 

C. Draba (DesH — Vivace, pubescente, glauque, feuilles 
oblongues, dentées, les supérieures embrassantes. Sili- 
cule cordiforme, aptère, su bdidyme, gonflée, style court. 
Bords des chemins, Bardo, Pépinière, Hamma, etc. 
En arabe, Aguerma. 

3^ Valves comprimées par les côtés; 
Silicules indéhiscentes. 

CLYPEOLA (Glypéole). 

C. Jonthlaspi (L) V. Gracilis. — Grêle, rameuse, pubes- 
cente. Feuilles petites, entières, fl. jaunâtres. Silicule 
orbiculaire, ailée, pubescente, uniloculaire, monosper- 
me. Rochers du Mansourah, du Dj. -Sidi-M'Cid, du 
Dj.-Oum-Settas. Eté. 

CARRICHETERA. 

C. Vellae (De.) — Feuilles pinnatiséquées-linéaires, fl. jau- 
nes, veinées. Silique globuleuse, hispide, style glabre, 
foliacé. Cultures de la vallée du Rhum -Sup. 

BiscuTELLA (Luoetière). 

Feuilles entières ou lyrées, fleurs jaunes, silicule plane, 
orbiculaire, didyme, émarginée à la base et au sommet. 
Style filiforme. 

B. Didyma (L) V. Apula. — Feuilles oblongues, dentées^^ 

Digitized byVjOOÇlC 



— 44 — 

les caulinaires semi-amplexicaules. Silicule glabre ou 
scabre, ciliée, hérissée, tom. dans tous les lieux her- 
beux, sur les coteaux. Printemps. 

Les B. Lœvigata (Desf.), B. Columnae (Tess.), B. Ci- 
liata (De), B. Obovata (De), sont des formes de là plante 
précédente qu'on rencontre aussi dans la région. 

B. Didyma (L) V. Raphanifolia (Desf.) — Feuilles radi- 
cales lyrées ; petites fleurs en corymbes lâches. Com. 
àAïn-el-Bey, au Dj.-El-Hadj-Baba. 

Elle a pour variétés les B. Lyrata (L.), B. Algeriensis 
(Jord.), B. Chouletti (Jord.), également dans la région. 

B. Radicata (Cosson et Durr.) — Vivace, feuilles héris- 
sées, lyrées, fl. grandes, pâles. Silicule grande, forte- 
ment émarginée. Sur les montagnes, Dj.-Ouach, Dj - 
Chettabah. Mai. 

Les Lunetières, sans être un bon fourrage, sont cepen^ 
dant consommées dans les pâturages. Les Indigènes les dé- 
signent sous les noms de Mouflich, Tifelkft, 

SENEBiERA (Senebière). 

S. Coronopus (Poir.) — Glabre, prostrée, feuilles pinna- 
tipartites-linéaires, fl. blanches en grappes serrées. Si- 
licule réniforme, muriquée, alvéolée. Com. bords des 
routes. Eté. 

Ses feuilles peuvent être mangées en salade et ses grai- 
nes servir de condiment. 

NESLIA (Nélie). 

N. Paniculata (Desv.) — Pubescente, feuilles oblongues- 
dentées, les supérieures semi-amplexicaules, fl. jaunes. 
Silicule globuleuse, à côtes, style fiUforme. Com. dans 
les cultures. Mai. 

La Nélie est une des plantes les plus envahissantes et 
les plus nuisibles de nos cultures de céréales. Elle y prend 
un grand développement, tient la place du bon grain et en 
raison de son âcreté, elle ne rend aucun service dans Tali- 
ment^tion dçs bestiaux. 
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RAPiSTRUM (Rapistre). 

Feuilles çinnatifides, fleurs jaunes. Silique à 2 articles, 
l'inférieur petit, le supérieur globuleux, à côtes. Style fili- 
forme. 

R. Rugosum (Ail.) V. Linnaeanum (Boiss.) — Pédicelle 
filiforme, article inférieur subglobuleux, fertile. Sidi- 
M'Cid, Mansourah. Mai. 

V. Microcarpum (Coss.) — Pédicelle très ténu, 
plus long, article inférieur stérile et filiforme. Cultures 
d'Aïn-el-Bey. Printemps. 

V. Orientale fCoss.) — Pédicelle épais, article in- 
férieur stérile et oblong, le supérieur grand, à côtes 
fortes. Dj. El-Hadj-Baba, Chettabah. (Reboud). 

Les Rapistres, en arabe Lebsan, très communs dans la 
région, ont les mêmes inconvénients que la Nélie. 



CAPPARIDÊES 

CAPPARis (Câprier). 

C. Spinosa CL). — Arbrisseau sarmenteux, feuilles ovales, 
fl. grandes, blanches, irrégulières. 4 sépales, 4 pétales, 
étamines exsertes, fruit bacciforme, stipité. Rare. Ro- 
chers du Dj. -Chettabah, du Dj.-Ouach, talus des envi- 
rons. Septembre. 

Le Kabbar fournit aux Indigènes ses tiges feuillées et 
sa racine, dont ils usent comme médicament, mais ils igno- 
rent les Câpres. Aucune tentative n'a été faite dans la région 
d'une culture qui réussirait sans doute. 



CI S TAC ÉE S 

cisTUS (Ciste). 

Arbrisseaux, 5 sépales presque égaux, 5 pétales caducs, 
capsule à 5-10 loges, feuilles entières, opposées, sans stipules. 
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C. Monspeliensis (L). — Visqueux, feuilles lancéolée:, 
enroulées, sessiles, fl. blanches à onglet jaune, en cy- 
mes. Quelques touffes dans la forêt du Méridj. Mai. 

C. Villosas (L). — Laineux, feuilles ovales à pétiole ailé, 
fl. roses, capsule velue. Régions montagneuses. Dj.- 
Ouach,-pj.-Chettabah, Dj.-El-Hadj-Baba. Avril. 

G. Salvœfolius (L). — Odeur balsamique, feuilles ovales 
pétiolées, fl. jaunâtres. Avec la précédente. Mai. 

Les Cistes, abondants sur le littoral, sont dédaignés des 
bestiaux ; les chèvres seules broutent les jeunes boutons. 
Les Indigènes les nomment Cheàjeret-cl-Aden, Tow^elt, 

HELiANTHEMUM (Héllanthème). 

Herbes et arbrisseaux. 5 sépales, dont les deux exté- 
rieurs petits ou nuls, 5 pétales caducs. Capsules à 1-3 loges. 

H. Tuberaria (Mill.) — Vivace, feuilles inf. oblongues, 
soyeuses, en rosette, les sup. glabres-linéaires, fl. jau- 
nes, non maculées, penchées. A l'Est du massif du Dj.- 
Ouach, Beni-Berkane. Mai. 

H. Guttatum (Mill.) — Herbacé, feuilles lancéolées, fl. 
jaunes, violacées à la base, sépales velus, les externes 
étroits. Coteaux et montagnes des environs. Avril. 

V. Eriocaulon (Dunal.) — Velu -soyeux. Dj.- 
Ouach. 

H. Saiicifolium (Pers.) — Herbacé, rameux, feuilles 
ovales, pétiolées, nerviées, fl. jaunes, pédicelles longs, 
redressés. Gazons des coteaux. Com. Printemps. 

H. Niloticum (Pers.) - Herbacé, tige forte, feuilles lan- 
céolées, nerviées, fl. jaunes maculées, pédicelles courts, 
capsule forte. Com. coteaux arides et rocailleux. Mai. 

H.Sanguineum(Lag.)H. retrofractum(Pers.) - Herbacé 
nain, visqueux, rougeâtre, feuilles elliptiques, pédon- 
cules réfléchis, fl. jaunes. Voisinage de la pépinière du 
Dj.-Ouach. Avril, mai. 

H. -^gyptiacum (Mill.) — Herbacé, rameux -dressé, 
feuilles pétiolées, lancéolées, enroulées, pédicelle réflé- 
chi, sépales jaunâtres, membraneux, nerviés, pétales 
jaunes inclus. Dj.-Ouach, région des étangs. Mai. 

H. Rubeiium (Presl.) — Sous-frutescent, feuilles ovoïdes- 
orbiculaires, argentées en-dessous, souvent rougeâtres. 
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fl. petites, jaunes, en grappes serrées. Com. coteaux 
arides et montagnes. Printemps. Plusieurs formes. 

H. Lavandulœfolium (De.) — Sous-frutescent, feuilles 
lancéolées -linéaires, enroulées, tomenteuses en-des- 
sous^ fl. jaunes, et en grappes, réfléchies. Dj.-Chetta- 
bah, Dj.-El-Hadj-Baba. Mai, juin. Une forme à grap- 
pes lâches. 

H. Pilosum (Pers.) — Cespiteux, feuilles linéaires, enrou- 
lées, pubescentes, fl. blanches à onglet jaune. Sépales 
membraneux, à côtes hispides. Com. coteaux arid!es et 
rocailleux. Mai. 

H. Asperum (Lag.) — Comme le précédent, sauf les sti- 
pules linéaires -hispides plus longues, les côtes des 
sépales fortement hispides. Mansourah, Dj.-El-Hadj- 
Baba. Mai. 

H. Croceum (Pers.) — Sous -frutescent, rameux, to- 
mcnteux, feuilles elliptiques, blanches en-dessous, fl. 
grandes, jaunâtres. Dj. Chettabah, Dj. El-Hadj-Baba. 
Printemps. 

H. Glaucum(Pers.) — Sous-frutescent, rameux, feuilles 
elliptiques, tomenteuses, veloutées, épaisses, fl. petites, 
jaunes. Dj.-Ouach, Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

H. Fontanesi (B. et R. ) — Sous-frutescent, décom- 
bant, feuilles elliptiques, tomenteuses en-dessous, ci- 
liées sur les bords, vertes et hérissées en-dessus, fl. jau- 
nes. Dj.-Ouach, Aïn-el-Bey. Avril. 

Les Hélianthèmes, dont quelques-uns sont consom- 
més par les bestiaux, ne fournissent qu'un maigre appoint 
à nos pâturages. 

FUMANA 

Sous-arbrisseaux, feuilles linéaires, fleurs jaunes, 5 sé- 
pales, les deux extérieurs petits, 5 pétales, pédoncules 
réfléchis, étamines extérieures stériles, capsule triloculaire. 

F. Viscida (Spach.) — En touffes, glutineux, feuilles en- 
roulées-stipulées, fl. en grappes courtes, pubescentes. 
Com. sur les coteaux arides. Mai, juin. 

F. Spachii (Gr. et God.) — Tiges robustes, feuilles sans 
stipules, pédoncule plus long. Rochers du Mansourah, 
Dj. -Chettabah, Dj.-El-Hadj-Baba. Mai, juin. 

F. Lœvipes (Spach.) — Tiges grêles, feuilles glauques. 
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capillaires, sessiles, stipules en touffe. FI. petite, pédi- 
celle filiforme. Rochers du Kreneg. Mai. 

Ces plantes sont généralement dédaignées des animaux. 



VIOLARIÊES 

VIOLA (Violette.) 
V. Tricolor (L) V. Segetalis (Jord.) — FI. irrégulières 
jaunes-violacées. 5 sépales irréguliers, l'inférieur en 
éperon ; les 4 pétales supérieurs dressés. 5 étamines à 
filets dilatés, feuilles pétiolées, ovales, dentées. Assez 
com. dans les cultures. Avril. En arabe Benlesfendj. 



RÊSÊDAGÉES 

RESEDA (Réséda). 

Fleurs irrégulières. 4-6 sépales inégaux. 4-6 pétales, les 
supérieurs multifides. 8-5 étamines, fruit capsulaire, polys- 
perme, béant au sommet. Herbacé. 

R. Alba (L). R. blanc. — Feuilles pinnatiséquées, lancéo- 
lées. 5 sépales aigus, pétales trifides, blancs; capsule 
carrée, allongée. Com. en tous lieux. Eté. En arabe : 
Drourtf Tefchoun. 

R. Luteola(L). R. gaude. — Plante forte, feuilles entiè- 
res, linéaires-ondulées. 4 sépales, pétales trilobés, jau- 
nes, capsule courte, en longue grappe. Cultures d'Aïn- 
El-Bey, du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. En arabe iDemb- 
el-Ktrouf, 

R. Papillosa (Mill.) — Décombant, feuilles entières, les 
autres tripartites, capsule cylindrique, verruqueuse. 
Mansourah, Séminaire. Eté. 

V. Diiriœana (J. Gay). — Très multicaule^ la- 
nières des pétales entières. Coteaux des environs. Eté. 

Les indigènes désignent les Résédas sous le nom géné- 
rique de Lirôun. Dans les villes, ils cultivent volontiers le 
R. odorant. Les Résédas sont repoussés des animaux, et en 
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particulier la Gaudc, qui est très amère, mais qui fournit 
Un principe colorant, la lutéoline, autrefois très employé 
en teinture. 



DI ANTHÊES 



DIANTHUS (Œillet). 

Un caliculc, calice à 5 divisions sans nervures. 5 pétales 
avec onglet linéaire, 10 étamines, 2 styles. Capsule à 4 val- 
ves; feuilles linéaires. 

D. Siculus (Presl.) — Cespiteux; 4 écailles caliculaires 
larges, striées; long calice atténué, pétales grands, den- 
tés, peu odorants; feuilles linéaires planes. Rochers et 
escarpements des environs. Avril. 

D. Yirgineuft (Gr. et God.) — FI. moins grandes; feuilles 
triquètres en gouttières. Avec le précédent. 

D, Yelatinas (Guss.) — FI. pédicellées dans Tinvolucre 
commun; pétales bifides; tige pubescente. Dj.-Chetta- 
bah, Dj.-El-Hadj-Baba, Dj.-Ouach. Mai. 

D. Prolifer (L). — FI . nombreuses , sessiles dans Tinvo- 
lucre, pétales entiers; plante glabre. Rare. Dj.-Ouach, 
Dj.-Chettabah. Mai. 

Les Indigènes affectionnent les Œillets,qu'ils nomment 
Kronfedj. Cependant, ils les cultivent peu. 

SILENE (Silène). 

Calice nervié, à 5 dents. 5 pétales entiers ou bifides, 
10 étamines, 3 styles, capsule à 6 valves. 

S. Inflata (Smith). V. Tenoreana (Coll.) — Feuilles glau- 
ques, glabres, lancéolées. Calice enflé, membraneux. 
Pétales bipartites à onglets ailés. Capsule conique. 
Com. dans les cultures. Avril. 

S. Tridentata (Desf.) — Rigide; feuilles linéaires; calice 
ventru, hispide, à col long. Pétales tridentés; capsule 
ronde, apiculée. Lieux sablonneux, Mansourah, grè- 
ves du Rnum. Mai. 

S. Cinerea (Desf.) V. Cirtensis (Pom.) S. hispida (Chou- 
lette). — Cendré; feuilles obtuses, les sup. lancéolées; 
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calice pyriforme, à nervures hispides; pétales blancs, 
bifides-linéaires. Thécaphoie court. Mansourah, Poly- 
gone. Mai. 

S. Kremeri (Soy.) — Aspect du précédent; calice tomeri- 
teux, filets des étamines velus. Thécaphorc long. Rare. 
Rochers du Kreneg. Juin. 

S. Hispida (Desf.) — Diffère de Cinerea par les nervures 
calicinales plus hispides, les fi. roses. Broussailles du 
Dj.-Ouach. Mai. 

S. Gallica (L). — Poilu; feuilles inf. oblongues, sup. li- 
néaires. Calice resserré, à dents longues ; pétales en- 
tiers, fl. rosées, unilatérales. Bellevue,Sidi-M Cid. Avril. 
V. Quinquevulnera (L). — Le précédent, avec 
une tache pourpre à la base des pétales. Com. au Dj.- 
Ouach. Mai. 

S. Nocturna (L). — Pubescent. CaHce appUqué, à dents 
larges, membraneuses; fl. blanc-verdâtre, pétales bifi- 
des. Bords des routes, Mansourah, Sidi-M'Cid. Mai. 
V. Brachypetala (Reich.) — Pétales non exsertes. 
Sidi-M'Cid. 

S. Glauca (Poir.) S. Ambigua (Camb.) — Feuilles inf. 
lancéolées, les sup. sessiles-linéaires; fl. petites, roses. 
Calice renflé, glauque, pyriforme, grosse capsule. Sidi- 
M'Cid (Paris). 

S. Chouletti (Coss.) — Sous-frutescent, multicaule, velu. 
Feuilles lancéolées; fl. pâles, nocturnes; capsule cylin- 
drique. Rare. Dj.-Ouach, voisinage des étangs. Mai. 

S. Muscipala (L). — Visqueux, glabre, rigide. Cyme di- 
chotome, fl. roses, petites. Thécaphore court. Com. 
dans les cultures. Avril. 

S. Pteropleura (B. et R.) Port du précédent; calice à ner- 
vures ailées; capsule ventrue-conique; feuilles assez 
larges. Culture des pentes du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

S. Rubella (L). — Glabre, glaucescent. Feuilles obtu- 
ses. CaUce membraneux, court, fl. petites, roses. Bords 
des routes, lieux sablonneux. Com. Avril. 

S. Fuscata (Link). — Hispide, dressé; feuilles oblongues, 
ondulées; calice rougeâtre, pétales roses, entiers. Lieux 
humides dej vallées, des jardins. Mai. 

S. Pseudo-Atocion (Desf.) — Etalé, hispide; feuilles lan- 
céolées-aiguës ; fl. grandes, roses. Thécaphore très 
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long. Terrains schisteux ou arénacés^ pentes du 
Mansourah. Eté. 

S. Italica (L). S. Patula (Desf.) — Grêle, élancé, vis- 
queux; feuilles obovées-obtuses ; calice membraneux, 
se rompant. Pétales blancs bipartites. Broussailles du 
Dj.-Chettabah. Mai. 

S. Mellifera (Boiss.) — Rameaux grêles, longs, visqueux; 
feuilles obovées-aiguës ; calice membraneux, se rom- 
pant. Pétales profondément bipartites. Montagnes, 
Dj.-Chettabah, Mansourah. Mai. 

S. Velutina (Pour.) — Plante veloutée, grisâtre, forte ; 
feuilles lancéolées; fl. grandes, blanc-jaunâtre. Escar- 
pements rocheux du Dj.-Sidi-M'Cid, Dj.-Karkar, Kre- 
neg. Mai. 

S. Bipartita (Desf.) S. Colorata (Desf.) V. Spathulœfolia 
(Say). — Feuilles obtuses ; fl. grandes, roses. Pétales 
profondément bipartites. Très com. en tous lieux. 
Printemps. 

Les Silènes sont très communs dans les pâturages des 
coteaux et des montagnes; leur valeur alimentaire est géné- 
ralement médiocre; toutefois les bestiaux ne les rcmsent 
pas ; ils recherchent même S. Inflata, qui pourrait rendre 
des services, cultivé dans les terres légères, sablonneuses. 

LYCHNis (Lychnide). 

Plantes herbacées ; calice à nervures commissurales, à 
5 divisions, 5 pétales plans, 5 styles, capsules 1-5 loges. 

L.Macrocarpa (Memb.)Melandrium macrocarpum (Boiss.) 
— Forte plante, sarmenteuse ; feuilles lancéolées, ve- 
lues; fl. blanches, capsule ventrue, uniloculaire, à 10 
dents. Com. dans les haies, Mansourah, Sidi-M'Cid. 
Eté. 

L. Coeli-Rosa(Desv.) Eudiante Cœli-Rosa (Reich). V. As- 
pera. — Grêle et glabre; feuilles lancéolées-linéaires; 
calice en massue, plissé, à 5 dents longues; pétales 
grands, roses, tachetés; capsule à 5 loges et 20 dents. 
Com. au Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Avril. 

L. Laeta (Aïb.) E. Laeta (Reich.) — Feuilles assez larges, 
lancéolées; fl. violacées, grandes; calice à nervures 
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saillantes, thécaphore court. Com. dans les tourbières 
du'Dj.-Ouach. Mai-juin. 
L. Gorsica (De.) — Même port que le précédent et même 
habitat. FI. blanches, veinées, petites; feuilles visqueu- 
ses, charnues. 

Les Lychnis n'ont aucune importance comme plantes 
fourragères. 

SAPONARIA (Saponaire). 

S. Vaccaria (L). S. des Vaches. — Plante forte, glabre, 
rameuse, glauque; feuilles connées, larges, lancéolées; 
calice à 5 angles saillants. 5 pétales roses, denticulés, 2 
styles, capsule ovoïde, sessile. Cultures du Khroub, 
du Dj.-El-Hadj-Baba, d'Aïn-El-Bey. Avril. 

La Saponaire est recherchée de tous les bestiaux ; elle 
se plaît dans les terrains les plus arides. En arabe Sabounia. 

GYPSOPHYLLA (Gypsophylle). 

G. Compressa (Desf.) Dianthella compressa (Claus.) — 
Souche ligneuse, tige multicaule, rigide, grêle; feuilles 
linéaires-connées. CaUce membraneux, à 5 côtes; pe- 
tite fl. rosée à 5 pétales entiers, 2 styles. Com. sur 
les coteaux arides. Eté. Sans importance. 

VELEZiA (Vélèze). 

V. Rigida (L). — Plante raide, rougeâtre, glanduleuse ; 
feuilles étroites, ciUées, caUce long, grêle ; fl. très pe- 
tites, roses. 2 styles. Grèves du Rhum., dans les Cac- 
tus voisins de l'Usine à Gaz. Juin. 



ALSINÉES 

ALSiNE (Alsine). 

A. TenuifoUa (Crantz). — Tiges menues, dichotomes ; 
feuilles sétacées. 5 sépales, 5 pétales très courts, blancs, 
3 styles, capsule à 3 valves. Com. Heux secs, rocheux. 
Mai. 

SAGINA (Sagine). 

S. Âpetala (L). — Petite, dressée; feuilles subulées, ci- 
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liées. 4 sépales, 4 pétales petits ou nuls, 4 styles, cap- 
sules à 4 valves. Gazons des coteaux, grèves du 
Rhum. Eté. 

BUFFONiA (Buffonie). 

B. Tenuifolia (J.). — Tiges droites, jonciformes; feuilles 
courtes, en alêne. 4 sépales scarieux, 4 pétales très pe- 
tits, 2 styles, capsule à 2 valves. Crêtes du Mansourah. 
Mai. 

SPERGULA (Spergule). 

S. Arvensis (L). Spargoute. — Tiges couchées ; feuilles 
linéaires-canaliculées, fasciculées, stipules membraneu- 
ses, larges; fl. rosées, pentamères. 5 styles, 5 valves. 
Pelouses sablonneuses du Dj.-Ouach. Avril. 

La Spargoute constitue un bon fourrage pour tous les 
bestiaux, mais d'un rapport médiocre, même cultivée. Elle 
aime les terrains sablonneux, siliceux et frais, dans lesquels, 
semée en été, elle donne un fourrage d'automne demandant 
à être consommé en vert. Ses graines sont très recherchées 
des oiseaux et servent même à faire dû pain dans les con- 
trées septentrionales de l'Europe. 

SPERGULARIA (Spergulaire). 

Feuilles épaisses, opposées, allongées, stipules membra- 
neuses; fleurs lilas, pentamères. 3 styles, capsule à 3 valves. 

L. Rubra (Pers.) — Pubescente-glanduleuse; feuilles pla- 
nes, à grandes stipules; fl. violettes. Com. dans les 
lieux sablonneux, sur le bord des routes. Eté. 

V. Pinguis (Fenzl.) — Feuilles charnues; grosse 
capsule. Le long des fossés. 

S. Dîandra (Heild.) — Feuilles filiformes, stipules courtes; 
inflorescence grêle, fl. roses. Fossés, bords des ruis- 
seaux. Eté. 

S. Media (Pers.) — Souche vivace; feuilles glabres, fasci- 
culées, charnues, stipules allongées; fl. roses, grandes. 
Rives du Rhum.-Inf. Mai. 



Les Spergulaîres, consommées par les bestiaux, 
pas cependant l'importance de la Spargoute, 



n'ont 
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STELLARIA (Stellaire). 

S. Media (Vill.) Mouron blanc. — Tiges glabres, noueuses, 
diffuses ; feuilles ovales ou cordiformes ; 5 sépales, 5 

E étales bifides, courts, blancs. 3 styles, 6 valves capsu- 
lires. Com. fossés, lieux humides. Eté. 

ARENARiA (SabUne). 

Tiges noueuses; feuilles opposées. 5 sépales, 5 pétales 
entiers, 3 styles, capsule ovoïde à 3 valves. 

A. Spathulata (Desf.) — Tige dressée, en corymbe, ve- 
lue-glanduleuse; feuilles inf. spathulées, les sup. lan- 
céolées; pétales blancs, grands, émarginés. Lieux hu- 
mides des montagnes, tourbières du Dj.-Ouach. Avril- 
mai. 

A. Serpillifolia (L). — Multicaule, pubescente; feuilles 
petites, ovoïdes; fl. petites, sépales aigus, hispides, les 
pétales moitié moindres, blancs. Dj.-Ouach, grèves du 
Rhum. Avril. 

A. Emarginata (Brot.) A. Purpurascens (De.) (?) — Plante 
décumbente; feuilles étroites, charnues; fl, roses, sépa- 
les membraneux, pétales larges. Bords des routes, 
Mansourah. Eté 

Les animaux mangent volontiers les Sablines, du reste, 
sans importance à cause de leurs petites dimensions. 

HOLOSTEUM (Holostée). 

H. Umbeilatam (L). — Tige dressée; feuilles lancéolées, 
les sup. sessiles. 5 sépales, 5 pétales dentés, blancs; 3 
styles, capsule à 6 valves. Gazons des environs, Man- 
sourah, cimetière européen. Mars. 

CERASTiUM (Céraiste). 

Herbacés, feuilles opposées; fleurs blanches, pentamères. 
3-5 styles, capsule cyHndrique. 

C. Dichotoiïium (L). — Tige dressée, rameuse, velue, 
glutineuse; feuilles étroites. 5 pétales courts et incisés; 
capsule très longue. Sidi-M'Cid. 

G. Giomeratum (Thuil.) C. Viscosum (L\ Velu; feuilles 
ovales-lancéolées; fl. en panicules d abord serrés, pé- 
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taies ciliés, incisés; capsule étroite. Com. fossés, lieux 
frais. Eté. 
C. Alianticum (Dur.) — Glabrescent; feuilles inf. spa- 
thulées, pédicelles longs ; fl. grandes. Tourbières du 
Dj.-Ouach, grèves du Rhum. -Inf. Printemps. 

Les Céraistes sont consommés par les bestiaux, mais 
sans valeur alimentaire. 

MENCHIA. 

M. Octandra (J. Gay). Cerastium glaucum (Gr.) — 
Dressée, rameuse, glabre et glauque; feuilles lancéolées; 
4 sépales, 4 pétales, pédicelles longs. Prairies humides 
du Dj.-Ouach. Avril. 



LIN AGEES 

LINUM (Lin). 

Feuilles entières, sessiles,alternes; fleurs régulières,pen- 
tamères, à sépales entiers; capsule à 5 loges. 

L. Gaiiicum (L). — Grêle; feuilles Hnéaires, rameaux fili- 
formes; fl. jaunes, minuscules, Dj.-Ouach, coteaux du 
Rhum.-Sup. Mai. 

L. Corymbiferum (Desf.)— Sous-frutescent, multicaule, 
feuilles scabres, fl. grandes, blanc-jaunâtre. Com. dans 
la broussaille des montagnes, Dj.-Ouach, Dj.-Chetta- 
bah. Mai. En arabe : Thiaitin. 

L. Strictuai (L). V. Laxiflorum (Gr. et God.) — Tiges 
raides, dressées; feuilles rudes; fl. en grappes lâches, 
grandes, jaunes. Broussailles des coteaux, du Dj.- 
Ouah. Mai. 

V. Cymosum (Gr. et God.) — Fl. jaunes en cyme 
serrée au sommet des rameaux. Mêmes lieux. 

V.Axiilare (Gr. et God.) — Fl. jaunes en glomé- 
rules axillaires formant une longue grappe. Com. cul- 
tures, friches. Mai. 

L. Tenue (Desf.) — Feuilles scabres, lancéolées-linéaires; 
tiges grêles; fl. jaunes, assez grandes, en longues grap- 
pes. Pentes du Dj.-El-Hadj-Baba, Khroub. Mai-juin. 
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L. Lambessanum (B. et R.) — Sous-frutescent, rameaux 
droits; feuilles scabres sur les bords; fl. grandes, blan- 
ches. Signalé par Choulette sur le penchant S.-E. du 
Dj.-Chettabah. 

L. Decumbens (Desf.) — Tiges décumbentes, multicau- 
les; fl. rouges, sépales ciliés; grosse capsule. Sidi-M'Cid, 
Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Mai. 

L. AngusUfoIinm (L). — Tige dressée; feuilles linéaires- 
subulées; fl. médiocres, bleu-pâle. Cultures du Dj.- 
Ouach. Mai. 

L. Sufîruticosum(L). V. Squarrosum (Munb.) — Dres- 
sé, multicaule, soqs-frutescent; feuilles linéaires-subu- 
lées, les inf. imbriquées, hérissées; fl. rosées, médiocres. 
Dj.-El-Hadj-Baba. Mai-juin. 

Les Lins, dans les pâturages et dans les fourrages, n'ont 
qu'une valeur médiocre. Cependant, le Lin cultivé est sus- 
ceptible de donner un assez bon fourrage ; sa graine aussi 
est employée à la nourriture des animaux. Les Indigènes 
connaissent les propriétés médicales de la semence et en usent 
sous le nom de Zcriet-el-Kettan, 

RADiOLA (Radiole). 

R. Linicides (Cm.) — Petite et grêle; feuilles entières, 
ovales, sessiles, opposées. Fl. blanches, très petites, 
tétramères, à sépales trifides; capsule à 4 loges. Lieux 
humides et tourbières du Dj.-Ouach. Mai-juin. 



MALVACÊES 

MALVA (Mauve . ) ^ 

Calicule à 3 pièces linéaires libres, naissaMpii calice. 
5 sépales, 5 pétales, étamines indéfinies, soudas inférieu- 
rement en tube, akènes en verticille. 

M. Sylvestris (L). — Tiges rameuses; feuilles orbiculaires 
lobées, stipules dentées-ciliées ; fl. grandes, violées, 
en fascicules axillaires; pièces du calicule ddcmgues, 
pétales échancrés. Com. cultures et fossés. Printemps. 

Une variété grisâtre, velue, croît sur les escarpements 
rocheux de la région. M. Hirsuta (Presl.) (?) 
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M. Nicaeensis (AU.) — Feuilles réniformes-lobées, pièces 

du calicule larges; fl. petites, violacées. Com. Dords 

des routes. Eté. 
M. Parviflora (L). — Feuilles réniformes-lobées, pièces du 

calicule linéaires, pétales très courts, blanc-bleuâtre. 

Friches, Sidi-M'Cid. Printemps. 

La saveur fede des Mauves les fait rejeter par les ani- 
maux; les Indigènes utilisent leurs propriétés émoUien tes et 
les connaissent sous Je nom de Khobbeis. ' 

LAVATERA (Lavatère). 

Pièces du calicule larges et soudées, naissant du pé- 
doncule; akènes en verticille; fleurs grandes, roses., 

L. Stenopclala (Coss. et Durr.) — Robuste et haute; feuil- 
les veloutées, longuement pétiolées, 3-5 lobées, calicule 
en coupe trilobée; pétales bifides. Cultures au S. et à 
rO. de la Ville. Juin-juillet. En arabe : Ketmia. 

L. Trimestris (L). — Rameuse, hispide; feuilles cordifor- 
mes, hispides, lobées. Fl. longuement pédonculées, 
pièces du calicule triangulaires, accrescentes. Cultures 
des environs. Séminal: e, Hamma. Mai. En arabe : 
"Bcllala. 

L. Hispida (Desf.) — Arbuste rameux, hispide ; feuilles 
lobées, veloutées; fl. en grappes; carpelles velus. Bords 
des ruisseaux des sommets du Dj.-Ouach, Kreneg. Eté. 

Les Lavatères ont les mêmes propriétés que les Mauves. 

MALOPE (Malope). 

Calicule à 3 pièces, grandes, cordiformes, libres; akè- 
nes en tète hémisphérique. Fleurs grandes, rosées. 

M. Stipulacea (Cav.)M. Malachoïdes (Desf.) — Vivace; 
feuilles ovoïdes-lobées, longuement pétiolées, stipules 
grandes; fl. solitaires. Com. dans les terrains argileux. 
Mai-juin. 

M. Stellipeltis (B. et R.) — Feuilles étroites, sub-lancéo- 
lées, entières ou trilobées, pileuses. Pentes schisteuses 
du Mansourah. Mai. 

M. LœVJgata (Pom.) — Glabre, mais pileuse sur les ner- 
vures des feuilles et les pédoncules flçr^ux, (PopiçL) 
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HIBISCUS (Ketmie). 

H.Trionum (L^. — Tige dressée, rameuse, hispide; feuil- 
- les glabres, les inf. orbiculaires, les sup. lobées. Calicule 
à divisions sétacées. Calice accrescent, vésiculeux, pé- 
tales jaunes à onglet pourpre. Dans les jardins de la 
vallée du Rhum. -Inf, Cheraga. Automne. 

L'Hibiscus esculentus (Gombo, Baklet iahoudya) n'est 
plus cultivé dans la région. Les Indigènes connaissent la 
Guimauve sous les noms de Ketmie, OuardT^enia . 



OÉRANIÊES 

GERANIUM (Géranium). 

Feuilles à nervation palmée; fleurs pentamères, lo éta- 
mines fertiles ; carpelles à arêtes glabres et se roulant en 
cercle. 

G. Molle (L). — Annuel; feuilles orbiculaires, palmatilo- 
bées, velues; fl. petites, purpurines, pétales émarginés. 
Com. champs et bords aes chemins. Eté. 

G. Rotundifolium (L). — Annuel. Comme le précédent, 
sauf les feuilles réniformes, crénelées; les pétales en- 
tiers à onglet glabre. Cultures, fossés. Avril, mai. 

G. Robertianum (L). — Annuel; feuilles polygonales tri- 
séquées; fl. petites, purpurines, veinées, tige rougeâ- 
tre. Rochers et talus. Mai, juin. 

G. Lucidum (L). Annuel; feuilles orbiculaires, palmatifi- 
des^ luisantes; fl. petites, roses; tige glabre, rougeâtre. 
Rare. Escarpements du Dj.-Sidi-M'Cid, rivière des 
. Chiens. Mai, juin. 

G. Dissectum (L). — Annuel; feuilles orbiculaires, pro- 
fondément palmatipartites, à divisions linéaires, sépales 
mucronés, pétales petits, blanc-rosé. Dj.-Ouach, cul- 
tures des vallées. Mai. 

G. Atlanticum (B. et R.) — Vivace, à gros rhizome, feuil- 
les vertes, maculées^ palmatipartites; fl. grandes, vio- 
lettes, sépales velus, pétales obovés. Dans les rochers 
et les ravins boisés. Mai. 

G. Tuberosum (L). — Vivace, rhizome globuleux; feuil- 
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les palmatipartites-linéaires; fl. moyennes, roses viola- 
cées, pétales émarginés. Rare. Cultures de la vallée du 
Rhum.-Inf., ferme Vérillon. Avril, mai. 

Les Géraniums sont peu du goût des animaux et sans 
utilité. Les Indigènes les nomment Aterchah, Tassekourf. 

ERODiUM (Erodium). 

Feuilles à nervation pennée, fleurs pentamères, lo éta- 
mines dont 5 stériles, carpelles à arêtes velues et se roulant 
en tire-bouchon. 

E. Hymenodes (L'Hér.) — Vivace, velu, visqueux; feuil- 
les cordées-elliptiques; grandes stipules pellucides ; fl. 
grandes, roses, veinées, maculées. Escarpements ro- 
cheux. Dj.-Sidi-M'Cid, Mansourah, Dj.-Ouach, Dj.- 
Karkar. Avril. 

E. Guttatum (Desf.) — Vivace; feuilles petites, argentées, 
crénelées, à odeur de Valériane. Fl. grandes, violettes, 
tachées à la base. Terrains schisteux, Lamblèche, Man- 
sourah, Dj.-Chettabah. Mai. 

E. Choulettianum (Coss.) E. Asplenoïdes. V. Juliani 
(Batt.) — Vivace, forte racine, acaule; feuilles très dé- 
coupées, linéaires, toutes radicales; fl. grandes, roses. 
Très abondant sur les pentes S.-O. du Dj.-Oum-Set- 
tas. Région d'Aïn-Abid. Avril-mai. 

E. Asplenoïdes (Desf.) — Vivace, forte souche, acaule; 
feuilles triséquées-linéaires, pubescentes; fl. grandes, 
bleuâtres. Indiqué dans la région par Cosson. 

E. Malacoïdes (Willd.) — Annuel, caulescent ; feuilles 
ovoïdes, molles, trilobées; fl. petites, Ulas. Com. bords 
des champs, des fossés. Printemps. 

E. Ciconium (L'Hér.) — Caulescent, dressé; feuilles inf. 
pennatifides, les sup. pinnatipartites^ sessiles; fl. bleues, 
petites, carpelles longs et gros, à poils fauves. Cultu- 
res de la région de TO.-Hamimine. Mai. 

E. Botrys (Bert.) — Caulescent-étalé; feuilles inf. entières, 
luisantes, ovales, les sup. pennatiséquées, sessiles ; fl. 
petites, rosées. Carpelles longs et gros, à poils fauves. 
Com. dans les pelouses du Dj.-Ouach. Avril. 

E. Moschatum (L'Hér.) — Caulescent, robuste, velu, 
étalé; feuilles très pennatiséquées; fl. rose-blanchâtre, 
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petites, carpelles pileux. Odeur de musc. Lieux battus, 
fossés. Printemps. 

E. Chium (Willd.) — Caulescent, hispide; feuilles larges, 
côrdiformes, pennatifides-lobées; fl. roses ou blanches, 
petites, carpelles grêles. Bords des routes. Eté. 

E. Cicutarium (L'Hér.) — Çaulescent, hispide ; feuilles 
longues, composées-pennées, en lanière. Stipules mem- 
braneusesî; pétales roses, inégaux, les sup. souvent ma- 
culés. Gazons des coteaux, Mahsourah. Com. Mai. 
V. Pilosum (Thuil.) — Feuilles finement divi- 
sées, cendrées. Lieux sablonneux, grèves du Rhum. 
Avril, mai. 

Les Erodium, quoique d'une odeur forte, sont con- 
sommés dans les pâturages. 



HYPÉRICINÊES 

HYPERicuM (Millepertuis). 

Vivaces ou arbrisseaux; feuilles simples, opposées ou 
verticillées; fleurs jaunes, pentamères, étamincs indéfinies, 
en 3 faisceaux. 3 styles. Fruit capsulaire. 

H. Afrum (Dcsf.) — Sous-frutescent, glabre; feuilles oppo- 
sées, elliptiques, larges, crispées sur les bords, ponc- 
tuées de noir ; tiges rondes, à 2 lignes longitudinales; 
capsule couverte de vésicules. Lieux humides et tour- 
bières du Dj.-Ouach. Eté. 

H. Perfoliatum (L). H. Ciliatum (Lmk.) — Sous-fru- 
tescent, glabre; tiges rondes à 2 lignes; feuilles oppo- 
sées, cordées-lancéolées, embrassantes. Sépales ciliés, 
fl. grandes. Dans les broussailles du Dj.-Chettabah. 
Mai. 

H. Crispuni (L). — Sous-frutescent, rameaux divariqués, 
tiges rondes; feuilles étroites, ondulées, semi-embras- 
santés; cymes pauciflores, fl. petites, capsule à bande- 
lettes paralèlles. Vallées du Dj.-Ouach. (Choulette.) 

H. Repens (Desf.) H. Australe (Ten.) — Sous-frutescent, 
multicaule, décumbent, tige ronde; feuilles ovales à 
points noirs, glauques en dessous, semi-embrassàntes; 
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fl. grandes, veinées de rouge. Com. dans les D/ss du 
Dj.-Ouach. Avril-mai. 

H. Tetrapterum (Pries.) — Sous-frutescent, glabre; tige 
quadrangulaire à 4 ailes; feuillea elliptiques à points 
transparents. Tourbières du Dj.-Ouacn. Mai. 

H. Tomentosum (L). — Vivace, décumbent, pubescent. 
Tiges rondes; teuilles ovales, sinuées, embrassantes; 
fl. grandes. Lieux secs, rocheux. Mansourah. Mai. 

H. Pubescens (Boiss.) — Vivace, dressé, laineux. Tiges 
rondes; fl. grandes, sépales laineux. Bords des ruis- 
seaux^ ravin du Séminaire. Mai, juin. 

Les Millepertuis, d'une odeur forte et d'une saveur 
amère et astringente, plaisent peu aux animaux. Les Indigè- 
nes emploient à titre de médicament H.Tomentosum, Taïeh- 
Râd et H. Pubescens, Œereusmoun, 



MELIACÉES 

MELIA (Mélie). 

M. Azedarah (L), Lilas des Indes, de Chine. — Arbre à 
feuilles 2 fois pennées, avec impair, d'un vert luisant; 
fl. lilas en panicules axillaires, pentamères; 10 éta- 
mines soudées en tubes. Fruit ovoïde, charnu, noyau 
à 5 loges. 

Le Lilas de Chine est introduit, très com. comme 
plante d'ornement sur nos routes, nos promenades. Son bois 
est cassant, sans valeur, et ses baies, d'une saveur nauséeuse, 
renferment un principe toxique, au moins pour le porc et 
la volaille, qui les mangent sans méfiance et s'empoisonnent. 
Cet arbre doit être banni de tous les lieux publics et surtout 
du voisinage des exploitations agricoles. 



AMPÉLIDÉHS 

viTis (Vigne). 

V. Vinifera (L). — Arbrisseau sarmenteux; feuilles gran- 
des, palmatilobées, alternes; fl. petites, verdâtres, en 
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panicules, pentamères. 5 étamines. Baie globuleuse- 
ovoïde, rouge, blanche ou noire. 

Com. à Tétat sauvage dans les haies des vallées, la vi- 
gne se rencontre aussi dans les ravins frais des montagnes 
de la région et dans les tourbières du Dj.-Ouach,ce qui fait 
supposer (qu'elle est indigène dans le pays. A cet état, elle 
est susceptible d'acquérir les plus grandes dimensions et de 
former des lianes énormes qui étreignent les arbres voisins ; 
elle donne une très grande quantité de fruits à grains petits, 
noirs ou blancs, très sucrés, mais sans grande saveur et qui 
ne sont consommés que par les populations indigènes. 
Cette vigne sauvage est dite, en langue du pays, Dalia hos- 
rom. 

En sus des cépages européens introduits par la coloni- 
sation et qui fournissent soit des raisins de table, soit des 
raisins de vendange, on cultive dans la région des variétés 
tardives et originaires de la Kabylie, à grappes énormes, 
formées de grains très gros, noirs, roses ou blancs, arrondis 
ou elliptiques, que les Indigènes désignent sous les noms 
de Amar-bou-eunir, ScubU'eUAdjia, etc. La Kabylie de Sétif 
et les jardins de Mila approvisionnent le marché de Cons- 
tantine de ces variétés qui ont l'avantage de mûrir tardive- 
ment, de se garder longtemps à l'état frais, et de se prêter, 
grâce à une pulpe moins délicate mais plus ferme que celle 
de nos raisins de table, aux préparations des conserves. 

En langue indigène, la Vigne est dite T)alia, le raisin 
frais Aneby le raisin sec Zebib. 



AURANTIACÉES 

ciTRUS (Citronnier). 

Arbres ou arbrisseaux à feuilles simples, épaisses, per- 
sistantes, luisantes. Calice marcescentà 5 dents, 3-8 pétales 
blancs ou rosés, 20-40 étamines soudées en faisceaux, i 
style. Fruit charnu, volumineux, gorgé d'acide citrique. 

C. Valgaris (Risso). Bigaradier. — Pétiole largement ailé, 
fl. blanches, pulpe amère. 

Il donne l'Orange amère : Narendj-hosrom, et se repro- 
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duit naturellement dans les jardins des Indigènes, au Ham- 
ma. Ses fl., odorantes, Zehar, donnent la meilleure eau de 
fleurs d'orangers : fKa-el-Zebar, 

C. Medica (Risso). Citronnier. — Pétiole nu, fl. roses, 
pulpe acide. 

Cultivé et commun dans la région, où il atteint les 
dimensions d'un arbre. Ses fruits, les Citrons, en arabe : 
QuarSj sont très estimés des Indigènes à titre de rafraîchis- 
sants et de condiments. 

C. Limonium (Risso). Limon et Cédrat. — Pétioles sub- 
ailés^ fl. roses, fruit très volumineux, fortement ma- 
melonné, pulpe acide. 

Les deux variétés sont cultivées et donnent le Limon 
doux ou Bergamote, Limm, et le Cédrat, Throundj, MouT^a, 
plus acide, tous deux très appréciés de la population indi- 
gène. Le Cédrat sauvage, à fruits amers, se dit : Zenboua, 

C. Aurantium (Risso). Oranger. — Pétiole légèrement 
ailé, fl. blanches, pulpe douce et sucrée. 

Ses trois principales variétés sont cultivées dans les 
jardins des vallées, au Hamma surtout : l'Orange ordinaire, 
Tchina, l'Orange sanguine ou de Nice : Tchina-el-Hamm, 
et la Mandarine, Mandarina, 



RUTACÉES 

TRIBULUS (Tribule). 

T. Terres tris (L). Croix de Malte. — Rampant, rameux, 
herbacé; feuilles paripennécs, velues; fl. pentamères, 
petites, jaunes, solitaires, i style. Capsule à 5 coques 
épineuses. Com. lieux battus, chemins, plateau du 
Mansourah. Septembre. Sans valeur comme fourrage; 
employé par les Indigènes à l'usage médical sous le 
nom de : Adras-el-Kelab, 

PEGANUM (Harmel). 
P. Harmala (L), Harmel. — Herbe vivace, rameuse, en 
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fortes touffes dressées; feuilles alternes, simples, mul- 
, tifides; fl. grandes, blanches. Calice quinquépartite, 5 
pétales oblongs; fruit capsulaire trivalve. 

Cette plante, le Harmel sahari des Indigènes, est une 
des plus réputées de la médecine arabe; les tiges et les se- 
mences sont usitées. On ne la rencontre que rarement, 
dans les cimetières arabes et sur les grèves du Rhum.-Sup., 
où elle est apportée par les affluents méridionaux de la 
rivière. 

HAPLOPHYLLUM 

H. Linifolium (Juss.) — Sous-frutescent, en touffes. Feuil- 
les simples, sans stipules, lancéolées. Fl. grandes, pen- 
tamères, en cymes, pétales jaunes, entiers, cucullés. 
Capsule pubescentc à 4-5 coques. Coteaux arides au 
Sua de Constantine, pentes du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai, 
juin. 

RUTA (Rue). 

Sous-frutescente, odorante, à feuilles pennatiséquées; 
fl. jaunes, tétramères, pétales cucuUés-fimbriés; capsule à 
4-5 coques déhiscentes. 

R. Montana (Clus.) R. Tenuifolia ^Desf.) — Glauque, 
blanchâtre, à folioles très étroites, bractées-subulées; fl. 
petites, pétales non frangés. Collines et montagnes, 
Mansourah, Dj.-Ouach. Mai. 

R. Angustifolia (Pers.) — Touffue; divisions des feuilles 
écartées, bractées étroites. Pétales longuement fran- 
gés. Dj.-Chettabah, coteaux du Rhum.-Sup. Mai. 

R. Bracteosa (De.) — Feuilles à segments larges, bractées 
larges, cordiformes; pétales ciliés. Gorges du Kreneg. 
Mai. 

La Rue des montagnes, Fidjela, est un des médica- 
ments les plus employés des Indigènes ; ils utilisent la tige 
feuillée et la graine, qu'ils nomment Zeriet-Fidjéla, 
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CALICIFLORES 



RH AMNÉES 



PALiURUs (Paliure). 

P. Aculeatus (Lmk.) Epîne du Christ. — Arbrisseau ; 
feuilles distiques^ ovales-dentées et stipules épineuses; 
petites fl. verdâtres^ pentamères. Fruit aplati, ailé. 
Cultivé en haies dans le voisinage de la Pépinière et 
subspontané. Juin. 

zizYPHUS (Jujubier). 

Arbrisseaux ou arbres. Feuilles distiques, ovales-den- 
tées, stipules épineuses. Calice quinquéfide-rotacé; fl. ver- 
dâtres, petites. Fruit drupacé, à noyaux soudés. 

Z. Lotus (L). — Tiges grêles, grisâtres, rameuses, épineu- 
ses, formant broussaille. Petit fruit jaune-brun. 

Cet arbuste serait, selon quelques auteurs, le Lotus des 
Lotophages. Très com. dans la région et des plus difficiles 
à extirper des cultures, il reçoit des Indigènes le nom de 
Sîdra; les enfants sont friands de ses fruits, Nbek. Son 
bois donne une sorte de Cachou, et les cendres et les 
racines, ^rç-^^-j^im, sont utilisées dans la médecine arabe. 

Z. Vulgaris (Lmk.) Jujubier cultivé. — Arbre noueux; 
feuilles trinerviées; fl. jaunes en grappes; fruits gros, 
fauves, charnus. 

Cultivé dans les jardins des Indigènes sous le nom de 
Zefiouf; ses fruits, les jujubes, Hannaï, sont consommés en 
quantité et utilisés en médecine. 

RHAMNUS (Nerprun). 

Arbrisseaux ou arbres. Feuilles simples, alternes, per- 
sistantes ; fleurs petites, verdâtres, en grappes. Calice 
4-5 fide, urcéolé ; fruit drupacé, petit, à 4-5 noyaux. 

R. Alaternus (L.) Alaterne. — Arbre à feuilles luisantes, 
ovales, coriaces; fl. petites, verdâtres; baie petite. 
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rouge et noire. Assez com. dans les vergeis des vallées, 
Hamma. — En Arabe : Mlila, 

R. Myrtifolia (Willk). —Arbuste prostré; feuilles petites, 
ovales, coriaces; fl. verdâtres; baie petite, rouge-noi- 
râtre. — Dans les escarpements rocheux, Sidi-M'cid. 

R. Oleoïdes (L). — V. Angustitolîus (Long) — En buis- 
sons épineux; tiges fermes, dressées; feuilles entières, 
linéaires, luisantes; fruits jaunes. Rochers, crêtes du 
Mansourah. — En Arabe : Chroura. 

R. Lycioïdes (L). — En buissons épineux, rabougris ; 
feuilles très petites, linéaires; fruits noirs. Mêmes lieux 
que le précédent. 

Les fruits des Nerpuns sont purgatifs ; l'écorce et les 
baies ou graines jaunes renferment un principe tinctorial et 
donnent le vert de vessie et une teinture jaune très belle. 
Les Indigènes de la région paraissent ignorer ces propriétés. 



TÉRÉBINTHACÉES 

TEREBiNTHUs (Plstachier). 

Arbres ou arbustes dioïques résineux, à feuilles pennées, 
glabres; fleurs petites, en grappes; 5 sépales, pétales nuls, 
5 étamines ; fruit drupacé à un noyau. 

P. Lentiscas (L.) Lentisque. — Arbre ou arbuste; feuilles 

Persistantes; folioles coriaces, lancéolées, à forte odeur; 
aie petite, globuleuse, rouge, puis noire. Com. parmi 
la broussaille de la vallée du Rhum.-inf., du Dj.- 
Chettabah. Mai. 

Cet arbuste, le Drou en Arabe, fournit des baies, 
Gtceddaim, que les Indigènes de la campagne mangent et 
qui donnent une huile médicinale et alimentaire. Le Len- 
tisque renferme une résine connue sous le nom de mastic. 

P. Atlantica (Desf). — Arbre élevé; feuilles caduques à 
folioles coriaces, minces et rachis ailé; fruit petit, 
rouge, puis bleuâtre. Assez com. dans les vallées et 
les ravins des montagnes. — Hamma, Sidi-M'cid, 
Kreneg, etc. 
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P. Terebin thus (L.) Térébinthe. — Arbuste ou petit arbre; 
folioles épaisses, coriaces, luisantes, rachis peu ailé. A 
l'état de broussailles sur les crêtes rocheuses du Dj.- 
Chettabah et Zouaoui, du Dj.-Oum-Settas. Mai. 

Les deux derniers Pistachiers se nomment Betoum, 
Tismeleit en langue indigène. Leurs baies, Haoudja, Habb-el- 
Kadra, sont très prisées, à titre de fortifiants, par les tribus 
du Sud, et se trouvent quelquefois sur les marchés de Cons- 
tantine. Les feuilles et les galles (pommes de Sodome) sont 
utilisées pour la teinture; leur suc, Samaq, donne de 
Tencre et leur résine, Alq, constitue la térébenthine de 
Chio. Enfin, ces arbres, par leur vigueur de végétation et 
la beauté de leur feuillage, mériteraient d'être cultivés, si 
leur développement n'était pas aussi Içnt. 

RHUS (Sumac). 

Arbustes à feuilles composées; fleurs petites, penta- 
mères, 3 styles; fruit sec à i noyau. 

R. Coriaria (L.) Sumac des corroycurs. — Feuilles impa- 
ripennées à folioles ovales, dentées, tomenteuses. In- 
florescence velue. — Ravin des plâtrières du Dj.- 
Ouach, voisinage de la sortie du tunnel du chemin 
de fer, rive gauche de la rivière des Chiens (D.-Ouach), 
Mai. En Arabe : Soumaq. 

R. Oxyacanthoïdes (Dum). — Arbuste à tiges épineuses, 
très rameuses, rouges; feuilles digitées; fruits rouge- 
brun. Rochers des gorges du Kreneg, rive droite. 

Les Sumacs, en Arabe Djedariy Teo^erUy sont très astrin- 
gents et employés au tannage et à la teinture des cuirs. 
Leurs baies sont astringentes et acidulés. 

AiLANTHUs (Ailanthe). 

A. Glandulosa (Desf.) Vernis du Japon. — Arbre de 
grande taille ; feuilles imparipennées^ à folioles glabres, 
grandes, oblongues; fl. vcrdâtres, en panicule, pen- 
tamères ; fruits en carpelles ailés. 

Importé et cultivé, il réussit bien dans la région et 
devient facilement envahissant par ses surgeons. Ses feuilles 
passent pour vénéneuses, au moins pour la volaille. 
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LÉGUMINEUSES 

ANAGYRis (Anagyre). 

A. Fcetida (L.) Bois puant. — Arbuste rameux, vert 
sombre, à odeur fétide; feuilles trifoliées-lancéolées; 
fl. en grappes, jaunes, maculées, étamines libres; 
ffousses grandes, plates, haricots violets. Com. dans 
U broussaille des vallées. Plante fétide, vénéneuse, 
dont les fruits causent souvent des accidents. — En 
Arabe : Karoul-el-Klah. 

SPARTIUM (Spartier). 

S. Janceum (L.^ Genêt d'Espagne. — Arbuste à rameaux 
moelleux; feuilles unifoliées, peu nombreuses; fl. 
grandes, jaunes, odorantes, étamines monadelphes; 
gousse linéaire-comprimée. Haies des environs. — En 
Arabe : ^Bou-Tertak. 

GENiSTA (Genêt). 

Arbrisseaux, uni ou trifoliés. Calice bilabié; gousse 
courte, déhiscente, mono ou disperme. 

G. Tricuspidata (Desf). — Buisson rameux, épineux; 
feuilles . unifoliées ; fl. jaunes en longues grappes; 
gousse ovoïde, glabrescente. Assez com. sur les mon- 
tagnes. Mai. — En Arabe : Chabrak, 

G. Ulicina (Spach.) — Arbrisseau rameux, à épines filifor- 
mes; feuilles unifoliées; fl. oranges en grappes denses; 
gousse noire, laineuse. Dj.-Ouach. Mai. — En 
Kabyle : Tha:(ougart, 

G. Cinerea (Dl). — Inerme, très rameux; feuilles uni- 
foliées, tomenteuses; fl. jaunes, en capitules, soyeuses; 
gousses argentées. Pentes sud du Dj-.Chettabah. En 
Kabyle : Ou:(pu, 

Les Genêts sont assez peu répandus dans la région et 
se défendent par leurs épines ; sans importance pour Tali- 
mentation des bestiaux. 

RETAMA (Retem). 
R. Sphœrocarpa (Bois). — Arbrisseau inerme, soyeux. 
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à rameaux junciformes; feuilles rares, uni-trifoliées- 
linéaires; fl. jaunes, très petites, en petites grappes 
serrées; gousse globuleuse, indéhiscente, monosperme. 
Rare. — Pentes sud-est du Dj.-Zouaoui. Mai. — En 
Arabe : Retem. 

CALYCOTOME (Calycotome). 

C. Spinosa (Link). — Arbrisseau épineux; feuilles trifo- 
liées-oblongues ; fl. jaunes, calice tubuleux à 5 dents 
se rompant circulairement ; gousse allongée, plate, 
glabre, ailée. — Très com. partout, le Calycotome 
n'^st d'aucune utilité comme plante fourragère. Avril, 
Mai. — En Arabe : Guendoul. 

CYTisus (Cytise). 

C. Triflorus (L'Hér). — Arbuste inerme, velu; feuilles 
trifoliées-elliptiques, soyeuses, noircissant à la matu- 
rité; fl. jaune-pâle, gousses velues. — Rare. Ravins 
broussailleux des sommets du Dj.-Ouach. — En 
Kabyle : Flouggui. Le Cytise est brouté des bestiaux. 

ARGYROLOBiUM (Argyrolobe). 

A. Linnœanum (Walp). — Petit arbrisseau inerme, 
soyeux; feuilles trifoliées, argentées; fl. jaunes, soyeu- 
ses ; gousses velues. Com. sur les collines arides des 
environs, Mansourah. Mai. Sans importance en raison 
de sa petite taille. 

LUPiNUS (Lupin). 

Plantes dressées, herbacées, annuelles; feuilles digitées ; 
fleurs en grappes terminales, calice bilabié ; gousse longue, 
aplatie. 

L. Luteus (L.) L. jaune. — Folioles oblongues, cunéi- 
formes ; fl. jaunes, odorantes*. — Lieux sablonneux du 
Dj.-Ouach. Mai. 

L. Hirsutus (L.) L. hérissé. — Folioles obovées, hirsutes; 
fl. bleues, gousses hérissées. — Dans les dyss du Dj.- 
Ouach. Mai. 

L. Augustifolius (L). — Folioles linéaires, inégales, en 
gouttière; fl. bleues, graines marbrées. — Mêmes lieux 
que le précédent. Mai, 
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Les Lupins, en arabe, TormoSy en kabyle, Ibiou, Guilef, 
peuvent être cultivés comme fourrages et comme plantes 
d'engrais; leurs graines sont également alimentaires. Le L. 
jaune convient surtout aux sols pauvres, sablonneux et 
ferrugineux ; peu exigeant, très rustique, il donne un four- 
rage d'automne ou d'hiver précieux, auquel les bestiaux 
s'habituent assez fecilement, malgré son amertume; en 
même temps, il améliore les terres. Mais il communique 
son amertume au lait, et ne se plaît pas dans les sols 
calcaires. 

ONONis (filigrane). 

Herbacés ou frutescents ; feuilles uni-trifoliées, dentées ; 
calice à 5 divisions profondes; carène rostrée, étamines mo- 
nadelphes, gousse sessile, gonflée, uniloculaire. 

0. Natrix (L).— V. Picla (Desf.) — Vivace, en touflfes; 
feuilles trifoliées-oblongues ; pédoncules articulés sous 
le sommet ; fl. jaunes, moyennes, en grappes, striées 
de pourpre, gousses linéaires, exsertes. — Pentes du 
Dj.-Ouach. Mai. En Kabyle : Toui:(purat^, 

V. Inœquifolia (Mut). — Feuilles inf. 5-8 fo- 
liolées, grappes courtes. — Coteaux environnants, 
Mansourah. 

0. Ramosissima (Desf). — Vivace, très rameux; feuilles 
étroites; fl. de O. Natrix, moitié plus petites. — Man- 
sourah, Sidi-M'cid. 

0. Ornithopodioïdes (L). — Annuel, tiges rameuses, 
grêles; fl. petites, jaunes, solitaires ou géminées, 
gousse toruleuse, arquée. — Signalé à Constantinc 
par M. Battandier. 

0. Sicula (Gum). — Annuel, grêle, dressé, pubesccnt; 
feuilles trifoHées-oblongues, les sup. unifoliées; pé- 
doncules aristés, disséminés; fl. petites, jaunes. — Si- 
gnalé dans la région par M. Battandier. 

0. Pubescens (L). — Annuel, velu, visqueux, rameux; 
feuilles uni-trifoliées, elliptiques; pédoncule uniflore, 
mutique ; fl. jaunes en grappes serrées. — Terrains 
ravinés et argileux des environs. Pentes du Dj.-Chet- 
tabah. Mai. 
0. Biflora (Desf). — Annuel; feuilles trifoliées; pédon- 
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cule aristé ; fl. grandes, bleu-rosé, géminées ; gousses 
gonflées, pubescentes. — Voisinage du Khroub. Mai. 

0. Breviflora (De). — Annuel, fort, rameux, fétide ; 
feuilles uni-trifoliées, grandes; pédoncule longuement 
aristé; fl. moyennes, jaunes, veinées; gousse velue. 
Cultures de TO. Melah, Mansourah, Sidi-M'cid. Mai. 

0. Reclinata (L.) O. Cherleri (De). — Annuel, petit, 
velu; feuilles trifoliées; pédoncule uniflore ; fl. petites, 
blanc-rosé, en grappes ; gousses pendantes. — Com. 
sur les coteaux arides des environs. Printemps. 

O. Rosea (Durr). — Robuste, rameux; feuilles trifoliées, 
grandes, pubescentes; fl. roses, en épis denses; gousse 
ovoïde, comprimée. — Cultures du ruisseau des Bé- 
cassines. Mai-Juin. 

0. Columnae (AU). — Annuel, dressé en touffes; feuilles 
trifoliées, petites, longuement pétiolées; fl. petites, 
jaunes, en grappes denses, feuillées. — Coteaux arides, 
pentes du Dj.-Chettabah, rochers. Printemps. 

0. Cirtensis (Batt). — Annuel, peu rameux; feuilles gla- 
brescentes, glanduleuses, fortement dentées; fl. roses; 

f pousses glabrescentes. — Dans TO. Mgharael, entre 
e Dj.-El-Hadj-Baba et le Polygone. — Cette plante, 
3ue le premier j'ai signalée, se rapproche par beaucoup 
e caractères de O. Hirta (Desf). 

O. Monophylla (Desf). — Rameux, raide, hispide; feuilles 
uni-foliées, elliptiques, les inf. grandes ; n. en grappes 
très lâches, roses, grandes; calice velu; gousse courte. 
Com. Vallée du Rhum.-sup, pentes du Dj.-Chettabah. 

O. Villosissima (Desf). — Dressé, villeux; feuilles trifo- 
liées; fl. roses en grappes serrées, dépassées par les 
bractées. — Broussaille du sommet du Dj.-Chettabah. 
Mai. 

O. Hispida (Desf). — S. frutescent. Tiges raides, ra- 
meuses, hispides ; feuilles trifoliées, oblongues-dentées ; 
fl. roses, espacées en grappes, calice hispide. — VkUée 
du Rhum.-sup., ravin du Séminaire, pentes du Dj.- 
Chettabah. Mai-Juin. 

O. Serra ta (Desf). — Annuel, décumbeni, pubesccnt; 
feuilles petites, trifoliées, oblongues-linéaires; fl. roses; 
gousses pubescentes. — Signalé par Parij. entre le Po- 
lygone et le Dj.-El-Hadj-Baba. 
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Les Bugranes sont des plantes partout assez rares, 
quelques-unes puantes et rejetées des oestiaux, les autres 
sans intérêt par leur rôle dans les pâturages, et plutôt nui- 
sibles dans les cultures. 

ANTHYLLis (Anthyllide). 

Plantes herbacées ou arbrisseaux; feuilles imparipen- 
nées; calice renflé, accrescent, fleurs en capitules terminaux 
ou axillaires; gousses incluses, uniloculaires. 

A. Vulneraria (L).— V. Vulgaris (Koch). Vulnéraire. — 
Vivace, herbacée, pubescente; feuilles à dernière foliole 
grande; fl. jaunes en capitules, calice bilabié, soyeux, 
tusiforme. — Collines du Méridj, Dj.-Chettabah. Mai. 
V. Dillenii (Sch). — Fleurs rouges. — Man- 
sourah, Sidi-M'cid. 

A. Tetraphylla (L). — Annuelle, décumbente, velue, 
soyeuse; foliole terminale des feuilles plus grande; fl. 
en capitules, longues, blanc- jaunâtre ; gousse dis- 
perme, étranglée. — Corn, terrains arides, sablon- 
neux, grèves des rivières. Printemps. 

A. Numidica (Coss.) Acanthyllis armata (Pons). — Fru- 
tescente, en buissons rameux, très épineux; folioles 
linéaires, velues; fl. pâle-rosé; calice renflé-vési- 
culeux. — Pentes des montagnes, coteaux du Rhum.- 
sup., du Méridj. Avril-Mai. En Arabe : Goundal ; en 
Kabyle : Kededa, 

Les Anthyllides sont du goût des bestiaux et possèdent 
des quaUtés alimentaires qui ont fait cultiver l'A. Vul- 
néraire en Europe. Cette dernière plante donne un four- 
rage abondant qui a presque la valeur du trèfle, et convient 
aux sols calcaires, peu profonds", aux terres sèches et mé- 
diocres; de plus, elle supporte bien l'hiver. Sa culture 
pourrait rendre des services en Algérie. 

ASTRAGALUs (Astragale). 

Plantes herbacées, à feuilles imparipennées, calice bi- 
labié, carène obtuse, gousse à 2 loges. 

A. Epiglottis (L). — Petite, dressée, canescente ; folioles 
linéaires-oblongues ; fl. bleuâtres, en grappes courtes 
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et serrées; gousse petite^ contournée en selle, — Sidi- 
M'cid, Dj-Ouach. Mai. 

A. Pentaglotlis (L). — Tiges couchées ; folioles obovales; 
fl. purpurines, en grappes serrées, globuleuses, lon- 
guement pédonculées; gousse globuleuse, cordiforme, 
gibbeuse, écailleuse. — Com. Mansourah, Sidi-M'cid. 
Mai. 

A. Glaux (L). — Couchée, vivace; folioles soyeuses; fl. 
bleuâtres, petites, en têtes serrées ; gousse petite, velue, 
ovoïde-trigone. — Mansourah, Dj.-Ouach, Chettabah. 
Juin. 

A. Geniculatus (Desf). — Velue; folioles elliptiaues; ft. 
en grappes pédonculées, violacées; gousses aressées, 
linéaires, ventrues, à fort sillon, hispides. — Mêmes 
lieux que la précédente. Juin. 

A. Sesameus (L). — Folioles obtuses; fl, en grappes ses- 
siles, petites, bleuâtres; gousse acuminée, à fort sillon, 
dressée, velue. — Com. Bord des chemins, Sidi-M'cid, 
Mansourah. Juin. 

A. Radiatus TEhr). — Canescente, décumbente; folioles 
petites, elliptiques; fl. petites, jaunâtres, en grappes 
pédonculées; gousses pubescentes, bigibbeuses, en capi- 
tules étoiles. Rare. — Grèves du Rhum.-sup. Mai. 

A. Hamosus (L). — Assez développée; folioles oblon- 
gues ; fl. petites, blanchâtres, en grappes pédonculées ; 
gousses glabres, linéaires, à sillon étroit, en hameçon. 
Com. dans les cultures, les prairies. Mai-Juin. 

A. Ancistron (Pom). — La même que la précédente, à 
fruits plus petits, très recourbés et pédoncules courts. 
Aïn-el-Bey. Mai. 

A. Scorpioïdes (Pour). — Port de A. Hamosus. Fl. petites, 
bleuâtres; gousses solitaires, sessiles, courbées en faux, 
à sillon profond. — Pentes du Mansourah (Paris). 

A. Caprinus (L). — Vivace, acaule ; feuilles grandes, à 
folioles elliptiques, ciliées; fl. grandes, jaunes, en 
grappes lâches; gousse stipitée, grosse, ventrue, sans 
sillon. — Terrains schisteux des environs, Mansourah, 
Méridj. Mai. 

V. Glaber TPom). — Folioles glabres. — Pentes 
du Dj.-Chetubah. 
A. Chlorocyaneus (B. et R.) — Vivace, couchée j folioles 
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petites, elliptiques, canescentes; fl. rougeâtres, en 
grappes lâches, calice tubuleux, long ; gousse non sti- 

Eitée, sans sillon, linéaire, arquée. — Lamblèche, 
>j.-Chettabah, Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 
A. Nummularius (Desf). Vivace, couchée; folioles pe- 
tites, ovoïdes, soyeuses; fl. rose-pâle en grappes serrées; 
calice tubuleux, long; gousse ellipsoïdale, gonflée, 
rougeâtte. — Coteaux du Rhum.-sup., Aïn-Smara, 
Telergma. Mai. 

Les Astragales ont peu d'importance comme plantes 
fourragères, bien que les animaux consomment les espèces 
herbacées dans les pâturages. En raison de leur petite taille 
on ne les rencontre guère dans les fourrages de la région, 
si ce n'est A. Hamosus. A. Caprinus, plus feuillée que 
les autres, est peu du goût des bestiaux ; H. Chlorocyaneus 
est l'espèce qu'ils préfèrent. 

Le nom générique des Astragales est en arabe : Khen- 
^iri^ Kheroub-el'Maïi. 

TETRAGONOLOBUS (Tétragonolobe). 

Plantes herbacées, couchées; feuilles trifoliées; fleurs 

grandes, carène rostrée, gousses grandes, ailées. 

T. Purpureus(Mœnsch.)Lotier rouge. — Velu ; folioles 
obovées ; pédoncules uni-biflores ; fl. grandes, pourpre- 
foncé ; gousse à A ailes grandes, plissées. — Dj.- 
Ouach, Dj.-Chettaoah. Mai. 

T. Siliquosus (Roth). — Tiges ef pédoncules longs, uni- 
flores; fl. jaunes, grandes; gousse longue, à 4 ailes 
très étroites. ~ Vallée de Bizot, pentes O. du Dj.- 
Ouach. Mai. 

T. Conjugatus (Ser). — Diffère de T. Purpureus par les 
fl. petites, les ailes de la gousse étroites. — Polygone, 
Pentes du Dj.-Chettabah. Mai. 

T. Biflorus (Ser). — Velu; pédoncules bi-triflores; fl. 
jaune-orangé; gousse à 4 grandes ailes plissées. — Ré- 
gion de Bizot, Smendou. Mai. 

Les Tétragonolobes sont de bonnes plantes four- 
ragères, mais qui ne se recommandent par aucune qualité 
particulière. Cependant, T. Purpurens et T. Siliquosus 
sont cultivés en prairies artificielles dans quelques contrées 
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d'Europe. Tous sont peu communs dans les prairies de la 
région. 

LOTUS (Lotier). 

Plantes herbacées, trifoliées ; fleurs jaunes en ombelles, 
carène rostrée ; gousse polysperme, oblongue-linéaire, sans 
ailes, déhiscente. 

L. Hispidus (Desf). — Annuel, velu, rameux, dressé; fl. 
petites, 2-4 en ombelle, calice très velu à dents égales; 
gousse courte. — Lieux humides et tourbières du Dj.- 
Ouach. Mai-Juin. 

L. Clausonis (Pom). — Vivace, très velu, couché; le 
reste comme le précédent avec lequel il se trouve. 

L. Conimbricensis(Brot). - V. Granatensis (Willk).— 
Petit, dressé, glaucescent; fl. rosées, solitaires; gousse 
linéaire, arquée, acuminée. — Gazons du Mansourah 
et du Dj.-Ouach. Mai. 

L. Corniculatus (L).— V. Tenuis(Kit).— Vivace, grêle, 
rameux; pédoncules longs, 2-6 flores; gousse droite, 
grêle. Gazons frais, bords des ruisseaux. Pépinière. 
Printemps, été. 

L. Prostratus (Desf). — Vivace, couché, en touffes; 
tiges raides, feuilles glauques; gousses droites, cylin- 
driques ; souche ligneuse. — Bords des routes, coteaux 
stériles. Printemps. 

Une variété sous-frutescente, à rameaux noirâtres, 
existe au Dj.-Chettabah. 

L. Cytisoïdes (L). — Vivace, souche Ugneuse, couchée ; 
Tiges longues, grêles; folioles petites; fl. petites, 
jaune-pâle, 6-9 en ombelles ; gousses grêles, droites. 
Grèves du Rhum., lieux sablonneux du Dj.-Chettabah. 
Mai. 

L. Ornithopodioïdes (L). — Annuel, pubescent ; folioles 
grandes; fl. petites; gousses comprimées, toruleuses, 
arquées, pendant en faisceaux. — Mansourah, Sidi- 
M'cid, Dj-Chettabah. Mai. 

Li. Edulis(L.)L. Comestible. — Annuel, rameux; folioles 
cunéiformes, glauques; gousse rostrée, grosse, charnue, 
en croissant. — Bords des roiates, cultures maraîchères. 
Printemps, été. 
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Les Lotiers sont de bonnes plantes fourragères, très 
recherchées des animaux, et qu'on trouve surtout dans les 
pâturages. En Europe, on fait des prairies artificielles avec 
le^Lotier corniculé, et le Lotier comestible est quelquefois 
cultivé pour ses graines qui servent de nourriture à l'homme. 

Les Indigènes nomment les Lotiers : T)orak, Hàbdki. 

TRiGONELLA (Trigonelle). 

Plantes herbacées, annuelles ; feuilles trifoliées ; corolle 
caduque, carène obtuse ; gousse droite, comprimée, linéaire, 
rostrée. 

T. Monspeliaca (L). — Pubescente-cendrée, couchée, 
rameuse; fl. petites, jaunes, en ombelles sessiles; fruit 
arqué, non rostre. — Sidi-M'cid, Aïn-el-Bey. Mai. 

T. Polycerata (L). ~ Dressée; fl. jaunes en ombelles 
courtement pédonculées; gousses dressées, linéaires, 
peu arquées. — Coteaux arides, Mansourah. Mai. En 
arabe : Fos. 

T. Gladiata (Stev). — Dressée, pubescente; fl. sessiles, 
solidaires ou géminées, jaunâtres; gousse allongée, 
longuement rostrée, arquée. — Signalée par Paris à 
Sidi-M'cid. - En arabe : Mechiad. 

T. Laciniata (Meusb). — Aspect de T. Polycerata, mais à 
feuilles laciniées. Rare. — Grèves du Rhum, Mai. 

Les Trigonelles indigènes sont sans importance dans 
les pâturages, mais une espèce du genre, le Fenugrec (T.- 
Fœnum-Grœcum) est cultivée dans le midi de l'Europe et 
donne un fourrage tonique d'excellente qualité. Les Indi- 
gènes font un grand usage de la graine de la même plante 
qu'ils nomment Halha, et qu'ils considèrent, avec raison, 
comme digestive, reconstituante et aphrodisiaque. 

MELILOTUS (MélilOt). 

Plantes herbacées, annuelles, odorantes; feuilles tri- 
foliées-dentées ; petites fleurs jaunes en grappes axillaires ; 
carène obtuse ; gousse petite, ovoïde, indéhiscente, striée. 

M. Messanensis (L). — Robuste ; pédoncules courts, 
calice à dents inégales ; gousses ovales-acuminées, ros- 
trées. — Prairies de la vallée duBou-Merzoug, Khroub, 
O.-Rhamoun. Mai 
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M. Sulcata (Desf). — Tiges dressées, fistuleuses; folioles 
glauques en aessous; grappe courte, lâche, dents du 
calice égales; gousses obtuses, subglobuleuses. Coteaux, 
Sidi-M'cid, Mansourah. Mai. 

M. Leiosperma (Salz). — Grand, rameux, fistuleux; 
fl. en grappes denses, jaune-vif, longuement pédon- 
culées; gousses lisses. — Pentes du Mansourah. Mai. 

M. Infesta (Guss). — Grand, fistuleux; foUoles larges; 
grappes lâches et longues; fl. jaune-pâle; fruits gros, 
fortement striés. — Signalé par Paris sur les pentes du 
Mansourah. 

M. Parviflora (Desf). — Grand, dressé, fistuleux; folioles 
fortement dentées ; fl. petites en grappes denses, lon- 
guement pédonculées; fruits petits. — Com. sur les 
coteaux environnants, dans les pâturages. Mai. 

M. MacrocarpH (Durr). — Dressé, rameux; folioles 
très grandes; il. jaune-pâle en grappes lâches; fruits 
gros, ovoïdes, obtus. — Bords du Rhum.-sup. Voisi- 
nage du Bon-Pasteur. Mai. 

Les Mélilots sont d'excellentes plantes fourragères, un 
peu dures, à odeur de foin très prononcée, et qu'on ren- 
contre plus souvent dans les pâturages que dans les prairies. 
Deux espèces de ce genre^ les M. blanc et bleu sont même 
cultivées en Europe et donnent un fourrage abondant, 
mais qui météorise facilement les animaux. 

Les fruits de tous les Mélilots, principalement ceux de 
M. Macrocarpa, riches en coumarine, sont employés par 
les Indigènes, sous le nom de ChnaUy et à titre d'épices et 
d'antispasmodiques; mais ils sont peu usités à Constantine. 

DORYÇNiUM (Dorycnie). 

D. Rectum (De). Lotus Rectus (L). — Herbacé; tiges 
robustes^ dressées, rougeâtres; feuilles trifoliées, ciliées; 
fl. rosées en capitules denses; gousses linéaires cylin- 
driques, courtes, polyspermes. — Dans les broussailles 
du Dord des rivières et des ruisseaux de la montagne. 
Mai. 

BissERULA (Bisserule). 

B. Pelecinus (L). — Herbacée, grêle, décumbente : feuilles 
pennées, petites, velues; fl. petites, bleuâtres; gousses 
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allongées, aplaties, dentées, en double scie. — Prairies 
du Dj.-Ouach, gazons du Polygone. Mai. 

MEDiGAGO (Luzerne). 

Plantes herbacées; feuilles trifoliées; fleurs jaunes, ra- 
rement bleues, en grappes courtes, axillaires ; gousse in- 
déhiscente en spirale, quelquefois en faux ou réniforme. 

M. Lupulina (L). Lupuline. — Etalée, dressée, pubes- 
cente; fl. en grappes serrées, cylindriques; gousses 
petites, réniformes, pubescentes, en grappes compactes. 
Rare. Lieux herbeux, Hamma. Mai. 

M. Secundiflora (Dur). — Dressée, pubescente; fl. en 
grappes unilatérales ; gousses petites, réniformes, sur 
2 rangs. — Terrains arides sablonneux, grèves du 
Rhum. Juin 

M. Sativa (L). Luzerne cultivée. — Indigène, vivace; 
tiges raides, dressées ; folioles linéaires-elliptiques ; fl. 
bleu-violacé, grandes; gousse spiralée et déhiscente, 
nue et lisse. — Com. Coteaux et montagnes. Eté. 

V. Lutea. — Fl. jaunes. — Mansourah. Consi- 
dérée comme l'origine de la Luzerne cultivée. 

M. Scutellata (AU). — Pubescente, folioles oblongues ; 
fl. grandes, 1-3 pédonculées; fruits globuleux, pu- 
bescents, gros, à spires emboîtées, inermes. — Cultures 
des environs du Séminaire et du Polygone. Mai. 

M. Orbicularis (Ail). — Glabre, couchée; foUoles larges, 
dentées; fl. petites, 2-3 pédonculées; gousse grosse, 
lenticulaire, à bords memoraneux, inermes. — Com. 
partout, prairies, cultures, fossés. Juin. 

M. Marginata f Ail). — Glabre, couchée ; gousse grosse, 
discoïde, à Dords écartés, inermes. — Avec la précé- 
dente, moins commune. 

M. Elegans(Iq). — Pubescente, dressée; pédoncule uni*- 
biflore; fruits petits, inermes, réniformes, lisses, 2-3 
spires à bords épais fortement nerviés. — Corniche 
ou Dj.-Sidi-M'cid, escarpement nord du Dj.-Karkar. 
Mai. 

M. Soleirolii (Duby). — Pubescente, dressée; pédoncules 
longs, à 3-6 fl. ; gousse petite, lenticulaire, finement 
réticulée, inerme; spires charnues, à bords épais. 
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carénés. — Coin, dans les prairies duDj.-Ouach. Mai. 

M. Ciliaris (Willd). — Tige forte, couchée; feuilles glabres; 
1-3 fl. grandes sur pédoncule court; fruits gros, glo- 
buleux, à épines courtes^ couverts de poils laineux. 
Terrains argileux au Sud et à l'Ouest de Constantine. 
Printemps. 

M. Echinas (De). — Comme M. Ciliaris, mais glabre et 
gousse grosse, elliptique, couverte de grandes épines 
luisantes, entrecroisées. — Signalée à Sidi-M'cid et au 
Mansourah par Paris. 

M. Littoralis(Rhod). — Grêle, rameuse, couchée ; foUoles 
petites, cunéiformes; fl. assez grandes ; gousse petite, 
cylindrique, à spires charnues et sejrées ; épines 
courtes, coniques, dressées. — Coteaux du Hamma, 
pentes du Dj.-Chettabah, grèves du Rhum. Printemps. 

M. Trunculata fCaert). V. Tribuloïdes (Desr) — Pu- 
bescente; folioles obovées; pédoncules uni-biflores, 
courts; fl. petites; gousse assez grosse, cylindrique, à 
longues et fortes épines étalées et spires charnues. 
Com. coteaux des environs. Juin. 

V. Murex (Gr. et G). — Gousse allongée, pu- 
bescente; épines du fruit longues et entrecroisées. 
Mêmes lieux que la précédente. 

M. Gerardi (Willd). — Pubescente ; fl. petites ; gousses 
globuleuses, velues; bord des spires épais, épines 
courtes. — Coteaux arides, Mansourah. Juin. 

M. Turbinata (Willd). V. Olivœformis (Guss). — Pu- 
bescente, fl. petites, gousses grosses, olivaires, à spires 
planes, glabrescentes, à courtes épines. — Mansourah^ 
àidi-M'cid. Mai. 

M. Sphoerocarpa (Bert). — Glabre ; feuilles luisantes; 
gousse petite, sphérique, à spire serrée, épines cour- 
tes. — Pépinière, Dj-Ouach. Mai. 

M. Sorrentini (Tin). — Glabre; feuilles luisantes ; gousse 
grosse, luisante^ oHvaire, lisse ou tuberculeuse. — Dj.- 
Ouach. Mai. 

M. Muricata (Guss). — Pubescente; fl. petites; gousse 
sphérique, à grosses épines coniques. — Dj.-Ouach. 
Juin. 

M. Pentacycla (De). — Glabre, dressée; pédoncules bi 
triflores; gousses moyennes, coniques, à 5-6 spire 
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lâches, à épines aplaties longues. - Signalée à Sidi- 
M'cid par Paris. 
M. Denticulata (illd). — Glabre, grêle ; pédoncules bi- 
triflores ; gousses petites, coniques, 2-3 spires lâches 
et minces ; épines aplaties,étalées. — Com. dans les 
prairies de la région. Dj.-Ouach. Mai. 

V. Apiculata (Willd). — Epines très courtes, 
dressées. — Prairies des vallées. Mai. 
M. Minima (Lmk). — Velue-soyeuse, petite; pédoncules 
très courts ; gousse petite, sphérique, spires lâches, 
épines aplaties. — Coteaux arides des environs. Prin- 
temps. 

V. Longiseta. — Epines longues; avec la précé- 
dente, plus rare. — Pelouses sèches du Mansourah. 
Avril-Mai. 

Toutes les luzernes sauvages sont d'exc ellentes plantes 
fourragères, et leur abondance dans beaucoup de prairies 
de la région y améliore singulièrement la qualité des foins. 
Mais, tandis qu'on ne rencontre guère dans les produits des 
vallées que M. Denticulata et M. Trunculata^ les foins des 
parties montagneuses, du Dj.-Ouach surtout, doivent leur 
qualité exceptionnelle à un plus grand nombre d'espèces^ 
M. Soleirolii, Turbinata, Sphœrocarpa, Sorrentini en- 
tr'autres. Les espèces plus humbles, rampantes ou cou- 
chées, ne rendent pas moins de services dans les pâturages, 
où elles sont très recherchées des animaux; elles présentent 
toutefois l'inconvénient d'altérer la toison des moutons 
par leurs gousses épineuses qui se feutrent avec la laine et 
sont cause d'une dépréciation assez sensible. 

Enfin, M. Sativa, ou luzerne cultivée, croît spontané- 
ment sur nos coteaux les plus secs et les plus arides, et sous 
ses deux formes, à fleurs violacées- verdâtres et à fleurs 
jaunes, tandis que la variété modifiée par la culture exige 
des terrains fertiles, profonds et irrigués. — Il y aurait 
donc lieu de s'assurer, si, tout en lui gardant sa rusticité, 
il ne serait pas possible de donner à la luzerne indi- 
gène les qualités que développe la culture, et d'obtenir 
ainsi une plante fourragère moins exigeante que la luzerne 
ordinaire. Celle-ci n'en est pas moins, pour l'agriculture 
de la région, une des espèces fourragères les plus précieu- 
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ses^ quand elle est cultivée dans les conditions qui lui con- 
viennent; son rendement est alors considérable en fourrage 
de première qualité. 

Une autre espèce de luzerne, qu'on trouve aussi à Tétat 
spontané dans le pays, mais qui n'y est pas cultivée, est 
M. Lupulina, la lupuUne ou minette; elle se plait dans les 
terrains secs et calcaires, donne un fourrage précoce, peu 
abondant, mais d'excellente qualité, et convient surtout 
en pâturage pour les bétes à lame. 

I^s Luzernes se disent en langue indigène : FisfissB, 
Versim, NefeL 

TRiPOLiUM (Trèfle). 

Plantes herbacées; feuilles trifoliées; fleurs en capi- 
tules ou en épis, corolle marcescente, carène obtuse; gousse 
indéhiscente, incluse, à 1-4 graines. 

T. Angustifolium (L). — Tiges dressées; folioles lon- 
gues, aiguës; fl. roses en capitules allongés, solitaires, 
soyeux, dents du calice étalées, spinescentes. — Lieux 
secs et élevés, Mansourah, DpOuach. Mai. 

T. Stellatum (L). — Velu, étalé; folioles petites, ob- 
cordées ; fl. olanc-rosé, en capitules globuleux ; calice 
velu, à gorge pileuse et dents étoiltes, accrescentes. 
— Com. Coteaux arides, Mansourah. Mai. 

T, Pratense (L). — Puissant, dressé; folioles ovales, 
grandes, obtuses; fl. rougeç en gros capitules lâches. 
Bords des ruisseaux de la région naontagneuse, ravins 
humides. Mai. 

T, Cherleri (L). — Décumbent, rameu}^; folioles petites, 
obovées-cunéiformes; fl. blanchâtres en petits capi- 
tules involucrés par des feuilles. — G^ons de^ hau- 
teurs, Mansourah. Mai. 

T, Lappacéum (L). -— Tiges grêles, flexueuses; folioles 
pubescentes, obovées ; S. bknc-rosé en petits capitules 
sub^lobuleux. — Polygone, Salah-Bey, dans les dyss 
du Dj.-Ouach. Mai. 

T. Leucanthum (L). — Velu, blanchâtre ; folioles oblon- 
gues, stipules très longues; fl. blanches en petits capi- 
tules longuement pédoncules. — Prairies du Dj.- 
Ouach. Mai. 

T. Marititoûm (Huds). —Dressé, rameux; folioles obten- 
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^^, 9Xifiak$ très longues; i. rosées en cajpô^ules 
. o^Qié^, denses. *— Lieux bunaies et ravins des mon- 
tagnes^ Salah-Bey, Dj.-Ouach. Juin. 
T. PftAorjQiUUlium (Prcd). — Fort, dressé; Moles 
oblongues, mc^es, stipules longues; â. blanches en 
capitules ovoïdes, dents du calice spinescentes, l'infé- 

£'eure très Ipngue. — Pentes du i)j.-El-Hadj-Baba, 
^rds des ruisseaux du Dj.-Ouacfa. Juin. 
T. Juliani (Batt). T. Xatardi (De). — Dressé ; folioles 
oblongues, molles; fl. blanc-rosé, en capitules allon- 

Pés, lâches, subverticillés, dents du calice égales. — 
lante qui m'a ^t^ dédiée p^r ^. j^^ttandier, de la Fa- 
culté d'Alger, et que j'ai trouvée dans les taillis du bois 
du Méridj et dans les prairies avoisinant la pépinière 
du Dj.-Ouach. 
T. Phleoïdes (Pour). — Dressé, canescent/ grêle; folioles 
oblongues-obtuses ; fl. petites, blanchâtres, en aipifules 
allongés, cylindriques, denses, longuement pédoqciilés. 

— G>m. qans les prw^ à\x Pj.-Ouacb, de Laqablè- 
che. M^i. 

T* ï^ipsticuo» (I.). — Pressé, grêle, pfii>pscent j $>J^es 
pDoyalejf, nipirçissapt par ladessication; fl. blanc-rosé, 
pâtîtes, en capîtjjîes cylindriques. — Lieux hxjmides, 
prairies du P).-Ouach. Juin. 

T. ^ryeage (pesf). — Dressé, grêle, pubescent; fqli^e^ 
obloogues-liné^ires; fl^ blanc-rosé, en capitules' cylin- 
^^quç^, ^jeu^; qlicç à dents Ipugvies, plumeiises. 

— Assez com. dans lés cultures, Dj.-Ûuach. Mai. 
T. ipppcQi^i (Savi). — Petit, dressé, rigide; fclip^e? ftblpn- 

gue^-lifiéaires ; fl. blanc-rosé, très pêiitesj en petits 
capitules allpngés, calice à dents spinescentes. — Dans 
les dyss du Dj.-Ôuach. Mai. 

T. I^triatum (L). — V. Spinescens (Lai^e). — ÇlÇf^ ; 
foUoles obovées, pubescentes ; stipules membraneuses ; 
fl. l'osées en capitules ovoïdes, calice à dents spines- 
centes, divariquées. — Prairies tourbeuses du Dj.- 
Ouach. 

T. Scabruna (L). — Dressé, rigide ; folioles oblongues, 
coriaces; fl. blanches en petits capitules indurés, soli- 
taires^ calice à dents rudes. — Coteaux arides dçs en- 
wgjs^j Manspurah, Mai. 
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Mattcliej €tt xapitûle» Ikiies, peu feithiis; j*émicule 
âctttscetlt, 5*«ifaûçittt Ams fe sôl. ^^ «lÉfies et 
gazons, Mansourah, Dj.Ouach. Mai. 
T. Fragiferum (L). — Couché, glabre; folioles ovales, 
çdf^es meinbraneuses; â. roses, en capitules globu- 
feu, vésiculeux par l'accréscence du calice. «— Com^ 
prairies kumides, bords des sources et des ruisseaux. 

î. Resupiiiatam (L). — Tiges grêles, ascendantes; feuil- 
les elliptiques ; n. roses en capitules d^imés^ véû- 
culeux par l'accrescence du caiice. ^- lieux frais <i» 
prairies, bords des rivières, juin* 

T. Tomentosum (L). — Ëtalé, rameux; folioles ovales} 
fl* bknc-rosé> en capitules sphériques, très jpetits, to- 
menteux, vé^cufeux par Taccrescence du cauce. 

T« GlOfl}6râ«UQ0i<L)^ — Grèki fféniculé; â. roses, petites^ 
eti ouHtuks très petits^ spbériques, sessiles à cbaqM 
nœud des tiges. — Lieux herbeux du Dj.-Ouachi 
Mai. 

T. Lœvigatam (t)e^. — Dressé; folioles lancéolées, 
glabres, luisantes, vert-clair ; stipules grandes, inem* 
braneuses ; fl. rosées en capitules denses, ovoïdes-jglo- 
buleux; dents du calice subulées. — Prairies tourbeu- 
ses et bords des ruisseaux du Dj.-Ouach. Mai. 

T. Repens (L). — Couché, radicant ; folioles obovées, 
stipules membraneuses; fl blanches, roses, en gros 
capitules sçhériaues, lâches, longuement pédoncules. 
Lieux humides ae la r^ion montagneuse, Dj.-diiàch, 
Dj.-Chettabah, Dj.-El-Hadi-Ëaba. Eté. 

T. Isthcnocarpum (Brot). — V, JaminiaBUih (Bbîsj. — 
Dressé, fistuleux ; folioles obovales, stipulés membra- 
neuses; fl. blanc-rosé, en capitules ovoïdes, derisés, 
brièvement pédoncules. — Lieux humides des prairies 
de la vallée de O.-Bou-Merzoug, du Dj.-Ouach. Mai. 

T. Micrftnthum (Viv). — Filiforme, en toufle$y gk^ré; 
folioles très petites, obovées; fl. petite^^ jaunè-^le, en 
capitules petits, lâches, peu fournis, sur un pédoncule 
fihfo^me, allongé. — Lieux Êmgeux et bores de^ ruis- 
sea«»rduDj.Ouach. Eté. 

T^ FrocctffidMBS (L). -«^ Rameux^ éuld } kl&ol» tàiùfvées ; 
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fl. jaunes en capitules assez gros, densiâores, globu- 
leux. — Corn, dans les cultures des vallées et des 
coteaux sous ses deux formes. Minus et Majus. Prin- 
temps. 

Comme* les Luzernes, les Trèfles sauvages, si nom- 
breux en espèces dans la région, font partie des meilleures 
I)lantes fourragères. Ce sont surtout les prairies hautes et 
es pâturages des montagnes qui doivent en partie leurs 
qualités à la présence des trèfles ; ainsi les foins de certai- 
nes clairières du Dj.-Ouach en sont presque exclusivement 
composés. On y trouve partout T. Leucahthum, Lœviga- 
tum, Phleoïdes, Ligusticum, Repens^ etc., quand, d'autre 
part, T. Resupinatum, Isthmocarpum, Maritimum^ etc., se 
rencontrent de préférence dans les foins des vallées. D'autres 
espèces sont de trop petite taille, ou ont trop peu de ten- 
dance à multiplier pour être utiles ailleurs que dans les pâ- 
turages; tels sont : T. Fragiferum, Cherleri, Subterraneum, 
Tomentosum, Procumbens, etc., qui pourtant sont d'excel- 
lentes plantes fourragères. 

Les trèfles després (T. Pratense), rampant (T. Repens), 
incarnat ou farouch (T. Incarnatum), qui rendent tant de 
services à l'agriculture française, et dont les deux premiers 
sont indigènes dans la région, ne prospèrent que dans des 
conditions de climat, d'numidité et de sol, difficilement 
réalisables dans la Colonie. Si donc de nouvelles tentatives 
devaient être faites, elle ne pourraient porter que sur des 
espèces indigènes, acclimatées au milieu et réunissant les 
conditions de rusticité, de taille et de valeur alimentaire 
désirables, comme, par exemple, T. Angustifolium, Mari- 
timum, Lappaceum, Panormitanum. 

Les Indigènes désignent les trèfles sous les noms géné- 
riques de Handaqouqa, Iknefess. 

EBENUS 

E. Pinnata (Desf). — Sous-frutescente, dressée, raide; 
feuilles imparipennées à folioles linéaires, soyeuses ; 
fl. purpurines en grappes ovoïdes, serrées, plumeu- 
ses; pédoncules puoescents; corolles et gousses in- 
cluses. Non fourragère. — Com. sur les pentes schis- 
teuses, Mansourah, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Juin. 
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psoRALEA (Psoralier). 

P. Bitaminosa(L). — Sous-frutescent, rameux; feuilles 
imparipennées, trifoliées ; folioles lancéolées, vert- 
foncé ; fl. bleues en capitules globuleux ; gousse inclus^, 
rostrée. Odeur de bitume ; non fourragère. — Sur 1^ 
pentes rocheuses, Dj,-Sidi-M*cid, Mansourah, O.- 
Anga, Dj.-Zouaoui. Eté. — En arabe : Hammana. 

GALEGA (Lavenèse). 

G. Officinalis (L), — Herbacée, multicaule; feuilles im- 
paripennées; folioles oblongues, mucronées; fl. blanc- 
bleuâtre, en grappes allongées, pendantes; gousse li- 
néaire, polysperme. — Haies des environs de la Pépi- 
nière. Mai. 

Cette plante, à odeur aromaticjue, mais à saveur acre 
et amère, est peu du goût des animaux. Elle est cultivée 
comme plante ornementale. 

coLUTEA (Baguenaudier). 

C. Arborescens (L). Faux-séné. — Arbuste; feuilles im- 
paripennées à foUoles obtuses; fl. grandes, jaunes, en 
grappes axillaires; gousses grandes, membraneuses, vé- 
siculeuses, à graines brunes, aplaties. — G)teaux de la 
rive droite de la rivière des Chiens, en face la pépinière 
du Dj.-Ouach. 

Les Indigènes nomment le Baguenaudier Guelouta; ils 
paraissent ignorer les propriétés purgatives de ses feuilles, 

3ue du reste les bestiaux mangent sans en ressentir le moin- 
re inconvénient. 

scoRPiURUs (Chenillette). 

Plantes herbacées, décumbentes ; feuilles simules, char- 
nues, entières, longuement atténuées en pétiole; fleurs 
jaune-orange, uniflores ou en ombelles; carène rostrée; 
gousse articulée en spirale. 

S. Verniiculata (L). S. Chenille. — Pubescente; fl. 
orangées, grandes, solitaires; gousse grosse, tubercu- 
leuse. — Dj.-Ouach, le long de la seguia qui amène 
l'eau aux étangs. Mai. 
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s. Sulcata (L). ^ ^^km^l^ mmtk laites, 1-4 en omr 
b«U?s; gpu^e étroite^ en spires ritolièpejs^ k&, Q^tq» 
extemes^ couvertes d'àiguiUônii grêfis-. — ^ Çom* dans 
les terrains argileux. Une forme naine se trouva dans 
l^ gazons des sommets du P}«-Chett^ybab. 

O&plaat^ suscœcS^ie^ de pr^idte mrcertain déve- 
loppemeM dans hs. ssm. fertiles^ sont trè» recherchées des 
b^tiaux, et constituant d'excellentes espèces pour les pâtu- 
rages et les terres en jachère. Il est regrettable que leur 
port ne pemiettepas.de les cultiver confiât f 



HiPPOc»E;pia (Hippocrépide). 

Plantes herbacées; feuilles imparipennées; fleurs jau- 
nâtres, sessiles ou en ombelles; gousses aplaties,. plus ou 
moins courbées en fer-à-cheval, articulées,, avec des échan- 
crures profondes du côté externe. 

H. Unisiliquosa (L). — • Couchée; fl. petites, 1-3 subses- 
siles; gousses, p^esqviç. dçqit^, éd^ACwres en cercle. 
Com. dans les lieux gazonnés. Mai. 

H. Minor(Mnb). — Dressée^ a^sez fofte; foUiolès gran- 
des; fl. grandes en ombelle sur un long pédooaile ; 
gousses Êrges, courbées, papilleuses, à sinus dans le 
bord convexe. — Com. dans les cultures et les prairies 
des vallées. Mai. 

H. Ciliata (Willd). — Tiges grêles, étalées; folioles étroi- 
tes, pubescentes, gbucescentes; fl. en ombelles pédon- 
culées ; gousses hérissées, à sinus sur le bord concave. 
— Lieux sablonneux, rochers, Sidi^M'ctd, M^nsouiak. 
Mai. 

H. Scabra (Dc)^ Hi iatort^<liM);.-»'»*Sa«s-fi^^^ 

sQUçhe hgnçuse, dressée; fpjipk^ liuié^ires^ oblongaes, 
très petites ; fl. en, om^belles, pjédpnçujes lopg^; ^u^seç^ 
droites ou arquées. — R^ion mpi»tagQeu5e,„Dj*-Sr 
Hadj-Baba, Dj.-Chettabah. Mai-Juin. 

Les Hipppcrépides sont des plantes. peu. ppàwïisWi;^ 
u'on retrouve rarement danslçs tôins^ maïs qui ferment 
!é lx)nQCç^ esp^çç^ dgips le$„ pâtiJKraggç, dés tarrains, seçç et 
calcaires. 
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ORNiTHOPUs (Orhithope). 

0, Compressas (L). — Multîcaule, anguleuse, pubes- 
cente; feuilles imparipennées; folioles oblongues; fl, 
jaunes, petites, en omoelles paucîflorcs, pédonculées; 
gousses aplaties, un peu irdûéfô, sans étranglements aux 
articulations. — Lieux sablonneux, Mansôuiiïftî/ Dj.- 
Ouach. Mai. 

Consommée par les testiaux, mais sans importance. 
Ce genre fournit rO. Perpusillus, Pied d'oiseau, et TO. 
Sativus, Serradille, qui sont spontanées en Algérie, et au'on 
cultive en Europe comme plantes fourragères dans les lieux 
secs et sablonneux; comme elles résistent bien à la chaleur 
et i la sécheresse, ces deux espèces pourraient être essayées 
en Algérie. 

coRONiLLA (Coronille). 

Herbes ou arbrisseaux; feuilles imparipennées, glabres; 
fleurs jaunes, en ombelles bractéolées, gousses linéaires, 
cjdindriques ou anguleuses, à articles caducs. 

C. Minima (L). — Sous-frutescente, multicaule, grêle. 

Su élevée; folioles très petites, glauques, charnues; 
petites, jaunes et pédoncules longs ; gousse droite, 
pendante, tétragone. lerrains tuflfeux, arides. — Man- 
sôurah, Méridj, Aïn-el-Bey. Avril-Mai. 

V. Australis (Gr. et G). — Plante plus forte; 
broussailles du D j .-Chettaban . 

C.Valentina (L). — Arbrisseau rameux; folioles glau- 
ques, obovées, cordiformes ; stipules amples, réni- 
formes ; fl. jaunes ; gousses pendantes, fusiformes. — ^ 
EmrzhQ : Ayath. 

C. Scorpioïdes (Koch). — Herbacée, annuelle; feuilles à 
3 folioles, la terminale très grande; fl. jaunes, petites; 
gousses arquées. — Com. dans les cultures des envi- 
rons. Avril-Mai. 

C. Atlantica (B. et R.) Securigera Atlantica (J^^b). — 
Herbacée, tige feible, anguleuse; folioles oblongues- 
tronquées; fl. blanc-violacé; gousse quadrangufâire, 
en crochet au sommet. — Dansi le bois du MançOqrî^ht 
Juin, 
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Les Coroûilles sont foun^^ires, mais de peu d'im- 
portance dans les nâtocages. Clependant^ C. Minima est 
une ressource pout les moutons aans les terrains arides et 
rocailleux. 

ARACHis (Arachide). 

A.. Hypogea (L). — Herbacée, annuelle; rameaux dressés, 
grêles; feuilles paripennées à 4 folioles obovales, 
obtuses; fl. petites^ jaunes, axillaîres, géminées; 
gousse oblongue, étranglée au milieu, se développant 
dans la terre, après la fécondation de l'ovaire, par suite 
de l'allongement du support de ce dernier. 

L'Arachide, ou pistache de terre, est très prisée des 
Indigènes qui font une grande consommation de son aman- 
de légèrement rôtie, sous le nom de Kaou-kaou. Quoique 
la plante ne soit pas originaire de l'Algérie, on l'y cultive, 
mais très peu dans la région de Constantine, et exclusive- 
ment pour les qualités alimentaires de l'aiiiande, et non 
pour ses propriétés oléagineuses. 

FABA (Fève). 

F. Vulcaris (Moensch). — Annuelle, dressée, fistuleuse, 
glabre; feuilles paripennées à folioles oblon^ues, épais- 
ses, glauques; fl. blanc-rosé en grappes axillaires, co- 
rolle maculée; gousse grande, arrondie, charnue, 
polysperme, déhiscente. 

La variété dite fève de marais était connue des Indi- 
gènes avant la conquête et déjà l'objet d'une de leurs prin- 
cipales cultures maraîchères ; fraîche ou sèche, elle entre 
pour une bonne part dans leur alimentation sous le 
nom de Foul^ elle pourrait être d'une culture rémunéra- 
trice pour les Européens, dans des conditions déterminées 
de sol et d'humidité. Il en est de même de la petite variété, 
la fèverolle, qui, de plus, est utilisée comme plante four- 
ragère. 

PHÀSBOLUS (Haricot). 

Ph. Vulgaris (L). — Annuel; tiges anguleuses, rameuses, 
grimpantes; feuilles à 3 folioles grandes^ ovales- 
aiguës; fl. variables en grappes axillaires; légume li- 
néaire, subcylindrique, bosselé, polysperme. 
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Les maraîchers indigènes ne cukivent guère le haricot, 
Loubia, que pour les besoins de la consommation euro- 
péenne. 

ONOBRYCHis (Esparcette). 

Plantes herbacées; feuilles imparipennées^ stipules 
soudées: fleurs en grappes axillaires; gousse à un seul ar- 
ticle, orbiculaire, comprimé, fovéplé et muriqué, monos- 
perme. 

0. Caput-Galli (Lmk). —Annuelle; tiges grêles, raides, 
étalées; folioles oolongues-linéaires ; fl. petites, pur- 
purines ; gousses pubescentes, à crête fortement épi- 
neuse. — Coteaux arides, Mansourah, Sidi-M'cid. 
Avril-Mai, 

0. Alba (Desv). — Vivace, soyeuse, cendrée; tiges raides, 
dres3ées; folioles lancéolées-linéaires; fl. rosées, en 
grappes allongées, serrées; corolle grande; gousse fo- 
véolée, brièvement aiguillonnée, à crête étroite. — 
Lieux élevés, terrains schisteux; Mansourah, Dj.-El- 
Hadj-Baba, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Juin. 

O, Ârgentea (Bois). — Vivace; tiges robustes, étalées; 
folioles elliptiques, soyeuses; fl. grandes, roses, à pé- 
doncule long; gousse alvéolée, peu épineuse. — Pla- 
teaux d'Aïn-el-bey, pentes du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

0. Venosa (Desv). — Vivace, robuste, soyeuse ; folioles 
ovoïdes, velues, pourprées ; fl. grandes, jaunâtres, 
striées de pourpre ; gousse grande, alvéolée-muriquée, 
bordée d'une aile membraneuse et épineuse. — Coteaux 
du Rhum-sup., Dj .-El-Hadj-Baba, Dj .-Chettabah, Dj .- 
Ouach. Juin. 

Toutes les Esparcettes sont ^es plantes propres aux 
terrains secs et arides; toutes sont recherchées des bestiaux. 
L'Esparcette cultivée ep France, O. Sativa, se plaît dans 
nos sols secs, calcaires ou sablonneux, mais à la condition 
d'un engrais préalable. Parmi nos espèces indigènes, O. Ar- 
gentea paraît susceptible d'une culture fourragère profitable, 
à la fois pour ses qualités alimentaires, son port, le déve- 
loppement qu'elle prend en terrain convenable; les autres 
Esparcettes sont plutôt des plantes de pâturage. 



.Digitized by 



Google 



-a* 90 — 

Plantes herbacées ; feuilles imparipennées ; fleiKs ^ 
grappes axillaires; gousses à plusieurs articles orbiculaiicsj- 
monospermes. 

H. Capitatum (Desf). — Annuel; tiges couchées; foKoles 
petites, oblongues; fl. rosées en grappes globuleuses; 

{pusses très épineuses à 2-3 articles. — Com. dans les 
ieux secs et arides. Avril-Mai. 

H. Coronarium (L). Sainfoin d'Espagne. — Annuel, 
puissant, à tiges étalées ; folioles grandes, elliptiques, 
vert-foncé; fl. roses en grappes oblongues, fournies; 
gousses petites, droites, à articles épineux. — Com. 
dans les cultures des coteaux et des vallées, dans les 
prairies. Mai-Juin. 

H. Fiexuosum (Desf). — Très robuste, en fortes touffes 
et confondu avec le précédent dont il ne diffère que 
par ses folioles presque orbiculaires, ses gousses flexueu- 
ses, en zigzag. — Avec H. Coronarium. 

H. Palidurh (Desf). — Vivace, décumbent, très fort ; 
folioles oblongues; fl. en grappes oblongues, grandes^ 
blanches, lavées de pourpre; gousses éjpîriètfàéis. -^' 
Terrains gypseux du plateau d'Aïn-el-Bey, des pentes 
du Dj.-EÏ-Hadj-Babaet d'Aïn-Smara. Mai. 

H. Mauritanicum (Pom). — Annuel; port de H. Palli- 
dum; gousses à grandes épines. 

H. Huniile (Desf). — Vivace, dressé, peu élevé, pùbes- 
cent; folioles oblongues; fl. purpurines en grappes 
longuement pédonculées; gousses à 2-3 articles ru- 
gueux, épineux. — En quelques points du plateau 
d'Aïn-el-Bey. 

Tous les Hèdysarum fournissent un fourrage plantu- 
reux et succulent, mais qui n'est pas toujours dp gb^t dès 
animaux; souvent, ils ne les acceptent, au moins etfi^ït, 
qu'à défaut d'autres herbes. Cependant, H. Coroharfùtf 
est depuis longtemps cultivé sous le nom de Sulla, etf 
prairies annuelles en Espagne, en Italie et à Malte, où il 
fournit une grande cjuantité de fourrages que les bestiaux 
consomment, paraît-il, sans difficulté. Il y à donc lieû'd'eh^' 
courager la culture de cette plan^ qui^ serait dlift'gtitt^- 
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a^agn»fwKéh»ftigf .Jgjpriiiiy ^skmsG»àt son rendement 
t^ &» ré^stanfiEt à la» sédierêsserot à la chaleur. H. Çapi- 
tatum,^ est gSGsonnant» rencLégalement quelques services^ 
dans les pâturages établis en terraips arides^ rocailleux ou 
gypseuïu. 

Les Hedysanmi se vnooÈimnt en an^ SeJhy et en ka- 
b jier Thasoidia. 

cie«R (Gicérole). 

d Ârietinum (L). Pois chiche, — Annuel,, herbacé^ 
dressé, rameux ; feuilles imparipennées ; folioles oblon- 
gues dentées; fl. purpurines pu pâles, solitaires, pé- 
doncule axiliaire; gousse disperme, courte, renflée, 
velue. 

Le Pois chiche est depuis longtemps cultivé par les In- 
digènes qui lé nomment -ffimmof. Ses graines entrent dans 
la confection de leurs mets, du couscoussou principale- 
ment ; elles sont aussi mangées sans apprêt, simpfemenr 
grillées, et alors on les4ésig^e sous le nom de ^lahi. Cul- 
tivé dans les contrées méridionales de l'Europe pour la 
nourriture de rhomme, plus au nord, on remploie surtout 
comme jdant^ fourragère dans lés terrains l^ers et poreux. 
Il craint j^u le froid et résiste, bien à la chaleur et aux sé- 
cheresses prolongées. 

PISXJM (Pois). 

P» ElatiUB. — ^ Plante herbacée, robuste, annuelle, grim- 
pante, glauque ; feuilles paripennées à grandes toîioles 
ovales; stipules très grandes; fj. g^iandes, roses, à ailes 
noirâtres; gousses sessiles, longues, polyspermes; 
gi:aines marbrées. — Bords^d^ Bou^&iferzôajg^ de^rO,- 
tb^smmQ& et de ses affluents. Mai. 

Les i^Krentes variétés de P. Saptivuift; pois comesti- 
ble, sôirt* cultivées par les raarakhefs ind^nes pour la con- 
sommation de la population européenne. Ils les nomment 
^ilhmij^' nepaci^senîtî'ito les^ airoircotttmejf atasrlW 
d^a^oïKâsaffiçaise. Les pcdsconsâtoêût aiaesi v^ bonfour- 
ingeysiUFtoait le.peéaHies'champSy.R. Arvera^. 

LATftYRUs (Gesse). 
Saatfis hflrbacéet^; à^ tiggSrfiHl^^^sQttJrqa^gi^pantes 
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et ailées; fleurs Daripennées^ parfois en phyllodes ou nulles; 
pédoncules axillaires, uni-multiflores ; tube des étamines 
tronqué à angle droit; gousse oblongue, polysperme. 

L. Cicera(L). Jarosse. — Annuelle; tige légèrement ailée; 
2 folioles lancéolées, aiguës; fl. rouges, solitaires; 
gousse glabre, feuve, comprimée, non ailée. — Com. 
dans les cultures, à TO. de la ville surtout. Avril-Mai. 
En arabe : Garfala. 

L. Clymenum (L). — Annuelle; tige faible, ailée; feuilles 
inf. en pétioles ailées, les sup. à folioles oblongues; fl. 
1-5 par pédoncule, à étendard purpurin et ailes bleues ; 
gousse comprimée, peu bosselée. — Com. sur les 
coteaux, les pentes du Mansourah. Eté. 

L. Tenuifolius (Desf). — La précédente avec des folioles 
linéaires, des fleurs et des gousses plus petites. — Dans 
les broussailles des montagnes. Mai. 

L. ADnuus(L). — Tige grimpante, peu ailée; 4 folioles 
allongées, linéaires, raides ; pédoncule à 1,-3 fl. jaunes; 
gousse comprimée; graine tuberculeuse, — Dans les 
vergers de Sidi-M'cid et du Hamma. Rare* Mai. 

L. Aphaca (L). — Tige grêle, non ailée; feuilles réduites 
aux stipules ovoïdes sagittées; 1-2 fl. jaunes sur pé- 
doncule long; gousse comprimée, arguée. Assez rare. 
Sidi-M'cid, source des Beni-Ziad. Mai. 

L. Hirsutus (L). — Grêle, velue; tiees peu ailées; 2 fo- 
lioles lancéolées-linéaires; 1-3 fl. petites, bleuâtres, 
sur pédoncule long; gousse oblongue, velue. — • Cul- 
tures et haies du Hamma, broussailles du Dj.-Ouach. 
Mai. 

L. Sylvestris (L). — Robuste, glabre; tiges et pétioles 
fortement ailés; 2 folioles lancéolées, trinerviées; pé- 
doncule long à 4-10 fl. rose-verdâtre ; gousse compri- 
mée à 3 nervures denticulées. — Dans les broussailles 
des montagnes. Juin. 

L. Latifolius (L). -r La précédente, sauf des stipules et 
des feuilles plus larges, des fl. nlus nombreuses et 

?lus grandes, rose-foncé. — Dj.-Ouach, bords de TO.- 
lamimine. Juin. 
L. Salivas (L). Gesse cultivée. — Tiges peu ailées, faibles; 
2 folioles lancéolées-linéaires; fl. grandes, rose-bleuâ- 
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tre, solitaires, sur un long pédoncule; gousse compri- 
mée, ovale, à 2 grandes ailes; graines anguleuses. — 
Cultivée par les Indigènes et subspontanée. 

Toutes les Gesses sont des plantes fourragères que les 
animaux mangent avec plaisir; quelques-unes donnent même 
des graines qui sont alimentaires, soit pour l'homme, soit 
pour les animaux, et c'est à ce titre seulement que la Gesse 
commune, Adjilban des Kabyles, Garfala des* Arabes, est 
quelquefois cultivée dans la région. Mais l'usage de ses 
graines n'est pas sans inconvénient, car les habitants de la 
Kabylie qui les consomment en grande quantité, sont ex- 
posés à des accidents paralyti(^ues que les médecins dési- 
gnent sous le nom de lathynsme médullaire. En France, 
aussi, l'emploi de la Jarosse ou L. Cicera en fourrage ou 
en grains occasionne des accidents de même nature sur les 
animaux trop longtemps soumis à ce régime. Quoique 
cela, cette dernière plante, comme la gesse commune, con- 
tinue à être cultivée en prairies annuelles dans le Midi, en 
raison surtout de sa rusticité et de son peu d'exigence sur 
la nature du terrain ; de plus, on la considère comme une 
des meilleures plantes améliorantes du sol. Des eflforts sont 
même tentés* pour &ire accepter la culture de L. Sylvestris, 
qui donnerait des rendements considérables. 

VICIA (Vesce). 

Plantes herbacées ; tiges faibles; feuilles paripennées; 
fleurs axillaires, isolées ou en grappes; tube des étamines 
tronqué obliquement ; gousse oblongue, pplysperme, obli- 
quement tronquée, le bord sup. prolongé en bec; graines 
rondes. 

V. Sativa (L). Pesette. — Tige grimpante, anguleuse; 
feuilles obovées,tronquées-émarginées; fl. 1-3 briève- 
nïent pédicellées, violettes; gousse sessile, compri- 
mée, linéaire. — Pentes des coteaux et des monta- 
gnes, du Dj.-Sidi-M'cid, du Dj.-Ouach, du Dj.-Chet- 
tabah. Mai. 

V. Macrocarpa (Bert). — Puissante; caractères de la 
précédente avec des feuilles larges, de grandes fl. et 
des gousses très fortes. Cultures des environs. Mai. 

V. Cordata (Gr. et God). — Robuste, velue ; feuilles ob- 
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cordéet^ maaméti; C çnndes; «iirsses 6tf«ts; le 
reste <xifiinie V. SsutivA. — Mèoies «eux ^fue h pré- 
cédente. 

Vi ADgUStifoIia (Roth), — Tiges grêles; fcikoles étroites, 
linéi^ixes^ tronquées; fl. de V. b^tiva et £^ousses sob- 
cjrlindriques. noirdssant. ^- Cultuces et haies des 4»- 
virons. Avril-Mai. 

y. Nemondii (Bor). — Feuilles Arrondie^ en^ 
tièresau sommet. — Dans la Pépinière du Dj.-Ouacb. 
Eté. 

V. LathyroMas (L). ~ TrèsDetite;foUoles échaaoées^ 
mucroaulées; fl. petites, soutaires, subsessiles, bleuet; 

S^ujsse glabre, noirôssant. «<— Dans ks dyss du Dj.^ 
uadi. Mai. 

Y, Lutea (L). — Dressée, hispîde ; folioles liaéairei, 
<Àbngu^; stipules naaculées; fl. solitaires ou gémi** 
minées, subs^siles, jaunes ou violacées; gousse s4il>- 
rhombouiale, pileuse, noircissant. •* Broussaille d<f 
lieux humidi^ du Dj.-Ouach. Mai. 

V. Hirta (Balb). — Caractères de la précédent», mais nlus 
velue^ avec les fl. maculées de violet. -« Ghd. uaos 
Incultures. Avril-Mai. 

V. Narbonensis (L). ^ Tiges g^oss^, rolmst^ dressées; 
2-6 folioles grandes, elliptiques; stipules maculées; fl. 
purpurines en grappes; goùsfos^'à bords hispides, noir- 
cissant. — Culture dr la vallée du Rhttm.-sup.| des 
environs du Polygone. Mai. 

Y. Oncd^rychioîdesTL). — Grêle, ranaeuse. étalée; £0* 
lioles linéaires-oblongues ; fl^ grandes, bleuàtr^ en 
grappe unilatérale, lâche et longuement pédonculée; 
gousse stipitée, glabre. — Cultures de la vallée du 
Khum.-sup., des pentes du Dj.-Chettabah, d#ltdu&- 
£ich. Mai. 

V. Bythinica (L\ — Tige fiiiWe; feuilles inf. à folioles 
grandes, ovales, les sup. i folioles linéaires; 1-3. fl. 
{>ourpres, viokcées, péoonculées ; gousse velue, apla- 
tie. — Environs du Polygone (Reboud). 

V. Calcarata (DesQ. — Tiges grèks, raid», dressées; 
folioles linéaires; fl. lilas, en grappes ^ndÛotu, lon- 
guement pédoQcutées^ gousses |^abc$. --* Tris com. 
mm le$ eukurci. 
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V. T^icmlfaa <^r). — Très ^ik, ffàmpmtt, pubes- 
cente; folioles petites oblooguas; fl. petites» blanc- 
hkuâti^^ en graj>pes pédonçulée^; gousse iti^esy 
pojlyspermes. — Lieux cmbngés, bois du Ma&sourah» 
Oj.?Ou4ch. Mai. 

V. Graeea Miner (Gr. et G), V. Eriocarp«m- — Très 
grêle; caractères de la pr^rédente» avec des gousses 
très petites. — r Srpussailles de la source des Bpai-Ziad. 
Mai. 

V. ÂUantica (Pom). — Robuste, folioles larges, velues; 
â. jaunes en grappe$, calice velu ; gousses glabres. — ^ 
Broussailles ae$ ravins humides ^ Dj.-Ouacb- Juin^ 

Toutes les espèces de Vesces sont éminemment fourra- 
gères et du goût des animaux. Plusieurs sont cultivées en 
prairies annuelles, soit seules, soit avec une graminée qui 
offre un soutien à leurs taibles tiges; telles sont : la vesce 
craoue, la vesce 4 une fleur, la vesce de Sibérie, la vesce 
ordmaire, la vesce blanche, la vesce velue, la vesce des 
haies, et toutes fournissent un fourrage sain et abondant. 
Les graines sont également alimentaires pour les animaux, 
mais trop échau^ntes pour être donp^ sepl^t C^U§s d^ 
la viesce à uqe fleur et celles de la yescç bUpche sont même 
utiU$|if$ pour la nourriture de Thonune. 

En Algérie, les vesces précédentes réussissent parfei- 
tempnt dans les terrains convenables, pas trop compacts, 
suffisamment perméables et dans les années humides ; elles 
apportent à la ferme un contingent précieux de fourrages 
verts ou secs. Des espèces idd^jtof^s |^s rustiques et ali- 
mentaires comme V. Narbonensis, V. Qnobrychioïdes, V. 
Leucantha, V. Macrocarpa, se prêteraient également à la 
cultvire, avec l'avantage d'être moins exigeantes sur la qua- 
lité du sol. 

ERVUM (Ers). 

Plantes herbacées, grêles, grimpantes ; feuilles pari- 
pennées, à vrilles; petites fleurs bleues; gousses petitas, 
polyspermes, arrondies au sommet. 

E* Pubesceaa (Dsc), — Plg^t^ v^çt-pâ^i, pubesceç^te; fo- 
lioles oblongues ; f^àwcikk p^ ^ 4-5 i* ; 4fQt9 4^ 
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caUce plus longues que le tube; gousses velues» -^ 
Vallée du Bou-Merzoug. MaL 
E. Tetraspermum (L). — Glabre; folioles obtuses; i)é- 
doncule longà r-2 â. lilas, veinées; dents du cauce 
inégales, plus courtes que le tube; gousse cylindri- 
que. — Lieux frais et ombragés, ravin^du Sémimiire, 
pentes du Dj.-Ouach. Mai-Juin. 

Les Ers sont recherchées des animaux, mais très peu 
productives. La lentille, E. Lens, qui appartient au nlême 
genre, est peu connue des Indigènes ; mais une autre es- 
pèce, E. Ervilia, ou lentille bâtarde, est cultivée par eux 
en quelques points de l'Algérie. Elle donne un tourrage 
très estimé et des graines dont la valeur alimentaire est 
double de celle de l'orge. Cette plante se contentant des 
sols les plus ingrats, et se développant malgré les sécheresses 
les plus prolongées, pourrait être propagées avec avantage, 
mais il y aurait lieu, auparavant, de s'assurer si les incon- 
vénients qu'on lui attribue sur la santé des bestiaux sont 
bien réels. 

CERGis (Gainier). 

C. Siliquastram (L). — Arbre de Judée. — Arbre de 
moyenne taille à écorce rougeâtre ; fl. roses en Éisci- 
cules paraissant avant les feuilles; ^légumes aplatis, 
pointus. Mars-Avril. 

Le Gainier est depuis longtemps connu des Indigènes, 
et cultivé comme plante d'ornement dans leurs vergers. 

ROBiNiA (Robinier). 

E. Pseudo-Acacia (L). Acacia blanc. — Arbre; feuilles 
imparîpennées ; folioles oblongues, entières; stipules 
épineuses; fl. blanches, odorantes, en fortes grappes 
axillaires pendantes; gousse allongée, comprimée. 
Mai. 

Arbre introduit et des plus répandus dans la région, 
l'Acacia végète avec rapidité et se contente des terrains les 
plus arides. En plus de ses belles fleurs parfumées, il fournit 
un feuillage abondant, du goût des animaux, jouissant 
d'une grande valeur alimentaire, et qu'on pourrait utiliser 
avec profit dans les années de disette. 



Digitized by 



G°°gi«^ ,J 



— 97 — 

GERATONiA (Caroubier). 

C. Sîliqua (L). Caroubier. — Arbre élevé; feuilles per- 
sistantes, imparipennées, à folioles elliptiques, luisan- 
tes, coriaces; fl. petites, rougeâtres, en grappes courtes; 
grosse gousse brune, longue, charnue, pulpeuse, 
sucrée. 

Cet arbre, indigène en Algérie, est assez répandu dbins 
les vergers, à Sidi-M'cid, Salah-Bey, le Hamma, Dj.* 
Ouach. Les gousses, en arabe Karoub, servent à la nourri- 
ture des hommes et des animaux ; elles ont une valeur ali- 
mentaire considérable, renferment beaucoup de matières 
sucrées, et sont utilisées à la febrication de boissons alcoo- . 
liques ; mais elles et leurs produits ont une odeur peu 
agréable qui rappelle celle des Valérianates. Néanmoins, en 
I^bylie il en est fait une grande consommation poiir l'en- 
tretien des bestiaux et des chevaux. Le Caroubier pousse 
lentement, et il arrive à un développement qui en fait 
un des plus beaux arbres indigènes. 



AMYGDALÉES 

AMYGDALUS (Amandier). . 

A. Communis (L). — Arbre ou arbrisseau/ à feuilles 
simples; fl. solitaires, rosées, pentamères ; étamines 
nombreuses; fruit drupacé, pubescent, oblong, à 
noyau osseux, monosperme ou disperme, réticulé. 

Cultivé sur les versants et dans, les vallées de la région, 
l'amandier croît à l'état spontané 'dààs les escarpements 
rocheux des montagnes, et donn e alors des amandes amères. 
En arabe, il se dit : Chedjerat-el'Lou:^, les amandes sèches 
Lou7j les amandes vertes Frjka. . 

PRUNUS (Prunier). 

Arbres ou arbrisseaux à feuilles simples, fleurs rosées, 
pentamères ; étamines nombreuses ; fruit drupacé, charnu, 
pulpeux, glabre ; noyau osseux, monosperme ou disperme, 
lisse. 

P. losititia (L). Prunier sauvage. — Arbrisseau ; feuilles 
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ovales, dentées; pédoncules géminés; fl. blanches; 
fruits Boir-bleuâtre, acerbes. — Haies de la vallée du 
Rhum.-inf. et du Hamma. Avril. 

P. Prostrata (Lab). — Petit arbrisseau couché, à feuilles 
ovales, pubescentes en dessous; fl. roses; fruit petit, 
pubescentj^ noirâtre. — Dans les rochers du Dj.-Sidi- 
M'cidet an Dj.-Chettabah. Mai. 

F. Domestica TL). Prunier cultivé. — Arbre à rameaux 
étalés; feuilles ovales dentées; fl. blanches; fruits vo- 
lumineux, noirs, ,rouges ou jaunâtres, très pulpeux, 
sucrés. 

lie* prunier indigène^ qu'on trouve dans les vergers 
du Hamma, donne une petite prune, Aîn-Hamra^ rougeâ- 
tre et peu savoureuse. Les variétés européennes, d'intro- 
duction plus récente, fournissent des fruits de bonne qua- 
lité, entr autres la Reine-Claude, Aîn-Bakra. 

ARMENiAGA (Abricotier). 

A.Vulgaris (L). — Arbre ou arbrisseau ; feuilles simples, 
ovales, luisantes, coriaces ; fl. blanc-rosé, pentamères; 
étamines nombreuses; drupe grosse, globuleuse, 
jaunâtre, charnue, veloutée, a une saveur agréable. 

Là ViM^éié cultivée par les Indigènes est remarquable 
par la taiUe jqpie l'arbre peut acquérir. Elle donne des fruits 
précoces, très petits et as^ médiocres qu'on nomme Mech- 
mah quand ils sont frais. Fermés, lorsqu'ils sont séchés. 
Une variété, également indigène, originaire de la Tunisie, 
a des fruits supérieurs*, Toutes les espèces réussissent 
bien dans la contrée/ twSt ^la consommation des abricots est 
considérable. 

PERSiCA (Pêcher). 

P. Vulgaris (De). — Arbrj? ou arbrisseau ; feuilles étroites, 
lancéolées, glabres; fl. sessiles, solitaires, rose-vif, 
pentamères ; étamines nombreuses; drupe très charnue, 
veloutée, jaunâtre, avec du rouge. 

La Pêche ordinaire» TAlberge et le Brugnon, en arabe 
Khouhhy sont surtout cultivés par les Indigènes depuis 
l'occupation française. — Avec le raisin, ils sont les meil- 
leurs fruits de la région. 
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CERASUs (Cerisier). 

C. Vulgaris (Gr.etGod). Griottier.— Arbreà éçorce lisse; 
feuilles obovales acuminées, glabres ; fl. blanches, pé- 
dicellées, en tascicules, pentamères; étamines nom- 
breuses; fruits globuleux, rougeâtres ou noirâtres, à 
pulpe fondante, à saveur aigrelette. 

Il était la seule variété cultivée par les Indigènes avant 
l'occupation ; elle donne un fruit, Habb-el-Moulouky petit, 
peu charnu, sans saveur. Depuis, les autres variétés, 
guignes, bigarreaux, etc., ont été introduites et réussissent 
bien. Les noyaux du C. Avium et du C. Mohaleb sont 
vendus dans les drogueries arabes sous le nom At Guema- 
Taiebj Quemiha, 



ROSACÉES 



ROSA (Rosier). 

Arbustes sarmenteux, aiguillonnés, à feuilles impa- 
ripennées; fleurs pentamères; étamines indéfinies; car- 
pelles nombreux, secs, enfermés dans le réceptacle charnu. 

R. Sempervirens (L). — Longuement sarmenteux; fo- 
lioles luisantes, elliptiques, acuminées, dentées, per- 
sistantes; fl. blanches en corymbe; styles agglutmés 
en colonne ; fruit glabre, ovoïde, petit. — Haies des 
vallées, Sidi-M'cid, Hamma. Mai. 

R. Canina (L). — Non grimpant; folioles ovales, dentées, 
inodores; stipules sup. dilatées; aiguillons forts, fal- 
ciformes; fl. rosées, solitaires; styles libres; fruit ellip- 
tique ou globuleux. — Ravins boisés des montagnes. 
Mai. 

R. Uumetorum (Thuil). — Non grimpant, puissant; fo- 
lioles grandes, dentées, inodores, tomenteuses; sti- 
pules sup. dilatées; fl. rose-pâle ; styles libres; fruits 
globuleux. — Parties boisées du Dj.-Chettabah. Mai. 

R. Rubigînosa (L). — Taille médiocre; tiges rigides, 
très aiguillonnées; folioles petites, ovales, glandu- 
leuses, odorantes; fl. rose-foncé, solitaires ou peu 
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nombreuses. — Copi. broussailles des coteaux. Prin- 
temps. 
R. Sepium (Thuil). — Tiges grêles, flexueuses; folioles 
en coin à la base, ovales-kncéolées, moyennes; fl. 
blanches, solitaires ou peu nombreuses. — Sidi-M'cid, 
Dj.-Chettabah. Printemps. 

Les rosiers sauvages, quoique broutés par les chèvres 
et les moutons, sont des plantes sans importance dans l'é- 
conomie agricole; ils ne servent qu'à fournir des greffons 
vigoureux. Les Arabes les nomment Nesriy et leurs fruits, 
qu'ils mangent, ^Bou-Soufa. Les différentes espèces de rosiers 
cultivées en horticulture viennent bien dans la région ; les 
Indigènes connaissent surtout la rose paysanne qu'ils 
nomment Ouarda, 

RUBUS (Ronce). 

R. Fruticosus (L>. V. Discolor (Bail). — Arbuste sar- 
menteux, aiguillonné, à feuilles imparipennées; folioles 
dentées, tomenteuses en dessous; fl. pentamères, 
rosées, en thyrse, à pétales chiffonnés ; carpelles nom- 
breux, drupacés, noirâtres, réunis sur un répectacle 
charnu, formant un fruit globuleux, luisant, d'une 
saveur douceâtre. — Com. dans les haies. Eté. 

La Ronce se nomme tAlleig en arabe, et ses fruits 
Tout-el-arbi. Ces derniers sont recherchés par les Indigènes 
de la campagne. Astringents et dQuceâtres, ils sont suscep- 
tibles d'occasionner des coliques. — Les frondaisons amères 
et toniques sont volontiers consommées des bestiaux; on 
emploie aussi les feuilles pour leurs qualités astringentes. 
Le framboisier (R. Idœus) dont les fruits se disent Lendj, 
Tetriret-el-Alik, est peu cultivé et paraît d'une introduction 
récente dans la région. 

FRAGARiA (Fralsler). 

F. Vesca (L). -— Fraisier comestible ; herbe vivace, stolo- 
nifère; feuilles trifoliées, dentées, tomenteuses en 
dessous; fl. blanches en cyme; calice à calicule; fruit 
ovoïde, globuleux, formé de carpelles charnus, d'une 
odeur et d'une saveur agréables. 

Le fraisier n'existe pas à l'état spontané en Algérie. 
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Cultivées surtout par les Européens, ses diverses variétés 
fournissent en abondance leurs fruits que les Indigènes nom- 
ment Tout-en-Ns^Lra, TouUeUArd. 

GEUM (Benoîte). 

G. Urbanum(L). Benoite commune. — Herbacée, vivace; 
feuilles oennatiséquées, le segment terminal plus 
grand; n. jaunes, solitaires, pentamères, à calicule; 
étamines indéfinies; styles genouillés, accressents; 
carpelles secs, poilus, à longue arête, en tête globu- 
leuse — Vergers du Hamma et des pentes sud du 
Dj.-Chettabah. Mai. En arabe : Hachichet'el'SKbrouka. 

La Benoite est astringente, mais n'a pas les qualités 
médicinales que les anciens lui attribuaient. Elle est mangée 
par les bestiaux. 

POTENTILLA (Potentllle). 

Plantes herbacées, vivaces; feuilles digitées, dentées; 
fleurs pentamères à calicule ; réceptacle convexe ; carpelles 
secs, en tête ovoïde, à styles caducs. 

P. Reptans (L). Quintefeuille. — Souche ligneuse ; tiges 
radicantes; 3-5 folioles oblongues, pubescentes; fl. 
jaunes, soUtaires ou géminées, longuement pédoncu- 
lées. — Com. dans les lieux humides, le Dord des 
sources, des rivières. Eté. En arabe : Ben-Tabis. 

P. Hirla (L) P. Tenuirugis (Pom). — Vivace, dressée, 
grêle ; 5-7 folioles hispides, étroites, laciniées ; fl. Jaune- 
pâle, en corymbe multiflore. — Dj.-Chettaban, aux 
environs de la Zaouia Si-Sliman. Juillet. 

Quoique mangées par les bestiaux, les Potentilles sont 
sans importance comme plantes fourragères; mais leurs 
propriétés astringentes les font utiliser en médecine, la 
Qumtefeuille principalement. 

AGRiMONiA (Aigremoine). 

A. Eapatoria (L). — Herbacée, vivace, dressée, grêle; 
feuilles pennatiséquées, dentées; fl. jaunes, pentamè- 
res, en longue grappe spiciforme; calice à coutonne 
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d'épines subulées, crochues; 1-2 carpelles secs, renfer- 
més dans le tube calicinal. 

Vergers indigènes du Pont d'Aumale, du Cheraga. 
Juillet-Août» — En arabe : Terfak, Rafet. Sans importance. 



POMACÉES 

CRATŒGUS (Aubépine). 

Arbres ou arbustes épineux, à feuilles flabellées-lobées; 
fleurs pentamères, étamines indéfinies; 5 carpelles soudés 
dans le tube du calice accrescent et charnu, formant un 
fruit jaune ou rouge à 1-2 noyaux osseux. 

C. Oxyacantha (L) Aubépine. — Buisson; feuilles lui- 
santes, coriaces, glabres, pennatilobées ; fl. petites, 
rosées, en corymbes ; fruit petit, globuleux, rouge. — 
Com. sur les coteaux. Mars-Avril. Les baies sont man- 
gées par les Indigènes qui les nomment Admen^ 

C. Monogynia (Jacq). — Buisson; feuilles pennatipartites^ 
, à lobe5 aigus; pédoncule velu ; fl. rosées; i style; fruit 
rouge. — Mêmes lieux que le précédent dont il se 
distingue peu. 

C. Azarolus (L). C. Aronia (Bosc). Azerolier. — Arbre à 
rameaux étalés; feuilles épaisses, pubescentes, pennar- 
tipatites; pédicelles velus; fl. blanches; fruits assez 
gros, jaunes, musqués. — Com. sur les coteaux, les 
pentes arides. 

Les Azeroles, en arabe Zarour, acidulés et d'une saveur 
agréable, sont consommées par les enfants et par la po- 
pulation indigène. 

MESPiLUS (Néflier). 

M. Germanica (L) Néflier ordinaire. — Arbre de petite 
taille; feuilles simples, pétiolées, oblongues, tomen- 
teuses en dessous; fl. grandes, rosées, pentamères; 
calice cotonneux ; fruit assez gros, globuleux, brun, 
charnu, âpre, à 5 noyaux osseux. 

Introduit et cultivé au Hamma. La nèfle, Mçahy est 
assez du goût des Indigènes. 
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CYDONiÀ (Coîgnassier) 

C. Vulgaris (Pers). — Arbre peu élevé; feuilles entières, 
ovales^ tomenteuses en dessous; fl. grandes, rosées, 
pentamères, solitaires; fruit volumineux, charnu, co- 
tonneux, d'une odeur aromatique. 

Depuis longtemps introduit, cet arbre donne les coings, 
SJeurdjeî, très estimés des indigènes, qui les consomment 
crus ou en compote et dans les ragoûts. 

PYRUS (Poirier). 

P. Communis(L). Poirier commun. — Arbre; feuilles 
ovales, acuminées, luisantes; fl. blanches, pentamères, 
en corymbes ; ovaire à 5 loges ; fruit glabre, ovoïde, 
charnu, volumineux. Avril. 

Le Poirier n'existe pas à l'état sauvage dans la région. 
La variété cultivée par les Indigènes donne des miits 
petits et très médiocres, et les espèces européennes intro- 
duites réussissent peu comme végétation et produits. En 
arabe : Lendjass. 

MALUS (Pommier). 

M. Communis (Lmk). Pommier commun. — Arbre; 
feuilles ovales, acuminées, tomenteuses en dessous; 
fl. blanc-rosé, pentamères, en fescicules ombellifères ; 
ovaires à 5 loges ; fruit glabre, charnu, volumineux, 
déprimé et ombiliqué au sommet et à^a base. Avril. 

Le Pommier n'existe pas à l'état spontané dans la 
contrée. Les Indigènes cultivent une variété à fruit petit, 
sans saveur; les espèces européennes, donnent, comme dans 
le genre Poire, des fruits médiocres, souvent mal venus et 
véreux. En arabe : Toffah. 

ERYOBOTHRYA (Néflier du Japon). 

E. Japonica (L). — Arbre de petite taille; feuilles allon- 
gées, coriaces, luisantes, nerviées, persistantes ; fl. en 
grappes blanches; fruit à 1-2 noyaux charnus, moyen, 
jaune, luisant, pulpeux, ombiliqué, d'une saveur ai- 
grelette et sucrée. Automne. 

L'introduction de cet arbre paraît de date récente ; il 
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réussit bien, et ses fruits sont surtout recherchés parce qu^ils 
constituent une primeur. Leurs noyaux sont riches en 
amygdaline, et servent à la préparation de liqueurs très 
fines. 



MYRTACÉES 

PUNÏCA (Grenadier)* 

P. Granatum (L). — Arbre ou arbrisseau; feuilles sim- 
ples, lancéolées, luisantes, caduques; fl. grandes, 
rouge-vif, solitaires, 4-5 pétales, 4-3 sépales, étamines 
indéfinies; ovaire infère; fruit volumineux, globuleux; 
graines nombreuses, rosées, à pulpe acidulé. 

Cultivé et subspontané dans les vallées, le Grenadier, 
lorsqu'il n'est pas greffé, donne un fruit à grains petits et 
très acides, Roman-quarSy assez du goût des campagnards et 
de la population Israélite. La grenade douce, greffée, est 
un des fruits préférés des Indigènes qui la nomment iî(wwïn. 
Ils connaissent les propriétés vermifuges de l'écorce de la 
racine qui fournit la pelletiérine; ils emploient également 
l'écorce du fruit pour le tannage et la teinture des cuirs. 

MYRTUS (Myrte). 

M. Communis (L). — Arbrisseau à tiges tétragones; 
feuilles ovoïdes-aiguës, luisantes, odorantes, persis- 
tantes; fl. blanches, solitaires, axillaires, pentamères; 
étamines indéfinies; fruit bacciforme, petit, bleuâtre, 
globuleux. — Assez rare dans la région. Dj.-Ouach. 

L'arbuste se dit : Rihan .en arabe, tAchiln'-oun en ka- 
byle. La plante est excitante et tonique dans toutes ses 
parties, dégageant une odeur aromatique. Les fleurs sont 
utilisées par les Indigènes, sous le nom de Guemaitypour les 
infusions excitantes et béchiques. et les fruits, Halmouchy 
sont considérés comme très saîubres, vendus sur les marchés 
et consommés à la main. 

EUCALYPTUS (Gommlor). 

Originaires de l'Australie, les différentes espèces d'Eu- 
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calyptus se caractérisent par un fût élancé, à écorce se 
renouvelant par bandes ; des feuilles allongées-felciformes, 
pendantes, persistantes, glauques, glanduleuses, dégageant 
une forte odeur de résine ; des fleurs en grappes ; des fruits 
secs, assez gros, en forme de pyramide tronquée. Introduits 
en grand nombre, principalement les espèces E. Globulus 
et E. Rostrata, ils s accommodent du climat local, surtout 
dans les vallées et les lieux abrités où ils atteignent les plus 
grandes dimensions. Mais, si leur rapide développement 
et les propriétés assainissantes qu'on leur attribue les ren- 
dent utiles, dans certaines circonstances, comme arbres 
d'agrément et de rapport, ils sont inférieurs à la plupart des 
essences qu'on pourrait cultiver dans les mêmes conditions, 
le Frêne, par exemple. Les feuilles, riches en huile essen- 
tielle, sont utilisées en médecine, et on en extrait une es- 
sence qui a une certaine valeur commerciale; elles donnent 
aussi un très beau kino qui n'est pas récolté. 



GUCURBITACÉES 

ECBALLiUM (Ecballion). 

E. Elaterium (Rich). V. Dioïcum (Batt). Momordique. 
— Herbacé, vivace, à forte souche, sarmenteuse et 
couchée ; feuilles triangulaires, ovoïdes, charnues, 
lobées ; fl. dioïques, les femelles solitaires, les mâles en 
grappes, campanulées, jaune-pâle; fruit charnu, oblong, 
hérissé, faisant explosion. — Com. dans les terres 
friches, argileuses. Polygone. 

Les Indigènes connaissent les propriétés irritantes et 
purgatives des fruits qu'ils nomment : FaqqouS'tUHamir, 
Bit'cl'RouL Dédaigné des animaux et nuisible dans les four- 
rages, le Concombre sauvage est diurétique, et fournit un 
extrait, dit Elaterium, qui purge violemment* 

BRYONiA (Bryone). 

B. Dioïca (Jq). — Herbacée, grimpante, dioïque; feuilles 
palmatilobées, cordiformes; fl. petites, blanc-verdâtre, 
en corymbe ou en grappe ; fruit rouge, sphérique, 
bacçiforme. — Haies des vallées. 
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V. Genuina. — Feuilles ovales^ à 5 lobes, his- 
pides; style trifide. — Avec la précédente. 

Les Bryones sont rubéfiantes et purgatives, peu em- 
ployées en médecine, repoussées des bestiaux. 

ciTRULLUS (Citrulle). 

C. Edulis(Spach).Paslèque. — Herbacée, à vrilles; feuil- 
les lobées, cordées, ondulées; fl. jaunes, rotacées^ 
fruit volumineux, ovoïde, lisse, vert-moucheté à 
chair rouge ou verdâtre, succulente, sucrée ; graines 
noires. 

Cette plante est l'objet de la part des Indigènes, d'une 
culture maraîchère importante. Les Pastèques, Delaa, sont 
consommées en grande quantité pendant la saison chaude; 
il en est de même de l'autre variété à chair verte et fon- 
dante, melon d'eau, Marhoum. 

cucuMis (Concombre). 

G. Sativus (L). Concombre, -^ Rampante, herbacée, pi- 
leuse; feuilles anguleuses^ fl. jaunes; fruit oblong, 
arqué, luisapt, tuberculeux; chair fade. 

Le Concombre est très estimé des Indigènes, qui en 
font une grande consommation sous le nom de Khiar, Faq- 
qous. Les Cornichons, Torchi, 7Vi?Mr(?wr, sont surtout récoltés 
pour la vente sur les marchés européens. 

C. Melo (L) Melon. — Herbacé, rampant, pileux; feuilles 
à lobes arrondis ; fl. jaunes; fruit gros, subglobuleux 
ou oblong, vert-jaunâtre, à côtes verruqueuses ou ré- 
ticulées: chair succulente, sucrée, aromatique. 

Les Melons à écorce lisse ou à côtesj indigènes ou in- 
troduits, ont rarement la saveur des bonnes variétés de 
France. Les -Indigènes les estiment et les nomment Bettik. 
Les Melons de qualité inférieure peuvent servir à l'entretien 
des bestiaux, des vaches laitières principalement. 

cucuRBiTA (Courge). 

Plantes herbacées, annuelles, rampantes ou grimpan- 
tes^ à vrilles j fçuille^ larges, cordiformes, rudes; fleurs so- 
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litaires, axillaires, très grandes, monoïques; fruit très volu- 
mineux^ charnu, peu savoureux. 

G. Maxima (Duch). Potiron. — Etalé; feuilles très gran- 
des^ obtuses; fl. à limbe réfléchi; fruit très gros, 
vert-jaunâtre, lisse, à côtes peu saillantes ; chair fade, 
jaune-verdâtre. — En arabe : Kabouia. 

G. Lagenaria (Ser). Calebasse, — Tiges grêles, grimpan- 
tes; fl. blanches, solitaires, monoïques; fruit allongé, 
en croissant, assez charnu. En arabe : Karra, 

G. Ovifera (L). Courgette. — Fruit plus petit, allongé, 
ovoïde, vert à bandes blanches. — En arabe : Djirouad. 

Toutes ces Courges sont introduites et cultivées par 
les Indigènes qui en sont friands, et pour lesquels elles 
constituent une ressource ahmentaire d'une certaine im- 
portance. Elles pourraient aussi, crues ou cuites, servir 
à la nourriture des bestiaux, ainsi que cela se pjratLque dans 
quelques contrées de la France. Leurs feuilleajpnt égale- 
ment fourragères. Les graines sont oléaginetises et em- 
ployées en médecine. 

CORCHORUS (Mélochie). 

G. Olitorius (L). Corette. — Cucurbitacée cultivée par 
les Indigènes, et dont le fruit, frais ou sec, à demi 
développé, est très apprécié de la population maure 
oui remploie dans les ragoûts. En arabe : Guennaouia, 
Melouchia* 



MYRIOPHYLLÊES 



MYRIOPHYLLUM 

M. Spicatum (L). Volant d'eau. — Plante aquatique, na- 
geante, rameuse; feuilles verticellées, finement laci- 
niées; fl. petites, monoïques, verticillées en épi brac- 
téolé, nu au sommet, vert-rougeâtre; 4 divisions au 
calice et à la corolle; fruit sec, à 4 loges. — Rare, O.- 
Bou-Merzoug, cuvettes formées par les ruisseaux du 
Dj.-Ouach. Mai. — Sans usage. 

Il : ®; — ^^ 
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ONAGRARIÉES 

EPiLOBiUM (Epilobe). 

Plantes herbacées^ vivaces, des lieux humides; feuilles 
lancéolées, opposées; calice tétragone, allongé, soudé à 
Tovaire, à 4 divisions ; 4 pétales, 8 étamines ; capsule sili- 
quiforme à 4 loges ; graines à aigrettes soyeuses. 

E. Hirsutum (L). Nériette. — Puissante, velue, dressée, 
tige arrondie ; feuilles lancéolées, dentées, sessiles; fl. 
grandes^ purpurines, en pannicule ; stigmates en croix. 
Fossés de Belle-Vue, bords de TO.-Bou-Merzoug. 
Juin. 

R. Tetragonum (L). ~ Tiges dressées, tétragones; feuilles 
lancéolées, glabres, dentées; fl. rosées, petites; stig- 
mates soudés en massue. — Ruisseaux et tourbières 
du Dj.-Ouach, lieux fangeux du Hamma. Mai. 

E* Virgatum (Pries). — Tiges radicantes; stolons allon- 

Î[és ; graines atténuées à la base au lieu d'être arrondies; 
e reste comme dans E. Tetragonum. — Dans les 
fossés des environs, les ruisseaux du Dj.-Ouach. Mai. 
E. Molle (Lmk). — Rigide, velue; feuilles larges, molles; 
fl. petites, violettes ; stigmates en croix. — Tourbières 
du haut Dj.-Ouach. Juillet. 

Sans être un fourrage de première qualité, les Epilobes 
sont généralement acceptées des bestiaux; elles se multi- 
plient quelquefois dans les terres humides au point de nuire 
aux récoltes. 



LYTHRACÉES 

LYTHRUM (Salicaire). 

Plantes herbacées; feuilles simples, opposées; calice 
tubuleux, persistant à 4-12 dents; pétales 4-6, roses ou 
violacés; style filiforme; capsule allongée, cylindrique. 

L. Salicaria (L). — Forte dressée, rameuse ; feuilles lan- 
céolées, pubescentes, sessiles; fl. purpurines, assez 
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grandes, en longs épis terminaux. — Bords de i'O.- 
Bou-Merzoug, Pépinière. Juin. 

L. GraefTeri (Ten). — Décumbente, glabre; feuilles pe- 
tites, oblongues, luisantes; fl. purpurines, solitaires, 
axillaîres, bractéolées. — Com. bords des mares, des 
cours d'eau. Printemps. 

L. Hyssopifolium (L). — Tiges raides; feuilles étroites; 
fl. petites, bractées herbacées, et non scarieuses. — 
Mêmes lieux que la précédente. 

L. Bibracteatum (Jord). L. Salzmani. — Tiges angu- 
leuses, rameuses; pédicelle bibractéolé-herbacé. — 
Mares desséchées, Belle-Vue. Juillet. 

Les Salicaires sont mangées par les bestiaux, mais elles 
ont peu d'importance comme plantes fourragères. 

PEPUS (Péplide). 

Petites plantes herbacées, des lieux inondés, à feuilles 
entières, obovées, glabres; fleurs verdâtres, petites, axillaî- 
res; calice campanule ; 5-6 pétales petits ou nuls, capsule 
globuleuse. 

P. Portula(L). — Tiges couchées; feuilles opposées, un 
peu charnues, obovales, pétiolées; fl. solitaires; pédi- 
celles bibractéolés; calice court. — Bord des ruis- 
seaux et tourbières du Dj.-Ouach. 

P. Nummularidefolia (L). V. Hispidula(Dur). — Feuilles 
obovées, sessiles; fl. sessiles; calice long. — Mêmes 
heux que la précédente. 

V. Biflora (Salzm). — Glabre, radicante; fl. gé- 
minées, dents extérieures du calice longues. 

Ces plantes sont sans intérêt. 

LAWSONIA 

L. Inermis (L). Henné. — N'est pas cultivé dans la 
région, mais très employé par la population indigène 
de la ville à titre de vulnéraire et pour la teinture des 
ongles et des cheveux. Les feuilles séchées se vendent 
chez tous les merciers mozabites. — En arabe : Henna. 

— >« — 



Digitized by 



Google 



-- 110 — 

CAJLLITRICHÉES 

CALLiTRiCHE (GalUtrique). 

Herbes aquatiques, grêles, rameuses; feuilles opposées, 
les sup. oblongueJ, en rosette; fleurs petites, axillaires, so- 
litaires; 2 sépales transparents ; pétales nuls; i-2étaiÂines; 
capsule à 4 angles et 4 coques indéhiscentes. 

G. Stagnalis (Sçop). — Feuilles toutes oblongues; sé- 
pales courbés et rapprochés au sommet. — Mares et 
ruisseaux. Eté. 

G. Verna (Kutz). — Feuilles sup. oblongues, les inf. 
linéaires ; sépales droits, non rapprochés au sommet ; 
styles courts. — Dj.-Ouach. 

G. Piatycarpa (Kutz). — Feuilles sup. oblongues, les inf. 
linéaires; sépales courbés et rapprochés au sommet; 
styles très longs. — Dj.-Ouach. 

G. Truncata (Guss). — Feuilles inf. linéaires, pas d'in- 
volucre; fruits inf. sessiles, les sup. longuement sti- 
pités. — • Dj.-Ouach. 



TAMARICINÊES 

TAMARix (Tanaaris). 

Arbres ou arbrisseaux, à feuilles persistantes, entières, 
squamiformes, très petites, imbriquées; fleurs pentamères, 
rosées, en grappes spiciformes ; capsule à 3 valves, graines 
à aigrettes. 

T. Gallica (L). — Feuilles opaques; fl. petites, en grappes 
grêles; 10 étamines; capsule pyramidale. — Com. 
lit des rivières, des ruisseaux. Mai. En arabe : Arich. 

T. Africana (Poir). — Feuilles transparentes sur les bords; 
fl. grandes en épis courts et épais ; 5 étamines, capsule 
trigone. — Bords de l'O.-Bou-Merzoug. En arabe : 
Tarfa, en kabyle : %Ainemaî. 

Les Tamaris sont astringents; leurs galles sont em- 
ployées par les Indigènes pour le tannage des cuirs et leurs 
feuilles à titre d'hémostatique. 
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, CACTÉES 

OPUNTIA (Raquette). 
0. Ficus-Indica (Haw). Figuier de Barbarie. — Plante 
très développée, grasse, vivace ; tiges à articles foliacés, 
charnus, oolongs, aiguillonnés; fl. grandes, jaunes, 
sessiles sur les articles sup. ; sépales, pétales et étami- 
nes nombreux ; fruit bacciforme, ovoïde, rougeâtre, 
pulpeux, aiguillonné, à saveur douce; graines os- 
seuses. 

Introduit depuis longtemps et subspontané dans les 
lieux rocheux, le Figuier de Barbarie donne un truit qui 
constitue pour les Indigènes une ressource alimentaire pré- 
cieuse; les fleurs sont un remède contre la diarrhée, çt des 
raquettes, gorgées d'un suc mucilagineux, on fait des ca- 
taplasmes émoUients. Ces mêmes raquettes sont alimen- 
taires et préparées d'une façon convenable, parfaitement 
acceptées des animaux, surtout si elles appartiennent aux 
variétés inermes. Les fins aiguillons des feuilles et des fruits, 
transportés par le vent, causent, dit-on, des opthalmies. 
Les Indigènes désignent la plante sous le nom de Hentit, 
et son fruit sous celui de Karmous-en-Nsara, De ce dernier 
on prépare une boisson alcoolique dite bière de Karmous, 
et le réseau fibreux qui forme la charpente des feuilles, dé- 
barrassé des parties charnues, donne la dentelle du Sahara, 
employée à la fabrication d'objets d'agrément. 



CERATOPHYLLÉES 

CERÀTOPHYLLUM (Cornifle). 
C. DemersUm (L). — Herbe aquatique, rude, articulée, 
rameuse; feuilles sessiles, verticillées, multiséquées- 
filiformes; fl. monoïques, axillaires, sessiles, vert- 
rougeâtre, dans un involucre à 10-12 divisions; ni 
calice, ni pétale; étamines nombreuses; fruit ovoïde 
à 4 pointes. — Mares du lit du Rhum., en amont du 
Mamelon-Vert. Eté. 
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PORTULAGÊES 

PORTULACA (Pourpier). 
P. Oleracea (L). — Couché, rameux ; feuilles sessiles, 
obovées, grasses; fl. jaunes, sessiles, calice bitripartite; 
5 pétales, j étamines ; fruit en pyxide. — Bord des 
routes, jardins et vergers des vallées. 

La population Israélite de Constantine fait une grande 
consonunation de pourpier en guise de légume. En arabe 
Berdgala. 

MONTiA (Montie). 

M. Minor (Grn^. — Herbe aquatique, petite, en touffes 
dressées; feuilles oblongues, charnues; fl. blanches, 
très petites, en cy mes; 2-3 sépales, 5 pétales; capsule 
trigone. — Assez rare, tourbières du Dj.-Ouach. 
Mai. 



PARONYCHIÊES 

PARONYCHiA (Paronyque), 

Plantes herbacées, humbles ; feuilles petites, opposées; 
bractées florales développées; 5 sépales blancs, épais, eu- 
cuUés; 5 pétales filiformes ou nuls; 2 styles; capsule 
membraneuse. 

P. Ëchinata (Lmk). — Dressée, rougeâtre; feuilles lan- 
céolées; bractées courtes; fl. en petits glomérules 
axillaires ; sépales herbacés, à arêtes fortes, divergentes. 
Petouses sèches, Dj.-Ouach. Eté. 

P. Argentea (Lmk). — Couchée ; feuilles lancéolées ; 
bractées membraneuses, argentées, larges; fl. en glo- 
mérules; sépales herbacés, scarieux, aristés. — Ter- 
rains sablonneux, lieux vagues, arides, Mansourah. 
Eté. 

P. Aurasiaca (Webb). — Couchée ; bractées moyennes ; 
sépales largement scarieux à arête large et scarieuse. 
— Dj.-El-Hadj-Baba, grèves du Rhum.-sup. Mai. 

P. Nivea(Dc). — Tiges courtes; feuilles velues-ciliées; 
bractées scarieuses, argentées, très grandes; sépales 
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dressés, non-cucullés ; fl. en gros gloQiérules, argen- 
tés, brillants. — Lieux secs et arides, Aïn-el-Bey. 
Sidi-M'cid. Eté. 

Ces plantes sont sans importance dans les pâturages, 
mais les Arabes récoltent P. Argentea et P. Nivea qu'ils 
nomment Teia-ed'TDjebel et qui leur servent à préparer des 
infiisions excitantes et digestives. 

HERNiARiA (Herniaire). 

Petites plantes couchées; feuilles lancéolées; fleurs en 
petits glomérules verdâtres; S sépales herbacés, non-cu- 
cullés; 4-5 pétales filiformes; 2 stigmates subsessiles. 

H. Cinerea (De). — Velue, cendrée; tige couchée , en 

cercle ; feuilles lancéolées ; bractées .petites, ciliées ; 

calice petit, hispide. — Lieux sablonneux, bords des 

routes, grèves du Rhum. Eté. 
H. Hirsuta (L). — Tige longue, grêle; feuilles lancéolées, 

ciliées-hispides ; calice très hispide. — Mêmes lieux 

que la précédente. Dj.-Ouach. 

CORRIGIOLA (Corrigiole). 

Plantes herbacées, couchées en cercle; feuilles oblon- 
gues, linéaires; fleurs pentamères, petites, blancljes; 3 
styles; capsule uniloculaire, indéhiscente. 

C. Littoralis (L). — Rameuse, très feuillée; fl. en grappes 
nombreuses. — Bords des étangs du Dj.-Ouach, 
mares. Eté. 

G. ïelephifolia (Pour). — Feuilles plus lames, glauques; 
fl. plus grandes; sépales obtus. — Dj.-Ouach (Paris). 

MINUARTIA 

M. Montana (Lœfl). — Robuste; feuilles linéaires, subu- 
lées; petites fl. en cymes serrées, pentamères, les 
pétales rudimentaires, le calice long et conique, à sé- 
pales inégaux, trinerviés. — Assez rare; cotçaux 
arides des environs, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabak. Juin. 

SELERANTHUS 

S. Polycarpos (De). — Tiges grêles, noueuses, dichoto- 
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mes; feuilles opposées; fl. petites, en glomérules ver- 
ticillés; calice urcéolé; pétales filiformes; capsule mo- 
nosperme dans le tube induré du calice. — Lieux secs 
et sentiers duDj.-Ouach. Eté. 



POLYCARPÊES 

POLYCARPON (Polycarpe). 

Plantes herbacées, rameuses ; feuilles oblongues, verti- 
cillées; stipules et bractées scarieuses; fleurs blanc-verdâtre, 
petites, en cymes dichotomes; 5 sépales; 5 petits pétales; 
capsule à 3-5 valves. 

P. Tetraphyllum (L). — Tiges ascendantes, noueuses; 
stipules et bractées allongées, argentées; cymes florales 
nombreuses; sépales ailés; pétales courts. — Lieux 
sablonneux du Dj.-Ouach, grèves du Rhum.-sup. 
Printemps. 

P. Bivonae (Gay). — Souche ligneuse; feuilles étroites, 
mucronées; stipules courtes; fl. petites; sépales cus- 
pidés. — Atterrissements du Rhum. (Paris). 

TELEPHiuM (Télèphe). 

T. Imperati (L). — Petite plante à souche ligneuse ; tiges 
couchées, très feuillées; feuilles obovées, alternes, 
glauques; fl. pentamères, blanches, en cymes serrées ; 
capsule triangulaire, luisante. — Grèves du Rhum. 

La racine, Serrina, est consacrée à l'usage médical par 
les Indigènes. 

CRASSULACÉES 

TiLLEA (Tillée). 

T. Muscosa (L). — Très petite plante^ glabre, en touffes; 
feuilles petites, opposées, connées, ovales-aiguës, rou- 
geâtres; fl. blanches, petites, sessiles, axilkires; 3-4 
pétales libres; 3-4 étamines; 3-4 carpelles. — Grèves 
du Rhum.-sup. Eté. 
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BULLARDiA (Bullardie). 

B. Vaillantii (De). — Petite, grêle, dressée, rameuse, 
aquatiaue ; feuilles charnues, linéaires, opposées-con- 
nées ; fl. petites, blanc-rosé, en cymes ; 4 pétales libres; 
4 carpelles. 

Mares du haut Dj.-Ouach, région d'Aïn-Brouk. Mai. 

SEDUM (Orpin). 

Plantes herbacées; feuilles alternes, charnues; 5 sépales 
au moins; 10 étamines; 5 carpelles. 

S.Gœruleam (Vahl). — Tiges sans rejets, très rameuses; 
feuilles cylindriques, glabres, obtuses; fl. en pani- 
cule; sépales petits; 6-7 pétales bleus, acuminés. — 
Com. sur les rochers. Mai. 

S. Hispidum (Desf). — Hispide; tiges sans rejets, très 
rameuses; feuilles cylindriques; fl. jaunes enpanicule; 
5-6 pétales longs. — Lieux secs et rocailleux. Mai. 

S. Altissimum (Poir). — Puissant, à rejets stériles, vi- 
vace ; feuilles fusiformes aiguës ; fl. jaunes, grandes, 
en grappes corymbiformes ; pétales linéaires aigus. — 
Lieux rocheux, Mansourah, Dj.-Zouaoui. Juin. 

S. Album (L). — Glabre, très rameux, à rejets stériles; 
feuilles ellipsoïdes; fl. petites, blanches, nombreuses, 
en corymbe. — Rochers des montagnes, Dj.-Sidi- 
M'cid, Dj.-Karkar. Mai. 

S. Dasyphyllum (De). — Glauque, en touffes, à rejets 
stériles; feuilles obovées, très charnues, imbriquées; 
fl. roses, en grappes corymbiformes. — Rochers de 
Sidi-M'cid, du Mansourah. Mai. 

L. Multiceps (Coss. et Dur). — Très feuille, rameux, 
couché, à rejets stériles; feuilles linéaires, obtuses, 
en rosette; fl. jaunes, petites, en grappes. — Rare. 
Rochers de la gorge de TO.-Anga (Dj.-Ouach). 

Sans utilité et sans intérêt comme plantes fourragères, 
quelques-uns irritants, les Orpins se disent xAb^a'j^^el- 
Koita en arabe, Tibouchint en kabyle. Certains sont de fort 
jolies plantes, formant de magnifiques tapis de fleurs, com- 
me S. Cœruleum et Hispidum. 
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CRASSULA (Grassule). 

G. Cœspitosum (De). — Caractères des Sedums, sauf 5 
étamines seulement ; glabre, pas de rejets stériles ; 
feuilles subcylindriques; fl. blanc-rosé, en grappes co- 
rymbiformes. — Rochers des environs du Pont-d'Au- 
male, lieux rocailleux de la vallée du Rhum.-inf. Mai. 

UMBiLicus (Cotylédon). 

Plantes herbacées; souche tubéreuse; tige robuste; 
feuilles inf. peltées, orbiculaires ; fleurs pentamères ; calice 
minuscule; pétales soudés, à écailles hypogynes; 8-10 
étamines. 

U. Pendulinus (De). Nombril de Vénus. — Fl. campa- 
nulées, vert-jaunâtre, à pédicelles étalés, pendantes, 
formant une longue grappe terminale. — Com. sur 
les rochers, dans les lieux humides et ombragés. Eté. 

U. Horizontalis (Guss).— Rameaux florifères nombreux, 
formant une panicule; fl. vert -jaunâtre, brièvement 
pédicellées; corolle à dents aiguës, conniventes. — 
Rochers de Sidi-M'cid, du Kreneg. Eté. 

U. Hispidus (De). — Grêle, rameuse, hispide; fl. en 
trappes lâches, rosées, veinées^ campanulées. — Sidi- 
'l'cid, Mansourah (Paris). 
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Les Cotylédons se disent en arabe : Ouden-ech-Cheik, 
en kabyle Thibbek, Ils sont broutés sans inconvénient par 
les animaux et quelquefois employés en cataplasmes ré- 
solutifs. 



GROSSULARIÉES 

RiBES (Groseiller). 

Les Groseillers n'existent pas à l'état spontané dans la 
région. Les variétés cultivées y réussissent assez mal. Les 
Groseilles, Ribas, Aneb-et-Taleb, sont peu prisées des Indi- 
gènes qui les connaissent à peine. 
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SAXIFRAGÉES 

SAXIFRAGA (Saxifrage). 

Plantes herbacées; fleurs en cymes terminales; calice 
adhérent à l'ovaire, à 4-5 dents; 4-5 pétales; 8-10 étami- 
nes; capsule à 2 becs. 

S. Tridaclylites (L). — Grêle, pubescent. visaueux; 
feuilles inf. trilobées; fl. petites, blanches à pédicelles 
filiformes; calice urcéolé. — Com. rochers et lieux 
secs des environs. Mars. 

S. Atlantica (Bois et Reut). — Souche à tubercules; tige 
dressée ; feuilles cordiformes-orbiculaires, les sup. ses- 
siles; fl. assez grandes, blanches. — Lieux frais et ga- 
zonnés des hauteurs, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Avril. 

Les bestiaux mangent les Saxifrages sans les rechercher. 



OMBELLIFÈRES 

Fruits aièuillonnés. 



CAUCALis (Caucalide) 

C. Leptophylla (L). — Rameuse, grêle; feuilles à divi- 
sions petites, linéaires-aiguës, pubescentes ; involucre 
nul; ombelle courte; fl. blanches; côtes secondaires 
des fruits à aiguillons grêles, glochidés. — - Com. dans 
les cultures, les friches. Mai. — Sans importance ali- 
mentaire. 

TORiLis (Torilide). 

Plantes rudes, pileuses ; feuilles pennatiséquées ; fleurs 
blanches, en ombelles subsessiles ; calice à 5 dents lancéo- 
lées, pétales émarginés, repHés; côtes primaires hérissées, 
les secondaires aiguillonnées; fruit comprimé par le côté. 

T. Nodosa (Gaert). — Divisions des feuilles lancéolées, 
pubescentes; fl. petites en ombelle globuleuse, sessile; 
involucre nul ; fruits internes tuberculeux, les exter- 
nes aiguillonnés. — Com. cultures, jachères. Mai. 
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T. Infesta THofiF.). — Dressée, rameuse; divisions des 
feuilles lancéolées, la terminale grande ; ombelle pé- 
donculée, plane ; involucre nul ou monophylle ; fruits 
tous à aiguillons glochidés. — Com. dans les haies, les 
jardins. Mai. 

T. Anthriscus (Gmel). — Dressée, à poils raides; om- 
belle terminale convexe, longuement pédonculée ; in- 
volucre à 5 folioles; aiguillons des fruits dressés. 

Toutes les espèces de Torilide sont recherchées des 
animaux, des chevaux principalement; comme elles re- 
poussent très activement quand elles sont broutées, elles 
sont de bonnes plantes de pâturages, T. Nodosa et An- 
thriscus en particulier. 

TURGENiA (Turgénie). 

T. Latifolia (Hofï). — Tige robuste, hispide; feuilles à 
segments larges, oblongs, pinnatifides ; fl. grandes, 
rosées, les externes fertiles et brièvement pédonculées; 
pétales bifides ; involucre et involucelle à 2-5 folioles 
membraneuses; gros fruits à forts aiguillons violacés. 
— Cultures de la région", du Polygone., — Nuisible 
dans les champs de céréales, mais est volontiers con- 
sommée par les bestiaux. 

DAUGUS (Carotte). 

Plantes herbacées ; feuilles pennatiséquées ; involucre 
et involucelle foliacés; fruit comprimé par le dos; côtes 
primaires hérissées, les secondaires aiguillonnées. 

D. Maximus (Desf). — Vivace, très robuste, rude, hispide, 
velue; feuilles grandes, triangulaires, à divisions ovales 
incisées, velues; ombelle très grande sur un long pé- 
doncule, plane, puis en nid, à fl. centrale stérile, noi- 
râtre; fruits petits, à aiguillons glochidés. — Com. 
dans les ravins gazonnés. Mai. — Considérée comme 
l'origine de la carotte cultivée. 

D. Grandiflorus (Dest). — Cette espèce n'est qu'une 
variété de la précédente, à ombellules écartées et fl. 
radiantes très grandes. — Mêmes Ueux. 

D. Carotta (L). Carotte cultivée. — Reproduit D. Maxi- 
mus, avec un port plus grêle, les feuilles, les involu- 
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cres, les ombelles, les fl. plus petits. — Cultivée et 
subspontanée dans la région, sur le bord des routes, 
dans les vergers, Hamma. Eté. 

D. Maritimus (Lmk). — Proche des précédentes ; grêle et 
élancée ; feuilles glabres, luisantes, à segments courts, 
lancéolés; involucelle à folioles raides, linéaires ; om- 
belle grêle à petites fl. — Vergers de la vallée du 
Rhum.-inf. Juillet. 

D. Crinitus (Desf). — Vivace, segments des feuilles en 
lanières filiformes, mucronulées ; ombelle plane, lon- 
guement pédonculée; fl. rosées; fruit linéaire, à ai- 
guillons rosés, soyeux, mous. — Pentes des environs, 
Mansourah, ravin du Séminaire, Dj.-Chettabah. Juillet. 

D. Setifolius (Desf). — Vivace; tige dressée, forte; seg- 
ments des feuilles en longues lanières filiformes, pu- 
bescentes; involucelle sétacé; fl. blanches, petites; 
fruit linéaire, velouté, à aiguillons courts et mous. — 
Dans les dyss du Dj.-Ouach et les cultures de Salah- 
Bey. Juillet-Août. 

D. Laserpitioïdes (De). — Grosse souche vivace; tiges 

frêles, rigides; feuilles glabres, à segments lancéolés- 
néaires; ombelle très irrégulière; fl. petites, blanc- 
rosé; fruits pourvus d'ailes étroites. — Pelouses et lieux 
sablonneux du Dj.-Ouach. Juillet. 
D. Gracilis (Stein). — Très grêle, glabre ; segments des 
feuilles capillaires, très longs ; involucre et involucelle 
à base membraneuse; fl. stérile rouge; fruits petits, 
à aiguillons grêles et longs. — Sidi-M'cid, vallée du 
Rhum.-inf. Mai. 

D. Muricatus (L). — Rude, étalée; feuilles en lanières 
étroites, hispides, molles ; ombelle courtement pédon- 
culée; fl. blanches, les extérieures très grandes; fruits 
très gros, à forts et larges aiguillons, glochidés, violets. 
— Cultures de Salah-Bey et de Rouffach. 

D. Aureus (Desf). — Tige dressée, hispide; fortes laniè- 
res des feuilles écartées, frisées, hispides; ombelle 
longuement pédonculée; fl. petites, jaunissant; fruit 
gros, linéaire, à forts aiguillons dorés. — Terrains ar- 
gileux, Polygone, pentes du Dj.-Chettabah. Mai-Juin. 

D. Parviflorus (Desf). — Proche de Maritimus ; grêle. 
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élancée, à fl. très petites, jaunâtres, et ombelkles écar- 
tées. — Signalée par Reboud. 

Les Carottes sauvages, Safnaria, Haska, en arabe, sont 
toutes des plantes acceptées des animaux quand elles ne 
sont pas trop développées et devenues dures, comme il 
arrive souvent de D. Maximus. L'une d'elles, D. Aureus, 
a des tendances envahissantes très prononcées, et forme 
parfois dans les jachères des terrains argileux des peuplements 
épais qu'on aurait intérêt à utiliser en les fauchant de 
bonne heure et en constituant des réserves de fourrage sec 
ou des ensilements pour l'époque où la nourriture fait 
défaut aux bestiaux. 

Les Indigènes cultivent sous le nom de Sennariay Ze- 
roudiUy une variété de carotte longue et rouge qu'ils esti- 
ment beaucoup, et qui, crue ou cuite, entre pour un bonne 
Eart dans leur alimentation. Ils emploient à l'usage médical 
L graine de carottes, qu'ils tiennent pour excitante et 
tonique, et la racine de D. Crinitus qui se vend sous les 
noms de Fachouk, Fassouk, 

Les autres Carottes comestibles sont l'objet d'une 
culture maraîchère qui approvisionne les marchés euro- 
péens. Quant à l'espèce fourragère, qui est un des meilleurs 
aliments qu'on puisse donner aux animaux, qui leur 
plaise le plus et dont les feuilles elles-mêmes sont très re- 
cherchées, sa culture dans la région est restreinte par 
suite des conditions de sol, d'humidité et de température 
qu'elle exige ; on lui préfère généralement la betterave. 



Fruits ailés. 

;thapsia (Thapsie). 

Plantes fortes, vivaces ; tiges [dressées, pleines ; feuilles 
amples, à segments largement linéaires; involucreet invo- 
lucelles nuls; ombelles grandes à fleurs jaunes; fruit aux 
deux ailes latérales brillantes, très développées. 

T. Garganica (L). Thapsie ordinaire. — Plante puis- 
sante, formant de fortes touffes ; feuilles très grandes 
et très découpées, glabres, luisantes, vert-foncé; om- 
belles très grandes; ailes du fruit très développées. — 
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Très com. sur les plateaun: et les montagnes, Man- 
sourah. Juin. 
T. Villosa (L). Thapsie velue- — Plante moins forte ; 
feuilles moins amples à lanières courtes, velues, gri- 
sâtres; fruits et ailes moins développés. — Moins 
com. Lieux élevés et arides, Aïn-el-Bey, Coteaux de 
rO.-Bou-Merzoug, Dj.-OKiach. Juin. 

Les Thapsies sont très irritantes dans toutes leurs 
parties, rejetées des bestiaux, susceptibles de les empoison- 
ner, et doivent être détruites dans les pâturages. Le T. 
Garganica, Bou-Nefa ou Dryo:s, fournit aux Indigènes sa 
racine et ses graines dont ils font un grand usage à titre de 
révulsifs et de purgatifs. Le T. Villosa, dont les proprié- 
tés sont moins actives, est également employé sous le 
nom de Touffalt. En certaines régions, la racine des Thap- 
sias est récoltée pour en erctraire industriellement une 
résine qui est la base de préparations vésicantes, de l'em- 
plâtre de Thapsia en particulier. 

On s'accorde à reconnaître dans le T. Garganica le 
Sylphium des anciens, cette panacée à tous les maux. 
Pourtant les descriptions .qu*on a de la plante, ainsi que 
les empreintes des vieilles monnaies de la Cyrénaïaue s'ap- 
pliquent mieux à une espèce, jusqu'ici inconnue, du genre 
Ferula. 

ELJEOSELiNUM (Eléoselin). 

Plantes robustes, glabrers ; feuilles très divisées, à seg- 
ments courts, linéaires ou filiformes; involucre et involu- 
celle multifoliés ; fleurs jaunes ; fruit aux 4 ailes secon- 
daires ailées, les latérales grajides. 

E. Fontanesi (Bois). — Plante moyenne; feuilles à di- 
visions linéaires, courtes, aiguës ; fruits à 4 ailes bien 
développées. — Ravin du Séminaire, Mansourah, 
Salah-Bey. Mai-Juin. 

E. Meoïdes (Koch). — Plante puissante ; tige rameuse ; 
feuilles à divisions filiformes, courtes; ombelle bien 
fournie; fruits à ailes latérales seules bien développées, 
plissées. — Région montagneuse, Dj.-Chettabah. 

L'odeur forte de ces jjjîantes en éloigne les bestiaux. 
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FERULA (Férule). 

Plantes fortes, vivaces, à divisions des feuilles nom- 
breuses, linéaires; fl. jaunes; gros fruit lisse ; côtes margi- 
nales développées, soudées pour former au fruit une bor- 
dure plane, épaisse, en forme «d'aile droite. 

F. Communis (L). — Puissamte; feuilles grandes, à grosse 
gaine, à lanières filifornxes, longues, aiguës; les sup. 
réduites au pétiole ; pas d'involucre ; ombelles termi- 
nales fertiles, courtes; fruit gros, suborbiculaire, à 
côtes dorsales filiformes. — Rochers du Dj.-Sidi- 
M'cid, du ravin d'El-Kantara. 

F. Sulcata (Desf). — Robusi:e ; feuilles finement divisées 
en lanières linéaires; involucre et involucelle poly- 
phylles; fruits à côtes dorsales épaisses. — Dj.-Chet- 
tabah, Dj.-Sidi-M'cid. Mai. 

F. Scabra (P). — Tiges striées, non cannelées; lanières 
des feuilles distantes, scabres ; involucre et involucelle 
à folioles minces, denticulées, scabres. — Signalée à 
Constant ine par Pomel. 

Les Férules que les Indigènes nomment Berbès-Har ami , 
Kelka, sont des plantes sans usage et sans valeur alimen- 
taire. Une espèce orientale fournit une gomme-résine, 
rAssa-Fœtida. La Férule comniune donne sans doute le 
Fushog, gomme qui vient du Maroc ; on attribue aussi à la 
consommation de sa racine dans les époques de disette une 
affection cutanée particulière aux Indigènes. 

Fruits k Côtes épaisses, indurées. 

KUNDMANiA (Kundmanie). 

K. Sicula (Scop). — Tige dressée; feuilles radicales, en 
rosette, glabres, luisantes, à 'segments ovoïdes-dentés ; 
involucre et involucelle à folioles linéaires; fl. jaunes, 
en grandes ombelles ; fruits linéaires, à côtes égales, 
obtuses. Autour du Marabout deTafrent(Dj.-Ouach), 
rochers du sommet du Dj.-Karkar. 

ŒNANTHE (Œnanthe). 

plantes de lieux humides ; feuilles découpées ; involu- 
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cre nul ou polyphylle; fleurs blanches; dents du calice 
dressées, accrescentes ; fruits oblongs, globuleux, à côtes 
épaisses. 

Œ. Fistolusa (L). — Stolonifère; tige striée fistuleuse; 
feuilles pennatiséquées, segments des inf. ovales, des 
sup. linéaires; ombellules centrales fertiles, courtes^ 
globuleuses, compactes; fruit obconique, anguleux, 
induré. Ruisseaux et tourbières du Dj.-Ouach. Juillet. 

Œ. Globulosa (L). — Non stolonifère; racines tubéreuses; 
feuilles pennatiséquées, luisantes, à segments allon- 
gés ou linéaires; ombelles assez longues; fruits en 
ombellules subsessiles, très renflés, globuleux. — Dj.- 
Ouach, Dj.-El-Hadj-Baba. Juin. 

Œ. Anomala (Coss et Durr), — Feuilles inf. pinnatifi- 
des, oblongues, les sup. réduites à quelques lanières ; 
fruits comprimés par le dos, à côtes peu marquées, en 
ombellule demi-sphérique. — Lieux fangeux, Dj.- 
Ouach. Eté. 

Œ. Silaïfolia (Bieb). — Tige fistuleuse, cannelée; feuilles 
allongées, les sup. réduites à des lanières; ombellules 
fructifères centrales, courtes, compactes, hémisphé- 
riques; fruits obconiques, anguleux. — Tourbières 
du Dj.-Ouach. Juin. 

Œ. Peucedanifolia (Poli). — Tige fistuleuse, cannelée; 
feuilles toutes à lanières linéaires ; ombelles à rayons 
allongés, grêles; fruits oblongs, anguleux. — Lieux 
frais des montagnes. Eté. 

Les Œnanthes sont toutes des plantes plus ou moins 
vénéneuses, repoussées des animaux, et dont la présence 
est. nuisible dans les pâturages comme dans les prairies. 

CAPNOPHYLLUM 

C. Peregrinum (Brot). Conium Dichotomum (Desf). — 
Tige rigide, anguleuse, dichotome; feuilles très di- 
visées; involucre et involucelle; ombelles à rayons 
courts, raides, divariqués; fl. blanches; fruits subses- 
siles, ovés ; fruits à côtes épaisses, plissées, rugueu- 
ses. — Cultures entre le Polygone et le Dj.-El-Hadj- 
Baba. Mai. 
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GONiUM (Ciguë). 

G. Maculatam (L). Grande Ciguë. — Forte tige fistuleuse, 
maculée de pourpre; feuilles très e;randes, luisantes, 
pinnatifides ; involucre et involucelle peu développés; 
rayons des ombelles grêles; fruits à côtes égales^ ca- 
rénées, ondulées. — Com. dans les fossés, les lieux 
humides des environs. 

Les Indigènes nomment la Ciguë Sikran. Sa graine est 
vendue dans les officines des Mozabites sous le nom de 
Harmel-el-Dje7:air , pour la distinguer du vrai Harmel, fruit 
du Peganum Harmala. Sa racine charnue, Barboucha, est 
mangée à l'état frais et sans inconvénient par les jeunes In- 
digènes. 

La Ciguë est une plante des plus vénéneuses, à odeur 
repoussante, que les animaux dédaignent, et qui doit ses 
propriétés, quelquefois utilisées en médecine, à un alcaloïde, 
la conicine. 

APiuM (Ache). 

Plantes assez fortes, glabres; tiges dressées, cannelées; 
feuilles pennatiséquées, à segments cunéiformes, luisantes ; 
pas d'involucre ni d'involucelle ; fleurs blanches ; fruits 
pentagones, à côtes saillantes, épaisses. 

A. Graveolens (L). Céleri sauvage. — Puissant, à odeur 
forte; feuilles un peu charnues; ombelles sessiles ou 
peu pédonculées ; fruit brun à côtes blanches. — Com. 
sur les bords des ruisseaux du Dj.-Chettabah, deTO.- 
Hamimine. Eté. 

Modifiée par la culture, cette plante a donné notre 
Céleri, que les Indigènes cultivent sous le nom de Khafess, 
pour les marchés européens; ils consomment le Céleri 
sauvage sans préparation. Les bestiaux, sauf le mouton et 
la chèvre, le dédaignent. 

A. Petroselinum (L). Persil. — Rameux, feuilles à odeur 
aromatique; involucre et involucelle oligophyles; fl. 
vert-jaunâtre; fruits ovoïdes. 

Les Indigènes le cultivent et l'emploient comme con- 
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diment; ils lui donnent le nom de Madenous, Il est tonique 
pour les moutons et les lapins l'aiment beaucoup. 

HELOSCiADiUM (Heloscladle). 

H. Nodiflorum (Koch). Plante des marais. — Tiges cou- 
chées, rameuses ; feuilles pennatiséquées, à segments 
grands, ovales; involucre oligophyle; ombelles sessiles 
ou subsessiles; fl. blanches. — Com. dans les lieux fan- 
geux. Eté. — • En arabe Khaous, — Les Indigènes 
mangent les jeunes tiges. 

'SELINOPSIS 

S. Montana (Coss et Dur). — Tiges flexueuses; feuilles 
pennatiséquées^ à lanières glabres, lancéolées, vert- 
foncé, à gaine membraneuse ; involucre nul ; ombelles 
longues; fruits petits, oblongs, à côtes épaisses. — 
Dans les rochers du Dj.-Ouach, région de Tafrent, 
Kreneg. Juin. 

GARUM (Garvi). 

Plantes bulbeuses ; tiges raides, peu feuillées, grêles ; 
feuilles pinnatifides, à divisions étroites; un involucre et 
un involucelle; fleurs blanches; fruit à côtes fines. 

G. Mauritanicum (B. et R). Bunium Mauritanicum 
(Mnb). — Un tubercule arrondi, à écorce noire, écail- 
leuse ; ombelles à pédoncules longs, pédicelles courts ; 
dents du calice peu visibles. — Com. dans les cultures 
des environs. Mai. 

G. Incrassatum (B). Bunium Incrassatum (Mnb). — 
Mêmes caractères que le précédent, avec une tige plus 
forte, des pédicelles indurés, étalés en étoile, les dents 
du calice bien marquées, le truit plus gros. — Sidi- 
M'cid (Paris). 

Les tubercules de ces deux plantes qui se ressemblent, 
appelés B unions, noix de terre, constituent une des princi- 
pales ressources des Indigènes, par les temps de disette. 
Sous le nom de Tal/ouda, ils sont recueillis, séchés et ré- 
duits en une farine qui entre dans la fabrication des galettes. 
Pour atténuer les propriétés narcotico-âcres de cette denrée, 
et prévenir ses effets irritants sur l'intestin, on doit y mêler 
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une notable quantité de farine d'orge. Toutefois, les Tal- 
r'oudas sont du nombre des tubercules dont les porcs élevés 
en liberté se nourrissent sans en ressentir aucun incon- 
vénient. 

MAGYDARIS 

M. Tomentosa (Koch). — Plante puissante, à forte tige ; 
grandes feuilles pennatiséquées, à lobes larges, obtus, 
pubescents; involucre et involucelle à folioles longues; 
ombelles très grandes; fl. blanches; fruits oblongs, 
veloutés, à côtes larges, obtuses. — Ravins des envi- 
rons, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Mai. — En arabe 
KelahTy en kabyle OuffaL 

ATHAMANTA (Athamante). 

A. Sicula (L). — Tomenteuse ; feuilles grandes, molles, 
très finement divisées; un involucre et un involucelle; 
ombelle grande; fl. blanches, velues; fruits velus, 
longs, linéaires, à côtes obtuses. — Rochers du Dj.- 
Sidi'JNI'cid, Méridj. Mai. 

HIPP CM ARATHRUM 

H. Pterochlaenum (Bois) Cachrys Sicula (L). — Plante 
très forte, à feuilles en lanières étroites, les inf. 
courtes, les sup. longues capillaires; involucre et in- 
volucelle pînnatifides; ombelles grandes; fl. jaunes; 
fruits très gros, lisses, à côtes arrondies. — Dans les 
rochers du Dj.-Sidi-M'cid, du Dj.-Ouach. Mai. 

SMYRNiUM (Maceron) 

S. Olusatruni (L). Maceron. — Plante robuste à racine 
napiforme; tige forte, fistuleuse, cannelée; feuilles 
pennatiséquées, à divisions ovoïdes; pas d'involucre; 
fl. jaune-verdâtre; fruits rugueux, noirs, à côtes dor- 
sales proéminentes. — Com. lieux ombragés et hu- 
mides. — Les Indigènes mettent à profit les quaUtés 
alimentaires de la racine de cette plante. 

BUPLEURUM (Buplèvre). 

Herbes ou arbrisseaux à feuilles entières et glabres ; 
fleurs jaunes, pétales orbiculaires, cucuUés ; fruit comprimé 
sur le côté, à côtes plus ou moins saillantes. 
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B. Protractum (Link). — Annuel, herbacé, glabre, glau- 
que ; feuilles ovales-oblongues, perfoliées; pas d'invo- 
lucre ; ombelle à 2-3 rayons ; fruits oblongs, fortement 
tuberculeux. — Com. dans les cultures des environs. 

B. Glaucum (R. et C). — Plante annuelle, basse, rigide, 
rameuse, très. feuillée; feuilles graminiformes; invo- 
lucre et involucelle ; ombelles à rayons inégaux ; fruit 



Sîtit, globuleux, noir, sans côtes. 
C ~ . - - 



B. Chouletti (Pom). — Souche épaisse, rameuse, dressée ; 
tiges grêles, herbacées ; feuilles graminiformes, pluri- 
nerviées : involucre et involucelle courts ; ombelles à 
2-4 rayons filiformes; fruits petits, brièvement pé- 
doncules. — Lieux arides, Mansourah, Dj.-El-Hadj- 
Baba. Août. 

BIFORA 

B. Testiculata (De). — Dressé, glabre, à tiges faibles, 
rameuses; feuilles à divisions tripartites cunéiformes; 
involucre nul; ombelles et ombeÛules petites; fl. blan- 
ches ; fruit didyme, biglobuleux, à côtes tuberculeuses, 
peu saillantes; fétide. — Com. dans toutes les cultu- 
res. Mai. 

ÀMMI 

Plantes fortes, dressées; feuilles pennatiséquées ; in- 
volucre grand, à folioles composées; fleurs blanches à pétales 
inégaux; fruit petit, à côtes fines, saillantes. 

A. Majas (L). — Tige rameuse; feuilles inf. à divisions 
grandes, ovales, les sup. linéaires; ombelle à rayons 
grêles, nombreux. - - Com. dans les cultures et sur 
le bord des chemins, au sud de Constantine. En arabe 
Akhalla^ TrillaL Les Indigènes font usage de ses 
fruits et de ses feuilles dans leur médecine. 

A. Visnaga (Lmk). — Dressée, robuste, très feuillée ; 
feuilles à lanières linéaires; pédoncules et pédicellcs 
dilatés au sommet. — Dans les friches, Mansourah, 
Dj.-Chettabah, Hamma. Eté. 

Les tiges de la Visnage, Choukeil, sont considérées par 
les Indigènes comme anti-scorbutiques, et employées en 
guise de cure-dents. 
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FŒNiCULUM (Fenouil). 

F. Vulgare (Gaert). — Souche épaisse; tiges grosses, 
élevées, cylindriques; feuilles en lanières longues^ fili- 
formes, luisantes ; involucre et inyolucelle nuls ; 
ombelle ample, à rayons inégaux; fl. jaunes; fruit 
oblong^ à côtes filiformes légèrenient carénées. — Très 
com. fossés et versants arides. Mai. 

Le Fenouil, en arabe BesbèSy en kabyle Tanassaout, est 
très apprécié des Indigènes. Les jeunes tiges sont mangées 
comme une gourmandise ; la plante sèche et les graines 
servent de condiment. Son odeur forte et aromatique le 
fait rejeter des animaux. 

RIDOLPHIA 

R. Segetum(M). — Assez élevée; tige glabre; feuilles 
divisées en longues lanières capillaires ; pas d'involucre 
ni d'involucelle; ombelles à rayons nombreux, inégaux; 
fl. jaunes ; fruit petit, ovale, à côtes peu marquées. - 
Com. dans les moissons. Juin. 

Les Indigènes sont très friands des tiges jeunes, suc- 
culentes et aromatiques de cette plante, qui se vendent en 
ville sous le nom de Chebetj. 



Fruits lisses ou à côtes peu apparentes. 

TRAGIOPSIS 

T. Dichotoma (Pom). Pimpinella Dichotoma (L). — Pe- 
tite, dichotome, très rameuse ; feuilles étalées, penna- 
tiséquées-linéaires ; fl. blanches en ombelles à rayons 
filiformes ; ni involucre, ni involucelle ; fruits petits, 
hispides, à côtes peu marquées. — Aïn-El-Bey, Khroub, 
Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

REUTERA 

B. Fontanesi (B). Pimpinella Lutea (Desf). — Souche 
vivace ; tige élevée ; feuilles molles, velues, pennatisé- 
quées, à divisions ovoïdes-cunéiformes, séchant avant 
la floraison ; fl. jaunes en ombelles peu fournies, à pé- 
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doncules étalés; fruits petits, lisses, brillants. ^- Très 
com. sur les coteaux, <kns les cultures. Août. 

PTYCHOTIS 

P. Verticillata (Dub). — Grêle, glabre,' rameuse ; feuilles 
multifides à divisions linéaires ; pas d'involucre, invo- 
lucelle à 2 folioles spathulées et 2 subulées; ombelle 
lâche, à rayons capillaires ; fl. blanches, petites; fruits 
minuscules, lisses. — Gom. dans les cultures et les 
friches, au sud de Gonstantine. Mai-Juin. 

Les sommités fleuries, entières ou réduites en poudre, 
ainsi que les fruits, sont employées, sous le nom de Nounha^ 
dans la médecine indigène, et vendues sur les marchés par 
les campagnardes. Gette plante a des tendances à pulluler 
dans certains terrains; elle n'est d'aucune utilité comme 
fourragère. 

ANTHRisGUS (Cerfeuil). 

A. Cerefolium (Hoff). Gerfeuil. — Il est peu employé par 
les Indigènes, et cultivé seulement pour les besoins 
de la population européenne; il porte les noms de 
Debcha, Kosbeur, qui lui sont communs avec la Go- 
riandre. — Le Gerfeuil est très appété des bestiaux, 
pour lesquels il est un condiment. 

DEVERRA 

D. Scoparia (Goss. et Dur). — Plante raide, glauque, 
aphylle, junciforme; longues tiges, dressées, peu ra- 
meuses; involucre et involucelle polyphylles; ombelle 
peu fournie; fl. blanches; fruits ovoïdes, à côtes peu 
marquées. — Assez rare. Pentes du Dj.-Chettabah et 
du Dj.-El-Hadj-Baba; une station bien garnie dans les 
grèves du Rhum., en aval du Pont d'Aumale. Eté. — 
Espèce particulière aux Hauts-Plateaux. — En arabe 
Gue:(;(ah. 

SCANDIX 

Plantes dressées; feuilles très divisées, pennatiséquées- 
lînéaires, involucre nul ou monophylle; ombelle peu 
fournie ; fleurs blanches ; fruit à côtes peu marquées, 
pourvu d'un long bec. 
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Se. Pecten-Veneris (L). — Glabre ou pubescente, an- 
nuelle ; involucelle palmatifide ; ombelle peu fournie ; 
fruit à bec très long, comprimé par le dos. — Com. 
dans les cultures, les friches. Eté. 

Se. Australis(L). — Tiges hispides ; lanières des feuilles 
capillaires; involucelle à pièces sub-entières ; ombel- 
lule plus serrée ; fruit à bec plus court, comprimé par 
le côté. — Sidi-M'cid, cultures des pentes d'El-Hadj- 
Baba. Mai. 

Ces plantes sont très amères, peu recherchées des ani- 
maux, et pour cela plutôt nuisibles qu'utiles. 

ERYNGiUM (Panicaut). 

Plantes vivaces, dressées, plus ou moins épineuses; 
à tiges raides, rameuses ; feuilles variables; fleurs en capitules 
involucrés, sur un réceptacle ovoïde, à bractées spines- 
centes; fruit arrondi, hispide ou écailleux. 

E. Barrelieri (Bois). — Souche noire; tige simple, dicho- 
tome; feuilles toutes peu épineuses, Unéaires-oblon- 
gues, à pétiole dilaté; capitules sessiles, globuleux, 
serrés; pièces de Tinvolucre et bractées longues, lan- 
céolées-linéaires, aiguës; fl. blanchâtres; fruit écailleux. 
— Lieux fangeux, mares desséchées et tourbières du 
Dj.-Ouach. Automne. 

E. Triquetrum (Desf). V. Cœruleum. — Très rameux, 
en buisson ; feuilles radicales en rosette, oblongues et 
crénelées dentées, ou comme les caulinaires, palmati- 
partites épineuses ; pédoncules triquêtres assez longs ; 
involucre à 3-5 pièces longues, entières, rigides; capi- 
tules pauciflores, à bractées entières, subulées; fl. 
bleues. — Cette plante, souvent d'une belle nuance 
améthyste, est commune sur les coteaux argileux des 
environs. Eté. — En arabe ^Akhar, 

E. Tricuspidatum (L). — Souche napiforme; feuilles 
radicales en rosette, cordées-orbiculaires, à dents mu- 
cronulées, les caulinaires sessiles palmatipartites, lan- 
céolées, épineuses ; capitules longuement pédoncules, 
involucre à 5-6 pièces lancéolées, épineuses; bractées 
tricuspides; fl. bleuâtres. — Coteaux argileux, Man- 
sourah, Sidi-M'cid, rivière des Chiens. Eté. 
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E. Dichotomum (Desf). — Feuilles radicales oblongues, 
entières et crénelées, non épineuses, les caulinaires 
palmatipartites épineuses; pièces de Tinvolucre dentées, 
épineuses à la base; bractées à 2 spinules à la base; fl. 
bleuâtres; inflorescence bi-trichotome. — Mansourah, 
Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Eté. 

E. Gampestre (L). Chardon-Roland. — Plante forte; 
feuilles coriaces, glaucescentes, les inf. grandes, à divi- 
sions larges, épineuses, les sup. embrassantes; involu- 
creà 5-7 pièces longues, linéaires, piquantes; bractées 
dépassant les fl., celles-ci blanches. — Terrains argi- 
leux, friches. Com. Automne. 

Les Panicauts sont des plantes sans utilité, auxquelles 
les animaux ne touchent pas ; la racine de quelques espèces 
est cependant comestible. Les Arabes leur donnent le 
même nom qu'aux Chardons : Quarsana, Bou-hiagar. 

En sus des produits provenant des OmbeUifères spon- 
tanées ou cultivées dans la région, la population indigène 
de Canstantine fait, à titre de condiments ou pour Tusage 
médical, une grande consommation des semences venues 
du dehors, et provenant de quelques plantes de la même 
femiUe ; telles sont : 

Coriandrum Sativum, la Coriandre, T>ebecha, Kosbor ; 

Cuminum Cyminum, le Cumin, Kammoun ; 

Carvum Carvi, le Carvi, Kerouia; 

Anisum Sativum, TAnis, Habbat-el-Klaoua. 



ARALIACÉES 

HEDERA (Lierre). 

H. Hélix (L). Lierre grimpant. — Arbrisseau sarmenteux, 
grimpant au moyen des crampons des tiges; feuilles 

Sersistantes, glabres, luisantes, coriaces, ovales-lobées ; 
. verdâtres, en ombelles globuleuses; fruit bacciforme, 
petit, noir. — Vergers du Hamma, rochers du haut 
Dj.-Ôuach et de l'O.-Anga. Eté. — En arabe Kissous, 
en kabyle ^Adafal. — Les baies sont amères, émé- 
tiques et purgatives; sans emploi. 
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LORANTHACÉES 

viscuM (Gui). 

V. Oxycedii (De). — Petit, rameux, articulé, en touffes 
serrées; feuilles réduites à des écailles ; fl. dioïques, 
les mâles à 3 sépales portant une anthère, les femelles 
à 2 sépales ; fruit petit, pédicellé, ovoïde, s'ouvrant 
avec élasticité. — Rare. Parasite sur quelques gené- 
vriers oxycèdres du Dj.-Chettabah. Sans emploi. — 
En arabe Debeuk. 



CAPRIFOLIACÉES 

SAMBUCUS (Sureau). 

S. Nigrîi (L). Sureau commun. — Arbre ou arbuste à 
écorce grise et moelle abondante; feuilles pennées, 
glabres, dentées ; fl. en corymbes ombelliformes, 
blanches, odorantes; corolle rotacée à 5 divisions-; 
fruit noir, sphérique, à 3-5 graines. — Haies du 
Hamma, du Cheraga. Mai. — En arabe Rious, en 
kabyle Akhilomn. 

Les Indigènes connaissent et utilisent les propriétés 
excitantes et émoUientes des fleurs et des feuilles du Sureau. 
Les baies sont acidulés et purgatives. 

viBURNUM (Viorne). 

V. Tinus (L). Laurier Thym. — Arbuste à feuilles persis- 
tantes, coriaces, ovoïdes, entières ;'fl. en cymes om- 
belliformes, rosées^ puis blanches; corolle rotacée; 
fruit bacciforme, presque sec, bleuâtre, fusiforme, 
monosperme. — Rare. Rochers du Kretieg, rive droite. 
Juin. 

Les baies sont violemment purgatives. 

LONiGERA (Chèvrefeuille). 

Arbrisseaux sarmenteux à feuilles simples, entières ; 
calice à 5 dents ; corolle grande, bilabiée, la lèvre sup. à un 
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lobe, Tinf. à 4 lobes; fruit bacciforme, rouge, à plusieurs 
loges et plusieurs graines. 

L. Etrusca (Sant). — Tiges volubiles ; feuilles caduques, 
glauques, molles, pubescentes en dessous, obovées; 
fl. en capitules pédoncules; étamines exsertes. — 
Ravins du Haut Dj.-Ouach. Juin. 

L. Implexa (V). — Tiges volubiles; feuilles persistantes, 
coriaces, luisantes, glabres, les sup. en collerette autour 
des capitules floraux, ceux-ci sessiles ; étamines à peine 
exsertes. — Dj.-El-Hadj-Baba, Dj..-Chettabah. 

Les troupeaux broutent volontiers les feuilles des 
Chèvrefeuilles. Les Indigènes les nomment en arabe Soltan- 
er-Rhaba, en Vzhylt Anaraf. 



RUBIACÉES 



PUTORIA 

P. Calabrica (Pers). Asperula Calabrica (L). — Sous ar- 
brisseau couché, très rameux, à feuilles linéaires- 
oblongues, luisantes, coriaces; fl. tétramères, purpu- 
rines, en cymes compactes; corolle à tube long; éta- 
mines saillantes ; baies oblongues, biloculaires. 

Plante fétide qu'on trouve sur les rochers des environs, 
du Dj.-Chettabah, de la rive droite du Rhum.-sup. Eté. 
Sans usage. 

CRUCiANELLA (Cruclanelle). 

C. Angustifolia (L). — Tige dressée, articulée; feuilles 
glauques, vcrticillées, linéaires acuminées, bractées 
membraneuses; fl. en épis quadrangulaires ; corolle pe- 
tite, infundibuliforme, jaunâtre; fruits secs, petits, 
noirâtres. — Région du Séminaire, Dj.-Ouach, Dj.- 
Chettabah. Mai. 

ASPERULA (Aspérule). 

Tiges articulées, feuilles verticillées ; fleurs en cymes 
ou en verticilles; calice à 4 dents courtes, corolle à tube 
allongé, à 4 lobes; fruit sec à 2 carpelles globuleux, nus. 
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A. Arvensis (L). — Tige et rameaux dressés; feuilles 
verticillées par 4-8, linéaires-obtuses; fl. bleues en 
capitules involucrés^ à bractées ciliées. — Cultures des 
pentes du Dj.-Chettabah, du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

A. Iiirsuta (Desf). — Multicaule, velue-hispide ; tiges 
fermes, anguleuses ; feuilles verticillées par 6, linéaires, 
acuminées, enroulées; fl. en cymes denses, à bractées 
linéaires; corolle rose, à tube long; fruit glabre. — 
Coteaux arides, pentes du Pont-d'Aumale. Mai. 

A. Aristata(L). — Tiges grêles, diffuses; feuilles verti- 
cillées par 6, linéaires aristées, enroulées; fl. en cymes 
trichotomes à bractées subulées ; corolle rose-jaunâtre, 
à tube large ; fruit papilleux. — Coteaux voisins, 
Mansourah. Mai-Juin. 

V. Longiflora (Gr. et God). — ' A corolle très 
longue. — Mêmes lieux. 

A. Lœvigata (L). — Glabre, tiges Êibles, décumbentes ; 
feuilles lancéolées, entières, verticillées par 4; fl. 
blanches, en cymes, très petites ; fruits rugueux. — 
Ravins et tourbières des pentes ouest du Dj.-Ouach, 
Juillet. 

Les Aspérules sontamères et aromatiques; leurs raci- 
nes renferment un principe tinctorial et étaient autrefois 
employées sous le nom de petite garance. Les bestiaux 
mangent volontiers ces plantes qu'on trouve surtout dans 
les pâturages arides et rocailleux. 

SHERARDiA (Sherarde). 

S. Arvensis (L). — Tiges anguleuses, décumbentes; 
feuilles verticillées, raides, lancéolées-acuminées, hé- 
rissées; fl. petites, roses, en glomérules dans uninvo- 
lucre ; fruits hérissés. — Com. dans les cultures et les 
pâturages. — Printemps. 

Cette plante est mangée des bestiaux, et rend quel- 
ques services dans les pâturages. 

CALLIPELTIS 

C. CucuUaria (DcY — Petite, dressée^ glabre, rameuse ; 
feuilles verticillées, obovées, obtuses ; fl. en grappes 
verticillées; corolle blanchâtre, petite, rotacée; truit 
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linéaire, hispide, dans une bractée. — Rochers du 
sommet du Dj.-Sidi-M'cid. Printemps, 

RUBiA (Garance). 

Plantes herbacées, scabres, à tiges faibles, articulées; 
calice très petit, corolle rotacée, à 4-5 divisions ; petit fruit 
charnu à 2 carpelles bacciformes et globuleux. 

R. Peregrina (L). Garance voyageuse. — Grinipante, 
aiguillonnée, sous-frutescente à la base ; feuilles 
oblongues-linéaires, coriaces, luisantes, verticillées par 
4-6; fl. blanc-jaunâtre, en cymcs axillaires formant 
panicule; baies noires. — Haies des vallées et des 
lieux frais des montagnes. On trouve dans les mêmes 
lieux les 3 variétés Latifolia, Intermedia et Angusti- 
folia, qui se distinguent par la forme et les dimensions 
de leurs feuilles. 

R. Lœvis (Poir). — Tige dressée; feuilles linéaires, très 
longues, enroulées; fl. petites, blanches, tétramères, 
en grande panicule; fruit petit, charnu, blanc. — 
Tourbières du Dj.-Ouach. Juillet. 

R. Tinctorum (L). — Plante puissante, herbacée, grim- 
pante, aiguillonnée; feuilles lancéolées, verticillées; 
fl. en cymes formant panicule, jaunes ; baies noires. 
— Sub-spontanée ? Bords de TO.-Bou-Merzoug. Eté. 

Cette dernière plante, Foua en arabe, Tharouhia en 
kabyle, n'est plus cultivée dans la région; toutefois les Indi- 
gènes emploient encore la racine de Garance pour la tein- 
ture et l'usage médical. 

Les Garances sont acceptées des animaux quand elles 
sont jeunes, et constituent alors un assez bon fourrage 
qu'on utilise surtout dans le midi de la France. 

GALiUM (Gaiiiet). 

Plantes herbacées à tiges généralement faibles, arti- 
culées; feuilles verticillées; calice à Umbe presque nul, 
corolle tétramère, rotacée, à tube très court ; fruit sec, à 2 
carpelles subglobuleux. 

G. EUipticum (Desf). — Velu, tiges dressées, solitaires; 
feuilles verticillées par 4, trinerviées, ovoïdes; grande 
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hispides. — Dj.-Ouach, Dj.-Sidi-M'cid. Eté. 

G. Tunetanum(Poir). — Tiges dressées, raides; feuilles 
linéaires, longues, enroulées; fl. blanches, pubescentes, 
en panicule très multiflore; pédoncules, pédicelles et 
fruits très hispides. — Dj.-Ôuach, Dj.-Lekall. Mai- 
Juin. 

V. Hirtum. — Tiges et feuilles hispides; feuilles 
courtes, inflorescence compacte. — Dj.-Chettabah. 
Juin-Juillet. 

G. Lucidum (Ail). — Tiges fermes, quadrangulaires ; 
feuilles lînéaires-aiguëSj luisantes^ mucronées; fl. blan- 
ches en panicule lâche ; fruit glabre. — Coteaux arides, 
Dj.-Zouaoui, Dj.-Sidi-M'cid. Mai. 

G. Elongatuni (Presl). — Tiges grimpantes, quadran- 
gulaires, lisses ; feuilles elliptiques-linéaires, aiguil- 
lonnées; panicule lâche; fl. blanches; plante noircis- 
sant par la dessication. — Haies du Pont-d'Aumale, 
tourbières et lieux humides du Dj.-Ouach. Mai-Juillet. 

G. Glomeratum (Desf). -- Tiges robustes, dressées, 
quadrangulaires, muriquées; feuilles oblongues, sca- 
bres, hispides; fl. jaunâtres en panicule fournie; fruits 
tuberculeux. — Dans les cultures du Hamma^ de 
Salah-Bey, de Rouffach. Avril-Mai. 

G. Setaceum (Lmk). — Petite plante dressée, à tige très 
fine, peu aiguillonnée; feuilles inf. obovées, les sup. 
sétacées; panicule étalée, peu fournie, à axes capil- 
laires ; fl. roses ; fruit à poils blancs, crochus. — Dans 
les rochers du Kreneg. Mai. 

G. Divaricatum (Lmk). — Plante grêle, dressée^ noircis- 
sant; feuilles lancéolées-linéaires, aiguës, scabres ; 
panicule étalée, à axes capillaires; fl. rougeâtres; fruit 
très petit. — Dj.-Ouach, cultures du Hamma. Mai. 

G. Parisiense (Lmk). — Grêle, dressé, ne noircissant 
pas; tiges scabres; feuilles lancéolées-linéaires; pani- 
cule oblongue, commençant à la base des tiges, à 
axes assez grêles; fl. rougeâtres; fruits assez gros. — 
Entre les dyss du Dj.-Ouach. Mai. 

G. Aparine (L). Gratteron. — Plante puissante; tige à 
noeuds velus; feuilles grandes, oblongues, très aiguil- 
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iounées; fl. en grappes axiUaires, bUncbes; fruit tu» 
berçuleux et poilu. — Com. dans les haies des vallées. 
Eté. 

G. Murale (AU). — Tiges grêles, nombreuses, couchées ; 
feuilles petites, lancéolées ou oblongues, étroites ; fl. 
en cymes axillaires, blanchâtres ; fruits linéaires, très 
hispides. — Gazons des coteaux arides, environs du 
Qmetière, Dj.-Ouach. Mai. 

G. Tricorne (With). — Tiges ascendantes, rameuses; 
feuilles oblongues-linéaires, scabres; fi. en grappes 
courtes; pédicelles courbés en crochet; fruits tubercu- 
leux. — Cultures et haies des environs. Printemps. 

G. Saccharatum (Ail). — Tiges décumbentes, rameu- 
ses; feuilles lancéolées-linéaires, molles, scabres; fl. en 
cymes, 2 mâles, i femelle; fruits solitaires, à gros 
tubercules. — Com. sur les rochers de la région. Eté. 

G. Verticiliatum (Danth). — Tiges dressées; feuilles 
lancéolées-linéaires, scabres; fl. axillaires, verticillées ; 
fruits ovoïdes, hérissés, 2-5 par verticille. Rochers au 
N.-E. de la ville (Choulette). 

Les Indigènes désignent les Gaillets sous le nom de 
Mesifi-el'Radj . Les racines de certaines espèces, comme G. 
Tunetanum, fournissent des matières colorantes encore 
ntib'sées par les Arabes. Toutes ces plantes sont consommées 
par les bestiaux, mais elles ne sont utiles que dans les pâtu- 
rages. 

VALÉRIANÉES 

VALERiANA (Valériane). 

V. Tuberosa (L). V. Phu (Desf). — Souche tubéreuse; 
tige dressée, glabre; feuilles inf. entières, les sup. à ^ 
segments linéaires, le terminal grand; fl. roses çn * 
corymbe, corolle non éperonnée; 3 étamines; fruit 
ovale, hispide, à aigrette plumeuse. — Escai-pements 
du Dj.-Sidi-M'cid et gorges de TO.-Anga. Avril- 
Mai. 

La Valériane est dite Senbel en arabe, Esmamm en 
kabyle; c'est sous ce nom que la racine de V. Ççltica qu 
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Nard, se vend dans les officînes des Mozabites. La Valé- 
riane indigène est mangée sans inconvénient par les bestiaux. 

CENTRANTHUs (Gentranthe). 

Plantes herbacées; fleurs roses en cymes corymbifor- 
mes; corolle éperonnée; i étamine; fruit surmonté d'une 
aigrette plumeuse. 

G. Ruber (De). Valériane rouge, — Glauque, glabre, 

Suissante ; feuilles ovoïdes, entières, les sup. sessiles ; 
. rouges, en cymes denses ; éperon long. — Rochers 
des gorges, Mansourah, Dj.-Sidi-M'cid. Eté. — En 
arabe Nouar-Belardy, 

Cette plante, précoce et très vigoureuse, est recherchée 
des bestiaux; on a songé à l'utiliser dans les mauvais 
terrains, comme plante fourragère. 

G. Galcitrapa (L). — Tige dressée; feuilles inf. entières, 
les sup. irrégulièrement pinnatifides; fl. roses à éperon 
court. — Ravins et escarpements des environs. Com. 
Mai. 

FEDIA (Mâche). 

Plantes herbacées, à tiges dichotomes, feuilles entières ; 
corolle rose, bilabiée, à long tube gibbeux ; 2-3 étamines 
dont 2 connées; fruits sessiles, distiques, logés dans des 
alvéoles. 

F. Gornucopiae (Gaert). — Loges stériles gonflées, plus 
grandes que la loge fertile. — Com. dans les cultures, 
les jardins. Printemps. 

V. Graciliflora (Fesh). — Tube de la corolle très 
long et grêle. — Mêmes lieux, Sidi-M'cid. 
F. Caput-Bovis fPom). — Loges stériles linéaires, plus 
étroites que la loge fertile ; limbe des rameaux dilaté 
en coupe munie de 2 cornes. — Cultures duDj.- 
El-Hadj-Baba. Printemps. 

Les Fedias sont vendues sur les marchés à titre de 
salade, sous le nom de Oudinet-Tokouh. Les bestiaux les 
consom-ment sans les rechercher. 
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VALERIANELLA (Mâche). 

Plantes herbacées, dichotomes; feuilles simples; co- 
rolle régulière, très petite, infundibuUiorme, blanc-bleuâtre; 
3 étamines libres; fleur solitaire ou en glomérules bractéolés; 
fruit non plumeux. 

V. Discoïdea (Lois). V. Coronata (Desf).— Plante trajpue; 
tiges dressées, velues sur les angles; capitules truc- 
titères globuleux ; loges stériles séparées par un sillon 
profond ; limbe du calice large, en couronne, à dents 
sétacées; fruit velu obconique. — Com. dans les cul- 
tures, région du Polygone. Mai. 

V. Chiorodonta (Coss. et DurrV — Diffère de la précé- 
dente par le limbe calicinal peu développé, les loges 
stériles linéaires, écartées en syphon. — Vallée du 
Rhum. (Paris). 

V. Faliax (Coss. et Dur). — Feuilles oblongues; les sup. 
sessileset dentées; loges stériles petites, séparées par 
un sillon léger; fruit ovoïde-triangulaire, à limbe 
calicinal bilabié. -- Cultures de la rive droite du 
Rhum, en amont de Constantine. 

V. Stephanodon (Coss. et Dur). — Pubescente, feuilles 
sinuées-dentées ; fruits linéaires; limbe calicinal à 3 
dents. Tune très longue. — Vallée du Rhum. (Paris). 

V. Morisonii (De). V. Denlala (Wahl). — Tiges angu- 
leuses, hispidules; feuilles ciliées, incisées-dentées; ca- 
pitules plans ; loges stériles linéaires ; limbe du calice 
en couronne tronquée obliquement ; fruits réticulés. — 
Cultures des pentes du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

V. Microcarpa (Loin). — Capitules plans, rectangulaires, 
formant une sorte de corymbe presque plan; fruits 
petits, ovoïdes, hispides. — Dj.-El-Hadj-jBaba, Dj.- 
Ouach. Mai. 

Comme les Fedias, les différentes espèces de Valéria- 
nelles sont consommées en guise de salade sous le nom de 
Mâches, en langue indigène Thioutnas. Elles constituent 
pour les animaux un aliment sain et agréable, mais utile 
seulement dans les pâturages, les jachères. 
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DIPSACÉES 

DiPSACUS (Gardère). 

D. Sylvestris (Mill). — Plante puissante, dressée, aiguil- 
lonnée; feuilles coriaces, crénelées, les caulinaires 
formant godet, amplexicaules; fl. en gros capitules 
ovoïdes ; involucre à folioles linéaires ; paillettes du 
réceptacle sétacées; fl. lilas à 4 lobes. — Lieux humi- 
des, vergers de la vallée du Rhum.-inf. — En Arabe 
Cbouk'il-Drahim. 

Cette plante, trop épineuse pour être consommée par 
les bestiaux, n'est d'aucune utilité. 

KNAUTiA (Knautie). 

K. Arvensis (Koch). Scabiosa Arvensis (L). — Velue, 

Glanduleuse; feuilles inf. ovales, les sup. pinnatifides; 
. en capitules, lilas, les externes rayonnantes; invo- 
lucelle velu ; calice à 8 soies ; fruit velu, quadrangu- 
laire. — Région montagneuse, broussaiÛe du Dj.- 
Ouach et du Dj.-Chettabah. Juin. 

La Knautie est une bonne plante fourragère que tous 
les bestiaux recherchent, et qu on trouve surtout dans les 
pâturages. On la cultive dans certaines régions de la France, 

SCABIOSA (Scabieuse). 

Plantes herbacées; feuilles opposées; fleurs irrégu- 
lières, lilas, en capitules à involucre polyphylle; cauce 
formé de 5 soies persistantes; 4 étamines; réceptacle 
paléacé; akènes surmontés des soies calicinales et entourés 
d'un involucelle à 8 sillons ou fossettes. 

Se. Maritima(L). — Elevée, à rameaux étalés; feuilles sup. 
pennatiséquées-lancéolées ; capitules longuement pé- 
doncules, oblongs; involucre à folioles entières-lancéo- 
lées ; corolles extérieures rayonnantes ; paillettes 
linéaires-ciliées; fruit globuleux, sillonné, cihé; 5 
arêtes longues, brunâtres. Très com. en tous lieux, 
friches, bords des chemins. Eté. 

Se, Moiaspeliensis (L). — Dressée, dichotome, hispide ; 
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feuilles sup. pennatiséquées; pédoncule long, strié; 
involucre à folioles incisées; akènes à fossettes, très 
velus ; couronne très grande; calice à 5 dents lancéolées 
et grandes arêtes; paillettes ovales, courtes, ciliées. — 
Dj.-El-Hadj-Baba. Juin. 
Se. Sinaplex (Desf). — Tige dressée, velue, simple; 
feuiflessup. en knières linéaires; folioles de Tinvolucre 
velues; akènes à fossettes, très velus; couronne ne 
dépassant pas l'akène ; les arêtes du calice assez courtes. 

— Dj.-Sidi-M'cid, Dj.-Ouach. Juin. 

Se. Crenata (Cyr). — Souche cespiteuse, ligneuse; feuilles 
petites, dentées, pennatiséquées; tiges courtes, cou- 
chées; involucre pubescent; fl. roses, rayonnantes; 
couronne grande, argentée; akènes velus, à fossettes. 

— Dj.-El-Hadj-Baba (Paris). 

Les Scabieuses, comme la Knautie, sont des plantes 
fourragères qui rendent quelques services dans les pâturages, 
mais que les bestiaux ne consomment que lorsqu elles sont 
jeunes, et qui ne se prêtent pas à une culture fourragère. 
Elles sont amères et dépura tives, sans emploi en médecine. 



COMPOSÉES 

f® Cynarooéphales. 



ECHiNOPS (Echinope). 

E. Spinosus (L). E. Bovei (Boiss). — Tige ferme, dressée, 
violacée; feuilles pennatiséquées, épineuses; capitules 
nombreux, uniflores, involucrés, formant une grosse 
tête sphérique; fl. bleues; akènes velus, obconiques, 
à aigrette paléacée, en couronne. — Com. dans les 
cultures, les friches. Juin. 

Cette jolie plante que les Arabes nomment Sorr, et les 
kabyles Tasekraty a les inconvénients des chardons dans les 
cultures. Elle est de peu d'utilité au point de vue alimen- 
taire ; les animaux ne la mangent que poussés par la faim, 
mais on pourrait la cultiver comme plante d'ornement pour 
ses magnifiques têtes bleues. 
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siLYBUM (Silybe). 

Plantes puissantes, à tige non-ailée ; grandes feuilles, 
sinuées-pinnatifîdes, dentées-épineuses, maculées de blanc, 
les*caulinaires embrassantes; capitules très gros, solitaires, 
à folioles dilatées en appendice denté-épineux; fleurons 
égaux, purpurins; réceptacle charnu, à paléoles sétacées; 
akènes lisses et noirs; aigrette à poils denticulés, en anneau. 

S. Marianum (Gaert). Chardon-Marie. — Glabre; feuilles 

f)eu maculées, à épines courtes et faibles ; folioles de 
'involucre toutes à appendice épineux, long et ren- 
versé en arrière. — Com, bord!s des routes, décom- 
bres. Eté. 
S. Ebarneum (Coss). — Feuilles très maculées, à épines 
robustes, blanches, dorées ; folioles externes de l'invo- 
lucre non épineuses, les internes à épine longue et 
dressée. — Polygone, Khroub. Juin. 

Les Silybes, en arabe Açouh, en kabyle Thoura, ont 
une certaine valeur alimentaire, mais les bestiaux ne les 
approchent que lorsqu'ils sont jeunes ; on pourrait les uti- 
liser comme fourrage en les hachant et les ensilant avec 
d'autres plantes. Toutes leurs parties sont amères, toniques 
et nutritives; les Indigènes mangent les jeunes tiges 
épluchées et le réceptacle qui est charnu. 

ONOPORDON (Onoporde). 

G. Macrocanthum (Schoub). — Plante puissante ; tige 
rameuse, ailée, épineuse; feuilles très grandes, lan- 
céolées, pinnatifides, épineuses, grisâtres, tomenteuses; 
capitules solitaires, ombiUqués ; foUoles inf. de Fin- 
volucre à épine forte; fl. violacées; réceptacle alvéolé ; 
akènes subtétragones, rugueux ; aigrette à poils ciliés. 
Com. cultures et friches des environs. Juin. 

L'Onoporde se dit en arabe Badouard.^ en kabyle AfriTi. 
Elle est refusée des animaux; cependant, ses jeunes tiges 
épluchées, son réceptacle et sa racine, sont alimentaire 
pour l'homme. Les graines renferment une huile bonne 

i)our l'éclairage et conviennent aux volailles. Les poils de 
a tige, raclés et séchés, donnent un amadou que les Indigè- 
nes emploient. 
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CYNARA (Artichaut). 

C. Cardunculus (L). Cardon, Artichaut sauvage. — En 
touffes puissantes ; tige robuste, dressée ; feuilles pin- 
natipartites, épineuses, tomenteuses en dessous, très 
grandes ; gros capitules ovoïdes, à folioles charnues^ 
épineuses, étalées; fl. violacées; réceptacle charnu, 
pileux; akènes tétragones; aigrette grande, plumeuse. 
— Com. dans les terres tortes, argileuses. Juin- 
Juillet. 

Cette plante, Korchtf en arabe, Thaga en kabyle, se 
multiplie dans les meilleurs terrains de la contrée par la 
négligence des Indigènes qui ne font rien pour empêcher 
ses envahissements; en quelques régions, elle couvre le sol 
cultivé au point de réduire considérablement les récoltes. 
Quoiqu'elle soit alimentaire dans toutes ses parties, les 
bestiaux la refusent quand elle est complètement dévelop- 
pée, à cause de ses épines nombreuses. Mais ses jeunes 
pousses pendant l'hiver, et ses feuilles sèches, détrempées 
lar les pluiej d'automne, sont une ressource précieuse pour 
es troupeaux, à un moment de l'année où les pâturages 
sont dégarnis. Par le hachage et par l'ensilage, on pourrait 
certainement l'utiliser comme fourrage à toutes les époques 
de sa végétation, et s'assurer ainsi pour les temps de disette 
une réserve qui manque généralement. 

Les Indigènes mettent à profit les qualités nutritives 
de l'Artichaut sauvage ; ils font une grande consommation 
du réceptacle, Quarnoumy qui est suffisamment charnu, d'un 
goût et d'un arôme très fin, et remplace l'artichaut cultivé. 
Ils mangent également le bouquet des premières feuilles, 
coupé au collet de la racine et convenablement émondé, la 
jeune tige ou Asloudjy le rachis des feuilles, TDjimar, qui 
leur tient lieu de carde. Ils récoltent, sous le nom de Haqq, 
les fleurons de la plante, et les emploient comme présure 
pour le lait. Enfin, la plante sèche leur est un combustible 
précieux dans les régions dépourvues de bois. 

L'Artichaut sauvage, modifié par la culture, a donné 
le Cardon, dont la côte nous fournit un aUment agréable. 
L'Artichaut cultivé, Cynara Scolymus, est une espèce très 
voisine qui, comme la précédente, est dans la région 
Tobjet d'une culture maraîchère importante. 
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GÀLACttTËâ (Galactite). 
G. Tomentosa (Mœnsch). — Plante épineuse, rameuse, 
tomenteuse, à tige peu ailée ; leuilles lancéolées, pinna- 
tipartites, épineuses, maculées de blanc; capitules soli- 
taires, médiocres; folioles aranéeuses à épines grêles; 
fleurons purpurins, les stériles rayonnants; akènes 
striés, aigrette plumeuse. — Com. en tous lieux. — 
En arabe Chouk-el-BraL 

Elle est consommée par les bestiaux avant son entier 
développement. 

ciRsiUM (Cirse). 
Plantes herbacées, épineuses, à port de chardons; 
feuilles pinnatipartites y capitules agglomérés, médiocres, à 
folioles entières, acuminées en épine ; fleurs roses, toutes 
égales ; réceptacle à paillettes sétacées ; akènes comprimés, 
sans côtes; aigrette à poils plumeux. 

G. Giganteum (Desfj. — Tige puissante, élevée, tomen- 
teuse, à rameaux étalés; feuilles grandes, pennatilo- 
bées, épineuses, tomenteuses en dessous; capitules 
ovoïdes, agglomérés par 2-3, aranéeux; folioles à 
épine récurvée, feible. — Ravins et Ueux frais des 
montages et des coteaux. Pépinière, Sakh^Bey, Dj .- 
Ouach. Juin. 

G, Echinatum (De) — Tige robuste, courte, très rami- 
fiée; feuilles pennatilobées, épaisses, spinuleuses en 
dessus, tomenteuses en dessous, à lobes terminés par 
une forte épine ; capitules ovoïdes, aranéeux, en cp- 
rymbe ; folioles à épine triquêtre ; aigrette de Takène 
très grande. — Coteaux du Méridj, Tafrent, Dj.- 
Chettabah. Juin. 

Les Cirses ne sont d'aucune utilité dans les pâturages, 
et défendus par leurs épines des atteintes des bestiaux. 

NOTABASIS 
N. Syriaca (Goss). — Plante élevée ; tige velue, rameuse ; 
feuilles pennatilobées, veinées de blanc en dessus, for- 
tement épineuses ; capitules ternes, entourés de grandes 
bractées très épineuses ; folioles internes épineuses ; fl. 
purpurines; gros akènes gibbeux; aigrette plumeuse. — 
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— Vallée du Rhum.-sup., O.-Melah, Dj.-Ouach, 
Hamma. Juin. 

CARDUUS (Chardon). 

Plantes épineuses ; feuilles pinnatifides-sinuées ; capi- 
tules à folioles entières, acuminées en épine ; paillettes du 
réceptacle sétacées ; fl. purpurines ; akènes comprimés, sans 
côtes ; aigrette à poils scabres, non plumeux. 
G. Pycnocephalus (L), — Tige dressée, ailée-épineuse ; 
feuilles â lobes divariqués, épineux; petits capitules 
cylindriques, 1-3 sur un pédoncule aphylle, non ailé; 
folioles de l'involucre lancéolées-acuminées, non sca- 
rieuses; akènes striés, glutineux. — Com. sur le bord 
des routes, dan§ les friches. Mai. 
G. Pteracanthas (Dur). — Tige dressée, rameuse, ailée- 
épineuse; feuilles hispides, épineuses; petits capitules 
ovoïdes nombreux; folioles de l'involucre brusque- 
ment acuminées en épine courte ; akènes petits, 
lisses. — Lieux arides, Mansourah. Mai. 
G. Tenuiflorus (Curt). — Tiges et pédoncules largement 
ailés-épineux ; capitules agglomérés, subsessiles, petits; 
folioles de rinvolucre blanches et étroitement scarieu- 
ses, les internes longues et acuminées. — Friches, 
lieux humides, Mansourah. Mai. 
G. Leptocladus (L). — Tige dressée, rameuse, ailée- 
épineuse; feuilles hispides, épineuses; pédoncules 
longs, tomenteux, non ailés ; capitules petits ; folioles 
de 1 involucre appliquées et acuminées. — Rare. Co- 
teaux, Khroub. Mai. 
G. Macrocephalus (Desf). - Tige forte, dressée ; feuilles 
aranéeuses, à longues épines ; capitules très gros, pen- 
chés, à pédoncules longs, non ailés ; folioles de l'in- 
volucre étalées, lancéolées, les externes à épines lar- 
ges et fortes. — Com, Mansourah, Sidi-M'cid, mon- 
tagnes. Juin. 
G. Propinquus (Pom). — Tige dressée, ailée ; feuilles 
brièvement épineuses, hispidules ; gros capitules glo- 
buleux, à foUoles courtes, concaves, trinerviées, brus- 
quement acuminées en épine courte. — Mêmes lieux 
que le précédent. 

Les Chardons ne sont pas dépourvus de valeur ali- 
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mentâire, mais les bestiaux ne les acceptent que lorsqu'ils 
sont jeunes ; plus tard, les épines les en écartent. On 
pourrait les utiliser par un battage ou par l'ensilage. Les 
Indigènes les confondent tous sous les noms de Chouïka, 
Heuska, Chouk-el-Harami, en arabe et de Asmn-Bour'ioul en 
kabyle. 

LEUZEA (Leuzée). 

L. Conifera(Dc). — Herbacée, pubescente, inerme, blan- 
châtre; tige dressée; feuilles coriaces, entières ou 
pinnatifides; capitules ovoïdes, médiocres, solitaires, 
oractéolés ; folioles de l'involucre à appendice scarieux, 
cucullé; fl. purpurines; akènes chagrinés, à grande 
aigrette plumeuse, en anneau. — Coteaux du Méridj. 
Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. Sans importance. 

PICNOMON 

P. Acarna (Cass). — Blanche, tomenteuse, à épines do- 
rées ; tige ailée ; feuilles lancéolées-linéaires, dentées- 
épineuses; capitules médiocres, agglomérés et brac- 
téolés; folioles de l'involucre à épine pectinée; fl. 

fiurpurines, akènes oblongs, à aigrette plumeuse. — 
ndiquéepar Paris sur les pentes du Coudiat-Aty et de 
la route de Batna. 

RHAPONTicuM (Rhapontique). 

R. Âcaule (De). — Acaule ; feuilles en rosette, coriaces, 
blanches, tomenteuses en dessous, ovées ou pennati- 
séquées, inermes; gros capitules sessiles; foUoles de 
l'involucre à appendice scarieux, lacéré; fl. jaunes, 
odorantes; akènes anguleux à aigrette de poils cas- 
sants. — Com. Méridj, Dj.-Ouach, Aïn-El-Bey. 
Mai. 

La plante se dit en arabe Tafr'a^ en kabyle Khiria ; ses 
capitules fournissent de petits artichauts très estimés de la 
population indigène de la ville. 

CRUPiNA (Chondrille). 
C. Morisii (Bor). — Tiges grêles, dressées; feuilles vertes, 
oblongues ou pinnatipartites, inermes, hérissées; ca- 
pitules petits, arrondis à la base, à folioles aiguës, rou- 
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geâtres et scarîeuses; fl. purpurines; akéflyes sans 
côtesj veloutés ; aigrette double, Tint, en cupule. — 
Pentes des montagnes, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. 
Mai. — En kabyle Tissenanen. Sans importance. 

CENTAUREA (Centaurée). 

Plantes herbacées ou sous-frutescentes ; feuilles iner- 
mes; capitules médiocres, solitaires ou paniculés; folioles 
de Tinvolucre à appendice scarieux, ae forme variable; 
réceptacle poilu; fl. externes stériles, grandes ; akènes lisses, 
comprimés; aigrette nulle ou double, à poils simples. 



1"" Fleurs roses ou purpurines. 

C. Calcitrapa (L). Chausse-trappe. — Tige robuste, 
très rameuse ; feuilles hispides, lobées-lancéolées ; capi- 
tules solitaires, oblongs, nombreux et très épineux; 
folioles de l'involucre à épine forte, étalée, élargie et 

Eennée à la base; fl. égales; akènes chauves. — Com. 
ords des chemins, friches. Eté, — En arabe Haceky 
hegar. 

C. Napifolia (L). — Tige grêle, fortement ailée; feuilles 
coriaces, les inf. lyrées, pubescentes et rudes ; capitu- 
les petits; folioles de l'involucre à appendice corné, 
muni d'épines courtes, parallèles; n. ext. longues, 
rayonnantes; aigrette concolore. — Com. cultures, 
Sidi-M'cid. Juin. 

C. PuUata (L). — Tige nulle ou allongée ; feuilles inf. en 
rosette, entières ou lyrées-pinnatifides ; capitules brac- 
téolés, assez gros, à folioles bordées de noir, avec ap- 
pendice cilié; fl. ext. rayonnantes; akènes pubescents, 
à double aigrette. — Com. dans les prairies, les lieux 
frais. Printemps. 

C. Incana (Lag). — Pubescente, cendrée, sous-frutescente; 
tiges courtes, décumbentes, très feuillées ; feuilles pe- 
tites, pennatilobées-linéaires ; capitules petits, soli- 
taires ; folioles de l'involucre à appendice cilié et lon- 
gue épine brune, pectinée; fl. égales; akène à côtes 
et aigrette courte. — Coteaux du Rhum.-sup. et du 
Tel^ma. Mai. 
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Parviflora (Desf). — Sous-frutescente, en buissons; 
rameaux grêles, rigides; feuilles petites, pennatilobées- 
linéaires, grisâtres ; capitules petits ; folioles ciliées, et 
épine renversée; fl. égales; akène noir à 4 côtes, 
aigrette courte. — Méridj, pentes du Dj.-Ouach, 
Dj.-Chettabah, Dj.-El-Hadj-Baba. Mai-Juin. Une va- 
riété à fl. jaunes existe dans les environs d'Aïn-Smara. 



2° Fleurs jaunes. 

C. Nicaeensis (Ail). — Tiges rigides, rameuses, pubes- 

centes; feuilles lyrées, , pinnatifides ; capitules soli- 

' taires ; appendice des folioles noirâtre, à forte et 

longue épine; akène pâle. — Gom. friches et cultures. 

Juin. — En arabe Lethyn. 

G. Meiitensis (L). — Tige grêle, dressée, ailée ; feuilles 
étroites ; capitules petits en corymbes denses ; folioles 
de Tinvolucre à épine grêle, courte; akène petit; 
aigrette blanche. — Région de Salah-Bey. Juin. — 
En kabyle Ithim. 

C. Schouwii (De). — Tiges fortes, droites, rameuses, 
ailées; feuilles grandes, lyrées; capitules petits, ara- 
néeux, à fortes épines jaunes ; akène petit ; aigrette 
blanche. — Com. dans les terres argileuses. Hamma, 
Salah-Bey, pentes sud du Dj.-Ouach. Juin. 

G. Eriophora ÇL). — Canescente; tige ailée, dichotome; 

. feuilles oblongues-linéaires , pinnatifides ; capitules 

gros, bractéolés, en corymbe; folioles de Tinvolucre 

à épine longue, dorée, pectinée, noyée dans un to- 

mentum; akène gros; aigrette double. Dj.-Sidi-M'cid. 

C. Acaulis (Desf). — Acaule ou caulescente; feuilles 
grandes, pinnatipartites, pubescentes ; gros capitules 
solitaires; folioles de l'involucre à appendice étalé, 
épais et forte épine pectinée ; akènes à longue aigrette. 
— Terrains schisteux, Sidi-M'cid, Méridj, Mansourah. 
V. Balansœ (B. et R). — Caulescente, appendice 
des folioles appliqué, et épine noire développée. — 
Avec la précédente. 

C. Pubescens (Willd). — Canescente, cendrée, laineuse; 
tige raide, dressée, anguleuse; feuilles pinnatipartites; 
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gros capitules ovoïdes, solitaires, à folioles coriaces, 
ciliées, et souvent une longue épine jaune; akène 
blanc à aigrette assez longue. — Dj.-Chettabah, Dj.- 
El-Hadj-Baba. Juin. 
C. Tagana (Brot). — Tige dressée, peu feuillée, feuilles 
grandes, coriaces, vert-clair, oblongues-dentées ; capi- 
tules gros, solitaires, à folioles coriaces, membraneuses, 
sans appendice ni épine ; akènes gibbeux, à 4 côtes. 
— Rare. Dans les rochers des sommets du Dj.-Ouach. 
Juin. 

Les Centaurées sont surtout des plantes de pâturages. 
Les espèces PuUata, Napifolia et Nicaeensis, qu'on rencontre 
aussi dans les prairies de la région, y sont trop précoces 
pour être utiles comme fourragères. — Les autres Centau- 
rées qui viennent surtout dans les pâturages et les jachères 
constituent un aliment amer et tonique, que les oestiaux 
prennent volontiers quand ces plantes ne sont pas défen- 
dues par leurs épines, et que leur végétation n'est pas trop 
avancée. 

Avant l'invasion des teintures industrielles, les racines 
de C. Acaulis étaient très employées par les Indigènes de 
Constantine, sous le nom de RedjenoUy pour teindre les 
laines en jaune; aujourd'hui cet usage se restreint de plus 
en plus. 

MICROLONCHUS 

Plantes herbacées, glabres, inermes, à tiges fermes, 
rameaux grêles, longs ; feuilles pennatiséquées ; capitules 
ovoïdes à folioles glabres, coriaces, mucronées, les int. sca- 
rieuses; fl. purpurines. Akènes à côtes fines; aigrette pa- 
léacée, double, l'interne à une seule paillette déjetée. 

M. Clusii (Spach). — Puissante, vivace; capitules médio- 
cres, fleurons de la longueur de l'involucre; akènes 
tous semblables et à aigrettes, l'interne les égalant. — 
Com. en tous lieux. — Juillet, septembre. 

M. Duriœi (Spach). — Annuelle. — Capitules ventrus; 
fleurons courts; akènes ext. sans aigrette, les int. à 
aigrette courte. — Environs, Mansourah. Été. 

Ces plantes sont d'une faible ressource dans les pâtu- 
rages. 
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SERRATULA (SaiTète). 

Plantes herbacées, dressées, inermes ; feuilles entières 
ou pînnatifides ; gros capitules, solitaires ; folioles de Tinvo- 
lucre sans appendice, les int. scarieuses ; fl. fertiles, égales, 
purpurines; akènes bicarénés, aigrette simple, à poils den- 
ticulés. 

S. Mucronata (Desf.) — Glabre ; tige rigide, élevée ; 
feuilles coriaces, oblongues, mucronées, dentées; 
capitules globuleux ; folioles à arêtes longues, ren- 
versées; aigrette double de l'akène. — Dans les brous- 
sailles du Dj.-Chettabah. Mai, juin. 

S. Pinnatifida (Poir.) — Peu élevée, pubescente; feuilles 
ovales, lancéolées ; capitules ovoïdes ; folioles furfura- 
cées, à mucron court ; aigrette trois fois plus longue 
que l'akène. — Dj.-Él-Hadj-Baba, collines du Rhum, 
sup. Mai. 

Sans importance comme plantes fourragères. 

CARDUNCELLUS (Cardoncellè). 

Plantes plus ou moins épineuses, feuilles pennatipar- 
tites ; capitules à bractées foliacées-épineuses ; fl. bleues, 
akènes quadrangulaires ; aigrettes à poils plumeux, soudés 
en anneau. 

C. Pinnatus (Desf.) — Tige courte, monocéphale; feuilles 
en rosette, pinnatipartites, épineuses, coriaces; gros 
capitules ovoïdes à bractées charnues, foliacées, épi- 
neuses; folioles involucrales à appendice scarieux, 
lacéré ; akène rugueux, aigrette scaore, purpurine. — 
Mansourah, Sidi-M'Cid, Dj.-Ouach. Mai. 

C, Atlanticus (Coss. et Dur.) *- Acaule ou caulescent ; 
feuilles coriaces, lyrées-pinnatipartites, peu spinuleu- 
ses; capitules médiocres, cylindriques, à bractées élar- 
gies, foliacées pennées ; folioles involucrales sans ap- 
pendice, à pointe épineuse. Akène rugueux avec ai- 
frette plumeuse deux fois plus longue. — Dj.-El-Hadj- 
aba, coteaux du Rhum. sup. Mai-Juin. 

C. Choulettianus (Pom.) — Tige dressée, laineuse, feuil- 
léej feuilles lancéolées, coriaces, dentées-épineuses; 
capitules en corymbes, subsessiles, oblongs, à bractées 
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très épineuses ; folioles involucrales entières^ scarieu- 
ses; akènes pyramidaux, aigrette grande. — Khroub, 
pentes du Dj.-El-Hadj-Baba. Juin, juillet. 

G. Galvus (B. et R.) — Tige dressée, solitaire; feuilles 
pubescentes, pinnatipartites, oblongues, dentées, épi- 
neuses; bractées larges, rigides; folioles involucrales 
ciliées, les int. à appendice brun ; akènes petits, pyri- 
for mes chauves. — Dj.-Chettabah, Dj.-El-Hadj-Éaba. 
Juin. 

G. Multifldas (De.) — Tige dressée; feuilles pinnatipar- 
tites-linéaires, spinescentes ; capitules en corymbes, à 
bractées larges, coriaces, ciliées et épineuses; folioles 
involucrales à appendice scarieux ; akène luisant, à cô- 
tes peu marquées et aigrette courte. Lieux secs et ari- 
des des coteaux, des montagnes. Dj.-Ouach, Mansou- 
rah. Mai. 

G. Pectinatus (Desf.) — Tige dressée; feuilles lobées- 
pinnatifîdes, dentées-épineuses ; capitules en corym- 
bes, à bractées pectinées de fortes épines ; folioles in- 
volucrales à appendice scarieux ; akènes petits, les in- 
ternes seuls à aigrette. — Dj.-Él-Hadj-Baba, Khroub. 
Juin. 

Toutes ces espèces, dont quelques-unes sont aussi clas- 
sées dans le genre Carthamus, deviennent vite inabordables 
pour les bestiaux à cause de leurs épines ; elles sont donc 
au moins inutiles dans les pâturages. Les capitules de C. 
Pinnatus sont consommés par les Indigènes en guise d'ar- 
tichaut et vendus dans les rues de Constantine sous le nom 
de Guern-Chedi. 

ONOBROMA 

0. Helenoïdes (Desf.) — Tige dressée, ferme ; feuilles 
grandes, ovales, entières, glabres, coriaces ; capitules 
très gros, à bractées foliacées très grandes ; folioles in- 
volucrales ciliées, les int. à appendice scarieux ; fl. jau- 
nes; akènes lisses; aigrette paléacée, assez longue. — 
Cultures de la région du Polygone. Juin. 

Sans intérêt comme plante fourragère. 

KENTROPHYLLUM (Kentrophylle). 

Plantes très épineuses, à tiges dressées ; capitules mé- 
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diocres, à bractées foliacées, épineuses ; folioles de Tinvo- 
lucre acuminées, inermes; réceptacle paléacé; akènes 
rugueux; aigrette longue, paléacée. 

K. Cœruleum(L). — Tige simple, monocéphale; feuilles 
oblongues ou lyrées-pinnatifides, charnues, dentées- 
épineuses; gros capitules à bractées peu épineuses; 
folioles int. de Tinvolucre à appendice scarieux, cucullé; 
fl. bleues; gros akènes globuleux. — Assez corn, dans 
les cultures des environs. Juin. — En kabyle Mergueth. 

K. Lanatum (De). — Dressé, pubescent, aranéeux; feuil- 
les pinnatipartites-lancéolées, épineuses; capitules ara- 
néeux, à bractées linéaires-épineuses ; fl. jaunes; akènes 
jros, rugueux, à 4 côtes. — Coteaux arides, Sidi- 
l'cid, Mansourah. Juin. 

Ces Chardons ne rendent aucun servicç et sont nui- 
sibles dans les cultures. 






ATRACTYLis (Atractylide). 

Plantes herbacées, peu élevées, épineuses; capitules 
entourés de bractées épineuses; folioles de Tinvolucre 
scarieuses, non rayonnantes; akènes velus, soyeux ; aigrette 
plumeuse, à soies agglutinées à la base. 

A. Cancellata (Desf). — Annuelle; tiges faibles; feuilles 
entières, oblongues, dentées-épineuses; capitules mé- 
diocres à bractées pectinées- filiformes; folioles invo- 
lucrales étroites, lancéolées acuminées ; fl. purpurines, 
non radiantes. — Com. lieux arides des environs, 
Mansourah. Mai. — En kabyle Thabounek-Kar. 

A. Cespitosa (Desi). — Vivace, en toufie, sous-frutes- 
cente; tiges très feuillées, courtes; feuilles petites, 
lancéolées-linéaires, dentées-spinuleuses; capitules mé- 
diocres, à bractées semblables aux feuilles; folioles de 
Tinvolucre tronquées, à épine subulée ; fl. purpuri- 
nes. — Com. dans les lieux rocailleux. Juin, 

A. Gummifera (L). Chardon à glu. — Grosse souche à 
latex; tige souterraine; feuilles grandes, en rosette, 

fûnnatipartites^ très épineuses, aranéeuses ; capitu- 
es très gros, sessiles ou subsessiles, à bractées épi- 
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neuses ; folioles de Tinvolucre lancéolées, en épines ; 
fl. purpurines. — Com. coteaux des environs. Août. 

L'A. Gummifera, Chamaleon blanc des anciens, ren- 
ferme dans ses racines volumineuses un suc jaunâtre que 
les Indigènes nomment xAddady et qui constitue un poison 
narcotico-âcre très violent, quelquefois employé dans un 
but criminel. La résine qui suinte des capitules est inof- 
fensive, et sert à confectionner de la glu; elle est aussi 
mâchée sans inconvénient par les enfants et par les Indigè- 
nes qui lui attribuent un effet tonique sur les gencives. Le 
réceptacle charnu est consommé comme celui de l'artichaut 
sauvage, et enfin les vieilles racines, devenues très volumi- 
neuses et presque ligneuses, sont placées par les Maures de 
Constantine dans leurs appartements que, disent-ils, elles 
aromatisent et purifient. 

CARUNA (Carline). 

Plantes herbacées, dressées, très épineuses; capitules 
entourés de bractées très épineuses ; folioles internes de 
Tinvolucre radiantes et colorées ; akènes velus-soyeux, ai- 
grette à soies plumeuses, agglutinées à la base. 

C. Corymbosa (L). — Vivace ; tiges dressées, ramifiées, 
en corymbe ; feuilles coriaces, luisantes, pennatilobées, 
dentées-épineuses ; capitules gros ; bractées semblables 
aux feuilles ; folioles de Tinvolucre radiantes, jaunes ; 
fl. jaunes. — Très com. en tous lieux, pentes du Dj.- 
Ouach. 

C. Involucrata (Poir). — Vivace; tige forte, rougeâtre, 
simple, à 1-2 tètes; bractées très grandes; capitules 
très gros; folioles de Tinvolucre radiantes, jaunes; fl. 
jaunes. — Com. Mansourah, Sidi-M'cid. Août. 

C. Racemosa (L). C. Sulphurea (Desf). — Annuelle, 
très rameuse, dichotome ; feuilles lancéolées-épineuses; 
capitules petits, à bractées les dépassant; folioles ext. 
de Tinvolucre purpurines, les int. radiantes et jaunes; 
fl. jaunes. — Èom. friches à TO. de la ville. Août. 

C. Lanata (L). — Annuelle, robuste^ peu rameuse; tiges 
et feuilles laineuses; gros capitules à bractées nombreu- 
ses, épineuses et folioles radiantes purpurines; fl. 
rouges. — Com, lieux; arides. AutQipne, 
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Les Carlines sont trop épineuses pour être consom- 
mées par les bestiaux ; ces derniers n'y touchent que lors- 
qu'elles sont jeunes. 

XERANTHEMUM (Immortelle). 

X.Inapertum (WiUd).- Plante grêle, canescente,inerme; 
feuilles entières lancéolées ; capitules petits, non brac- 
téolés^ à folioles parcheminées, lancéolées^ les int. un 
peu radiantes; fl. purpurines; akènes pubescents ; 
aigrette paléacée, simple. — ^ Com. dans les cultures, 
les friches. Juin. — Sans intérêt. 



2!" Corymbifères. 

CALENDULA (SoUCl). 

Plantes herbacées, pubérulentes, odorantes; feuilles 
entières ou dentées, charnues ; capitules radiés à folioles 
linéaires-aiguës; ligules grandes, jaunes, tridentées ; récep- 
tacle nu; akènes polymorphes, arqués^ épineux,sans aigrette. 

C. Arvensis (L). — Plante rameuse ; feuilles oblongues, 
pubescentes ; ligules jaune-pâle, dépassant l'involu- 
cre ; 5 akènes ext. arqués et rostres, 5 hémisphériques 
et creux; les autres vermiformes. — Com. dans les 
friches, les Jardins. Printemps. 

C. Parviflora (Raff). — Akènes tous enroulés, épineux et 

êuelques-uns creux. — Décombres, bords des routes, 
té. 

Les Indigènes nomment les soucis Koukhou, Thahsoult. 
Ces plantes sont assez bonnes fourragères ; tous les bestiaux 
les mangent sans les rechercher. 

INULA (Inule). 

Plantes herbacées ou sous-frutescentes; feuilles alter- 
nes entières; fl. jaunes; capitules radiés à folioles imbri- 
quées, inégales; akènes cylindriques, à aigrette simple, 
poilue. 

I. Montana (L). — Tige dressée, monocéphale; feuilles 
pblongues, entières, velues; capitules gros, à foho- 
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les int. scarieuses, ciliées; ligules longues; akènes 
pubescents, à côtes. — Coteaux arides et montagnes, 
Aïn-el-Bey, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Mai. 
I. Graveolens (Desf). — Rameuse, à grande inflores- 
cence paniculée; feuilles lancéolées-linéaires, rudes, 
non embrassantes ; capitules très petits, à folioles ext. 
herbacées; fétide. — Grèves du Rhum.-inf. ; friches 
du Hamma. Automne — En arabe ThoubagUy en kabyle 
Therhala. 

I. Viscosa (Ait). — Puissante, rameuse^ sous-frutescente, 
à inflorescence paniculée; feuilles lancéolées, sinuées- 
dentées, les sup. demi-embrassantes ; capitules mé- 
diocres, à foUoles ext. membraneuses; pédoncule 
bractéolé; ligules grandes. — Com. sur le bord des 
routes, les pentes arides. Automne. 

Les Inules sont des plantes puantes que les animaux 
refusent. Les tiges feuillées d'L Viscosa sont utilisées en 
médecine indigène sous le nom de Magranam. 

PULiCARiA (Palicaire). 

Plantes herbacées; feuilles alternes, entières; fl. jau- 
nes, radiées ; folioles du capitule imbriquées; réceptacle nu; 
akènes à côtes; aigrette double, Text. en cupule ciliée. 
Tint, à poils rares, peu ciliés. 

P. Odora (Reich). — Tige velue, dressée, ramifiée; feuil- 
les oblongues, velues-laineuses; gros capitules radiés, 
solitaires, à folioles sétacées, laineuses; ligules lon- 
gues, — Parmi la broussaille, Dj.-Chettabah, Dj.- 
Ouach. Juin. 

P. Sicula (Mor). — Tiges dressées, fermes^ rougeâtres ; 
feuilles rudes, pubescentes, lancéolées ; capitules petits, 
en corymbes; ligules courtes; akènes velus. — Lieux 
fangeux, mares desséchées. Com. Automne. 

P. Longifolia (Bois). Inula Arabica (Desf). — Tige dres- 
sée, rameuse; feuilles entières, rudes,- allongées; Ca- 
pitules petits^ radiés, en panicule ; akènes hispides. — 
Bords des routes, Mansourah, Hamma, grèves du 
Rhuiii.-inf. Automne, 
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Comme les Inules, les Pulicaires sont des plantes féti- 
des auxquelles les bestiaux ne touchent pas. 

ASTERicus (Astérolide). 

A. Aquaticus (Mœnch). — Tige dressée^ dichotome; 
feuilles entières, oblongues, pubescentes; capitules 
médiocres, radiés, à folioles étalées dépassant les ligu- 
les; celles-ci étroites, courtes, jaunes; réceptacle à pail- 
lettes tronquées ; akènes pubescents, à aigrette paléa- 
cée. — Lieux humides de Salah-Bey, du Hamma. 
Juin. 

PALLENIS 

P. Spinôsa (Cass). — Plante robuste, dressée, velue; 
feuilles oblongues, entières, pubescentes; capitules 
assez gros, radiés, à folioles ext. grandes, spinescentes, 
foliacées, lesint. courtes, cuspidées; fl. jaunes; akènes 
ailés; aigrette scarieuse, courte. • — Com. dans les fri- 
ches,sur les coteaux. Juin. Peu recherchée des bestiaux. 

EVAX 

Petites plantes pubescentes, presque acaules; feuilles 
entières, obtuses ; capitules petits, en glomérules entourées 
de feuilles florales; foUoles de Tinvolucre scarieuses; fl. pâles 
tuberculeuses ; réceptacle pailleté ; akène pileux, sans ai- 
grette. 

E. Pygmea (De). — Subacaule, blanchâtre ; feuilles to- 
menteuses, oblongues, les florales rayonnantes; gros 
glomérules ; capitules vert-jaunâtre ; folioles de Pin- 
volucre acuminées ; akènes papilleux. — Lieux arides, 
Dj.-Ouach. Juin. 

E. Astericiflora (Bois).— Tige dressée, robuste; feuilles 
soyeuses, spathulées, les florales longuement rayon- 
nantes, mucronées ; akènes à longues papilles. — 
Même habitat que la précédente. Juin. Sans impor- 
tance. 

MiCROPUs (Micrope). 

Plantes humbles, blanchâtres, soyeuses; feuilles obtu- 
re? ; capitules très petits, réunis en glomérules ; fl. pâles. 
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tubuleuses^ les femelles dans des folioles en capuchon; 
réceptacle pailleté; akènes sans aigrette. 

M. Bombycinus (L). — Dressée, couverte d'un tomen- 
tum blanc; feuilles petites, entières, oblongues; capi- 
tules globuleux, très laineux ; folioles internes subglo- 
buleuses. — Com. Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Juin. 

M. Supinus (L). — Tiges décumbentes ; feuilles opposées, 
argentées-soyeuses; capitules solitaires ou axiliaires, à 
foUoles cucullées, grandes, toutes florigères. — Lieux 
arides, bords des routes. Juin. 

De nulle ressource pour le bétail. 

GNAPHALiUM (Gnaphale). 

G. Fuliglnosum (L). — Blanc, tomenteux, dressé; feuilles 
linéaires, non décurrentes; capitules en glomérules dé- 
passées par les feuilles ; fl. tuouleuses ; réceptacle nu 
— Signalé par Paris au Dj.-Ouach. 

FiLAGO (Gotonnière). 

Plantes blanches, tomenteuses, caulescentes ; capitules 
pentagonaux en glomérules; folioles de Tinvolucre caré- 
nées en 5 séries; fl. pâles, tubuleuses; réceptacle pailleté, 
akènes pileux, sans aigrette. 

F. Germanica (L). — Tige dressée, dichotome ; feuilles 
oblongues, dressées-imbriquées ; glomérules globuleux 
à 1-3 feuilles florales; capitules petits, arrondis^ dans 
un tomentum ; folioles de Tinvolucre scarieuses, dres- 
sées, cuspidées. — Com. cultures et friches. Mai. 

V. Lutescens (Jord). — Indumentum jaune-ver- 
dâtre. — Environ des plâtrières du Dj.-Ouach. Mai. 

F. Spathulata (Presl). — Tiges rameuses, étalées; feuilles 

oblongues-obtuses; glomérules globuleux à 3-5 feuilles 

florales ; capitules à 5 angles saillants, laineux, sans 

tomentum.; folioles de l'involucre carénées, cuspidées. 

. Dj.-Ouach. Mai. 

F. Heterarittia (Guss). — Tige simple ou pyramidale; 
feuilles lancéolées-linéaires, capitules solitaires ou par 
2-3, ovoïdes, laineux, en panicules spiciformes. — 
Dj.-Ouach, O.-Hamimine. Mai. 
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F.Gallica (L). — Dressée, rameuse; feuilles linéaires, 
subulées, raides; petits glomérules dépassés par les 
feuilles florales; capitules à 5 angles saillants; folioles 
moyennes urcéolées. — Cultures du Dj.-Ouach. 
Mai. 

Les Cotonnières sont sans importance comme four- 
gères et broutées seulement par les môutoiis. 

PHAGNALON 

Plantes sous-frutescentes, tomenteuses, multicaules, à 
longs pédoncules; capitules petits, ovoïdes^ à folioles im- 
briquées, bordées; fleurs jaune-verdâtre, petites, tubuleuses; 
réceptacle nu; akène cylindrique sans côtes, à aigrette ciliée. 

Ph. Saxatile (Coss). — Très rameuse, dressée; feuilles 
lancéolées-linéaires, ondulées, dentées ; capitules soli- 
taires à folioles glabres, scarieuses, lancéolées, les ext. 
étalées. — Rochers et escarpements des environs. 
Mai. 

Ph. Sordidum (De). — En touffe, dressée; feuilles linéai- 
res, enroulées; capitules petits agglomérés, 2-6, à 
folioles larges^ ovales, appliquées. — Rochers du voi- 
sinage du Bon-Pasteur. Juin. 

Ph. Rupestre TDc). — Frutescente, étalée, très tomen- 
teuse; feuilles oblongues, très ondulées; capitules so- 
Utaires à folioles appliquées, arrondies. — Rare. Pen- 
tes du S-O. du Dj.-Chettabah. 

Les Phagnalons sont sans utilité. 

HELiCHRYSUM (EUchryse). 

Plantes sous-frutescentes, blanches, tomenteuses; feuil- 
les linéaires-enroulées ; capitules en petites cymes compac- 
tes, corymbiformes ; folioles de l'involucre entièrement 
scarieuses, brillantes ; fl. jaunes ; réceptacle nu ; akène sans 
côtes ; aigrette simple. 

H. Fontanesi (Camb). — Tige ligneuse, rameuse; feuil- 
les longues, assez larges, enroulées, vertes en dessus, 
inodores; capitules assez gros, dorés, à folioles ovoïdes. 
Dj.-El-Hadj-Baba, Dj.-Chettabah. Mai. 

H. Numidicuna(Pom).— Tige ligneuse; feuilles étroites. 
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grises, enroulées, odorantes; capitules petits, cylin- 
driques, à folioles pâles, étroites. — Ravin du Sémi- 
naire, Dj.-Chettabah. Mai. 
H. Decumbens (Camb). — Très tomenteuse; feuilles 
très blanches ; capitules globuleux, peu nombreux, à 
folioles aiguës, jaune-vif, les int. linéaires, laineuses. 
— Rare. Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Juin. 

Sans valeur dans les pâturages. 

SANTOLiNA (Santollne). 

Sous-arbrisseaux touflfus; feuilles linéaires, pinnatilo- 
bées; capitules solitaires; fl. jaunes, radiées; réceptacle 
paléacé ; akènes subtétragones, sans aigrette. 

S. Squarrosa (Wild\ Aurone. — Très feuillée, vert- 
cendré; feuilles lancéolées-linéaires, pinnatipartites, 
à segments sur plusieurs rangs ; folioles de Tinvolucre 
glabrescentes, carénées, bordées, aiguës-oblongues. — 
Coteaux de la vallée du Rhum.-sup., Dj.-El-Hadj- 
Baba. Mai. 

S. Canescens (Lag). — Pubescente; feuilles linéaires, 
dentées, ou lobées-linéaires; folioles de l'involucre 
carénées, ovées-lancéolées. — Pentes du Dj.-El-Hadj- 
Baba. Mai. 

Les fleurs des Aurones sont employées à l'usage mé- 
dical chez les Indigènes, sous le nom de T)jada, 

LONAS 

L. Inodora (Gaert). — Plante glabre, vert-foncé; tiges 
dressées, raides; feuilles pinnatifides sub-linéaires ; ca- 
pitules petits, en corymoes denses, non radiés, à fo- 
lioles concaves, bordées; réceptacle à paillettes; fl. 
jaunes; akènes glabres, à aigrette membraneuse. — 
Pentes rocailleuses du Dj.-Ouach. Juin. 

Sans utiUté, peu recherchée des bestiaux. 

AKACYCLus (Anacycle). 

Plantes herbacées, caulescentes ; feuilles pinnatifides ; 
capitules assez gros, solitaires, radiés ; réceptacle conique, 
paléacé; akènes tronqués, les ext. bi-ailés. 
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A. Pyrethram(Coss). Anthémis pyrethrum (L).— Tiges 
nombreuses, couchées, longues ; feuilles pubescentes, 
à lanières î fines ; gros capitules à folioles bordées de 
pourpre ; ligules grandes, blanches, purpurines en 
dessous ; paillettes du réceptacle pourpres au sommet ; 
akènes ext. ailés-auriculés, sans aigrette. — Coteaux 
voisins, pentes du Mansourah. Mai. 

A. Clavatus (Pers). A Tomentosus (Desf). — Dressée, 
pubescente, blanchâtre; lanières des feuilles linéaires, 
mucronées; capitules moyens, à foUoles aiguës, coria- 
ces; pédoncules renflés; ligules blanches; akènes striés 
de noir, les ext. largement ailés, auriculés, à petite 
aigrette membraneuse. — Vallée du Rhum.-sup., 
Aïn-El-Bey, Mansourah. Mai. 

La racine d'A. Pyrethrum, conique et pivotante, d'une 
saveur chaude, est la base de beaucoup de préparations 
insecticides. Sous le nom de Guentés, les Indigènes en 
font aussi un grand usage dans leur médecine. Les Ana- 
cycles sont sans importance au point de vue alimentaire, 
et peu recherchées des bestiaux. 

ANTHEMIS (Anthemide). 

Plantes herbacées, caulescentes ; feuilles pinnatipar- 
tites, laciniées; capitules solitaires, moyens, radiés, à fl. 
blanches; réceptacle paléacé, conique; akène obconique, à 
côtes. 

A. Pedunculata (Desf). — Sous-frutescente, gris-cendré; 
tiges raides, dressées; feuilles à lanières très fines; 
pédoncules longs, striés, renflés, folioles de Tinvolu- 
cre bordées de noir, aiguës; paillettes carénées, mu- 
cronées; akènes tubercules. — Dj.-Chettabah, Vallée 
du Rhum.-sup. Mai. 

A. Tuberculata (Desf). — Plus grêle et tomenteuse ; 
tiges décumbentes ; paillettes à tort mucron et graines 
très fortement tuberculeuses. — Aïn-el-Bey, Dj.-El- 
Hadj-Baba. Mai-Juin. 

A. Punctata (Vahl). — Plante puissante, à grandes feuil- 
les et pédoncule strié, renflé et creux au sommet. — 
(Reboud). 

A. Fuàcata (Brot). — Dressée, glabre vert-geai ; laniè. 
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res des feuilles linéaires-mucronées; folioles de nnvo- 
lucre scarieuses, réfléchies; ligules grandes; akènes 
petits, subtétragones. — Com. dans les lieux fengeux, 
numides, Dj.-Ouach, Sidi-M'cid. 

Sous le nom de Bahoundj, on trouve chez les Mozabites, 
et pour l'usage médical, la Camomille, Anthémis nobilis. 

ORMENis (Orménide). 

0. Mixta (De). — Robuste, dressée; feuilles pinnatifides, 
lancéolées-linéaires, pubescentes ; capitules grands, 
radiés, à ligules blanches, orange à la base ; pédoncule 
feuille ; akènes petits, sans aigrette, à 3 côtes internes, 
enveloppés dans la paillette. — Dj.-Ouach, voisinage 
des étangs. Mai. 

LEUCANTHEMUM (Leucan thème). 

L. Glabrum (Bois). — Dressée, glabre; feuilles charnues, 
spathulées-dentées; capitules moyens, radiés, solitaires, 
à folioles linéaires, scarieuses, bordées de noir; ligu- 
les blanches; réceptacle nu; akènes ext. à aigrette, les 
int. chauves, à côtes fines. — Très com. gazons et 
lieux frais. Printemps. 

CHRYSANTHEMUM (Chrysanthème). 

Plantes herbacées, dressées, glabres; capitules solitai- 
res, radiés, à ligules jaunes; réceptacle nu; akènes ext. 
triquêtres ou tri-ailés, ceux du centre cylindriques ou 
comprimés. 

G. Coronarium (L). Pinardia Coronaria (Less). — Puis- 
sante, rameuse; feuilles vert-geai, pinnatipartites, à 
segments élargis, dentés-mucronés ; capitules grands, 
à folioles ext. carénées, les int. scarieuses; akènes 
chauves, tronqués. — Décombres, grèves du Rhum., 
cultures du Khroub. Mai. — En kabyle Oua:^dow^, 

G. Segetum (L). — Forte, glauque; feuilles charnues, 
amplexicaules, dentées-pinnatifides ; capitules grands, 
à folioles concaves, les int. scarieuses ; akènes chau- 
ves. — Cultures du Dj.-Ouach. Assez rare. Mai. 

G. Myconis (L). — Forte, dressée ; feuilles spathulées- 
aentées, charnues ; capitules moyens, à folioles sca- 
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rieuses au sommet, un peu carénées; akènes à côtes 
et aigrette en forme d'oreille. — Com. en tous lieux. 
Mai. En kabyle Re^aïna. 
C. Macrotum (Dur). — Folioles de l'involucre bordées de 
noir et fortement scarieuses au sommet ; akènes à ai- 
grette auriculée, argentée, grande. — Indiquée àCons- 
tantine par le D' Reboud. 

Les Chrysanthèmes sont broutées par les bestiaux 
quand elles sont jeunes, mais leur foin étant grossier, elles 
ne sont utiles que dans les pâturages. 

ARTEMisiA (Armoise). 

A. Herba-Alba (Asso). — Sous-frutescente, tiges nom- 
breuses, tomenteuses; feuilles pinnatiséquées-linéaires, 
courtes, pubescentes; petits capitules^ non radiés, 
oblongs, subsessiles, en (grappes, à folioles ext. orbi- 
culaires, pubescentes; fl. pâles, réceptacle nu; akènes 
obovés, chauves, lisses. — Pentes S. -E. du Dj.-Zoua- 
oui et du Dj.-Él-Hadj-Baba, montagnes du Kreneg. 
Automne. 

Connue des Indigènes sous le nom de Chuhy l'Armoi- 
se est une plante propre à la région des Hauts -Plateaux où 
elle forme des peuplements considérables. Elle dégage de 
toutes ses parties une odeur aromatique très forte qui Êiit 
que les animaux ne la consomment qu'à défaut d'autre 
nourriture; et, du reste, son usage n'est pas sans inconvé- 
nient, surtout pour les chevaux. Les Indigènes l'emploient 
dans leur médecine à titre d'excitant, et se servent de ses 
sommités fleuries comme de semen-contra. On pourrait 
aussi en extraire une essence. 

coNYZA (Conyze). 

C. Ambigua (De). — Herbacée, dressée, cendrée ; feuilles 
lancéolées-linéaires, pubescentes; capitules petits, en 
grappe oblongue, très fournie ; ligules pâles, courtes ; 
réceptacle ponctué, fibrilleux ; akènes comprimés, sans 
côtes, à aigrette poilue-ciliée. — Fossés, bords des 
routes. Eté. 

Cette plante, sans valeur comme fourragère, a, dit-on, 
des propriétés diurétiques. 
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OTHONNA 

0. Cheirifolîa (L). Souci d'Afrique. — Vivace, touffue, 
glabre; feuilles entières, glauques, charnues, oblôn- 
gues ; capitules assez gros, radiés, solitaires, à folioles 
larges, unisériées; fl. jaune-citron; akènes pubescents, 
à côtes et aigrette longue et très fournie. — Pentes 
schisteuses du Mansourah, Aïn-el-Bey. Eté. 

Cette plante, qui appartient à la région des Hauts- 
Plateaux, est peu recherchée des bestiaux. 

PETASITES 

P. Fragrans (Presl). Héliotrope d'Hiver. — Herbacée, 
caulescente ; feuilles radicales grandes, réniformes, pu- 
bescentes, dentées, longuement pétiolées; capitules 
petits, en thyrse, à folioles linéaires, unisériées ; récep- 
tacle nu; fl. rosées, à odeur de vanille; akènes à côtes 
et aigrette poilue. — Ravins humides et ombragés, 
Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Mars. — En arabe Ha- 
chichet-el'Sola, 

BELLis (Pâquerette). 

Plantes herbacées, à feuilles simples ; capitules radiés, 
à ligules blanc- rosé et fleurons jaunes ; involucre à folioles 
linéaires ; réceptacle conique nu ; akènes sans côtes, pubes- 
cents ; aigrette nulle ou peu distincte. 

B. Annua (L). — Annuelle, multicaule, décumbente ; 
tiges grêles; feuilles obovées, crénelées; capitules 
petits à foHoles obtuses, noirâtres, pubescentes. — 
Prairies et gazons humides des environs. Avril-Mai. 

B. Microcephala (Lang). — Très grêle, feuilles entières, 
spathulées ; capitules très petits, à foHoles aiguës. - 
Gazons des montagnes, Dj.-Ouach. Mai. 

B. Sylvestris (Cyr). Vivace, souche brune; feuilles 
pubescentes, allongées-dentées ; pédoncule uniflore, 
long, pubescent ; capitule grand à folioles lancéolées. 
— Com. dans les lieux gazonnés, ombragés. Avril- 
Mai. 

B. Atlantica (B. et R). — La précédente avec Iç limbe des 
feuilles large, brusquement contracté en pétiole, les 
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akènes hispides. — Rare. Pentes du Dj.-El-Hadj- 
Baba. Mai. 
B. Velutina (Pom). — Plante veloutée; poils des akènes 
formant aigrette. — Sommets des montagnes du Dj,- 
Ouach, Dj.-Zouaoui. Mai- Juin. 

Les Pâquerettes indigènes, petites Marguerites, sont 
des plantes précoces qui conviennent à tous les bestiaux, 
aux moutons surtout. Mais en raison de leur peu de dé- 
veloppement, elles ne sont utiles que dans les pâturages. 

sENECio (Séneçon). 

Plantes herbacées, à feuilles sinuées-pinnatifides, den- 
tées; capitules radiés ou non, avec un involucre à folioles 
unisériées, entourés de bractéoles formant calicule ; akène 
cylindrique à côtes et aigrette formée de poils plurisériés. 

S. Leucanthemifolius(Poir).— Feuilles glabres^ vertes; 
capitules médiocres, radiés, à folioles linéaires et ca- 
licule court, noir au commet ; akènes noirs à poils 
blancs. — En tous lieux. Printemps. 

V. Humilis. — Très multicaule, décumbent, 
grêle. — Bords des chemins, jardins. Eté. 

S. Delphinifolius (Vahl). — Pubescente ; feuilles pinna- 
tipartites-linéaires; capitules radiés en corymbe serré, 
à folioles linéaires non noirâtres et calicule peu distinct; 
akènes courts, brillants. — Cultures, Polygone, Man- 
sourah. Eté. 

S. Vulgaris (L). — Assez grêle; feuilles lobées-sinuées ; 
capitules petits, non radiés, en corymbe fourni, à fo- 
lioles barbues et calicule à bractéoles courtes, noirâtres; 
fl. toutes tubuleuses; akènes pubescents. — Com. 
cultures, jardins. Printemps-Eté. 

S. LividUS (L). — Velue-visqueuse, forte ; gros capitules 
non radiés, en corymbe lâche, à folioles barbues et 
bractéoles sétacées; akènes pubescents; aigrette lon- 
gue. — Mêmes lieux que la précédente. 

S. Giganteus (Desf). — Tiges grosses, très élevées; feuil- 
les très grandes, aranéeuses en dessous ; capitules mé- 
diocres, radiés, à folioles membraneuses ; calicule pres- 
que nul; akènes petits. — Ravins humides, ruisseaux 
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du Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah, confluent de l'C-Bou- 
Merzoug et du Rhum. Eté. 

Les Séneçons ne plaisent qu'aux lapins et aux porcs; 
ils sont dédaignés des bestiaux et doivent être considérés 
comme des plantes au moins inutiles. 



3^ Lièuliflores. 

scoLYMUS (Scolyme). 

Herbes fortes, à feuilles sinuées-pinnatifides, épineu- 
ses, maculées de blanc; capitules subsessiles, moyens, à 
bractées pectinées, épineuses, et folioles de Tinvolucre lan- 
céolées ; fleurs . jaunes ; réceptacle à écailles embrassant 
l'akène; aigrette coroniforme^ paléacée. 

Se. Hispanicus (L). — Epine jaune; tige peu ailée, épi- 
neuse, très rameuse ; capitules petits, axillaires^ à 3 
longues bractées épineuses et folioles de l'involucre 
cuspidées; akène à aigrette coroniforme avec 2-4 soies. 
— Com. dans les cultures et les friches. Juin-Juillet. 

Se. Grandiflorus (Desf). — Tige fortement ailée-épineu- 
se^ peu rameuse ; grands capitules axillaires à 3 brac- 
tées rigides^ épineuses, à folioles ext. de l'involucre 
scarieuses, non cuspidées; akène à aigrette coroniforme 
avec 2-4 soies. — Mansourah, Sidi-M'cid. Juin. 

Se. Maeulatus (L). — Tige fortement ailée, épineuse, à 
rameaux divariqués; capitules moyens en corymbes 
denses^ à 4-5 bractées très rigides, très épineuses; 
akène à coronule courte, sans soies. — Cultures du 
Polygone, de Salah-Bey. Juillet. 

Les Scolymes, T>jarnisSy Gtiernina, en arabe, Thar-ed- 
Dioiith, en kabyle, fournissent aux Indigènes leurs jeunes 
tiges et les côtes de leurs feuilles qui tiennent lieu de légu- 
me; la racine est également comestible. Néanmoins^ les 
Scolymes sont des plantes nuisibles dont les animaux s'éloi- 
gnent et qui ne rendent aucun service comme plantes four- 
ragères. 



Digitized by 



Google 



— i66 — 

ciCHORiUM (Chicorée). 

Plantes herbacées, à feuilles radicales roncinées, les 
caulinaires auriculées; capitules moyens, en glomérules 
axillaires, o^ solitaires sur des pédoncules gros et courts; 
réceptacle fibrilleux, à 2 rangs de folioles ; fleurs bleues ; 
akène à aigrette en écailles courtes, obtuses. 

C. Intybus (L). Chicorée sauvage. — Tige dressée, ra- 
meuse, forte; feuilles hispides; capitules axillaires, 
i-io; aigrette très courte. — Com. dans les cultures 
et les friches^ sur les montagnes. Eté. 

G. Divaricatum (Schousb). — Grêle, très rameuse, di- 
v^riquée : feuilles petites, fortement auriculées ; pail- 
lettes de l'aigrette lancéolées, aiguës. — Pentes du 
Mansourah. Mai. 

La Chicorée sauvage est consommée sans préparation 
par les Indigènes et se vend pour salade sur nos marchés 
sous les noms de Tsalma, Seris, en arabe, Tmergouga, en 
kabyle. C'est elle qui donne par la culture la Barbe de Ca- 
pucin et une variété, la Chicorée-café, à grosses souches, 
fournit la poudre de Chicorée. Enfin, la Scariole et l'Endive, 
cultivées par nos maraîchers, sont des espèces très voisines. 

A l'état sauvage, la Chicorée est douée d'une grande 
amertume qui la fait peu rechercher des animaux, et lui 
donne des propriétés toniques. Elle est alors plutôt une 
plante de pâturages en raison de la précocité de ses feuilles 
et de la dureté des hampes à l'époque de la fauchaison des 
prairies. Par la culture, elle perd beaucoup de son amer- 
tume, prend un développement considérable, et se contente 
des terres médiocres, ce qui la fait cultiver en prairies ar- 
tificielles ; elle fournit un fourrage assez abondant, précoce, 
qui convient surtout aux moutons et aux vaches laitières, 
quoique rendant le lait amer. 

TOLPis (Trépane). 

Plantes herbacées, à feuilles lancéolées-dentées ; tiges 
dressées, grêles ; capitules médiocres, solitaires, pédoncules, 
à folioles plurisériées, linéaires, les ext. subulées, entourés 
de bractées sétacées ; akènes tétragones, à aigrette de soies 
inégales. 
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T. Barbata (Willd). — Annuelle, très feuillée; bractéoles 

et folioles de Tinvolucre subulées, arquées, longues; 

ligules du centre noirâtres; akènes dimorphes, les ext. 

à couronne, les int. à soies. — Com. dans les dyss du 

Dj.-Ouach. Juin. 
T. Virgata (Bert). — Vivace ; tige élevée, rigide ; bractées 

et folioles de Tinvolucre courtes et appliquées; tous 

les akènes à aigrette poilue. — Même habitat que la 

précédente; coteaux arides. Juin. 

Ces plantes sont de peu de ressource dans les pâtu- 
rages. 

CATANANCHE (Cupidone). 

Plantes herbacées^ à feuilles entières ou peu découpées; 
capitules moyens à folioles amples, scarieuses, argentées ; 
réceptacle à longues soies; akènes pentagones tronqués, à 
aigrette de 5 paillettes terminées en soies. 

C. Lutea (L). — Multicaule; tiges dressées ; feuilles oblon- 
gues, pubescentes, dentées ; capitules à folioles inter- 
nes dépassant les ligules; fl. jaunes; akènes ext. à ai- 
grette non sétacée. — Lieux rocheux, Mansourah, 
Sidi-M'cid, Montagnes. Mai. 

C. Cœrulea (L). — Vivace; tiges hautes; feuilles lancéo- 
lées, entières ou lobées, velues; capitules à folioles 
ovoïdes, argentées, cuspidées; fl. grandes, radiantes, 
bleues; akènes à paillettes aristées. — Dans les lieux 
rocheux, Mansourah, Sidi-M'cid, région montagneuse. 
Mai. 

C. Cœspitosa (Desf). — Souche cespiteuse; feuilles en 
rosette, linéaires, entières ou tridentées; tige très 
courte; capitules à folioles obtuses, mutiques; fl. 
grandes, jaunes. — Plante des Hauts-Plateaux qu'on 
rencontre sur les coteaux du Rhum, sup., au-delà 
d'Aïn-el-Bey. Mai. — En arabe Bouichicha. 

Les Catananches sont des plantes de peu de ressource 
dans les pâturages et qui deviennent vite trop dures. La C. 
Cœrulea est cultivée dans les jardins pour ses fleurs. 

HEDYPNOis (Hedypnoïde). 
Herbacée ; feuilles inf. en rosette, dentées ou pinna- 
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tifides; tiges rameuses ; pédoncules longs, renflés en massue 
creuse ; folioles de Tinvolucre accrescentes, formant un ca- 
pitule induré; réceptacle nu; fl. jaunes; akènes ext. à 
couronne courte, les int. à paillettes sétacées. 

H. Polymorpha (De). — Plante variable; capitule mé- 
diocre; involucrc scabre à folioles un peu étalées; 
akènes noirs, rugueux. — Com. en tous lieux. Prin- 
temps. 

H. Tubaeformis (Ten). — Hispide ; pédoncules très ren- 
flés; folioles de l'involucre hispides, très indurées. 
— Com. dans les moissons. Mai. 

H. Cretica (Willd). — Glabre; pédoncules très renflés, 
mais resserrés sous le capitule; involucre hérissé. — 
Dj.-Ouach. Mai. 

HYOSERis (Hyoseris). 

Acaules ; pédoncules radicaux ; feuilles roncinées-pin- 
natipartites ; capitules médiocres; fl. jaunes ; akènes ext. à 
aigrette courte, les int. ailés, et à paillettes sétacées. 

H. Scabra (L). V. Microcephala (Coss). — Glabre, pe- 
tite ; pédoncules courts, renflés, fistuleux; folioles de 
Tinvolucre dressées, conniventes. — Pelouses humi- 
des, vallée du Rhum.-inf. Mai. 

H. Radiata (L). — Pédoncules fistuleux, non renflés, 
assez longs ; folioles de l'involucre étalées. — Lieux 
humides des montagnes, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. 
Mai. — En arabe T^hirT^el'Djow^. 

RHAGADiOLUS (Rhagadiole). 

R. Stellatus (Willd). — Tige dressée,. dichotome; feuilles 
inf. en rosettes, entières ou pinnatifides ; capitules pe- 
tits; fl. jaunes; folioles de Tinvolucre 7-9, accrescentes, 
enveloppant les akènes ; les ext. étalés, longs, les int, 
enroulés. — Com. dans les cuhures. Mai. 

Une forme très grêle, grisâtre, croît sur les pentes du 
Dj.-El-Hadj-Baba. 

HYPOCHŒRis (Porcelle). 
Herbacées, feuilles inf. en rosette^ sinuées-pinnatifides; 
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tiges dressées ; capitules médiocres, à folioles imbriquées ; 
réceptacle paléacé; aigrette des akènes internes à poils 
plumeux. * 

H. Glabra (L). — Tiges dressées, rameuses ; feuilles en- 
tières ou sinuées; capitules à longs pédoncules et fo- 
lioles aiguës, scarieuses; aigrette à soies ext. denticu- 
lées, les int. plumeuses. — Lieux secs, rochers du Dj.- 
Chettabah. Mai. 

H. Radicata (L). V. Platylepis (Beiss). — Tige peu ra- 
meuse; feuilles sinuées-pinnatifides, épaisses, char- 
nues; pédoncules renflés; akènes ext. sans bec, les 
autres longuement rostres, à soies ext. denticulées, les 
int. plumeuses. Lieux humides du Dj.-Ouach. Mai. 

Les Chicorées sauvages, Hedypnoïs et Hypochœris, 
sont consommées par les Indigènes et paraissent sur les 
marchés sous les noms de Séris, ^aql-el-Hanira, 

SERiOLA (Sériole). 

Herbacées; feuilles inf. en rosette; tiges dressées et 
pédoncules grêles ; capitules médiocres à folioles unisériées 
avec petites écailles caliculaires ; réceptacle paléacé ; fleurs 
jaunes; akènes rostres, à aigrette simple, plumeuse. 

S. Aethnensis (L). — Ramifié; feuilles inf. grandes, 
oblongues, les sup. linéaires; pédoncule et folioles de 
Tinvolucre hérissés ; akènes à rostre long, les ext. à 
bec court, sans aigrette. — Com. Coteaux arides. 
Mai. 

S. Lœvigata (Dest). — Cespiteux, vivace, ramifié; folio- 
les de l'involucre réfléchies ; akènes semblables, rostres, 
— Vallée du Rhum., Hamma. Eté. 

Sans importance dans les pâturages. 

THRiNciA (Thrincie). 

Feuilles toutes radicales, en rosette, entières ou sinuées, 
pubçscentes ; pédoncules radicaux ; foHoles de l'involucre 
lancéolées, imbriquées; fleurs jaunes; réceptacle nu ou fi- 
brilleux; akènes rostres, dimorphes, les ext. à aigrette cu- 
puliforme courte, les int. à aigrette soyeuse. 
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T. Tuberosa (De). — Vivace; racines tubéreuses, fesci- 
culées; pédoncules épais; akènes à rostre court; ai- 
grettes à vingt soies. — Com. Mansourah, Sidi-M'cid. 
Mai. 

T. Hispida (Roth). — Annuelle, très hispide; racine fu- 
siforme; pédoncule grêle; akènes à rostre long et 
aigrette à lo soies. — Sidi-M'cid, coteaux des environs. 

Assez bonnes plantes de pâturages, malgré leur amer- 
tume. 

KALFBUSSIA 

K. Mulleri (Sch). — Feuilles toutes radicales, en rosette, 
entières ou sinuées ; pédoncules radicaux, renflés, ra- 
mifiés ; folioles de l'involucre lancéolées, les ext. peti- 
tes, inégales; fl. jaunes; réceptacle fibrilleux; akènes 
ext. à bec court, sans aigrette, les int. à bec grêle et 
8-10 soies plumeuses. — Jardins, friches^ Sidi-M'cid. 
Printemps. 

ASTEROTHRIX 

A. Hispanica (De). — Hérissée, très hispide; feuilles 
toutes radicales, sinuées-pinnatifides ; pédoncules ro- 
bustes, simples ou bifurques; fl. jaunes; réceptacle 
fibrilleux; akènes ext. sans bec, à aigrette cupuliforme, 
les int. à soies plumeuses. — Hauteurs d'au-delà d'Aïn- 
El-Bey. Mai. 

LEONTODON (Liondent). 

Vivaces ; feuilles hispides, en rosette ; pédoncules ra- 
dicaux, robustes ; capitules assez gros, à folioles s'indurant; 
fleurs jaunes; réceptacle fibrilleux; akènes semblables, à 
aigrette plumeuse, sessile ou subsessile. 

L. Helminthioïdes (Coss. et Dur). — Hérissées; feuilles 
sinuées, très hispides; pédoncules forts, rameux; akè- 
nes sans bec, avec des poils simples et des soies plu- 
meuses. — Coteaux au sud du Khroub. Mai. 

L. Hispidum (L). L. Balansas(Bois). — Hérissée; feuilles 
sinuées-dentées, à poils courts; akènes atténués au 
bec, à soies toutes plumeuses. — Coteaux entre Aïn- 
El-Bey et Telaghma. Mai, 



Digitized by 



Google ^ 



fà 



— 171 — 



SPITZELIA 



S. Capuligera (Dur). — Tige dressée, rameuse, feuillée; 
• feuilles entières ou pinnatifides; folioles int. de Finvo- 
lucre indurée:, les ext. étalées et se continuant par 
des bractéoles; fl. jaunes; réceptacle fibrilleux; akènes 
ext. sans bec^ à cupule rougeâtre, les int. rostres, à 
aigrette plumeuse. — Com. sur le plateau d'Aïn-El- 
Bey, Sidi-M'cid. Mai. 

DECKERA (Helminthie). 

Plantes fortes, rameuses; tiges dressées, feuillées; 
feuilles hérissées, aiguillonnées, grandes, oblongues; ca- 
pitules assez gros, à folioles larges, les ext. ovoïdes ou cor- 
diformes, imbriquées: fleurs jaunes; réceptacle fibrilleux; 
akènes semblables, à rostre long et soies plumeuses. 

D. Aculeata (Sch). — Tige rameuse; capitule solitaire 
sur des pédoncules renflés; folioles ext. de l'involucre 
ovoïdes, petites ; akènes hérissés. — Coteaux du voi- 
sinage. Mai. 

D. Glonaerata (Pom). — Tige à rameaux très courts; ca- 

fntules agglomérés, subsessiles; folioles ext. deTinvo- 
ucre grandes, oblongues, ciliées, épineuses, les int. 
linéaires, épineuses; akènes lisses. — Sommet du Dj.- 
Ouach. Eté. 

HELMiNTHiA (Helminthie). 

H. Echioïdes (Gaert). — Très rameuse et très feuillée, à 
port de Deckera, avec les feuilles moins rudes ; capi- 
tules en corymbes irréguliers, à foHoles externes ver- 
ticellées, très grandes, les int. aristées; fl. jaunes; 
akènes petits, semblables, à bec long et aigrette plu- 
meuse. — Com. dans les lieux frais, les prairies hu- 
mides de la vallée de l'O.-Bou-Merzoug. Mai. 

Une variété grêle et rampante croît dans les terrains 
argileux de Salah-Bey et de Rouffach. 

Les Helmenthies comme les Deckera sont des plantes 
que les bestiaux ne mangent que lorsqu'elles sont jeunes et 
qui deviennent nuisibles quand elles se développent dans 
les prairies. 
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UROSPERMUM (Urosperme). 

Plantes assez rudes, à tiges dressées ; capitules gros à 
8 folioles unisériées, soudées à la base ; fleurs jaune-pâle ; 
réceptacle fibrilleux, pubescent ; akènes tuberculeux à long 
bec fistuleux, dilaté à la base ; aigrette à poils tous plumeux. 

U. Dalechampi (DesO- — Souche noire; tige feuillée, 
peu rameuse ; feuilles grandes, pubescentes, oblongues, 
roncinées; folioles de Tinvolucre pubescentes; fl. vio- 
lettes au dehors. — Com. fossés, tords des chemins. 
Mai. 

U. Picrioïdes (Desf). — Glauque; tige dressée, rameuse; 
feuilles sinuées-dentées, spinuleuses ; folioles de l'in- 
volucre hérissées, spinuleuses. — Coteaux arides, 
Sidi-M'cid. Mai. 

scoRZONERA (Scorzonère). 

S. Undulata (Vahl). — Souche tubériforme ; feuilles en- 
tières, lancéolées, ondulées; tige simple; capitules 
grands, à folioles imbriquées, lancéolées; fl. violacées; 
réceptacle alvéolé; akènes glabres, sans bec; aigrette à 
soies plumeuses, dont 5 plus longues, — Com. sur 
les coteaux, Mansourah, Dj.-Ouach. Avril. — En arabe 
GabarouTy en kabyle Thoiàma. 

Les Indigènes consomment la racine de cette Scorzo- 
, nère sous le nom de Guiss, comme nous le faisons de la 
Scorzonère d'Espagne ou Salsifis noir. Les feuilles, légère- 
ment amères, conviennent aussi aux bestiaux. 

PODOSPERMUM (Podospermo). 

Tiges dressées ; feuilles pennatiséquées ; capitules 
moyens, à folioles imbriquées; fleurs jaunes; réceptacle al- 
véolé ; akène sans bec, pourvu d'un renflement à la base ; 
aigrette longue, à soies plumeuses. 

P. Laciniatum (De). — Glabre; feuilles radicales en ro- 
, sette, à segments étroits. — Com. dans les cultures du 

plateau d'Aïn-El-Bey. Mai. 
P. Calcitrapœfolium(Koch). — Lobes des feuilles larges, 

spathulées; foHoles de l'involucre pubescentes, muti- 
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ques. — Dans les prairies, Hamma. Mai. Les animauîç 
mangent volontiers ces plantes. 

TRAGOPOGON (Salsifis). 

T. Porrifolius (L). V. Australe.— Robuste, glabre, à tige 
dressée; feuilles linéaires, ondulées, les sup. embras- 
santes ; pédoncules renflés ; capitules solitaires à folioles 
unisériées; fl. violet-foncé; réceptacle alvéolé ; akènes 
blancs à bec long et soies plumeuses. — Assez com. 
dans les environs. Mansourah. Mai. 

Les arabes le nomment Lehiet-et-Tis ; il est surtout re- 
cherché des Kabyles sous le nom de GabouL Quoique les 
animaux le mangent avec avidité, il est considéré comme 
une plante nuisiole dans les prairies, en raison de la diffi- 
culté de la dessécher. 

s CHONDRiLLA (Chondrille). 

G. Juncea (L). — Tige à rameaux nombreux, allongés, 
junciformes; feuilles radicales en rosette, roncinées, 
les autres Unéaires ; capitules soUtaires ou géminés, à 

Pédoncules courts ; calicule à petites folioles, celles de 
involucre égales; fl. jaunes; réceptacle nu; akènes 
tusiformes, terminés par une couronne de spinules et 
un bec très long ; aigrette de poils denticulés. — Pentes 
schisteuses du Mansourah, du Dj.-Ouach. Automne- 
Septembre. 

Sans intérêt comme plante fourragère. 

TARAXACUM (Pissenlit). 

Plantes acaules, vivaces; feuilles glabres, en rosette, 
roncinées; pédoncules radicaux, monocéphales ; folioles ext. 
de l'involucre en calicule; fl. jaunes; réceptacle alvéolé; 
akènes écailleux au sommet, à bec long et aigrette de poils 
denticulés. 

T. Obovatum (De). — Feuilles obovées, sub-entières; fo- 
lioles ext. de l'involucre larges, ovales, étalées ; akènes 
jaunâtres. — Terrains gypseux d'Aïn-El-Bey. Mai. 

T. Depressum (Coss et Dur). — Feuilles roncinées, à 
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lobes inégaux; pédoncules grêles; folioles de Tinvolu- 
cre lancéolées, les ext. lâches. — Plateaux de Belle- 
Vue, crêtes du Mansourah, Khroub. Juin. 

Ces plantes, qui plaisent aux animaux, sont d'une fai- 
ble ressource dans les pâturages en raison de leurs feuilles 
appliquées sur le sol. Elles sont consommées sans prépa- 
ration par les Indigènes et vendues pour salade sur nos 
marchés sous le nom de Morara, T>.orsat'el'T>jou:{, 

SONCHUS (Laitron). 

Plantes caulescentes, à tiges fistuleuses, lactescentes ; 
feuilles pinnatipartites ; capitules médiocres à folioles im- 
briquées ; fleurs jaune-pâle ; réceptacle nu ; akènes compri- 
més à côtes, sans bec ; aigrette sessile, ' soyeuse, à poils 
simples. 

S. Tenerrimus (L). — Glabre, tige grêle; feuilles iner- 
mes, pinnatipartites ; capitules en corymbe à pédicelles 
grêles ; akènes claviformes, rugueux, à aigrette plus 
longue. — Cultures, Mansourah, Polygone. Eté. 

S. Maritimus (L). — Feuilles glauques, glabres, lancéo- 
lées, entières ou sinuées-dentées; capitules en corym- 
be, glabres ; akènes lisses à côtes fortes. — Bords des 
ruisseaux, des fossés, Sidi-M'cid, Belle- Vue. Eté. 

S. Arvensis (L). — Tige très fistuleuse; feuilles entières 
ou pinnatifides, dentées-spinuleuses; capitules grands 
en corymbe, à folioles poilues-glanduleuses; akènes 
rugueux, à côtes. — Cultures des pentes Sud du Dj.- 
Ouach. Mai. 

S. Oleraceus (L). -r- Tige lisse ; feuilles glaucescentes, 
molles, lyrées-pinnatifides, les caulinaires à auricules 
pointues^ étalées; akènes rugueux. — Com. dans les 
cultures, les jardins. Eté. 

S. Asper (Willd). — Tige forte, feuillée; feuilles entières 
ou pinnatifides, rigides, spinuleuses ; capitules en co- 
rymbe; fl. pâles; akènes elliptiques, à marge spinu- 
leuse, à 3 côtes. — Région du Séminaire, du Poly- 
gone. Mai. 

Les feuilles des laitrons, du S. Oleraceus surtout, sont 
vendues comme salades sur nos marchés sous les noms de 
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Tilfaf, Baql'cl'Ioudhiy et les jeunes tiges sont consommées 
sans préparation par les Indigènes. Les Laitrons plaisent 
à tous les animaux pour lesquels ils sont une nourriture 
substantielle et savoureuse ; mais ne pouvant se conserver 
à Tétat de fourrage sec, ils ne sont utiles que dans les pâtu- 
rages et toujours nuisibles dans les cultures. 

LACTUCA (Laitu€t). 

Plantes dressées, rameuses, lactescentes ; capitules pe- 
tits, cylindriques, à folioles imbriquées; les int. formant 
calicule ; fleurs jaune-pâle; réceptacle nu; akènes compri- 
més, à côtes, à bec filiforme et aigrette blanche de poils 
denticulés. 

L. "Vininiea (Link). — Tiges à longs rameaux grêles; 
feuilles pinnatifides, à lobes étroits, décurrentes sur la 
tige ; akènes noirs. — Cultures, fossés. Août. 

L. Saligna (L). — Tige peu rameuse, non ailée ; feuilles 
à lobes aigus, spinuleuses, les caulinaires auriculées ; 
capitules subsessiles, en grappes; akènes grisâtres. — 
Mansourah. Août. 

L. Virosa (L). — Tige forte, non ailée ; feuilles embras- 
santes, entières ou lobées ; capitules nombreux, ven- 
trus, brièvement pédoncules ; akènes noirs, marginés. 
Cultures de Sidi-Mabrouk. Eté. 

L. Scariola (L). — Robuste, glauque ; tige non ailée, 
épineuse; feuilles spinuleuses; capitules en panicule 
lâche; akènes hérissés et marginés. — Signalé par 
Paris au Mansourah. 

Les Laitues sauvages renferment un suc acre et narco- 
tique, qui les rend vénéneuses pour les bestiaux ; aussi ces 
derniers, mis en garde par leur instinct et par l'odeur dé- 
sagréable de ces plantes, les refusent. Le suc de la Laitue 
vireuse, calmant et narcotique, est employé en médecine 
sous le nom de Thridace. L'espèce Sativa a perdu par la 
culture ses propriétés nuisibles et fournit les variétés co- 
mestibles de la plante, laitues romaine, pommée, frisée^ qui 
sont recherchées des bestiaux, et sont pour eux, comme 
pour l'homme, une nourriture saine et rafraîchissante, 
mais qui ne peut ni se sécher ni se conserver. 

Les Indigènes cultivent les Laitues comestibles pour 
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leur usage et pour la vente sur les marchés ; il les nom- 
ment Khass^ Salaia. 

PICRIDUM (Picride). 

P. Vulgare (Dest). — Glauque et glabre ; feuilles poly- 
morphes, entières^ dentées, pinnatifiques ; tiges fistu- 
leuses, lactescentes ; pédoncules longs ; capitules soli- 
taires, urcéolés, a folioles imbriquées; fl. jaunes ; ré- 
ceptacle nu ; akènes quadrangulaires, non rostres ; 
aigrette sessile, blanche, à poils argentés, denticulés. — 
Mansourah, rochers des environs. Mai. 

La Picride est récoltée par les Indigènes qui la vendent 
pour salade sous le nom de Lehhah. Elle est sans intérêt 
comme plante fourragère. 

BARKAUSIA (Barkausie). 

Plantes caulescentes, à tiges rameuses; feuilles entières 
ou dentées-divisées, les sup. embrassantes; folioles de l'in- 
volucre imbriquées, les ext. formant calicule ; réceptacle 
alvéolé ; fleurs jaunes ; akènes à côtes et stries, avec un bec 
et une aigrette de poils rigides. 

B. TaraxifoliarDc). — Racine charnue, tige ferme, fistu- 
leuse ; feuilles inf. en rosette, sinuées-pinnatifides ; 
capitules en corymbe à folioles pubescentes, les inf. 
membraneuses; akènes fusiformes à 10 stries. — 
Com. dans les cultures. Mai. 

B. Amplexicaulis (Coss et Dur). — Tige robuste, très 
feuillée ; feuilles glabres, dentées ou lyrées, les cauli- 
naires largement embrassantes ; capitules en corymbe, 
à folioles ext. grandes, étalées, les int. indurées; akè- 
nes du centre spinuleux au sommet. — Cultures du 
. Séminaire, d'Aïn-El-Bey. Mai. 

B. Fœtida (De). — Hispide, très rameuse ; feuilles ron- 
cinées ; longs pédoncules ; capitules soUtaires à folioles 
pubescentes, les int. indurées; akènes ext. sans bec, 
les int. longuement rostres. Odeur désagréable. — 
Sidi-M'cid (Paris). 

Les Barkausies sont des plantes de quelque utiUté dans 
les pâturages^ mais plutôt nuisibles dans les prairies. 
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CREPIS 



Plantes caulescentes, à tiges rameuses; feuilles entiè^ 
res ou dentées-divisées; folioles de rinvolucre imbriquées, 
les ext. formant calicule; réceptacle alvéolé; fleurs jaunes; 
akènes à côtes et stries, sans oec ; aigrette de soies capil- 
laires, blanches. 

C. Vesif3aria (L). — Plante robuste, très feuillée ; capî- 
yAes gros à bractées et folioles largement scarieuses; 
akènes int. à bec long. — Com. dans les lieux fyais, fes 
fossés. Mai. 

"C. Myriocephala (Coss. et Dur). — Plante forte, ra- 
meuse; feuilles grandes, les sup. embrassantes; capi- 
tules petits, en corymbe ; akènes petits, les ext. à bec 
court. — Bords des routes. Eté. 

C. Senecioïdes (Del). — Plante &ible, très tameû^; 
tiges ascendantes; feuilles radicales, denticulées ou 
roncinées, spinuleuses ; pédoncules longs ; capitules à 
folioles pubescentcs-glanduleuses, les int. indurées; 
akènes ext. atténués en bec, les int. à bec long. — 
Aïn-El-Bey. Juin. 

C. Suberostris (Coss. et Dur). — Glabre, rameuse, cou- 
chée; feuilles inf. entières ou pinnatifides, à lobes 
aigus, les caulinaires auriculées ; capitules en corym- 
be, à folioles sétacées; akènes courts, à bec presque nul. 
— Bords des routes, fossés, Mansourah, Dj.-Ouach, 
Dj.-Sidi-M'cid.Mai. 

C. Bulbosa (Frœl). "— Glauque, traçante ; souches grêles, 
renflées en tubercules ; tige uni-biflore ; feuilles lan- 
céolées, entières-dentées ; capitules à folioles hispides, 
Glanduleuses, lancéolées, linéaires. — Signalée au 
)j.-Sidi-M'cid par M. Maury. 

C. Clausonis (Pom). Plante glabre, traçante; feuilles en- 
tières ou pmnatifides paraissant après les fleurs ; pé- 
doncules très grands ; capitules soBtaires, gros, à 
folioles pubescentes ; akènes atténués en becs denti- 
culés. Floraison en octobre. — Signalée à Constantine 
par M. Pomel. 

Les Crépis sont recherchées des bestiaux et utiles sur- 
tout dans les pâturages ; comme les Barkausies, elles sup-* 
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portent mal la dessication et rendent peu de services dans 
les prairies. 

ANDRYALA (Andryale), 

Plantes caulescentes, veloutées^ grisâtres ; feuilles 
oblongues, entières ou sinuées; capitules médiocres, en co- 
rymbe; folioles de l'involucre unisériées; fleurs jaunes; 
réceptacle fibrilleux; akènes minuscules^ à lo côtes, sans 
bec, tronqués et denticulés au sommet; aigrette à poils 
plumeux à la base. 

A. Integrifolia (L). — Tige dressée, feuillée, rameuse; 

folioles de l'involucre n embrassant pas les akènes ext.; 

capitules très veloutés, à tomentum jaune-verdâtre. — 

Com. sur les montagnes, Dj.-Ouach. Juin. — En 

kabyle Thadout. 
A. Œstivalis (Batt et Trab). — Très veloutée-laineuse ; 

tiges ramifiées, en corymbes assez denses ; feuilles sup. 

embrassantes ; capitules gros dans un tomentum blanc; 

akènes ext. couverts par l'involucre ; paillettes hyalines 

autour du réceptacle. — Dj.-Ouach, Kreneg. Juin. 

Les Andryales sont peu du goût des bestiaux et géné- 
ralement délaissées dans les pâturages de nos montagnes. 



AMBROSIACÉES 



XANTHiuM (Lampourde). 

Plantes herbacées, fortes, dressées; fleurs vertes, uni- 
sexuées, les mâles en capitules à folioles libres, unisériées et 
5 étamines ; les femelles uni-biflores, à corolle tubuleuse et 
style bifide; 2 akènes soudés au calice, formant un fruit 
sec, épineux, bicorne. 

X. Macrocarpum (De). — Plante inerme, rameuse, à 
feuilles rudes, cordiformes-lobées ; fruit gros, très 
épineux, à cornes fortes, crochues. — Décombres, 
grèves du Rhum. Eté. — En kabyle ^Akkar. 

X. Spinosum (L). — Plante à tige très rameuse, épi- 
neuse; feuilles petites, tomenteuses en dessous, à 3-5 
lobes; fruit à épines grêles et cornes peu distinctes. — 
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Mêmes lieux que le précédent, mais plus rare. — En 
kabyle IbouUel-Fary R'erdia. 

Les Lampourdes sont de mauvaises plantes, dédaignées 
des animaux et sans intérêt pour l'agriculture. Autrefois on 
retirait des fruits un principe tinctorial jaune; on a aussi at- 
tribué à X. Spinosum des propriétés anti-rabiques. 



LOBÊLIACÉES 



LAURENTiA (Laurentle). 

Micheli (De). - Plante grêle, lactescente, aquatique, 
à feuilles alternes, oblongues, dentées ; fl. bleues, pe- 
tites, à longs pédoncules bractéolés, et corolle tuou- 
leuse, à 5 lobes, bilabiée; 5 étamines soudées au tube; 
capsule biloculaire. — Com. dans les tourbières du 
Dj.-Ouach, bords des sources, ruisseaux du Hamma. 
Eté. 



CAMPANULACÉES 

CAMPANULA (Campanule). 

Plantes herbacées; feuilles alternes ; fleurs en grappes, 
régulières, pentamères; corolle campanulée; étamines libres 
à filets dilatés; style à 3-5 stigmates; fruit sec, en capsule 
obconique, à plusieurs loges. 

C. Dichotoma (L). — Annuelle, hispide; tige dressée; 
rameaux grêles, dichotomes; feuilles grandes, molles; 
ovoïdes; fl. grandes, bleues, à longs pédoncules et 
calice ample à lobes triangulaires et appendices recour- 
bés. — Com. dans la région montagneuse, Dj.- 
Ouach. Mai. 

C. Erinus (L). — Annuelle, dressée, hispide, dichotome; 
feuilles ovales, dentées; fl. solitaires, petites, blan- 
châtres; calice à lobes ovales et sinus non appendicu- 
lés. — Rochers des environs, Mansourah, Sidi-M'cid. 
Mai. — En kabyle tAkkinous, 

C. Rapunculus (L). Raiponce. — Racine charnue, tige 
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forte, à rameaux courts, dressés ; feuilles oblongues, 
crénelées; fl. bleues, en longs panicules; calice à lobes 
subulés et sinus non appenaiculés ; capsule à 3 sillons 
profonds. — Com. dans la broussaille, les ravins. 
Juin. — En kabyle Thaïne^^^t-et-Taret. 

C, Macrorhiza (J. Gay). — Glabre, à souche épaisse ; 
tiges grêles; feuilles lancéolées-dentées, les radicales 
petites, orbiculaires ; fl. bleues; corolle à lobes courts; 
calice à lobes linéaires et sinus non appendiculés ; 
capsule pendante. — Signalée par Choulette sur les 
rochers du Dj.-Sidi^M'cid. 

C. Filicaulis (Dur). — Hispide; souche épaisse, vivace; 
tiges flexueuses, rameuses; feuilles entières, oblongues; 
fl. bleues, paniculées 1-3, à lobes étalés; calice à 
lobes linéaires, très étalés, ciliés; sinus à appendices 
courts, non recourbés. — Sur les rochers du Mansou- 
rah, du Kreneg. Mai. 

C. Numidica (Dur). — Très velue ; souche épaisse, vi- 
vace; tiges grêles, nombreuses; feuilles oblongues, 
entières ou dentées; fl. bleues, en corymbes ; caUce à 
lobes aigus et appendices des sinus longs et recourbés. 
— Rochers du Mansourah. Mai. 

C. Mollis (L). — Souche épaisse, vivace; plante veloutée, 
multicaule; feuilles obovées; fl. bleuâtres; calice à 
lobes triangulaires, dressés, et appendice des sinus 
moyens et recourbés. — Rochers du Kreneg. Mai- 
Juin. 

C. Atlantica (Coss). — Souche vivace ; tiges dressées, 
rigides; feuilles oblongues-sinuées, hispides ; fl. bleues, 
assez petites. — Rochers du Kreneg. Mai-Juin. 

Ces Campanules sont volontiers consommées par les 
bestiaux, mais assez rares et sans importance dans les pâtu- 
rages. La C. Raiponce a ses feuilles et ses racines comesti- 
bles pour l'homme. Les arabes les nomment Djarassa. 

SPECULARIA (Spéculaire). 

Plantes herbacées ; feuilles alternes ; fleurs en panicule 
feuillée, pentamères, à corolle bleuâtre, rotacée; calice à 
lobes linéaires ; étamines libres, 3-5 stigmates ; fruit sec en 
capsule linéaire. 
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S. Hybrida (De). — Pubescente; feuilles entières, on- 
dulées; fl. en petits corymbes, à lobes du calice court 
et corolle très petite. — Cultures des pentes du Dj.- 
El-Hadj-Baba. Mai. 

S. Falcata (De). — Tige dressée; feuilles oblongues, les 
sup. embrassantes; fl. sessiles, formant un épi lâche; 
calice à lobes courbés en faux, dépassant la corolle. — 
Cultures du Dj.-Ouach. Mai. 

S. Spéculum (De). Miroir de Vénus. — Très rameuse, 
pubescente; corolle grande, égalant les lobes du calice; 
fl. violettes en panicule terminale. — Indiquée à 
Constantine par Paris. 

J'ai recueilli sur le versant S.-O. du Dj.-Ouach, non 
loin des étangs, une petite Spéculaire que M. Battandier 
croit inédite, et dont la description n'a pas encore été 
donnée. 

Les Spéculaires quoique mangées par les bestiaux, 
sont sans importance dans les pâturages. 

COROLLIFLORES 



ÉRICACÉES 



ARBUTUS (Arbousier). 

A. Unedo (L). A. Fraisier. — Arbuste à feuilles lancéo- 
lées, coriaces, luisantes, dentées en scie, persistantes; 
fl. pentamères, rosées, en grappes; corolle hypogyne, 
urcéolée; loétamines; i ovaire; i style; fruits char- 
nus, globuleux, rouges, muriculés. — Dj.-Chettabah, 
ravins boisés, en dessous la maison du garde. Prin- 
temps. 

L'arbousier se dit en arabe Lendj, en kabyle Isismou. 
Ses fruits, les arbouses, SasnoUy sont douceâtres et indiges- 
tes, recherchés des enfants et des Indigènes. La plante ren- 
ferme un principe astringent qui la faisait employer dans la 
tannerie. 
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ERiCA (Bruyère). 

Arbustes à feuilles très petites, linéaires-enroulées, ca- 
duques, coriaces; fl. tétramères; corolle rose, urcéolée, 
bien plus longue que le calice; lo étamines ; capsule à 4 
loges. 

E. Arborea (L). — Arbuste assez fort, à rameaux pyrami- 
daux, puoescents; fl. en panicule pyramidale; étami- 
nes incluses, les anthères à appendices larges. — Som- 
mets du Dj.-Ouach, au-dessus de la prise d*eau. Eté- 
Automne. 

E. Multiflora (L). — Arbuste très rameux; fl. en grappes 
courtes, compactes; étamines [saillantes, non appen- 
diculées. — Mêmes lieux que la précédente. Au- 
tomne. 

Les Bruyères que les arabes nomment ^ou-Haddad, 
Chendef, et les kabyles <Aklend)\ leur fournissent du bois de 
chauffage. Elles sont aussi broutées par les bestiaux, et dans 
les pays où elles abondent, deviennent une ressource comme 
fourrage et litière pendant les années de disette. 



JASMINÉES 

Oasminum (Jasmin). 

J. Fruticans (L). — Arbrisseau glabre, sarmenteux; 
feuilles simples ou trifoliées, obiongues-obtuses ; fl. 
jaunes, odorantes, en cyme, 1-4 ; calice tubuleux à 5-8 
lobes ; corolle tubuleuse à limbe rotacé ; 2 étamines ; 
baies petites, noires, monospermes. — Broussailles de 
la région montagneuse, Dj.-Sidi-M'cid, Dj.-Ouach, 
Dj.-Chettabah. Mai. 

Le Jasmin jaune se dit en arabe Kern-el-Atrous, 
Zombaq. Il est cultivé comme plante d'ornement. 



OLÉAGÉES 

OLEA (Olivier). 
0. Europea (L). Olivier cultivé.— Grand arbre, à feuilles 
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simples, oblongues, coriaces^ persistantes, grisâtres en 
dessous ; fl. tétramères, en grappes ; corolle blanche, à 
tube court; 2 étamines; fruit charnu, assez gros, à 
noyau osseux. — • En massif dans les vallées, au 
Hamma. Mai. 

V. Buxifolia (Ait). Oléastre. — Arbrisseau ra- 
meux à feuilles courtes, suborbiculaires,. charnues. — 
Com. dans la broussaille des montagnes. — En arabe 
Zenhoudj. 

Les Oliviers cultivés, en arabe Chedjet-ei-Zitoun, en 
kabyle ^T^emmour, atteignent les plus grandes dimensions 
dans les vallées des environs ; ils sont généralement greffés. 
Leurs fruits, Zitoun, sont consommés par les Indigènes à 
l'état d'olives vertes ou noires, et conservés dans le sel 
pour être mangés à la main.. Il est fait aussi dans le pays 
une grande consommation d'huile d'olive imparfeitement 
épurée. L'olivier cultivé a fourni plusieurs variétés distin- 
guées par la forme et la grosseur du fruit, les dimensions 
du noyau. Les fruits de l'Olivier sauvage, non greffé, qui 
paraît indigène dans le pays, donnent en petite quantité 
une huile très fine. Enfin les feuilles, acerbes et astrin- 
gentes, sont alimentaires pour les bestiaux, pour les mou- 
tons en particulier. 

FRAXiNUS (Frêne). 

P. Australis (Gay). F. Oxyphylla (Marsh). — Grand 
arbre à feuilles caduques, imparipennées, à folioles 
étroites, fortement dentées, très glabres; fl. apétales, 
en panicule; 2 étamines; fruit sec, samaroïde, mo- 
nosperme, linéaire, ailé au sommet. — Vallée de l'O.- 
Bou-Merzoug et du Rhum.-inf., lieux frais des monta- 
gnes. — En arabe Derder, en kabyle xAslen, 

Les fruits ou samares du Frêne sont employés dans la 
médecine arabe sous le nom de Lissan-el-Ousfour . Par sa 
vigueur, la beauté de son feuillage, sa longévité, le Frêne 
est de tous les arbres indigènes celui dont la propagation 
mériterait le plus d'être encouragée. Son bois est très re- 
cherché et ses feuilles et jeunes branches d'une valeur ali- 
mentaire considérable, qui les rend une ressource fourra- 
gère précieuse en Kabylie. 
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PHYLLiREA (Philariû). 

Arbres ou arbustes à feuilles simples, persistantes, lui- 
santes, coriaces, oblongues; fleurs petites, jaunâtres, en 
grappes, tétramères ; corolle rotacée ; 2 étamines exsertes: 
petites baies bleuâtres à noyay fragile. 

Ph. Media (L). — Feuilles lancéolées; drupe apiculée. — 
Broussaule du Di.-Chettabah. Mars-Avril. 

Ph. Angustifolia (L). — Feuilles linéaires-lancéolées, très 
entières ; drupe apiculée. — Mêmes lieux que le précé- 
dent. Avril. 

Ph. Lalifolia (L). — Feuilles dimorphes, les premières 
larges et dentées-épineuses, les autres plus étroites; 
drupe ombiliquée. — Vallée du Rhum.-inf. Avril. 

Les Philarias se disent en arabe Guetheti'y en kabyle 
Chamthouala. Leurs feuilles et leurs fruits sont astringents, 
mais sans usages. 



APOCYNÉES 

NERiUM (Laurier-rose). 

N. Oleander (L). — Arbuste; feuilles épaisses, coriaces, 
persistantes, longuement lancéolées, opposées ou ter- 
nées; fl. grandes, roses, en corymbes, pentamèrcs; co- 
rolle en coupe, à gorge munie de 5 écailles ; anthères 
soudées au stigmate ; fruit en 2 folUcules allongés, 
graines à aigrette. — Très com. dans le lit des riviè- 
res, des torrents. Juin. — En arabe TkjUiy en kabyle 

Ce bel arbuste est délétère et aucun animal n'y touche; 
les feuilles contiennent beaucoup d'acide prussiquc et pas- 
sent pour altérer Teau des ruisseaux dans le lit desquels la 
plante croît ; les Indigènes les emploient contre les affec- 
tions cutanées et en fumigations calmantes. Il existe plu- 
sieurs variétés de Laurier-rose cultivées comme plantes d or- 
nement. 

viNCA (Pervenche). 

V. Media (Link). — Sarmenteuse, vivace ; feuilles ova- 
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les-aiguës, gkbres; fl. pentamères, axillaires; corolle 
grande, bleu-pâle à 5 plis à la gorge ; calice court ; 
étamines incluses, à filets genouillés ; fruit linéaire, à 
2 follicules; graines sans aigrette. — Dans les haies du 
Hamma. Eté. 

Acres et amères, les Pervenches sont dédaignées des 
bestiaux ; plusieurs espèces de ce genre sont cultivées dans 
les jardins. 

ASCLÉPIADÉES 

CYNANCHUM (Cynanque). 

C. Acutum (L). — Herbacée, lactescente; souche ligneuse; 
tige voluoile ; feuilles cordiformes-sagittées, glauques ; 
fl. blanches, odorantes, en ombelle, pentamères ; cou- 
ronne staminale tubuleuse, à 5 appendices; 2 follicules 
libres, lisses, fusiformes, divariqués; graines plumeu- 
ses* — Haies de la vallée du Rhum.-inf., environs du 
pont d'Aumale. Juillet. 

Cette plante est vénéneuse et rejetée des animaux ; sa 
racine donne un suc acre et purgatif, dit Scammonée de 
Montpellier. 

GOMPHOCARPUS (Gomphocarpe). 

G. Fruticosus (R. Br). Faux-Cotonnier. — Sous-frutes- 
cente, très rameuse et très feuillée ; feuilles subsessiles, 
lancéolées-aiguës; fl. blanches en ombelle, pentamères; 
couronne staminale à 5 pièces cucuUées; follicules 
renflés, vésiculeux, hérissés; graines plumeuses. — 
Hamma, Sidi-M'cid. Eté. 

Repoussée des bestiaux et sans intérêt. 



GENTIANÉES 

CHLORA (Chlorette). 

Plantes herbacées, glabres, glauques ; tige perfoUée ; 
feuilles opposées, soudées, les radicales en rosette j fleurs 
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jaunes, en cyme ; calice à 6-12 lobes ; corolle rotacée, à tube 
court et 6-10 lobes, 6-10 étamines, i style; capsule bilo- 
culaire. 

C. Grandiflora (Viv). — FI. grandes; lobes du calice 
trinerviés ; lobes de la corolle plissés. — Com. coteaux, 
montagnes. Mai. 

C. Perfoliata (L). — FI. moitié plus petites, à lobes du 
calice uninerviés et lobes de la corolle sans plis à la 
base; plante très rameuse à tiges plus grêles. — Bords 
des eaux, Hamma, O.-Bou-Merzoug, ravin du Sémi- 
naire. Mai. 

Les Chlorettes ou Centaurées jaunes sont amères et 
toniques, mais sans usage. Les bestiaux les consomment 
sans les rechercher. Les Indigènes les désignent sous les 
noms de Chadja, Touch-Ouard^enia, en arabe, et de Klilou 
en kabyle. 

cicENDiA (Cicendie). 

C. Filiformiç (Delarb). Microcala Filiformis (Hoffm). — 
Petite plante à tige filiforme, dressée et feuilles mi- 
nuscules, les inf. oblongues en rosette, les sup. brac- 
téiformes; fl. jaunes, petites^ solitaires, sur de longs 
pédoncules, tétramères ; i style ; capsule uniloculaire. 
— Pentes humides et tourbières du Dj.-Ouach, au- 
dessus de la séguia des étangs. Juin. 

Sa petitesse la rend sans importance. 

ERYTHREA (Erythrée). 

Plantes herbacées à tiges dressées et feuilles opposées ; 
fl. pentamères ; caHce tubuleux à 5 angles et 5 lobes ; co- 
rolle à tube cylindrique et à 5 lobes ; anthères en spirale; 
capsule linéaire, à 2 valves. 

E, Centaurium (Pers). Petite centaurée. — Tige dressée, 
rameuse au sommet ; feuilles grandes, luisantes, coria- 
ces, oblongues; fl. en cymes ombelliformes, rouges ou 
rosées ; calice moitié de la corolle et dépassé par la cap- 
sule. — Très com., coteaux, montagnes. Mai. 

E. Ramosissima (Pers). — Tige ailée, très rameuse; 
feuilles lancéolées; fl. en cymes très multiflores, rou- 
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ges ou rosées ; calice égalant la corolle et égalé par la 
capsule. — Lieux humides de la vallée de TO.-Bou- 
Merzoug. Mai. 

V. Pulchella (Horn). — Tige moins rameuse, 
peu ailée ; feuilles plus larges, minces ; cymes florales 
lâches; fl. plus petites. — Bords des eaux^ lieux fan- 
geux. Mai. 

E. Spicata (Pers). — Tige dressée, à rameaux nombreux, 
effilés; feuilles ovoïdes, lancéolées; fl. roses, subsessi- 
les, en longs épis peu fournis; calice égalant le tube 
de la corolle. — Com. en Automne dans les lieux 
fangeux. 

E. Maritima (Pers). — Tige dressée, peu rameuse, peu 
feuillée; feuilles ovoïdes; cymes pauciflores; corolle 
jaune, à tube long, le calice l'égalant. — Prairies du 
voisinage des étangs du Dj.-Ouach. Mai. 

Toutes les Erythrées sont amères et toniques et refu* 
sées par les animaux. Les sommités de la petite centaurée 
sont depuis longtemps employées pour leurs propriétés sto- 
machiques et fébrifuges; les Indigènes les utilisent sous le 
nom de Meraret-el-^Anech. 



PRIMULACÊES 



ANDROSACE (Androsace). 

Maxima (Dest). — Herbacée, acaule, peu élevée, rou- 
geâtre, pubescente, charnue ; feuilles elliptiques, den- 
tées, en rosetle; fl. en ombelle involucrée, blanches, 
à calice accrescent et à 5 lobes étalés; corolle plus 
courte, à gorge jaune, plissée; fruit capsulaire à grosses 
graines triquêtres. — Coteaux au S.-E. d'Aïn-El-Bey. 
Avril. 

CYCLAMEN (Cyclame). 

Africanum (B. et R). — Gros tubercules noirâtres, 
aplatis; feuilles ovoïdes, cordiformes, glabres, char- 
nues, maculées ; pédoncules radicaux, longs, en tire- 
bouchon, uniflorcs; fl. roses, odorantes, naissant 
avant les feuilles ; corolle tubuleuse, à divisions trus- 
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Îuement redressées et gorge foncée, à lo dents. — 
)ans les rochers des environs. Avril. 

La plante est dédaignée des bestiaux, mais son tuber- 
cule, acre et purgatif, est recherché des porcs et employé à 
Tusage médical par les Indigènes sous les noms de Khobs-el- 
Quouroub en araoe, TaT^erdart en kabyle. 

GORis (Coris). 

C. Monspeliensis (L). — Tige ligneuse à la base, ra- 
meuse et très feuillée ; feuilles linéaires, charnues ; fl. 
roses en grappes denses ; calice campanule, à 5 divi- 
sions ext. épineuses et 5 divisions int. bilabiées; co- 
rolle tubuleuse, bilabiée; capsule à 5 valves. — Dj.- 
El-Hadj-Baba, Dj.-Chettabah. Avril. — En arabe iïiini- 
jeràk. Sans usage. 

SAMOLUS (Samole). 

S. Valerandi (L) . Mouron d'eau. — Tige herbacée, 
dressée ; feuilles entières, oblongues, luisantes, les inf. 
en rosette; fl. blanches, petites, en grappes, à pédon- 
cule genouillé et bractéolé ; ovaire infère; capsule à 5 
dents. — Bords des sources, des fontaines. Eté. — En 
arabe Sothan-el-Behair. 

Sans être recherché, le Mouron d'eau, dont les feuilles 
sontamères et dépuratives, est mangé par tous les bestiaux, 

ASTEROLiNUM (Astéroline). 

A. Stellatum (HoflFm). — Plante minuscule, dressée, gla- 
bre, vert-pâle; feuilles petites, opposées, acuminées; 
fl. petites, verdâtres, axillaires, en grappes; corolle en 
roue, plus courte que le calice ; capsule globuleuse à 5 
valves. — Com. dans les gazons des coteaux. Avril. 

ANAGALLIS (MoUFOn). 

Plantes herbacées, glabres, rameuses; feuilles entiè- 
res, opposées; fleurs pentamères, régulières; corolle rotacée, 
lobée, saillante ; pédoncules grêles, uniflores, recourbés ; 
fruit pyxidaire. 

Af Craçsifolia (Th). — ^. Tiges rampantes; feuilles alternes, 
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orbiculaires, charnues; fl. blanches, axillaîres, à pé- 
doncules courts. — Tourbières du Dj.-Ouach. Pnn- 
temps. 

A. Arvensis (L). Mouron des champs. — Tige rameuse, 
un peu ailée; feuilles sessiles, opposées qu ternées, 
ovales ; fl. bleues, assez grandes, à corolle ciliée-den- 
ticulée. — Com. cultures, jardins. Eté. 

V. Parviflora (Salzm). — Corolle bleue, plus 
courte que le calice, à lobes obovés. — Tourbières du 
Dj.-Ouach. Eté. 

V. Platyphylla (Boud). — Feuilles minces et 
très larges ; pédoncules très longs; corolle à lobes tron- 
qués bien plus longs que les sépales. — Dans les cul- 
tures. Mai. 

V. Phœnicea (Lmk). — Fl. rouges. — Cultures, 
coteaux. Mai. 

A. Linifolia (C). — Souche forte, vivace ; tiges diffuses ; 
feuilles lancéolées - aiguës , verticillées ; pédoncules 
longs; fl. rougeâtres en dessous; pétales larges. — 
Coteaux des environs, Sidi-M'cid. Eté. 

A. Monelli (L). — Vivace; tiges dressées, grêles; feuilles 
lancéolées-aiguës, verticillées; pédoncules longs; fl, 
petites, pétales étroits. — Vallée du Rhum.-sup. Eté^ 

Les Anagallis, amers et dégageant une odeur désagréa- 
ble, sont dédaignés par les bestiaux et doivent être consi- 
dérés comme des plantes nuisibles dans les cultures et les 
pâturages, malgré les magnifiques touflfes de belles fleurs 
bleues qu'ils nous présentent souvent. 



CONVOLVULACÉES ' 

GONVOLVULUS (Liseron). 

Plantes herbacées, à tiges faibles, souvent grimpantes 
etvolubiles; fl. pentamères sur des pédoncules à bractées 
courtes^ éloignées du calice; corolle à préfloraison tordue, 
en entonnoir, à 5 plis ; étamines incluses ; stigmate bifide ; 
capsule indéhiscente, à 1-2 graines. 

C. Mauritanicus (Bois). — Souche ligneuse; tiges 
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grêles; feuilles ovoïdes-elliptiques, à pétiole court; 
pédoncules uni-triflores à bractées assez grandes ; sé- 
pales ovés-lancéolés; pétales bleus, grands, velus; cap- 
sule glabre. — Mansourah, Sidi-M'cid, Dj.-El-Hadj- 
Baba. Kreneg. Mai. 
C. Cantabrica (L). — Tige ligneuse à la base, à rameaux 
nombreux, grêles; feuilles lancéolées, pubescentes; 
pédoncules longs, à 1-4 fl. roses, velues; capsule velue. 

— Coteaux, montagnes, O.-Hamimine. Mai. 

C. Lineatus (L). — Souche sous-ligneuse ; tiges droites^ 
courtes, non volubiles; feuilles linéaires, oblongues, 
argentées-soyeuses ; pédoncules courts, à 1-4 fl. roses, 
velues ; bractées linéaires ; capsule velue. — Khroub, 
plateau d'Aïn-El-Bey. Mai. 

C. Tricolor (L). — Annuel ; tige décumbente, non volu- 
bile, hispide ; feuilles obovées-spathulées, pubescentes; 
sépales cordiformes, très hispides; corolle bleue, blan- 
che et jaune. — Terrains argileux. Polygone. Eté. 

C. Undulatus (Car). — Annuel; tige courte, hispide, peu 
rameuse, non volubile; feuilles oblongues, ondu- 
lées ;fl. petites, bleues; capsule globuleuse, hispide. 

— Terres argileuses, régions du Polygone, du Ham- 
ma. Mai. 

C. Siculus (L). — Annuel; tige décumbente, parfois vo- 
lubile; feuilles ovoïdes-aiguës, tronquées à la base; 
pédoncules uni-biflores à bractées lancéolées ; corolle 
bleue, très petite ; capsule glabre. — Pentes et haies du 
Mansourah. Mai. 

C. Altheo ïdes (L). — Plante vivace, velue-pubescentes 
tige volubile ; feuilles inf. sinuées-cordiformes, les sup. 
à divisions lancéolées; pédoncule uni-triflore, à brac- 
tées sétacées ; fl. grande, rose, tachée au fond. — Com. 
haies, Sidi-M'cid. Mai. 

C. Tenuissimus (Sebth). — Voisin du précédent, mais 
plus grêle, soyeux, argenté, à feuilles finement divi- 
sées et corolle à fond blanchâtre. — Haies, bords des 
chemins. Mai. 

G. Durandoï (Pomel). — Souche ligneuse; tige étalée, 
peu volubile; feuilles variables, hastées; pédoncules 
robustes bi-triflores; sépales charnus, cucuUés et étalés; 
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corolle étalée, rose, le fond taché ; capsule et graines 
très grosses. — Dans les dyss du Dj.-Ouach. Juin. 
C. Arvensis (L). — Vivace, glabre, volubile, couché; 
feuilles hastées, variables; pédoncules bi-triflores; sé- 

f)ales scarieux; corolle rosée, à angles rougeâtres et 
bnd pâle. — Chemins, jardins. — En arabe T)ouilat. 

Les Liserons, sont consommés par tous les bes- 
tiaux; C. Arvensis, en particulier, plaît aux chevaux et aux 
vaches, et, dans quelques contrées il est récolté comme une 
plante fourragère. Mais la difficulté de l'extirper de certains 
terrains en fait une plante nuisible aux cultures. La patate, 
qu'on cultive dans le pays, est le tubercule d'un Liseron 
exotique, C. Batatas. 

POLYOALÉES 



POLYGALA 

Herbes ou arbrisseaux, à feuilles entières, alternes ; 
fleurs irrégulières; 5 sépales dont 2 grands, pétaloïdes; co- 
rolle à 3 pétaîes, l'inf. caréné, bilobé, les autres linéaires ; 
8 étamines soudées ; fruit capsulaire, membraneux, bilocu- 
laire à i graine velue. 

P. Rosea(Desf). — . Souche ligneuse; feuilles inf. gran- 
des, oblongues, les sup. linéaires ; fl. grandes, roses, en 
grappes ; ailes ovoïdes-oblongues ; carène exserte ; 
ovaire stipité. — Broussailles des montagnes, Dj.-El- 
Hadj-Baba, Chettabah. Mai. 

P. Monspeliaca (L). — Annuel, grêle; feuilles lancéo- 
lées-aiguës; fl. en grappes, verdâtres; ailes étroites; 
corolle incluse ; capsule peu stipitée. — Gazons des 
coteaux. Mai. 

P. Saxatilis(Desf). — Rupestre, à souche et tiges ligneu- 
ses; feuilles lancéolées-aiguës ; fl. verdâtres en grappes 
courtes; ailes blanches, mucronées, à forte nervure, 
corolle les égalant. — Rochers des escarpements S.-E. 
du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

Tous les bestiaux recherchent les Polygak. 
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CUSCUTÊES 

cuscuTA (Cuscute). 

Tiges filiformes, aphylles, rougeâtres, à suçoirs; fl. en 
tête ; cafice et coroUe à 4-5 lobes écailleux ; 2 styles ; capsule 
biloculaire. 

C, Epithymum (L). — Fl. petites en capitules globuleux, 
bractéolés ; corolle à lobes étalés, réfléchis ; étamines 
saillantes; polymorphe. — Com. sur les plantes li- 
gneuses des coteaux. Eté. 

C. Planiflora (Ten). — Lobes du calice et de la corolle à 
nervure saillante ; lobes de la corolle jamais réfléchis ; 
étamines courtes. — Com. sur divers points et diver- 
ses plantes. Été. 

Les Cuscutes sont des plantes sans valeur alimentaire, 
nuisibles dans les cultures et les pâturages, entravant le dé- 
veloppement des espèces sur lesquelles elles se fixent et les 
étouffant. C'est ainsi qu'elles font périr les légumineuses 
cultivées en prairies, la luzerne, le trèfle. Quand elles ont 
envahi un terrain, il est toujours difficile de les en extirper. 

Lès Cuscutes, jouissant de propriétés excitantes et anti- 
scorbutiques, ont été quelquefois employées en médeci^e. 
Les Indigènes les nomment Kouchout en arabe et Affisti- 
moun en kabyle. 

BORRAOINÊES 

BORRAGO (Bourrache). 

B. Officinalis (L). —^ Puissante, hérissée; feuilles ovoïdes; 
fl. bleues en grappes paniculées ; corolle rotacée à 5 
écailles glabres; anthères à appendices, conniventes, en 
cône ; carpelles libres, carénés, tuberculeux, fixés par 
une base excavée. — Com. sur le bord des routes, les 
fossés, les cultures. Printemps. 

La Bourrache est sans importance fourragère, surtout 
employée en médecine à cause des propriétés mucilagineuses 
et aiurétiques de ses feuilles et de ses fleurs. Les Indigènes 



Digitizedby VjOOQIC . 



— 193 — 

2ui la nomment en arabe Bouchnaf et en kabyle Cheik-eb- 
kouby consomment ses feuilles en guise de légumes ; ils 
connaissent aussi les propriétés médicales des fleurs. 

ANCHùSÀ (Buglosse). 

A. Italica (Retz). Langue de Bœuf. — Plante hérissée, 
dressée, rameuse; feuilles ovées-acuminées ; fl. grandes, 
bleues, en grappes lâches et paniculées; corolle infundi- 
buliforme à 5 écailles velues ; étamines sans appendice; 
akènes tuberculeux, fixés par une base excavée. — 
Gom. dans les cultures. Mai. 

' Comme la Bourrache, dont elle partage les propriétés, 
la Buglosse n'a d'intérêt qu'au point de vue médical ; de 
même aussi, elle peut être utilisée comme plante potagère. 
Elle se dit en arabe Chandjar, Sahtor^ en kabyle Thi- 
rouman, 

NONNEA (Nonnée). 

Calice accrescent, à la fin vésiculeux; corolle infundibu- 
liforme, à gorge nue; 5 petites.écailles barbues placées plus 
bas; akènes libres, fixés par une base excavée. 

N. Nigricans (Desf). — Hispide, rameuse, très feuillée; 
feuilles lancéolées ; fl. en grappes, brunes; calice rou- 
geâtre ; lobes de la corolle petits, noirâtres. — Ter- 
rains, friches, Mansourah, Polygone. Avril. — Une 
variété plus forte et d'un vert très foncé se rencontre au 
Dj .-Chettabah et autour de l'hôpital civil. 

N. Micrantha (B. et R). — Pubescente, vert-pâle; fl. 
bleues; lobes de la corolle assez grands; calice vert, 
moins renflé. — Cultures du plateau d'Aïn-El-Bey 
et des pentes S.-E. du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

Sans importance fourragère. 

ALKANNA 

A. ïinctoria (Tauch). Orcanette. — Souche lignçuse,. 
xouge ; tiges couchées ; feuilles lancéolées, hérissées ; 
fl. assez grandes, bleues, en grappe ; calice accrescent; 
corolle en entonnoir ; carpelles Hbres, à base plane. 
Aïn-El-Bey, Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 
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Les w-opriétés colorantes de la racine d'Orcanette ont 
été autrefois utilisées. 

ROCHELIA 

R. Stellulata (Reich). — Petite plante rameuse, velue; 
feuilles petites, linéaires ; fl. en grappes ; calice à lobes 
accrescents et à poils crochus ; corolle très petite, pâle, 
en entonnoir ; 1-2 akènes velus, fixés à la base du style. 
— Plante des Hauts-Plateaux qu'on trouve dans les 
cultures du haut Rhum, et d'Aïn-El-Bey. Mai. Sans 
importance. 

MYOSOTIS 

Plantes herbacées, à feuilles oblongues, entières; fl. en 
grappes lâches, dressées, nues dans le haut; calice petit; co- 
rolle rotacée, à tube court et à 5 gibbosités à la gorge ; 4 
carpelles trigones, brillants, fixés par une base plane. 

M. Hispida (SchH. — Tiges dressées, à rameaux grêles ; 
feuilles hispicies; grappes florifères longues, nues; 
pédicelles hispides ; fl. petites ; calice à poils crochus ; 
corolle bleue, blanchâtre, concave. — Com. dans les 
lieux herbeux et humides, Dj.-Ouach, Mansourah. 
Mai. 

M. Versicolor (Pers). — Tige dressée, rameuse; feuilles 
hispides; grappes florifères courtes, nues; pédicelles 
courts, hispides; fl. petites ; calice à poils crochus ; co- 
rolle concave, versicolore, jaune, puis blanche et vio- 
lette, à tube assez long. — Cultures du Mansourah. 
Printemps. 

M. Lingalata (Lehm). — Tige dressée, rameuse; feuilla 
allongées, glabrescentes ; fl. en grappes lâches très al- 
longées; pédicelles étalés ; calice à poils non crochus. 
— Tourbières du Dj.-Ouach. Eté. 

M. Fusilla (Lois). V. Heterodoxa (Pom). — Plante 
naine, velue, multicaule, à grappes feuillées ; calice à^ 

Soils non crochus ; corolle petite, bleue. — Cultures* 
u Mansourah. Printemps. 

Quoique tous les bestiaux mangent les Myosotis dans 
les pâturages, ces plantes sont sans intérêt à cause de leur 
petite dimension. Les Arabes les désignent sous le nom 
de Oudn-el'Far. 
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LiTHOSPERMUM (Grèmil). 

Plantes herbacées, robustes, dressées; feuilles rudes; 
fleurs petites, en cymes, à corolle régulière, en coupe ; 
gorge ouverte, nue ou plissée ; carpelles à base plane, ovoï- 
des, très durs. 

L. Arvense (L). — Grisâtre, pubescente, rude; feuilles 
oblongues; fl. en grappes, très allongées, petites, 
blanc-bleuâtre; calice açcrescent; corolle velue. — 
Com. dans les cultures des environs. Mai. 

L. Incrassatum (Guss). — Robuste, décumbente ; pédi- 
celles épaissis; fl. bleues; calice très açcrescent. Man- 
sourah. Mai. 

L. Apulum (Vohl). — Dressée, rameuse, pubescente.^, 
feuilles hérissées, linéaires ; fl. jaunes, en grappe dense; 
corolle petite, pubescente. — Très com. dans les lieux 
rocailleux et stériles. Mai. 

L. Tenuifloram (L). — Pubescente-soyeuse ; feuilles 
allongées; fl. Hanches, bleues ou roses, en grappes 
courtes, à bractées longues. — Bois du Mansourah, 
Dj.-Chettabàh. 

Les Grémils sont peu recherchées des bestiaux ; les 
racines de L. Arvense renferment un principe colorant. 

EGHiUM (Vipérine). 

Plantes herbacées^ hispides, rudes ; fl. en grappes uni- 
latérales ; corolle grande, irrégulière, à gorge nue, ékrgiç, 
presque bilabiée; étamines inégales; carpelles à base plane. 

E. Galycinum(Viv). — Tiges diff'uses, couchées, héris- 
sées ; feuilles oblongues, hérissées-tuberculeuses ; calice 
très açcrescent, à lobes lancéolés ; fl. petites, blçues, 
velues; étamines incluses. — Com. sur les rochers des 
environs, Mansourah, Sidi-M'cid. Mai. 

B. Grandiflorum (Desf). E. Creticum (L). — Forte, hé- 
rissée de poils piquants^ tuberculeux ; feuilles oblon- 
gues ; fl. en grappes paniculées ; calice très hérissé ; 
corolle rouge^ très grande; étamines saillantes. — 
Com. dans les friches et les cultures. Printemps. En 
kabyle Ibes-OugiiendàuTi. 

E. Maritinaum (Willd). — Couchée, hérissée de poilg 
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fins, tuberculeux; feuilles étroites; fl. en grappes al- 
longées, solitaires; calice hérissé; corolle moyenne, 
bleu-rosé. — Plateaux d'Aïn-El-Bey et du Dj.-El-Hadj- 
Baba. Mai. 
E. Italicum fL). E. Pyraneicum (Desf). — Très-rameuse, 
pyramidale, puissante, hérissée de longs poils ; fl. roses, 
en grappes nombreuses ; corolle petite. — Mansourah, 
Vïn-El-T '^ " 



Aïn-El-Bey. Eté. 

Les grandes espèces de Vipérines ne sont broutées par 
les animaux que lorsqu'elles sont jeunes; les autres rendent 
quelques services dans nos pâturages. 

ASPERUGO (Rapette). 

A. Procumbens (L). — Tiges rameuses, sarmenteuses, 
hérissées; feuilles obloneues, sinuées, rudes; fl. bleues, 
petites, fasciculées; calice accrescent, foUacé-denté, 
oivalve; 5 écailles à la gorge de la corolle; 4 carpelles 
insérés sur Taxe. — Haies des jardins du Faubourg 
St-Jean. Juin. 

CYNOGLOSSUM (Cynoglosse). 

Plantes herbacées, fortes, velues ; tiges dressées ; feuil- 
les entières, allongées; fl. en cymes scorpioïdes; corolle en 
entonnoir, à tube allongé, fermé par 5 écailles obtuses ; éta- 
mines incluses ; 4 carpelles aiguillonnés, fixés à Taxe par la 
partie sup. de la face interne. 

C. Cheirifolium (L). — Veloutée-canescente; tige dressé^ 
feuilles oblongues ; grappes feuillées ; corofle rougir 
jaunâtre, bien ouverte. — Com. dans les cultures H 
les friches. Avril. 

C. Pictam (Ait). — Plante forte, grisâtre, dressée, peu ' 
pubescente; feuilles radicales très grandes y fl. asseî 
grandes, à corolle dépassant le calice et veinée-réticulée. 
— Dans les jardins des vallées de TO.-Bou-Merzotig 
et du Rhum. Mai. 

C. Clandestinum (Desf). — Veloutée-jaunâtre; tiges- 
dressées, rameuses ; feuilles lancéolées-linéaires ; cali<» 
velouté; corolle bleuâtre, petite, pubescente, à lobes 
adhérents par leur sommet. — Cultures de la région 
de rO.-Mechta, ruisseau des Bécassines. Mai. 
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Les Cynoglosses sont dédaignées des bestiaux et dé- 
gagent une odeur désagréable. Elles sont douées de pro- 
priétés émollientcs et narcotiques qui les font employer en 
médecine. 

SOLENANTHUS 

S. Lanatus (De). Anchusa Lanata (L). — Multicaule, ve- 
loutée-canescente et aspect de Cynoglossum Cheirifo- 
lium ; corolle petite, noirâtre, tubuleuse, à lobes dres- 
sés et étamines saillantes; akènes aiguillonnés, creu- 
sés en puits sur leur face dorsale. — Mansourah, Poly- 
gone, Rhum.-sup. Mai-Juin. 

CERiNTHE (Mélinet). 

C. Aspera (Roth). — Dressée, rameuse, glauque; feuilles 
ponctuées de tubercules pileux, amplexicaules, se con- 
tinuant par des bractées cordiformes; fl. en grappes à 
bractées imbriquées, ciliées, colorées; corofie tubu- 
leuse, nue à la gorge, violacée, jaunâtre ; 2 carpelles 
noirs, très gros. — Décombres, prairies, Mansourah. 
Eté. — • En kabyle Afti-en-Therioult. Emolliente. 

HELiOTROPiUM (Hèllotrope). 

Plantes herbacées, annuelles, pubescentes; à feuilles 
ovoïdes-obtuses; fleurs petites, en grappes scorpioïdes; 
corolle en coupe, à gorge nue ou barbue, et sinus cies lobes 
dentés ; étamines incluses ; carpelles triquètres, soudés à 
Taxe par toute la face interne. 

H. Europeum ÇL). — Très rameuse, dressée, vert-blan- 
châtre ; fl. planches ; akènes indépendants du calice. 
— Com. au bord des routes. Eté. — En arabe Samer- 
louma. 

H. Supinum (L). — Rameuse et couchée ; feuilles blan- 
ches et tomenteuses en dessous, ondulées; i seul 
akène enveloppé dans le calice. — Lieux irais, mares 
desséchées, région de Salah-Bey. Eté-Automne. 

Les bestiaux ne touchent pas à cts [plantes, autrefois 
empteyées en médecine, aujourd'hui sans usage. 
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SOLANÉES 

SOLANUM (Morelle). 

Herbes ou arbrisseaux, à feuilles alternes ; fleurs pen- 
tamères, en cymes; calice peu accrescent; corolle rotacée; 
anthères rapprochées en colonne; baie globuleuse, char- 
nue^ bilocukire. 

S. Nigrum (L). — Herbacée; rameaux ailés ; feuilles vert- 
sombre, anguleuses-sinuées ; fl. petites, blanches^ en 
corymbe; petites baies noires. — Com. dans les en- 
virons. — En arabe ^ou-Mekenina, 

S. Villosum (Lmk). — Herbacée^ velue-pubescente ; ra- 
meaux non ailés; fl. assez grandes ; baies safranées. — 
Friches, décombres. Eté. — En arabe %Amb-el'T^ib, 

S. Miniatam (Mert).— Herbacée, pubescente, blanchâtre; 
rameaux anguleux, scabres ; baies rouges. — Environs, 
Mansourah. Eté. 

S,. Dulcamara (L). Douce-amère. — Sarmenteuse, volu- 
bile, sous-frutescente ; feuilles ovales, les inf. entières, 
les sup. triséquées; fl. petites, violettes, en cymes lon- 
guement pédonculées; baies rouges. — Haies des 
vallées de l'O.-Bou-Merzoug et du Rhum. — En 
arabe Jasmin-el-Khela. 

S. Sodomeum (L). Pomme de Sodome. — Arbrisseau 
hérissé, très épineux, à feuilles pinnatifides épineuses; 
fl. grandes, violacées ; gros fruit jaunâtre. — Signalée 
à Constantine par Munby. 

Toutes ces Solanées sont douées de propriétés narco- 
tiques et plus ou moins vénéneuses ; aussi sont-elles délais- 
sées des animaux qui en sont éloignés par leur odeur désa-? 
gréable ; les fruits eux-mêmes sont suspects. Elles sont quel- 
quefois employées comme calmants et comme dépuratife. 

Des espèces du même genre sont inofiensives et nous 
rendent des services signalés, telles sont : S. Tuberosum, 
ou la pomme de terre que les Indigènes nomment Batata 
et qu'ils apprécient de plus en plus ; S. Meloneena, l'au- 
bergine, cultivée par les Indigènes bien avant 1 occupation 
française, sous le nom de Badendjan. 
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LYCOPERSICUM (Tomate). 
L. Esculentum (Dun). — Annuel, velu ; feuilles gran- 
des, pennatiséquées; fl. jaunes, çn cyme; calice ac- 
crescent ; corolle rotacée ; anthères conniventes ; baies 
volumineuses, charnues, rouge-ocânge, comestibles. 
Juillet. 

La Toniate ou Pomme d'Amour est, comme l'Auber- 
gine, cultivée depuis longtemps par les Indigènes qui la 
nomment Tmatanij Tomatisch. 

cAPSicuM (Piment). 

C. Annuum (L). Poivron. — Annuel^ glabre; feuilles 
luisantes, entières; fl. petites, blanchâtres, soUtaires; 
calice non accrescent; corolle rotacée; anthères con- 
niventes; grosse baie sèche, coriace, rouge ou jaune à 
maturité. Juin. 

Plusieurs variétés de Piments sont cultivées par les In- 
digènes qui en font une grande consommation; ils les dis- 
tinguent en piments doux : Felfel-el-Halou, et poivrons 
rouges : Felfel-el-Har. 

MANDRAGORA (Mandragore). 

M. Autumnalis (Spr). — Plante acaule, à grosse souche ; 
feuilles en rosette, grandes, oblongues; pédoncules 
longs, uniflores; fl. grandes, violacées; corolle cam- 
panulée ; baies oblongues, rougeâtres. — Rare, pentes 
du Pont d'Aumale, vallée du Rhum.-inf. Septembre. 
— En arabe larouh, Toffah-ed-Djen. 

La Mandragore, d'une odeur repoussante et d'une 
saveur nauséabonde, est un poison narcotico-âcre, très actif. 
Sans usage en médecine et repoussée des bestiaux, elle de- 
vrait être détruite partout où on la rencontre. 

LYCiUM (Lyciet). 

L. Vulgare (Dun). L. Barbarum (Mnby). Jasminoïde. — 
Arbrisseau rameux, épineux, à feuilles petites, oblon- 
gues, entières, fasciculées ; fl. sub-solitaires, longue- 
ment pédicellées, violacées ; calice bilabié ; corolle in- 
fundibuliforme ; baie pisiforme, roug^tre. -^^ Haies 
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des vallées. Eté: Subspontané ? — En arabe nAousedj, 
en kabyle tAoudj:^. 

DATURA (Stramoine). 

D. Stramonium (L). Pomme épineuse. — Herbacée ; tige 
forte, dressée ; feuilles sombres, glabres, ovoïdes-den- 
tées; fl. solitaires, grandes, blanches; corolle en en- 
tonnoir, plissée, à lobes acuminés; grosse capsule 
épineuse, coriace, à 4 valves. — Très com. sur les dé- 
combres. Eté. — En arabe Chedjerat-el'Djmnah. 

D'une odeur désagréable et d'une saveur acre, la Stra- 
moine est vénéneuse dans toutes ses parties. Tous les ani- 
maux s'en éloignent ; quelques variétés sont cultivées com- 
me plantes d'ornement. 

HYOSCYAMUS (Jusquiamo). 

Plantes fortes, herbacées, dressées, à feuilles grandes, 
molles, ovales, sinuées ; fl. assez grandes, en épis unilaté- 
raux, feuilles ; calice accrescent ; corolle en entonnoir, un 
peu irrégulière ; capsule pyxidaire. 

H. Niger (L). — Feuilles caulinaires sessiles, embrassantes; 

corolle veinée à limbe jaunâtre et gbree violacée. — 

Dans les décombres, autour de la ville. Mai. — En 

arabe Choukran, Sikran. 
H. Albus (L). — Feuilles toutes pétiolées ; corolle jaune. 

— Fossés, chemin de Sidi-M cid. En arabe ^ou-Rend- 

ioufj en kabyle Tesker. 

Les Jusquiames sont des plantes visqueuses et fétides, 
douées de propriétés vénéneuses et que tous les animaux 
repoussent. Cependant le porc et la cnèvre les mangeraient 
impunément, dit-on. Elles ont des vertus narcotiques et 
calmantes qui les font employer en médecine; on les donne 
quelquefois pour aider à l'engraissement, comme on le Élit 
aussi de la Stramoine. 

NicoTiANA (Tabac). 

N. Rustica (L). — Annuel, robuste, dressé; feuilles 
amples, épaisses, ovales entières; fl. jaunâtres, enpa- 
nicules, à corolle médiocre; capsulé globuleuse à z 
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valves. — Quelques pieds de cette plante existent 
autour des habitations indigènes, des vallées, mêlés à 
l'espèce ordinaire, N. Tabacum, à grandes fl. violettes. 

La Culture du Tabac, Doukhan, n'est plus pratiquée 
dans la région que d'une façon très restreinte par quelques 
maraîchers . indigènes et seulement pour leur consomma- 
tion. Les approvisionnements viennent du littoral ou de 
l'étranger. 

VERBASCÊES 

VERBAscuM (Molène). 

Plantes herbacées, robustes, à tige dressée ; feuilles ra- 
dicales en rosette, grandes, ovoïdes, les caulinaires sessiles^ 
embrassantes; fl. en grappes ou en panicules, pentamères; 
corolle grande, rotacée^ un peu irrégulière, étamines iné- 
gales ; capsule ovoïde, acummée, bivalve. 

V. Sinuatum (L). — Rameaux étalés ; feuilles tomenteu- 
ses, sinuées-pinnatifides, les caulinaires décurrentes; 
fl. jaunes^ médiocres, fasciculées, en épis formant pa- 
nicule ; filets couverts de poils violets ; anthères égales; 
capsule petite. — Com. dans les cultures. Eté. — En 
arabe Mouçalah-el-Andar, en kabyle Tisseraau. 

V. Boerhavii (L). — Rameaux dressés ; feuilles très to- 
menteuses, grisâtres, sub-entières ; fl. grandes, jaunes, 
à tache violette, en épis allongés ; pédicelles courts ; 
étamines sup. à filets couverts de poils violets. — Dj.- 
Ouach. Mai-Juin. — En kabyle Birhoum, 

V. Numidicum (Pom). — La précédente sauf les pédi- 
celles inégaux, plus grands et les étamines toutes 
égales. 

V. Virgatum (With). — Tige simple, très feuillée; feuilles 
à poils glanduleux, les int. lancéolées lyrées; fl. jau- 
nes avec une tache pourpre, fasciculées, à pédoncules 
courts; filets couverts de poils violets; anthères di- 
morphes dont 2 grandes. — Signalée à Constantine 
par M. Pomel. 

CELSiA (Celsie). 
Plantes robustes, dressées, à port de Verbascum; fleurs 
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grandes^ en grappes; a étamines dimorphes et corolle jaune 
tachée de violet dans le fond. 

C. Cretica (L). — Tige simple, très feuillée; feuilles 
lyrées-pinnatipartites, crénelées ; fl. très grandes, sub- 
sessiles, serrées; calice grand, foliacé; capsule tiès 
grosse. — Com. dans les cultures. Mai-Juin» 

C. Betonicaefolia (Desf). — Tige brune, peu feuillée; 
feuilles oblongues finement crénelées ; fl. très grandes, 
lâches, longuement pédonculées; calice petit, foliacé. 
— Dj.-Ouach, Dj.-Ôhettabah. Mai. 

Les Celsîes, comme les Molènes, sont des plantes dures 
et coriaces, dédaignées des bestiaux. Elles contiennent un 

f)rincipe mucilagineux qui les rend émoUientes dans toutes 
eurs parties; les fleurs surtout sont recueillies et employées 
pour les infusions béchiques et calmantes. Les Indigènes 
connaissent et utilisent ces propriétés. 



SCROPHULARIÉES 



VKRONiCA (Véronique). 

Plantes humbles, herbacées ; à feuilles opposées ; fleurs 
bleuâtres, solitaires ou en grappes ; calice à 4-5 divisions ; 
corolle réguUère, rotacée^ à 4-5 lobes ; 2 étamines ; capsule 
obcordée ou didyme. 

V. Buxbaumi (Ten). — Tige rampante ; feuilles cordi- 
formes, dentées en scie; fl. solitaires; pédicelles 
longs; corolle grande, bleue, veinée; capsule large, 
pubescente, comprimée, à lobes divergents. — Jar- 
dins des vallées, Sidi-M'cid, Pont d'Aumale. Mars- 
Avril. 

V. Didyma(Ten). — Tige couchée, à feuilles petites; fl. 
solitaires ; lobes du caHce larges ; corolle petite, d'un 
bleu vif ; capsule ventrue, à sinus larges et lobes ronds. 
— Cultures et jardins de la vallée du Rhum.-inf. Avril. 

V. Hederœfolia (L). — Tige rampante ; feuilles hispides 
à 3-7 lobes; fl. soUtaires; pédoncules longs; caUce 
quadrangulaire ; corolle petite, pâle; c^sule^^re. 
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subglobuleuse. — Corn, dans les cultures, les jardins. 
Avril. 

y. Cynabalaria (Bod). — Diffère de la précédente par les 
lobes du calice atténués à la base au lieu d'être cor- 
difprmes, et les fi. blanches etgrandes. — Fossés et jar- 
dins des vallées, de TO.-Bou-Merzoug et du Rhum.- 
inf. Mars. 

V. Arvensis (L). — Dressée, hispide ; feuilles ovoïdes, 
dentées; fl. en grappes allongées, à pédicelles courts ; 
calice velu, grand; corolle petite, bleuâtre; capsule 
obcordée, ciliée. — Gazons des environs, Bellevue, 
Mansourah. 

Y. Anagallis (L). Mouron d'eau. — Aquatique; tige ro- 
buste, quadrangulaire ; feuilles ovales, lancéolées, ses- 
siles et embrassantes; corolle pâle, veinée; capsule 
sub-orbiculaire. — Com. fossés, ruisseaux. 

Toutes les Véroniques sont recherchées des bestiaux 

Eour lesquels elles constituent un fourrage précoce et de 
onne qualité. Les Indigènes leur donnent le nom de 
Lehlad-ed'Medjour. 

scROPHULARiA (Scrofulaire). 

Plantes herbacées ou sous-frutescentes; tige carrée; 
feuilles opposées ; fleurs en panicules rameuses ; calice à 
5 divisions ; corolle urcéolée, à limbe court, bilabié, la lèvre 
inf. gibbeuse ; 4 étamines fertiles ; capsule ovoïde. 

Se. Canlna (L). Rue des Chiens. — Souche épaisse, li- 
gneuse, très multicaule; tiges dressées, peu anguleu- 
ses; feuilles épaisses, étroites, pennatiséquée^-incisées j 
fl. violettes, petites, en cymes, à pédicelle très court; 
étamines exsertes. -7- Com. sur les coteaux des envi- 
rons. Eté. — En arabe Gou^^eia. 

Se. Auriculata (L). V. Major. — Herbacée, robuste, 
dressée, glabre ; tiges ailées ; feuilles laides, pennati- 
séquées, dentées ; fl. médiocres, pourpre-noir, en cy- 
mes multiflores, pédonculées courtement, formant pa- 
rticule non feuillée; sépales orbiculaires-bordés. — 
Lieux humides, bords de l'O.-Hamma. Mai. 

V. Minor. — Plus petite, hispide; feuilles sim- 
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pies, crénelées; fl. encymes serrées et panicule con- 
tractée. — Ruisseaux du Dj.-Ouach. Eté. 

Se. Lœvigata (Vahl). — Etalée, glabre; feuilles grandes, 
corditormes, dentées, simples ou pennatiséquées ; fl. 
rougeâtres, en cymes multiflores, à pédicelies longs, 
formant une panicule non feuillée. — Rochers du Dj.- 
Sidi-M'cid et du Dj.-Karkar. Mai. 

Se. Hispida (Desf). — Velue, hispide; feuilles épaisses^ 
triangulaires, cordiformes, dentées ; inflorescence plus 
compacte que la précédente à laquelle elle ressemble 
pour le reste. — Signalée à Constantine par M. Bat- 
tandier. 

Les Scrofulaires sont des plantes acres, fétides^ plus ou 
moins vénéneuses pour les bestiaux qui tous les repoussent. 
Lesindigènes emploient S. Canina à l'usage médical comme 
antipsorique et résolutive. 

ANTiRRHiNUM (Muflier). 

Plantes à feuilles entières; fleurs axillaires, en grappes; 
calice à j lobes ; corolle bilabiée, bossue à la base ; lèvre 
sup. bifide, Tinf. trilobée, à palais saillant; 4 étamines di- 
dynames; capsule à 2 loges. 

A. MajiiS (L). V. Tortuosum (Bosc). Gueule de Loup. — 
Tiges dressées; feuilles lancéolées, très étroites ; fl. en 
grappes spiciformes; sépales ovales-oblongs ; corolle 
grande, rose; capsule glanduleuse, courte. — Com. 
sur les escarpements. 

A. Orontium (L). — Annuelle; tige dressée, poilue, 
glanduleuse; feuilles glabres, lancéolées; fl. en grappe 
lâche, à pédicelle très court ; corolle moyenne, rose- 
jaunâtre, à tube velu ; capsule velue. — Sidi-M'cid, 
cultures à l'O. de la ville. Mai. 

A. Calycinum (Lmk). — Difiièré de la précédente par ses 
fl. blanches, très grandes et en grappes denses. — 
Moissons des environs. Mai. 

Ces plantes sont peu recherchées des animaux et nui- 
sibles comme espèces de pâturage en raison de leur âcreté. 

ANARRHiNUM (Anarrhino). 

Plantes caulescentes, à feuilles simples; fl. en grappes 
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bractéolées ; calice à 5 divisions; corolle petite, tubuleuse, 
bilabiée, à gorge ouverte, éperonnée ou non; étamines di- 
dynames ; capsule globuleuse. 

A. Pedatum (Desf). — Herbacée; tige dressée, très feuil- 

. lée ; feuilles radicales en rosette, oblongues, dentées 

au sommet, les sup. lobées-linéaires ; fl. blanches, en 

grappes, à bractées longues; corolle éperonnée, velue. 

— Com. dans les dyss du Dj.-Ouach. Mai. 

A: Fruticosum (Dest). — Sous-frutescente, très rameuse ; 
feuilles entières, lancéolées ; fl. blanches, minuscules, 
brièvement pétiolées, à bractées courtes ; corolle non 
éperonnée. — Coteaux de la vallée du Rhum.-sup., 
pentes E. du Dj.-El-Hadj-Baba. Mai. 

Ces plantes participent des propriétés des Mufliers, 
sont plutôt nuisibles qu utiles. 

LiNARiA (Linaire). 

Plantes herbacées à feuilles simples ; fl. solitaires ou en 
grappes; calice à 5 lobes; corolle bilabiée et éperonnée, 
à lèvre sup. bifide, Tinf. trilobée, à palais saillant ; capsule 
à 2 loges. 

L. Cymbalaria(L). — Rampante, glabre; feuilles cordées- 
réniformes ; fl. solitaires, axillaires^ violacées, à gorge 
jaune; pédoncule long. — Subspontanée? Vieux 
murs ae la ville. Eté. 

L. Elatine (Desf). — Tige longue, rampante, velue, glan- 
duleuse; feuilles inf. oblongues, les sup. hastées-sagit- 
tées; fl. axillaires à pédoncules longs, grêles ; corolle 
jaune, à lèvre sup. violette. — Vergers du Hamma, 
Eté. 

L. Spuria (Mill). — Velue, glanduleuse; tige longue, 
couchée ; feuilles inf. grandes, ovales, cordiformes, les 
sup. petites ; fl. axillaires ; pédicelles longs, velus ; 
calice velu ; corolle jaune-foncé, à lèvre sup. violet- 
noir ; éperon long. — Com. dans les terres argileuses. 
Mai. 

L. Lanigera (Desf). — Très velue et rampante; fl. 
axilkires à pédicelles plus courts ; corolle blanche, à 
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lées. Eté. — En kabyle Bou-lin^er. 

L. Simplex (De). — Tiges dressées, grêles; feuilles li- 
néaires, glauques, glabres, charnues; fl. en grappes 
jaunes et pédicelles très courts. — Rochers du Mansou- 
* rah, du Dj.-Sidi-M'cid. Printemps. 

L. Triphylla (L). — Tige étalée, robuste; feuilles subor- 
biculaires, glauqueé, charnues, ternées;. fl. grandes, 
jaunes, purpurines ou panachées. — Prairies, lieux 
vagues. Été. 

L. Reflexa(Desf). — Glabre, glauque, flexueusc, humble ; 
feuilles oblongues; fl. en grappes feuillées, à longs pé- 
doncules recourbés ; corolle oleuâtre avec tache jaune 
au palais; éperon long et grêle. — Com. dans les jar- 
dins. — En arabe Laq-el-Gralb. 

L. Doumetti (Coss). — Plus puissante, plus feuillée ; fl. 
plus grandes. — Fossés et lieux humides du Hamma. 
Eté. 

L. Flexuosa (Dest). — Rupestre; souche ligneuse, multi- 
caule ; tiges grêles ; feuilles étroites, lancéolées, char- 
nues; fl.soUtaires, violettes ; corolle petite, à éperon 
court. — Rochers du Mansourah, du Dj.-Sidi-M'cid, 
du Kreneg. Mai. 

L. Virgata (Desf). — Tiges grêles, diffuses ; feuilles obo- 
vées, lancéolées; fl. en grappes serrées avec des brac- 
tées subulées ; corolle moyenne, variée, rouge, à long 
éperon droit. — Com. dans les cultures, les friches. 
Mai. 

Les Linaires sont des plantes acres, refusées des ani- 
maux et nuisibles aussi bien dans les pâturages que dans les 
cultures. 

ODONTITES 

0. Purpurea(Don). — Herbacée, à tiges rameuses, raides, 
dressées, ^brunes; feuilles entières, linéaires, pubes- 
centes; fl. petites, purpurines, en grappes unilatérales ; 
calice à 4 lobes ; corolle bilabiée, lèvre sup. en cas- 
que, Tinf. trilobée, à palais plan ; capsule polyspèrme. 
— Parmi la broussaille du Dj.-^Chettabah. Eté. 
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TIUXAGO 



T. Apula (Stev). — Velue-viscjueuse, à tige simple, dres- 
sée; feuilles opposées, sessiles, lancéolées, dentées; fl. 
grandes, blanches-purpurines, en gros épis quadran- 
gulaires; calice renflé; corolle bilabiée, à palais gibbeux, 
lèvre sup. en casque. Tint, trilobée. — Com. lieux 
fangeux. Mai. 

EUPHRAGiA (Euphraise). 

Plantes herbacées, dressées, raides ; feuilles lancéolées, 
dentées ; fl. en épis, à calice tubuleux et corolle à palais 
convexe, lèvre sup. en casque, Tinf. trilobée. 

E. Viscosa (Beuth). — Port de Trixago; épis floraux 
longs, fortement bractéolés; fl. jaunes, à lèvre inf. 
très longue. — Lieux humides du Dj.-Ouach. Mai. 

E. Latifolia (Griseb). — Petite plante poilue, glanduleuse, 
dressée ; feuilles oblongues, dentées ; épis compacts, à 
bractées courtes; fl. petites, purpurines. — Com. dans 
les gazons des coteaux, Mansourah. Mai. 

A l'exception d'E. Latifolia, très recherchée des mou- 
tons et utile dans les pâturages, les Odontites, Trixago et 
Euphraises sont des plantes sans valeur alimentaire et plutôt 
nuisibles. 



ACANTHACÉES 

ACANTHUs (Acanthe). 

A. Mollis (L). — Plante vivace, formant de grandes touf- 
fes; hampes robustes; feuilles très grandes, foncées, 
glabres, pinnatifides, à divisions larges, dentées ; fl. 
en gros épis, grandes, blanchâtres, veinées ; calice à 4 
lobes ; corolle à une seule lèvre trilobée ; 4 étamines 
didynames; capsule à 2 valves élastiques. — Escarpe- 
ments et gorges des environs, Dj.-Karkar, Kreneg, 
Juin. — En arabe Selik, Chouhel-Ioudhiy en kabyle 
Thaferfera. 

Coriace et fétide, sans intérêt comme plante fourra- 
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gère, TAcanthe est très décorative et pour cela cultivée 
dans les jardins. 



OROBANCHACÉES 

OROBANCHE (Orobanche). 

Plantes parasites sur les racines charnues, jamais ver- 
tes, à tige simple, des écailles remplaçant les feuilles; 
fleurs grandes, en épis, à une seule bractée ; calice à 2 gran- 
des divisions bifides ; corolle tubuleuse, arquée, bilabiée, à 
lèvre sup. en casque, l'inf. trilobée; capsule bivalve; grai- 
nes très petites. 

0. Crinita (Viv). — Epis serrés, à fleurs petites ; calice 
très fendu ; corolle rouge-brun, denticulée, à lobes inf. 
égaux ; bouquet terminal de bractées. — Broussailles 
del'E. du Dj.-Chettabah. 

0. Spartii (Guss). — Puissante, rouge-foncé dans toutes 
ses parties ; écailles et bractées larges ; corolle grande, 
pourpre, ventrue, à dos droit. — Dj.-Ouacn, Dj.- 
Chettabah. Mai. 

0. Eryngii (Vauchl — Peu élevée ; épis courts; fl. moyen- 
nes, jaunes, à oractées les égalant; corolle très cour- 
bée et filet des étamines glabres. — Com*. pentes du 
Dj.-El-Hadj-Baba. Juin. 

0. Rapum (Thuil). — Souche renflée; bractées larges et 
longues; corolle ventrue, arquée, fauve. — Signalée 
par Munby. 

Ces plantes, astringentes etamères, ne sont d'aucune 
ressource dans les pâturages ; en se multipliant, elles de- 
viennent nuisibles, épuisent les plantes qui les nourrissent, 
principalement les légumineuses. 

PHELIPPEA (Phelippée). 

Port et caractères des Orobanches, mais souvent ra- 
meuses, et les fleurs accompagnées de 3 bractées au lieu 
d'une seule. 

Ph. Lavandulacea (Schultz). — Tige simple^ forte ; fl. 
bleu-foncé, en grappes longues terminées par un bou- 
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quet de bractées; corolle à lobes obtus; anthères bar- 
bues. — Vallée du Rhum.-sup., Dj.-Chettabah. Mai. 

Ph. Schultzii (Mut). — Tige simple; fl. bleu-pâle, en 
très longues grappes terminées par un bouquet de 
bractées; corolle à lobes aigus; anthères glabrescentes. 
Dj.-Chettabah. 

Ph. Muteli (Reut"). — Basse, très rameuse; fl. médiocres, 
nuancées de oleu, en épis courts; calice purpuracé; 
corolle pubescente, à 2 plis sur la lèvre inr. Corn, 
dans les friches. Mai. 

Les Phelippées ont les mêmes propriétés et les mêmes 
inconvénients que les Orobanches. Les Indigènes les con- 
fondent sous les noms de T)janoun, T)hanoun en arabe, de 
Radin en kabyle. Les espèces de ces deux genres sont cer- 
tainement plus nombreuses dans la région que je ne l'ai in- 
qué, mais difficiles à distinguer les unes des autres. 



VERBENAGÉES 

VERBENA (Verveine). 

Plantes herbacées, caulescentes, à feuilles simples ; fl. 
en épis ; calice à 4-5 dents ; corolle presque régulière, à 5 
divisions; 4 étammes didynames; fruit sec se divisant en 
2-4 coques. 

V. Offlcinalis (L). — Tige dressée^ quadrangulaire ; 
feuilles rudes, les inf. oblongues, les moyennes tri- 

Eartites ; fl. petites, rosées, sessiles, en épis grêles et 
ractéolés. — Com. dans les friches, le long des 
routes. Mai. 
V.Supina(L). — Tiges diffuses, couchées; feuilles pin- 
natifides' oblongues; fl. petites^ pâles, en épis plus 
denses; calice globuleux. — Bords de FO.-Bou-Mer- 
zoug et du Rhum. Eté. 

Les Verveines sont amères et astringentes et peu du 
goût des animaux. Autrefois elles étaient très réputées com- 
me résolutives et vulnéraires, et aujourd'hui encore, les 
feuilles de la Verveine Citronnelle, arbrisseau exotique, sont 
usitées en infusions excitantes et fébrifuges. 



Digitized by 



Google 



— 210 — 

LIPPIA 

L. Nodiflora (Rich). — Plante herbacée, couchée, à tiges 
noueuses ; feuilles petites, oblongues^ dentées ; fl. pe- 
tites, bractéolées, en épi dense, ovoïde, longuement 
pédoncule ; calice bicaréné ; corolle bilabiée, rose ; éta- 
mines incluses; fruit à 2 coques. — Lieux humides^ 
bordsdu Rhum.-inf. et des ruisseaux du Hamma. Mai. 



LABIÉES 

LAVENDULA (Lavande). 

L Stoechas (L). — Sous-arbrisseau très rameux et très 
teuillé : feuilles entières, linéaires, enroulées, tomen- 
teuses; fl. bractéolées en épis compacts, quadrangu- 
laires, surmontés de grandes bractées violettes ; co- 
rolle bilabiée, violette; 4 étamines, les antérieures 
plus longues et infléchies. — Com. au Dj.-Ouach. 
Mai.— En Sivaho Halhal, Mahergua^ en kdbyleAme:(^ir. 

Les Indigènes récoltent les feuilles et les fleurs de 
cette plante pour l'usage médical ; mais on trouve surtout 
chez les Mozabites les feuilles et les sommités fleuries de 
Lavendula vera, vendues sous le nom de Khe:(;(ama. 

MENTHA (Menthe). 

Plantes vivaces, très odorantes, à feuilles dentées ; 
fleurs en verticilles ou en épis; corolle régulière, en en- 
tonnoir; 4 étamines égales et écartées; akènes arrondis. 

M. Rotundifolia (L). Baume sauvage. — Tige dressée ; 
feuilles sessiles^ ovales obtuses, dentées, gaufrées, to- 
menteuses; fl. rosées^ petites, en épis cylindriques, 
grêles; calice régulier. — Très com., fossés, bords des 
ruisseaux. Eté. — En arabe Nana. 

M. Sylvestris (L). — Tige dressée; feuilles sessiles, ova- 
les-aiguës, dentées, blanches, tomenteuses; épis cy- 
lindriques, gros; calice velu. — Signalée par Paris. 

M. Pule^ium (L). M. PouHot. — Glabrescente ; tiges sto- 
lonifères, dressées; fepilles elliptiques, à pétiole court; 
fl. roses, en faux verticilles globuleux, distants, forr 
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niant de longs épis feuilles ; calice subbilabié, strié. 
— Com. dans les lieux humides, fangeux. Eté. — ' En 
arabe Flihou, 

M. Aquatica (L). — Tiges ascendantes; feuilles pétiolées, 
velues, ovoïdes, dentées; fl. purpurines, en faux ver- 
ticilles formant au sommet un gros capitule. — Bords 
du Rhum.-inf. — En arabe Fontantdj. 

Les Indigènes font une grande consommation de M. 
Rptundifolia et Pulegium qu'on rencontre dans toutes les 
officines des droguistes, et qu'ils emploient à titre de mé- 
dicament ou de condiment. Ces mêmes plantes sont suscep- 
tibles de fournir par la distillation des huiles essentielles 
pour la parfumerie, et la Menthe Pouliot surtout est culti - 
vée avantageusement dans ce but. 

L'odeur forte et aromatique des Menthes en éloigne 
les animaux dans les pâturages; cependant, en petite quan- 
tité, elles peuvent rendre quelques services en aromatisant 
les foins et leur donnant des qualités excitantes et toniques. 

LYCOPUs (Lycope). 

L. Europeus (L). — Chanvre d'eau. — Herbacé; tiges 
rigides, carrées ; feuilles lancéolées, grandes, incisées 
et pinnatifides à la base ; fl. petites, blanches, en faux 
verticilles compacts et distincts; corolle régulière; 2 
étamines; akènes tronqués. — Jardins humides et 
fossés de la vallée du Rhum.-inf. Eté. 

Très astringent, le Lycope est refusé des bestiaux; on 
Ta utilisé comme fébrifuge et pour le principe tinctorial 
noir qu'il renferme. 

ORiGANUM (Origan). 

0. Glandulosum (Desf). Marjolaine sauvage. — Vivace, 
tiges dressées, grêles, fermes; feuilles ovoïdes, entières, 
pubescentes, glanduleuses ; fl. rosées, en épis courts 
et denses formant panicule ; calice non bilabié ; lèvre 
inf. de la corolle à lobes égaux ; 4 étamines droites, 
les ant. plus longues. — Broussailles du Dj.-Chetta- 
bah. Eté. 

Cette plante, d'une odeur très forte, est peu recherchée 
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des bestiaux ; on ne la trouve du reste que dans les pâtu- 
rages des montagnes. Elle est récoltée par les Indigènes et 
fait partie des plantes de la même famille qui sont vendues 
à la population maure de Constantine sous le nom de 
ZateuVy Zatar. 

THYMUS (Thym). 

Sous-arbrisseaux odorants, à petites feuilles gkndu- 
leuses^ subsessiles; fleurs petites, rosées, bractéolées, en 
glomérules capités ou en grappes ; calice bilabié, barbu à la 
gorge, à lèvre inf. à 2 longues dents ciliées ; corolle bilabiée, 
à lobes inf. égaux ; 4 étamines droites, écartées. 

T. Lanceoiatus (Mnby). Th. Kabylicus (Batt). — En 
touffes fourmes, très ieuillées; feuilles grandes, lan- 
céolées, ciliées ; fl. assez grandes en têtes denses ; .calice 
hispide; étamines saillantes. — Com. sur les coteaux 
des environs. Mai-Juin. 

T. Numidicus (Poir). — Aspect du précédent, avec les 
feuilles plus étroites ou sub-linéaires, les florales plus 
larges ; capitules très denses et médiocres ; calice nis- 
pide; étamines saillantes. — Pâturages au dessus de la 
ville. Mai. 

T. Giliatus (Desf). — Tiges décumbentes, à rameaux 
stériles, longs et couchés ; feuilles linéaires, enroulées, 
fasciculées, fortement ciUées, les florales purpurines ; 
fl. violacées en gros capitules denses; calice hispide; 
corolle très exserte. — Sidi-M'cid, Dj .-El-Hadj .-Baba. 
Printemps. 
T. Munbyanus (B. et R). — Caractères du précédent avec 
les feuilles peu ciUées, les florales verdâtres, plus étroi- 
tes; calice devenant brun-violncé ; corolle plus exserte. 
Dj .-Sidi-M'cid. Mai. 
T. Algeriensis (B. et R). — Comme les 2 précédents, 
avec les feuilles ciliées à la base, moins enroulées, 
glabres, les florales lancéolées ; calice peu hispide. — 
Dj.-Ouach, Sidi-M'cid, ravin du Séminaire. Mai. 
T. Fontanesi (B. et R). — Tiges dressées, furfuracées ; 
feuilles luisantes, planes, glabres, à peine ciliées ; épi 
floral interrompu; fl. pâles; calice à arêtes longues, 
blanches, divariquées. — Signalé par Choulette. 
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Les diverses espèces de Thyms sont désignées par les 
Indigènes sous les noms de ZateuVy Djertel, et utilisées à 
titre de condiments et de médicaments. Toutes sont à 
senteur forte et aromatique, à saveur chaude et jouissent 
de propriétés excitantes. Elles ne sont consommées dans les 
pâturages qu'à défaut d*autres herbes, et leur usage trop 
fréquent occasionne des inflammations intestinales; pour- 
tant les moutons et les chèvres en ressentent moins les 
inconvénients. 

MICROMERIA 

Sous-arbrisseaux odorants, proches des Thyms, à longs 
rameaux grêles; feuilles très petites^ subsessiles; fleurs pe- 
tites, rosées en petites cymes axiJlaires, fermant grappe; 
caUce tubuleux^ nervié, non bilabié ; corolle bilabiée ; 4 
étamines arquées, convergentes, les ant. plus longues. 

M. Grseca (Beuth). — Tiges dressées; feuilles un peu 
enroulées, ovoïdes,, lancéolées, rougeâtres; fl. en cymes 
courtes, pubescentes, formant uue grappe très lâche; 
calice pubescent à longues dents sétacées, ciliées. — 
Com. coteaux et pentes des environs. Eté. — En 
arabe Telma. 

M. Nervosa (Beuth). — Tige3 moins allongées que le 
précédent; feuilles plus grandes; inflorescence plus 
dense et calice très hispide à dents plumeuses. — Giè- 
ves du Rhum.-inf. Eté. 

CALAMiNTHA (Calament). 

Plantes vivaces ; feuilles ovoïdes, assez grandes ; fl. en 
cymes axillaires ou en faux verticilles ; caHce bilabié, lon- 
guement tubuleux, strié ; corolle bilabiée ; 4 étamines con- 
vergentes, les ant. plus longues. 

G. Granatensis (B. et R). — Humble, décumbente; 
feuilles petites, hispides, ovoïdes, un peu enroulées; 
fl. petites, purpurines, subsessiles, 4-7 par verticilles; 
calice gibbeux, hispide, à dents subulées-ciliées; co- 
rolle très exserte. — Sur les rochers des environs, 
Mansourah, Dj.-BergU. Avril. 

G. Heterotricha (B. et R). — Tiges velues^ raides, ra- 
meuses ; feuilles petites, nerv^iées, ovoïdes ; fl. rosées, 
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assez grandes, en cymes pauciflores et axillaires ; calice 
petit, droit, à dents sup. courtes, les inf. longues et 
plumeuses. — Jardins de la vallée du Rhum. -inf. Au- 
tomne. — En arabe Klilou. 

L'odeur forte des Calaments en éloigne les animaux. 

MELissÂ (Mélisse). 

M. Offlcinalis (L). Citronnelle. — Tiges dressées, rameu- 
ses; feuilles grandes, molles, ovoïdes, cordées-créne- 
lées ; fl. médiocres, blanchâtres, en cymes axillaires 
courtes; calice campanule, bilabié, à lèvre sup. plane; 
corolle bilabiée, à lèvre sup. concave ; 4 étamines 
con ni ventes, les an t. plus longues. — Haies des vallées 
de rO.-Bou-Merzoug et du Rhum. -inf. 

Cette plante exhale une odeur très agréable rappelant 
celle du citron. Les Indigènes l'utilisent en qualité de cor- 
dial et la nomment ^adarendjouia, 

SALViA (Sauge). 

Plantes aromatiques, herbacées; tiges dressées, carrées; 
feuilles peu découpées ; fl. en glomérules axillaires formant 
épi ou panicule; calice campanule, bilabié; corolle bilabiée, 
en casque; 2 étamines parallèles sous la lèvre sup. de 'la 
corolle ; une des anthères avortée. 

S. Bicolor (Desf). — Puissante; tige élevée, rameuse; 
teuilles pétiolées, très grandes, cordiformes, triangu- 
laires-sinuées, les florales acuminées ; fl. grandes, 
bleuâtres ; corolle à lèvre sup. falciforme, le lobe mé- 
diocre de Tinf. blanc. — Cultures de l'O.-Melah, du 
Méridj. Juin. — En arabe Selma, en kabyle BouaT^arou. 

S. Phiomoïdes (Asso). — Vivace ; tige simple, dressée ; 
feuilles médiocres, spathulées, très tomentéuses, les 
inf. en rosette; fl. roses, très grandes, en verticilles 
velus, glutineux ; calice tubuleux, long ; corolle trèsf 
exserte. — Coteaux du Rhum. -sup, Telaghma. Mai. 

S. Patula (Desf). C. Argentea (Mnby). — Vivace; tige 
forte, rameuse; feuilles grandes, ovoïdes, gaufrées, 
crénelées, tomenteuses-aranéeuses, les inf. en rosette; 
fl. très grandes, blanches, en verticilles glutineux et 



Digitized by 



Google 



- 315 -- 

Eanicules ; calice très ouvert ; corolle bossue avec gib- 
osité sous la gorge. — Com. Mansourah, Sidi-M*cid. 
Juin. 

S. Viridis (L). — Annuelle; tige foite, hispide.; feuilles 
ovées, gaufrées, finement crénelées, les florales am- 
ples, acuminées; fl. roses, médiocres, en longs épis 
feuilles; lèvre sup. du calice tronquée ; celle de la 
corolle dressée. — Com. dans les friches, les terrains 
argileux. Mai. 

S. Verbenaca (L). — Vivace; tige rameuse; feuilles ver- 
tes, oblongues, crénelées, les inf. en rosette; fl. vio- 
lettes, petites, en verticilles distants, formant une 
longue grappe ; corolle à lèvres courtes. — Com. pe- 
louses, chemins. Mai. 

S. Clandestina (L). — Vivace; feuilles plus allongées et 
plus découpées que la précédente; fl. bleu-clair, en 
grappe brusquement tronquée, et corolle plus saillante. 

— Mêmes lieux, Mansourah. — En arabe Koussa. 

S. Controversa (Ten). — Diffère de Clandestina par son 
aspect plus grêle, ses feuilles oblongues lancéolées, 
laciniées, étroites^ gaufrées, tomenteuses en dessous. 

— Grèves du Rhum., Aïn-el-Bey, Dj.-El-Hadj-Baba. 
Mai-Juin. 

Les Sauges, que les Indigènes nomment Souaq-en-Nebi, 
\BoU'Choiicha, jouissent de propriétés aromatiques et stimu- 
lantes qui les font employer à l'usage médical. L'odeur et 
la dureté des grandes espèces en éloignent les animaux, 
tandis que les petites espèces, mêlées aux autres herbes des 
pâturages ou aux fourrages, servent de condiment et sont 
volontiers acceptées, surtout par les moutons et les chèvres. 
Toutefois, dans les prairies et dans les cultures, les Sauges 
sont plutôt nuisibles qu'utiles. 

ROSMARINUS (Romarin). 

R. Offlcinalis (L). — Arbrisseau rameux, à feuilles linéai- 
res, coriaces, enroulées, luisantes en dessus ; fl. en 
grappes axillaires^ courtes; calice bilabié, à lèvre sup. 
entière; corolle à lobe inf. médian très large; 2 éta- 
mines. — Coteaux du Rhum.-sup., pentes du Dj.- 
El-Hadj-Baba, où la plante, constamment broutée, de- 
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vient presque rampante, et prend la forme de R. 
Laxiflorus. 

Les Indigènes utilisent les propriétés excitantes des 
Romarins qu'ils nomment en arabe Klily en kabyle A:(ir. 

NEPETA (Cataire). 

, Plantes herbacées; tiges dressées et feuilles entières; 
calice à 5 dents semblables; lèvre sup. de la corolle plane, 
dressée ; 4 étamines parallèles, les ant. plus courtes. 

N. Algeriensis (De Noé). N. Tuberosa (Dest). — Racine 
napiforme ; tige robuste, carrée ; feuilles inf. cordi- 
formes, grandes, dentées, velues ; fl. violettes en glo- 
mérules formant un épi lotig, étroit, interrompu, à 
bractées linéaires purpurescentes : calice bossu, subbi- 
labié. — Dj.-Ouach, sommet de Tafrent. Mai. — En 
arabe Gon:^eia. 

N. Apulei (Ucria). — Scabre; feuilles oblongues-dentées; 
bractées étroites ; épi étroit, long, interrompu ; calice 
long ; corolle rouge, saillante. — Signalée à Constan- 
tine par M. Battandier. 

PRASIUM 

P. Majus (L). — Arbuste sarmenteux; feuilles ovoïdes, 
dentées, luisantes; fl. solitaires, axillaires, formant 
grappe ; calice bilabié, accrescent, membraneux, aristé ; 
corolle grande, blanchâtre, à casque obtus; 4 étamines 
sous la lèvre sup., les ant. plus longues. — Rochers 
du Kreneg et de la corniche du S.-E. du Dj.-El-Hadj- 
Baba. Mai. — Sans importance. 

BRUNELLA (Brunelle). 

Plantes herbacées à feuilles simples; fleurs en épis den- 
ses, à bractées membraneuses, suborbiculaires, ciUées ; 
calice bilabié, à lèvre sup. plane ; corolle moyenne, barbue 
à la gorge, en casque; 4 étamines sous -la lèvre sup., les 
ant. plus longues. 

B. Vulgaris (L). Charbonnière. — Glabre; tiges élevées, 
rameuses; feuilles ovoïdes-obtuses; fl. purpurines en 
épis cylindriques; corolle plus petite que le calice. — 
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Ravins humides du Dj.-Ouach et du Dj.-El-Hadj- 

Baba. Mai. 
B. Algeriensis (De Noé). — La précédente avec des épis 

plus allongés, un calice plus long et des akènes plus 

gros. — Ravins du Dj.-Ouach. Mai. 
B. Alba (Pallas). — Velue, hispide, à souche vivace et 

tiges décumbentes ; feuilles lancéolées; fl. grandes, 

blanches ou rosées. — Coteaux et pentes S.-O. du 

Dj.-Ouach. Mai. 

Peu aromatiques et astringentes, les Brunelles sont 
volontiers mangées par les bestiaux, sans être pourtant un 
fourrage recherché. 

M^RRUBIUM (Marrube). 

Plantes vivaces, velues^ à feuilles ovoïdes-orbiculaires, 
dentées, à fleurs médiocres en glomérules axillaires formant 
des épis interrompus et feuilles, à bractéoles nombreuses; 
caHce non bilabié ; corolle à lèvre sup. plane; 4 étamines 
incluses. 

M. Vulgare (L). — Tomenteux^ rameux; feuilles for- 
tement réticulées, crénelées; fl. blanches, petites, en 
glomérules denses; dents du calice recourbées en 
crochet; bractéoles linéaires-subulées, crochues. — 
Décombres^ friches des environs. Mai. 

M. Alysson (L). — Tomenteux, rameux ; feuilles inci- 
sées; fl. roses, très petites, en glomérules peu fournis; 
calice à dents spinescentes, étalées ; bractéoles nulles. 
— Plateau d'Aïn-El-Bey. Eté. 

M. Alyssoïdes (Pomel). — Le précédent^ avec des glomé- 
rules multiflores, un calice plus ouvert, à gorge pileuse 
et dents non spinescentes. — Décombres et triches. 
Eté. 

Les Marrubes sont doués de propriétés excitantes et 
toniques qui sont quelquefois utilisées et que les Indigènes 
connaissent et mettent à profit pour combattre les fièvres. 
Les Marrubes se disent Merriout, Mguecij en arabe, Meriana 
en kabyle. Les animaux les refusent. 

siDERiTis (Crapaudine). 

Plantes herbacées, à feuilles simples, linéaires-lancéo- 
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lées; fleurs médiocres, en glomérules formant des épis non 
bractéolés ; calice non bilabié à 5 dents longues, spinescen- 
tes; lèvre sup. de la corolle plane; 4 étamines incluses; 
akènes ronds. 

S. Montana (L). — Plante velue ; feuilles larges, oblon- 
gues, dentées; glomérules axillaires triflores; corolle 
petite, jaunâtre. — Cultures de la région du Polygone. 

S. Atlantica (Pom). — Sous arbrisseau à tiges grêles, à 
feuilles linéaires-oblongues, obtuses, les florales larges, 
luisantes; fl. assez grandes, jaunes, en épis larges, 
compacts et courts. — Pentes du Dj.-El-Hadj-Baba, 
coteaux du Rhum. -sup. Mai. 

S. Guilloni (Tim). — Tige rameuse, très feuillée ; feuilles 
courtes, petites, dentées ; les florales courtes; fl. peti- 
tes, en épis compacts et étroits, un peu pubescents. — 
Signalé dans les environs par Meyer. 

Les animaux ont peu de goût pour les Crapaudines. 

PHLOMis (Phlomide). 

Plantes robustes, herbacées, hérissées; fl. grandes, en 
faux verticilles compacts et à bractées linéaires; calice tubu- 
leux, non bilabié, plissé; lèvre sup. de la corolle en casque 
caréné, tomenteuse ; 4 étamines exsertes parallèles, les ant. 
plus longues. 

Ph. Herba-Venti (L), — Tiges hispides, à rameaux très 
étalés; feuilles lancéolées, dentées; fi. purpurines, à 
bractéolés très fines, plumeuses, comme les dents du 
calice. — Cultures du Mansourah, du Méridj, de 
Lamblèche. Juin. — En kabyle Zm/. 

Ph. Mauritanica (Mnby). -~ Très tomenteuse, jaunâtre, 
peu rameuse ; feuilles allongées, épaisses, gaufi'ées, 
entières; fi. jaunes, à bractées molles, plumeuses; 
calice velu, soyeux. — Dans les dyss du Dj.-Ouach. 
Juin. — En kabyle Ihissabmm, 

Les Phlomides sont dédaignées des bestiaux et sans 
valeur alimentaire. 
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BALLOTA (Ballote). 

B. Nigra (L). B. Fœtida(Lmk). — Pubescente, rameuse; 
feuilles larges, ovales-crénelées; fl. médiocres, rosées, 
en glomérules rameux, avec des bractéoles linéaires ; 
calice non bilabié, à 5 dents sétacées; lèvre sup. de la 
corolle concave, velue; 4 étamines parallèles, lésant, 
plus longues. — Haies de la Pépinière, du Cheraga. 
Printemps. 

L'odeur forte et désagréable de cette plante la fait re- 
pousser des animaux ; elle était autrefois employée en mé- 
decine. 

STACHYS (Epiaire). 

Plantes herbacées, à feuilles simples ; fleurs en glomé- 
rules axillaires; calice campanule, à 5 dents épineuses; co- 
rolle à lèvre sup. concave; 4 étamines parallèles, les ant. 
plus longues, à la fin déjetées; akènes arrondis. 

S. Hi^:ta (L). — Annuel, hispide, robuste, dressé ; feuil- 
les velues, cordées-ovoïdes, crénelées; fl. assez grandes, 
jaunâtres, en verticilles formant épis; calice velu; 
lèvre inf. de la corolle ponctuée. — Cultures des en- 
virons. Avril. 

S. Arvensis (L). — Annuel, grêle, hispidule; feuilles 
ovoïdes, obtuses, 'cordées-crénelées; fl. très petites, 
roses, en verticilles ; calice peu aristé. — Dans les 
jardins des vallées. Eté. 

S. Durisei (De Noé). — Annuel, très robuste ; feuilles 

grandes, oblongues, dentées ; calice ample, subbilabié; 

' corolle grande, jaunâtre, lavée de rouge. — Terrains 

argileux du Polygone, des pentes du Dj.-El-Hadj-Baba. 

Mai. 

S. Durisei-Hirta (Batt). — Semblable à S. Hirta, mais 
avec de grandes corolles roses. — • Dj.-Ouach, le long 
de laSeguia. Eté. 

S. Mialhesi (De Noé). — Vivace, hispide ; tige flexueu- 
se, élancée ; feuilles cordées-ovoïdes, larges, crénelées ; 
verticilles distants ; calice velu, peu spinuleux ; corolle 
grande, blanchâtre, maculée de rose, pubescente. — 
Sidi-M'cid. Printemps. 

S. Numidica (Pom). — Vivace, velu ; tiges ascendantes ; 
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feuilles médiocres, épaisses, blanchâtres, réticulées; fl. 
rosées, grandes, en verticilles denses, à feuilles florales 
minuscules ; calice tomenteux, à dents étroites, peu 
épineuses ; corolle pubescente. — Rochers du Man- 
sourah et du Dj.-Sidi-M'cid. Mai. 
S. Circinnata (L'her). — Le précédent avec des inflores- 
cences moins denses, des feuilles florales plus dévelop- 
pées et les dents du calice courtes, triangulaires, spi- 
nuleuses. — Rochers du Kreneg. Mai. 

Les Epiaires sont des plantes amères et d'une odeur 
forte que les animaux goûtent peu. Quelques espèces ont 
une tendance à multiplier qui les rend nuisibles dans les 
cultures; à citer pour la région S. Duriaei et S. Arvensis. 

LAMiUM (Lamier). 

L. Amplexicaule (L). — Herbacé; tiges nombreuses, 
glabres; feuilles réniformes, cordées, crénelées; fl. 
roses, en glomérules denses, formant un épi inter- 
rompu ; calice à 5 dents non épineuses ; lèvre sup. de 
la corolle en casque, l'inf. rétrécie à la base, le tube 
très long; étamines saillantes, parallèles, les ant. plus 
longues. — Jardins et cultures des vallées. Eté. — En 
arabe Oiidn-el-Far, Sans importance. 

AJUGA (Bugle). 

Plantes herbacées, à tiges décumbentes; feuilles varia- 
bles ; fleurs axillaires, solitaires ou géminées; corolle à an- 
neau pileux, lèvre sup. courte, Tinf. trifide; 4 étamines 
parallèles, les ant. plus courtes. 

A. Iva (Schub). Ivette. — Velue, à odeur musquée ; tiges 
épaisses ; feuilles linéaires, entières ou dentées; fl. assez 
grandes, roses ou jaunâtres, à lobe terminal large. — 
Dans les friches, sur les coteaux arides. — Avril-Mai. 

A. Chamaepitys (Schreb). Faux pin. — Hispide,* diffuse; 
feuilles inf. oblongues-dentées, les sup. trifides-linéai- 
res ; fl. jaunes, petites. ~ Mêmes lieux que la pré- 
cédente. 

Ces plantes sont mangées par les bestiaux sans être re- 
cherchées. L'Ivette est employée par les Indigènes à l'usage 
médical sous le nom de Chandgotira, 
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TflEUCRiUM (Germandrée). 

Plantes herbacées ou sous-frutescentes ; fleurs soli- 
taires ou en glomérules ; corolle sans anneau pileux, unila- 
biée, à 5 lobes; 4 étamines parallèles, les ant. plus courtes. 

T. Scordioïdes (Schreb). — Vivace, semi-aquatique, ve- 
lue, radicante, dressée; feuilles sessiles, oblongues, 
crénelées, grisâtres; fl. roses, petites, axillaires, gémi- 
nées. — Ravins humides et fondrières des coteaux. 
Automne. 

T. Botrys (L). — Annuelle, rameuse, étalée; feuilles pin- 
natifides-étroites, pubescentes; fl. roses, 2-3 en glomé- 
rules; calice accrescent, cuspidé. — Alluvions du 
Rhum. Eté. 

T. Resupinatam (Desf). — Annuelle, hispide^ rameuse, 
rougeâtre; feuilles lancéolées-dentées, les sup. linéai- 
res; glomérules biflores, en grappe; fl. jaunes, gran- 
des; calice gibbeux, peu accrescent, à dents acuminées. 

— Cultures de la vallée du Rhum. -sup et de la région 
de Salah-Bey. Mai. 

T. Spinosum (L). — Annuelle, très-rameuse, divariquée, 
spinescente ; glomérules de 1-6 fl. blanchâtres; calice 
à dent sup. plus large. — Cultures de TO.-Melah, de 
Salah-Bey, du Hamma. Juin. 

T. Chaaiaedrys (L). Petit Chêne. — Sous-frutescente, ra- 
meuse, couchée ; feuilles ovoïdes, crénelées, nerviées, 
luisantes en dessus; fl. purpurines, grandes, en grappes 
denses et courtes; calice rougeâtre et pubescent. — 
Dj.-Chettabah, région de la zaouia de Si-Sliman. — 
En arabe Bellout-el-Ard, 

T. Flavum (L). — pFrutescente, dressée; feuilles ovoï- 
des, crénelées, luisantes en dessus^ un peu enroulées, 
les florales concaves; fl. jaune-verdâtre, en grappes al- 
longées. — Kreneg et Dj.-Oum-Settas. Juin. 

T. Pseudo-Chaniaepitys (L). — Vivace, herbacée, ra- 
meuse, velue; feuilles 3-5 partites-linéaires; fl. gran- 
des, pubescentes, blanc-rosé, en grappes unilatérales. 

— Com. sur les coteaux. Mai. 

T. Campanulatum (L). — Vivace, herbacée, rameuse, 
flexueuse ; feuilles pinnatipartites, glabres, à lobes di- 
variqués ; fl. petites, bleues, géminées ; calice campa- 
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nulé à dents courtes. — Grève du Rhum, en amont 
de la ville. Mai. 
T. Polium (L). V. Angustifolium (Benth). — Sous-fru- 
tescente, tomenteuse, canescente, très rameuse ; feuil- 
les oblongues, crénelées, enroulées; fl. petites, blan- 
ches, roses ou purpurines en capitules denses formant 
corvmbe. — Coteaux des environs. Mai-Juin. — En 
arabe Hayada, Felfla. 

Les Germandrées sont des plantes aromatiques et exci- 
tantes qui ont leur utiUté dans les pâturages, et que les pe- 
tits ruminants mangent volontiers. T. Chamaedrys et T. 
Polium jouissent de propriétés fébrifuges que l'on utilise 

uelquefois. Les Indigènes emploient souvent la dernière 

e ces plantes . 



PINQUICULACÉES 

UTRicuLARiA (Utriculalre) 

U. Vulgaris(L). — Aquatique; tiges longues, flottantes, 
rameuses; feuilles pennatiséquées, à lanières filifor- 
mes, étalées, chargées de vésicules natatoires ; fl. jau- 
nes en grappes exondées, à calice bilabié ; corolle épe- 
ronnée, à palais saillant. — Ruisseaux du Haut Dj.- 
Ouach, région de l'O.-Zekri. Juillet. 

PLUMBAOINÉES 



PLUMBAGO (Dentelaire). 
P. Europœa (L). — Sous-frutescente, rameuse, dressée ; 
feuilles ondulées, rudes, les inf. obovées, les sup. au- 
riculées; fl. pentamères, violettes, en épis, munies de 
3 bractées; caUce glanduleux, à 5 angles; corolle ro- 
tacée, à tube long; étamines libres ; styles soudés. — 
Décombres, fossés des environs. Eté. — En arabe Ko- 
nabera. 

Très acre dans toutes ses parties, la Dentelaire est re- 
fusée de tous les animaux. 



Digitized by VjOOC' '__.■, ' 



— 223 — 

ARMERiA (Armerie). 

A. Longevaginata (Batt). — Herbacée, vivace; feuilles 
en rosette, longues, linéaires; hampes grêles, longues, 
nues; fl. rouges, pentamères, en épillets bractéolés, 
réunis en un capitule involucré ; calice à côtes velues^ 
à lobes longs, aristés; 5 styles plumeux; bractéolés 
longues. — Dans les dyss du Dj.-Ouach. Juin — En 
arabe Ouadmi. Médiocre fourrage. 

GLOBULARIÉES 

GLOBULARiA (Globulalre) . 

G. Alypum (L). Séné provençal. — Arbrisseau très ra- 
meux^ à écorce noirâtre; feuilles petites, oblongues, 
coriaces, glabres, sub-entières ; fl. bleuâtres, en capi- 
tules denses, à involucré de folioles velues; réceptacle 
à bractées linéaires; calice velu; corolle bilabiée, à 
lèvre sup. très courte, l'inf. très longue; 4 étamines. 
- Com. sur les coteaux arides, les pentes des mon^ 
- tagnes. Eté. — En arabe Tasselr'a, 



"&' 



Les feuilles de la Globulaire sont acres et purgatives, 
et peuvent remplacer le véritable Séné. Les Indigènes les 
emploient fréquemment à titre de fébrifuge et de purgatif. 
Les bestiaux dédaignent cette plante trop commune dans 
certains pâturages rocailleux des environs. 



PLANTAGINÉES 

PLANTAGO (Plantain). 

Plantes herbacées, à feuilles variables, à fleurs petites, 
verdâtres, tétramères^ en épis denses, globuleux ou allon- 
gés; corolle scarieuse; fruit pyxidaire. 

PL Major (E). — Glabre, acaule; feuilles larges, coriaces, 
glabres; épis linéaires, à bractées concaves, obtuses; 
lobes du calice et de la corolle obtus. — Lieux humi- 
des des vallées, fossés. Eté. — En arabe Sif-el-Ma, Mes- 
sassa. 
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PI. Lagopus (L). — Acaule ; feuilles lancéolées, entières 
ou denticulées; fl. en épis cylindriques courts, velou- 
tés; hampe, calice, corolle et bractées veloutés-soyeux. 

— Com. dans les gazons. Mai. — En arabe TDjéné. 

V. Lusitanica (L). — Plus puissant; épis plus 
allongés ; feuilles denticulées ; hampe simplement 
poilue. — Mansourah^ pentes schisteuses. Mai. 

PI. Lœffingii (L). — Acaule^ petit, à feuilles lancéolées, 
dentées ; épis oblongs-globuleux ; bractées larges, sca- 
rieuses; calice scarieux, glabre; corolle petite. — Grè- 
ves du Rhum.-inf. Eté. 

PI. Bellardi(All). — Acaule, petit, à feuilles lancéolées, 
pubescentes ; épis cylindriques ; hampe hispide ; calice 
pubescent; corolle petite^ glabre. — Pelouses du Dj.- 
Ouach. Eté. 

PI. Albicans(L). — Assez développé, acaule; feuilles 
blancheSj velues, soyeuses, oblongues, lancéolées; 
épis cylindriques, longs, lâches, à bractées membra- 
neuses, velues; hampe pubescente; sépales scarieux, 
hispides. — Coteaux arides, Mansourah, Aïn-El-Bey. 
Eté. — En arabe Levta. 

Pi. Coronopus ((L). — Vivace, argenté-soyeux, acaule ; 
feuilles dentées-pinnatifides ; hampes pubescentes ; 
épis linéaires, lâches, à bractées subulées ; sépales ca- 
rénés, ailés, ciliés. — Bords de l'O.-Melah. Mai. 

V. Columnae (Gouau). — Rachis des feuilles 
larges, les lobes lancéolés-dentés; hampes élevées; épis 
longs. — Polygone. Mai. 

PI. Serraria (L). — Vivace, acaule; feuilles lancéolées, 
largement dentées, pubescentes ; épi long, étroit, lâche; 
sépales carénés, ailés, non ciliés; bractées courtes, non 
*subulées. — Sidi-M'cid^ Mansourah. Eté. — En ka- 
byle Sousin. 

PI. Psyllium (L). — Annuel, caulescent, rameux^ pu- 
bescent ; feuilles lancéolées, entières-dentées ; épis 
globuleux^ à bractées acuminées; éépales courts, aigus. 

— Com. dans les friches. Eté. — En arabe 'Berousti, 
PI. Amplexicaulis (L). — Annuel, caulescent, ra- 

meux; feuilles larges^ lancéolées, engainantes; gros 
épis globuleux ou oblongs ; bractées scarieuses ; sépales 
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membraneux; très grosses capsules. — Signalé à 
Constantine par M. Battandier. 

Les Plantains, doués de propriétés modérément amè- 
res et astringentes, sont généralement recherchés des bes- 
tiaux^ des moutons en particulier. P. Major fournit un 
fourrage vert, abondant dans les lieux humides ; mais il est 
nuisible dans les prairies, où il tient la place de meilleures 
plantes. Les autres espèces, communes dans les pâturages 
de la région, ont une réelle valeur alimentaire. Les graines 
de L. Psyllium sont employées à l'usage médical. 

MONOCLAMYDÉES 



AMARANTACÊ^S 

AMARANTUS (Amarante). 

Plantes herbacées, annuelles, à feuilles alternes, pétio- 
lées, ovoïdes-rhomboïdales ; fleurs petites^ vertes, en pani- 
cules denses; 3-5 sépales verdâtres, libres; 3-5 étamines 
sans staminodes ; fruit monosperme, indéhiscent ou pyxi- 
daire. 

A. Sylvestrls f Desf). -^ Tige dressée, rameuse : feuilles 
rhomboïdales, à pétioles longs; fl. en glomérules, les 
inf. espacées, les sup. en épi feuille; bractées non épi- 
neuses; 3 sépales courts; 3 étamines; fruit pixydaire. 
: — Jardins de la vallée du Rhum. -inf. Mai. 

A. Retroflexus (L). — Rameaux courts, pubescents; 
feuilles ovales-obtuses, ondulées ; fl. en épis agglomé- 
rés; bractées spinescentes; 5 sépales mucronulés; 5 
étamines; fruit pixydaire. — Décombres, terrains 
vagues. Eté. 

A. Albus (L). — Tiges raides, à rameaux blancs ; fe uilles 
petites, lancéolées ; fl. en petits glomérules non con- 
fluents ; bractées subulées ; 3 sépales subulés ; 3 étami- 
nes ; fruit pyxidaire. — Bords des routes. — En kabyle 
Blitou, 

A. Prostratus (Balb). —Tiges grêles, diff'uses; feuilles 
médiocres, rhomboïdales; fl. en glomérules tormmt 
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un épi conique ; bractées et sépales mucronés ; 3 éta- 

mines; fruit non pyxidaire. — Bords des chemins. 

Eté. 
A. Patulus (Bert). — Dressé; feuilles ovales, vert-som- 

bre; il. en épis composés, le terminal très long; brac- 
- tées médiocres ; 5 sépales; 5 étamines ; fruit p)rxidaire. 

Jardins des. vallées. Automne. 
A. Caudatus (L). Queue de Renard. — FI. en panicules 

spiciformes, allongées^ rouges. — Subspontané dans 

les jardins de la vallée du Rhum.-inf. Eté. 

Les Amarantes sont des plantes sans valeur alimen- 
taire et généralement dédaignées des bestiaux ; souvent elles 
infestent les cultures et sont difficiles à extirper. Quelques 
espèces exotiques sont cultivées pour leur panache de fleurs 
d'un rouge vif. 

CHÉNOPODÉES 



BETTA (Bette). 

B. Vulgaris(L). Poirée. — - Herbacée; tige dressée, rou- 
geâtre; feuilles radicales^ grandes, luisantes, entières, 
ovoïdes, à côtes rougeâtres; fl. petites, en glomérules 
formant une grande panicule; périanthe à 2-5 pièces 
accrescentes, indurées, ligneuses ; 5 étamines ; ovaire 
soudé au calice. — Com. friches, décombres. Eté. 

Les feuilles de la Poirée sont consommées comme lé- 
gume sous les noms de cardes, côtes de Bette. La popula- 
tion indigène, qui en fait usage, les nomment Selk, Baqlat- 
lamina. La Betterave, Bendiar en langue indigène, n'est 
elle-même qu'une variété ae la Bette, améliorée par la 
culture. 

OREOBLITHON 

0. Thesoïdes(DuretMoq). — Souche ligneuse ; rameaux 
couchés, grêles, feuilles; feuilles petites, allongées ; 
fl. petites, verdâtres, en cymes axillaires, non bractéo- 
lées ; périanthe à 5 divisions Unéaires, non indurées ; 
ovaire cipsulaire libre. — Rochers du Kreneg. Mai. 
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CHENOPODiUM (Ansérine). 

Plantes herbacées^ à fleurs petites, verdâtres, en grap- 
pes multiflores, composées ; périanthe à 5 divisions ; 5 éta- 
mines ; 2 styles ; graine lenticulaire, enveloppée dans le pé- 
rianthe, mais libre. 

G. Murale (L). — Farineuse; tige robuste, rameuse, 
rougeâtre; feuilles vertes, ovées-aiguës, dentées; fl. en 
panicules étalées; sépales non carénés; graines ternes. 
— Com. décombres. Eté. — En arabe -Rtfwmw. 

G. Opulifolium (Schr). — Farineuse; tige robuste, ra- 
meuse, à bandes vertes et blanches ; feuilles grandes, 
larges, dentées, presque trilobées, glauques; grappes 
compactes, en grande panicule; sépales carénés ; graines 
Hsses. — Bords des chemins, décombres. — En arabe 
T.Uhsan, 

G. Vulvaria (L). — Farineuse, rameuse^ couchée; teuilles 
petites, ovoïdes, cendrées, entières; fl. en petites grap- 
pes spiciformes, nues ; odeur fétide. — Bords des 
chemins, décombres. Eté. 

G. Ambrosioïdes (L). Thé du Mexique. — Plante non 
farineuse, aromatique ; tige puissante, rameuse ; feuilles 
grandes, lancéolées, dentées; fl. en petites grappes 
feuillées; graines petites, luisantes. — Décombres. 
Eté. 

Les Ansérines sont des plantes généralement fades et 
insipides, dédaignées des bestiaux et nuisibles surtout dans 
les cultures maraîchères qu'elles ont une grande tendance à 
envahir. 

ATRiPLEx (Arroeiie). 

Plantes herbacée > ou ligneuses, à feuilles variables; 
fleurs petites, verdâtres, en glomérules formant des grappes 
et des panicules, les hermaphrodites à 3-5 sépales, 3-5 éta- 
mines, les femelles à 2 sépales accrescents enveloppant une 
graine verticale. 

A. Hastata (L). — Herbacée; tige dressée; rameaux 
étalés ; feuilles pétiolées, hastées, entières ou dentées ; 
fl. en longue grappe interrompue ; in volucre fructifère 
triangulaire, herbacé. - Jardins indigènes de la vallée 
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du Rhum.-inf. Eté. — En kabyle tAMsoun, 
Â. Littoralis (Mnb). — Herbacée, dressée, rameuse; 
feuilles lancéolées, entières, non hastées; fl. en grappe 
longue; involucre fructifère triangulaire, herbacé. — 
Terrains humides de la Pépinière. Automne. 
A. Mauritanica (B. et R). — Sous-frutescente et décum- 
bente; feuilles oblongues, argentées; fl. en gros épis 
feuilles; involucre fructifère, triangulaire. — • Vieux 
murs des fondouks de la porte Djebia. Juin. 
A. Halimus (L). — Arbuste très rameux ; feuilles ovales, 
entières, argentées; fl. en grappes nues formant pani- 
cule; involucre fructifère réniforme, entier. — Quel- 
ques tortes touffes dans le ravin de Constantine. Eté. 

Les Arroches herbacées sont généralement de mauvai- 
ses plantes dont il est difficile de débarrasser les jardins ; 
pourtant les bestiaux les mangent et l'une des espèces pré- 
cédentes, A. Halimus, connue des Indigènes sous le nom 
de Guetafy et propre aux terrains salés des environs des 
Chotts, est une des principales ressources pour la nourriture 
des animaux, des chameaux en particulier. 

SPiNACiA (Epinard). 

S. Oleracea (L). — Est cultivé dans la région; mais à l'ex- 
ception des Israélites, les Indigènes en font peu de cas. 
Ils le nomment Sebnakk, 



SALSOLÉES 

SALSOLA (Soude). 

s. Vermiculata(L). — Arbrisseau très rameux, à feuilles 
linéaires, vert-pâle, pubescentes; fl. solitaires, à 2 
bractées, formant grappe paniculée; calice à 5 divisions 
munies de grandes ailes pâles ; 5 étamines. — Pentes 
S.-E. du Dj.-Chettabah, gorge du Kreneg. — Mangé 
des bestiaux, surtout des moutons. 

SUAEDA 

S. Fruticosa (L). — Tiges ligneuses, rameuses, feuilléçs; 
feuilles linéaires, charnues ; fl. petites, verdâtres, brac- 
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téolées, en épis feuilles; calice non ailé; 5 étamines. 
— Bords des routes. Automne. — En arabe Oussera. 



POLYGONÉES 



EMEX 

E. Spinosa (Campd). — Herbacée, glabre; tiges rougeâ- 
très, rameuses ; feuilles grandes, cordées, un peu 
charnues; fl. verdâtres, en grappes axillaires, courtes ; 
calice fructifère, à 3-6 sépales indurés, épineux ; 4-6 
étamines; ovaires trigones. — Rochers du Dj.-Zoua- 
oui, Salah-Bey. Eté. 

ftUMEX (Patience). 

Plantes herbacées, dressées; feuilles variables; fleurs 
en grappes paniculées, verdâtres ; calice herbacé à 6 divi- 
sions, les 3 internes accrescentes, enveloppant le fruit et 
portant une granulation sur le dos ; 6 étamines ; 3 styles ; 
fruits trigones. 

R. Crispus (L). — Puissant, rameux; feuilles grandes, 
lancéolées, crispées; fl. en panicule longue, étroite; 
valves calicinales entières, cordées, larges, à granulation 
pâle. — Com. bords des ruisseaux. Eté. 

R. Conglomeratus (Murr). — Très rameux; feuilles 
lancéolées-ondulées; fl. en verticilles denses, distincts; 
valves très petites, entières, oblongues, à forte granu- 
lation allongée. — Prairies, Dj.-Ouach. Mai. 

R. Patientia (L). — Très puissant; grosse tige ; grandes 
feuilles lancéolées-crépées ; fl. en forte panicule, à 
valves très grandes, entières, une seule à granulation . 
— Vallées de TO.-Bou-Merzoug, fossés, lieux humi- 
des. Mai. 

R. Bucephalophorus (L). — Petite plante rameuse, an- 
nuelle, à feuilles entières, ovées-Iancéolées et gaines 
brillantes; fl. en grappes eflSlées ; valves allongées, à 3 
dents épineuses ; fruits pendants. — Com. lieux secs 
et arides. Printemps. 

R. Pulcher (L). — Tige dressée, à rameaux divariqués, 
raides; feuilles lyrées ou allongées entières; fl. en 
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neuses et granulation rugueuse. — Com. lieux humi- 
des, fangeux. Juin. 
R. Thyrsoïdes (DesQ. — Tige dressée, peu rameuse ; 
feuilles oblongues^ un peu hastées ; fl. en pani- 
cule dense ; valves accrescentes, très larges, membra- 
neuses, entières, souvent colorées, avec une granula- 
tion. — Com. prairies, Dj.-Ouach. Mai. 

Les diverses espèces de Rumex, mûrissant vite et sé- 
chant de bonne heure^ n'ont aucune valeur aUmentaire dans 
les prairies ; elles y sont plutôt nuisibles en raison de la 
place qu'elles occupent. Dans les pâturages, elles donnent 
un fourrage rafraîchissant mais peu recherché dès animaux 
et d'une faible ressource. Quelques-unes, comme la Pa- 
tience, ont une racine utilisée en médecine ou des feuilles 
qui sont mangées à la façon de l'oseille, R. Acetosa, qui 
appartient au même genre. Les Indigènes désignent les 
Rumex sous les noms de Hommeila, xAsemmoun et em- 
ploient comme légume les feuilles des espèces de la région. 

POLYGONUM (Renouée). 

Plantes herbacées, à feuilles simples, alternes ; fleurs 
en épis ou en grappes, à cahce coloré, pétaloïde, peu ac- 
crescent. persistant, à 5 divisions; 5-8 étamines; 2-3 styles; 
fruit trigone, enfermé dans le calice. 

P. Amphibium (L). — Aquatique, nageant; tiges noueu- 
ses, feuilles lancéolées, grandes, luis;mtes; fl. roses en 
épis cylindriques, denses, soUtaires ; 5 étamines. — 
Rhum., O.-Bou-Merzoug. — Eté. 

P. Hydropiper (L). Poivre d'eau. — Tiges dressées, très 
noueuses ; feuilles ovées-lancéolées ; fl. roses en épis 
filiformes, interrompus; 6 8 étamines. — Ruisseaux 
et rivières de la région. — Mai. 

P. Lapathifolium (L). — Tiges robustes, très noueuses; 
feuilles lancéolées^ souvent maculées de brun ; fl. ro- 
ses ou verdâtres, en épis oblongs, deiîses, formant pa- 
nicule ; 6 étamines. — Lieux humides, fond des gor- 
ges du Kreneg. — Mai. 

P. Equisetiforme (Sbith.) — Souche ligneuse ; tiges 
longues, couchées ; feuilles médiocres, oblongues. 
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crispées-ondulées, à gaine rougeâtre argentée, fîm- 
briée; fl. roses, assez grandes, 3-4 fasciculées et for- 
mant une grappe interrompue. — Bords des chemins, 
terrains, friches. — Eté. 

P. Aviculare (L). Traînasse — Tiges diffuses, rameuses ; 
feuilles petites, oblongues, à gaine rougeâtre fimbriée ; 
fl. petites, roses ou blanches, en grappes feuillées. — 
Mêmes lieux que leprécédent. En arabe Gourdab, 

P. Bellardi (AU.) — Tiges dressées, rameuses ; feuilles 
lancéolées, les inf. très grandes ; fl. petites, rosées, en 
grappes longues, effilées, interrompues, aphylles. Fri- 
ches. Sidi-M'Cid. Mansourah. — Eté. 

P. Convolvulus (L). Faux Liseron — Tiges volubiles ; 
feuilles grandes, ovées-sagittées ; fl. blanches, 3-6 en 
glomérules ; caHce accrescent, ailé, enveloppant un gros 
fruit. — Jardins, décombres. — Eté. 

La plu])art des Renouées plaisent aux animaux; quel- 
ques-unes sont même cultivées comme plantes fourragères; 
une seule, P. Hydropiper, douée d'une saveur acre et 
brûlante, est refusée des bestiaux. C'est à ce genre qu'ap- 
partient le Sarrazin, P. Fagopyrum, qui concourt à la nour- 
riture de l'homme. Quelques Renouées, comme la Traînas- 
se, la Bistorte, très astringentes, sont quelquefois employées 
à l'usage médical. Les Indigènes désignent les Polygonum 
aquatiques sous le nom de Zouadjabil-el-Klab. 



LAURINÉES 

LAURUS (Laurier). 

L. Nobilis (L). Laurier sauce — Arbre à feuilles oblon- 
g ,e-6, coriaces, odorantes ; fl. verdâtres en fascicu- 
les ombelliformes bractéolée ; calice à 4-9 divisions ; 
adhérent; é-12 étamines; baies ovoïdes, odorantes, 
noires à maturité . 

Le Laurier est indigène en Algérie et cultivé dans les 
jardins de la région, où il prend un grand développement. 
Les Indigènes le nomment Rond et l'emploient très peu. 
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THYMÉLÉACÉES 

PASSERiNE (Passerinfe). 

Plantes frutescentes, à écorce tenace ; feuilles sessiles ; 
fl. axillaires, petites, pâles, en glomérules ; calice à 4-5 di- 
visions, 8-10 étamines, i style, ovaire libre, fruit sec. 

P. Hirsuta(L). Thymelea hirsuta (End.) — Arbuste très 
rameux; feuilles petites, épaisses, coriaces, ovoïdes, 
imbriquées, laineuses en dessus; fl. jaunâtres, 2-5 en 
glomérules ; calice soyeux à tube long et lobes étalés, 
obtus. — Com. sur les coteaux incultes des environs. 
Mai. 

P. Nitida(Mnb). Thymelea Nitida(Dest). — Petit arbuste 
à rameaux intriqués; petites feuilles linéaires oblon- 
gues, soyeuses ; fl. jaunâtres, en glomérules pauciflo- 
res, à tubes longs et lobes aigus Broussailles du Dj.- 
Chettabah, coteaux de la vallée du Rhum.-sup. Mai. 

P. Virescens (Mnb.) Thymelea Virescens (Coss. et 
Durr.). — Aspect du précédent, mais glabrescent ; 
lobes du calice obtus, pubescents; fl. 5-10 en glomé- 
rules. — Signalé par Choulette sur les- collines au 
Sud de la ville. 

Les Passerines sont volontiers broutées par les ani- 
maux, et dans le Sud, P. Hirsuta, le Metnan des Arabes, 
est une des principales ressources pour la nourriture 
des chameaux. L'écorce de cette plante fournit une fibre 
textile soyeuse et très solide. 

STELLERA (Stellère). 

S. Passerina (L). Passerina annua TWick). — Herbacée, 
annuelle; tige et rameaux grêles, dressés; feuilles 
lancéolées-linéaires, sessiles, glabres; fl. petites, vert- 
jaunâtre, en petits glomérules axillaires et longuement 
bractéolés; calice urcéolé à 4-5 lobes; 8 étamines; 
fruit sec dans le périanthe. — Plateau d'Aïn-El-Bey. 
Eté. 

V. Pubescens (Ten). V. Algerieusis (ChabY — 
Grande, pubescente, à bractées courtes. — Cultures 
de la vallée de l'C-Bou-Merzoug. Eté. 
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Ces plantes sont peu fourragères et sans intérêt. 
DAPHNÉ 

D. Gnidium (L). Garou. — Arbuste rameux^ dressé^ très 
feuille; feuilles persistantes, lancéolées-aiguës, glabres, 
cuspidées; fl. petites^ blanches, en panicules ; calice 
à 4 lobes soyeux, étalés ; 8 étamines; fruit bacciforme^ 
globuleux, noir. — Très com. dans la broussaille. 
Eté. 

Les propriétés irritantes du Garou, Le:^a:;^ en arabe, 
sont bien connues des Indigènes et utilisées dans leur mé- 
decine. 



ÉLÉAQNÉKS 

ELEAGNUS (Chalef). 

E. Angustifolius (L). Olivier de Bohême. — Arbre 
moyen, gris- cendré ; feuilles entières, oblongues, ar- 
gentées; fl. blanc-jaunâtre, médiocres, 2-3 en glomé- 
rules axillaires ; périanthe tubulé, à 4-6 lobes étalés ; 
4-6 étamines; fruit drupacé, ovoïde. Juin. 

Les Indigènes cultivent dans les jardins l'Olivier de 
Bohême sous le nom de Khilaf et recherchent l'odeur pé- 
nétrante de ses fleurs. 



SANTALACÉES 



OSYRIS 

O. Alba (L). Rouvet. — Arbrisseau à tiges effilées; 
feuilles linéaires-lancéolées^ persistantes ; fl. petites, 
jaunes, dioïaues, en grappes axillaires bractéolées;- ca- 
lice à 3-5 loDes; 3-5 étamines; fruit drupacé, rouge, 
globuleux. — Com. dans les haies des vallées. Eté. — 
En arabe Ousnous, en kabyle Ouarnaguer. Sans intérêt. 

THESiUM (Thésion). 

Th. Humile (Vahl). — Sous-arbrisseau à feuilles Hnéaires; 
fl. petites, verdâtres, bractéolées, axillaires, en lon- 
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gués grappes dressées, peu fournies, feuillées ; calice 
persistant, soudé à Tovaire, à 4-5 lobes connivents; 
4-5 étamines ; fruit sec, réticulé. — Ravins au des- 
sous du Cimetière. Eté. 



ARISTOLOCHIÉBS 

ARiSTOLOCHiA (Aristoloche). 

A. Longa (L). — Herbacée, à souche napiforme, allongée ; 
tiges étalées; feuilles pétiolées, cordiformes, nerviées- 
pubescentes; fl. jaunâtres, solitaires, vésiculeuses, en 
cornet terminé par une languette; 6 étamines; capsu- 
les ventrues à 6 loges. — Lieux humides du Dj.- 
Ouach, récoltes des environs des jardins de Salluste. 
Mai. 

L'Aristoloche a une saveur acre et amère qui la £iit 
rejeter des bestiaux; sa racine, ^otirrouchtoun, est un médi- 
cament assez usité dans la médecine indigène. 



CYTINÉES 

CYTiNUS (Cytinet). 

C. Hypocistis (L). — Plantes parasites sur les racines des 
Cistes, sans chlorophylle, à feuilles en écailles char- 
nues, jaunâtres, formant touffe et fleurissant à la 
surface du sol ; tige charnue; fl. assez grandes, jaune- 
rougeâtre, monoïques, à calice régulier à 4 lobes ; éta- 
mines nombreuses ; ovaire infère ; fruit baccien. — 
Assez rare. Broussailles du Dj.-Chettabah. Mai. — En 
arabe Tharatsits. 

Le suc de l'Hypociste, riche en tannin, est astringent 
et acide; il était autrefois employé en médecine. 

EUPHORBIACÊES 

EUPHORBiA (Euphorbe). 
Plantes herbacées ou sous-frutescentes, à suc acre et 
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laiteux, à feuilles simples et fleurs en ombelles, unisexuées, 
apétales, lo mâles, bractéolées^ réduites à une étamine et 
réunies à une femelle dans un involucre commun à 4-5 
petites divisions membraneuses, alternant avec 4-5 lobes 
jaunâtres, épais et glanduleux ; ovaire pédicellé, pendant, à 
3 styles ; fruits en 3 coques monospermes. 



Glandes de l' involucre arrondies. 

E. Helioscopia (L). — Annuelle ; tiges dressées ; feuilles 
glabres, obovées, dentées; bractées semblables, libres; 
coques lisses, arrondies. — Com. dans les jardins, les 
fossés. — En arabe Halib-ed-T^iba. 

E. Pterococca (Bert). —Annuelle, grêle, glabre; feuilles 
minces, dentées, oblongues; bractées ovées, libres; 
coques petites, à 2 ailes ondulées. — Cultures des 
pentes du Dj.-El-Hadj.-Baba. Mai. 

E. Cuneifolia(Guss). — Annuelle, glabre, dressée; feuilles 
minces, cunéiformes, dentées, arrondies; coques très 
petites, à 2 rangs de pointes vertes. — Dj.-Sidi-M'cid 
(Choulette). 

E. Reboudiana (Coss). — Annuelle, dressée, velue-his- 
pîde ; feuilles oblongues-crénelées, les bractées sembla- 
bles, libres; ombelles grandes; capsules grosses, cou- 
vertes de longues verrues. — Cultures du Mansourah, 
du Polygone. Automne. 

E. Pilosa (L). — Vivace; tiges dressées, velues, hautes; 
feuilles oblongues, velues, dentées; bractées libres, 
ovales, mucronulées; grosse capsule velue, à peine 
tuberculée; graines lisses. — Tourbières du Dj.- 
Ouach. Juillet. 

E. Pubescens (Vahl). — Vivace, velue, pubescente; 
tiges fortes, dressées; feuilles lancéolées, dentées; 
bractées libres, semblables; coques hérissées, tuber- 
culeuses; graines à crêtes. — Lieux humides du Dj.- 
Chettabah, alluvions du Rhum. Eté. 

E. Chamœsyce (L). — Tiges grêles, couchées ; feuilles 
opposées, petites, minces, arrondies, glauques en des- 
sous; fl. solitaires; glandes tridentées; coques lisses, 
carénées. — Lieux battus, bords des routes, Mansou- 
rah. Eté. — En arabe Bassad-el-Moulouh, 
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Glandes de l'Involucre en croissant ou à cornes. 

E. Exîgua (L). — Petite, annuelle, rameuse; feuilles 
sessiles, linéaires-aiguës ; glandes brunes à 2 pointes 
fines; capsule trigone, granuleuse; graines tubercu- 
lées. — Ôom. dans les cultures. Avril-Mai. 

V. Retusa (Reich). — Feuilles linéaires, tron- 
quées ou retuses. — Avec la précédente. 

E. Sulcata (De Lens). — Annuelle ; feuilles oblongues- 
cunéiformes, émarginées ou tronquées ; glandes à poin- 
tes fines; capsule grosse; graines à 8 sillons. — Sidi- 
M'cid. Eté. 

E. Peplus (L). — Annuelle, rameuse; feuilles obovées, ar- 
rondies ou émarginées ; 4 glandes à cornes subulées ; 
capsule petite, trigone; coques à 2 ailes; graines à sil- 
lons et trous. — Décombres, cultures. Com. Eté. 

E. Peploïdes (L). — La précédente avec des graines plus 
petites et à trous moins nombreux. — Mêmes lieux. 

E. Falcata (L). — Annuelle, glauque; feuilles cunéifor- 
mes, les inf. tronquées, les sup. aiguës; glandes à 
cornes courtes; capsule petite^ lisse, trigone; graines 
grosses, à sillons transversaux. — Moissons et rochers 
des environs. Mai. 

E. Hieroglyphica (Coss et Durr). — Forme de E. Fal- 
cata, mais plus robuste ; inflorescence compacte ; glan- 
des à longues cornes discolores; graines blanches, à 
sillons irréguliers, ramuleux. — Cultures de l'O.- 
Bou-Merzoug et du Rhum.-sup. Mansourah. Mai. 

E. Pinea (L). E. Calcarea (Coss. et Dur). — Vivace, 
glabre, tiges robustes ; feuilles imbriquées, linéaires, 
mucronulées ; 4 glandes à cornes très longues, subu- 
lées ; grosse capsule trigone ; coques subcarén&s^ à 2 
bandes granuleuses; graines fovéolées. — Dj.-Chet- 
tabah, coteaux de la vallée du Rhum. -sup. Mai. 

E. Terracina (L). E. Provincialis (Wild).— Vivace, gla- 
bre, polymorphe, rameuse ; feuilles lancéolées, denti- 
culées; glandes à cornes sétacées^ très longues ; capsule 
trigone, déprimée, trisulquée ; graines blanches, lisses. 
— Dj.-Chettabah, pentes du Dj.-Sidi-M'cid. Eté. 

E. Nicœnsis (Aill). — Vivace, glabre; feuilles coriaces, 
entières, oblongues, obtuses; glandes à pointes courtes 
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et épaisses ; capsule ovoïde, quelquefois velue, le reste 
comme E. Terracina. — Ôoteaux de la vallée du 
Rhum.-sup. Eté. 

Les Euphorbes, encore désignées sous le nom de Ti- 
thymales^ renferment un suc blanc, laiteux, acre et très ir- 
ritant, oui les rend nuisibles dans les pâturages et leur 
donne des propriétés vénéneuses qu'elles ne perdent pas 
par la dessiccation. Les animaux les dédaignent et ne les 
prennent qu'accidentellement lorsqu'elles sont jeunes ou 
mêlées à d autres plantes. 

Le suc concentré de quelques Euphorbes exotiques est 
employé en médecine comme vesicant; leurs graines four- 
nissent également une huile caustique et très purgative. 

Les Indigènes nomment ces plantes Oum-el-Lebinay 
Lehaïni, 



ACALYPHÊES 

CROzoPHORA (Croton). 

C. Tinctoria (Juss.) Croton tinctorium TL). Tournesol. 

— Annuel, roouste, rameux; feuilles rhomboïda- 
les, sinûées-dentées, tomenteuses; fl. monoïques, 
petites, jaunâtres, les mâles en grappes^ à calice 5 fi- 
de et 5 pétales, les femelles au-dessous, à calice à 10 
divisions ; S -10 étamines monadelphes, 3 styles, bifi- 
des ; capsules à 3 coques, globuleuses, tuberculeuses. 

— Terrains vagues, bords des chemins. Eté. — Cette 
plante fournit la couleur bleue dite Tournesol. 

MKRCURiALis (Mercurlale). 

Plantes herbacées, à feuilles opposées, dentées, stipu- 
lées ; fl. verdâtres, dioïques ou monoïques, les mâles en 
épis grêles, les femelles axillaires ; périanthe tripartit; 9-12 
étamines Ubres ; 2 styles, 2 carpelles monospermes. 

M. Annua (L). Foirole. — Tige dressée ; feuilles ovées, 
glabres, épaisses ; fl. dioïques, les femelles solitaires ou 
géminées ; capsules didymes, vertes, hérissées de poils 
raides. Com. jardins, décombres. En arabe : Halabouh, 

M. Ambigua (L). — Monoïque, les fl. mâles et femelles 
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entremêlées sur des pédoncules très courts. — Rochers 
du Dj.-Zouaoui. Eté. 

Les Mercuriales sont des plantes irritantes, laxatives, 
nuisant aux animaux qui les refusent généralement. 
Desséchées ou cuites, elles n'ont plus les mêmes incon- 
vénients. 

RiciNUs (Ricin). 

R. Communis (L). — Arbuste à grandes feuilles peltées 
à 7-9 lobes ; fl. monoïques, mâles et femelles sur la 
même grappe axillaire ; périanthe à 3-5 divisions ; éta- 
mines polyadelphes ; 3 styles rougeâtres, très longs, 

Elumeux ; grosse capsule tricoque échinulée. — Com. 
aies des vallées, décombres. Subspontané ? En arabe 
Karroîia; en kabyle : KÂkhilouan. ' 

Cette plante pourrait devenir facilement l'objet d'une 
culture rémunératrice pour ses graines oléagineuses. 



MORÊES 

MORUS (Mûrier). 

Arbres cultivés dans le pays, mais d'origine étrangère ; 
feuilles simples, lobées-dentées; fleurs verdâtres en épis uni- 
sexués, axîllaires, les mâles allongés, les femelles courtes, 
ovoïdes ; périanthe à 4 folioles ; 4 élamines ; fruit monos- 
perme dans le périanthe devenu charnu et succulent. 

M. Alba(L).. — Feuilles minces, luisantes, glabres; épis 
femelles pédoncules ; fruits blancs ou ro^es. — Com. 
dans les vergers, sur le bord des routes. 

M. Nigra (L). — Feuilles épaisses, rudes, pubescentes en 
dessous ; épis femelles subsessiles ; fruits pourpre-noi- 
râtre. ~ Mêmes lieux que le précédent. -; 

Quoique la culture des vers à soie sôit abandonnée 
depuis longtemps dans la région, les mûriers y sont encore; 
nombreux et conservés comme arbres d^agrément. Les In- 
digènes sont gourmands de leurs fruits, qu'ils désignent 
sous le nom de Tout-Fersad, Les feuilles des mûriers sont 
aUmentaires pour tous les bestiaux, les bœufs et les mou- 
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tons principalement ; elles pourraient, comme en certains 
pays, constituer une. ressource fourragère précieuse pour 
l'automne. 

FICUS (Figuier). 

F. Carica (L). — Arbre à bois spongieux ; feuilles gran- 
des, épaisses, rudes, 3-7 lobées ; fl. mâles à calice 3 fi- 
de et 3 étamines; fl. femelles à calice 5 fide, toutes 
renfermées dans un réceptacle charnu, pulpeux et py- 
riforme ; fruits très petits, monospermes. 

Le Figuier existe à l'état sauvage dans les lieux ro- 
cheux de la région, et il est très cultivé dans les jardins. 
L'arbre porte en arabe les noms de Kerma^ Tin; les figues 
précoces se disent 'Bakour et les autres Karmous. Les figues 
constituent une ressource alimentaire importante pour les 
Indigènes. 

GELTIDÉES 

CELTis (Micocoulier). 

C. Australis (L). Bois de Perpignan. — Grand arbre, à 
feuilles petites, lancéolées, dentées; fl. petites, verdâ- 
tres, axillaires, solitaires, à pédoncule long; périanthe 
à 5 divisions; 5 étamines; fruit pisiforme, drupacé, 
monosperme, noirâtre. — Com. dans les jardins des 
vallées. 

Le Micocoulier se nomme Ther:(ai en arabe, et Ibikés 
en kabyle. Les fruits Keikob, légèrement astringents, sont 
mangés par les enfants et les Indigènes. 



ULMAGÉES 

ULMUs (Orme). 

U. Gampestris (L). Ormeau. — Grand arbre à feuilles 

médiocres, lancéolées, doublement dentées ; fl. petites, 

' vert-rougeâtre, en glomérules paraissant avant les 

feuilles; périanthe membraneux à 4-5 divisions; 4-5 éta- 
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mines; 2 styles; fruit en samare comprimée, monos- 
perme, ailée tout autour. 

L'Ormeau est un des arbres indigènes les plus com. 
dans les vallées. Dans les montagnes il prend une forme 
naine sons la dent des troupeaux. — En arabe Necheby en 
kabyle Oulmou. 

CANNABINÉES 



CANNABIS (Chanvre). 

G. Sativa (L). V. Kif (De). — Tige raide; feuilles 5-7 
palmatiséquées, médiocres; inflorescence condensée; 
fl. dioïques, les mâles en panicule dressée, à calice à 5 
divisions et 5 étamines, les femelles monosépales, en 
glomérules sessiles ; fruit petit, fauve, marbré, dans le 
périanthe formant coque. 

Le Kif est peu cultivé dans la région et seulement pour 
ses feuilles et ses sommités fleuries qui sont fumées par les 
Indigènes sous les. noms de Tekrouri, Hachich. 



URTIGÉES 

URTiCA (Ortie). 

Plantes herbacées, à poils urticants ; feuilles ovoïdes, 
fortement dentées ; fl- petites, vertes, en panicule, épi ou 
tète^ monoïques ou dioïques; fl. mâles à périanthe à 4 
folioles et 4 étamines; fleurs femelles à 4 folioles, les 2 
externes petites ou nulles ; ovaire libre ; fruit lenticulaire, 
luisant. 

U. PïluUfera (L). — Puissante, vivace ; feuilles grandes, 
ovoïdes-cordées, à longs poils urticants ; fl. mâles en 
panicule rameuse, les femelles en gros capitules héris- 
sés; graines très grosses. — Très com. décombres, 
fossés. 

U. Dioïca (L). V. Procera f Mûll). — Vivace ; feuilles al- 
longées à dent terminale grande; fl. mâles et femelles 
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mêlées dans des panicules axillàires, rameuses^ grêles 
et courtes. — Moulin Lavie, bords du Rhum. 

U. Membranacea (Poir). — Annuelle, élevée; feuilles 
grandes, à poils appliqués; fl. en épis, les mâles s«t 
un raehis membraneux, long, les femelles très petites, 
sur un raehis grêle. — Jardins, décombres. 

U. Urens (L). — Annuelle; feuilles petites, elliptiques, 
très tuberculeuses ; fl. mâles et femelles mêlées, en 
épis courts, subsessiles. — Bords des routes, Bardo. 

Les Orties, ayant perdu leurs propriétés irritantes par 
un demi-fanage, deviennent uue substance alimentaire du 
goût de tous les animaux, recherchée des vachec, des chè- 
vres et des porcs, et qu'on devrait moins négliger. Les 
feuilles d'ortie, accommodées à la façon des épinards, sont 
aussi alimentaires pour l'homme. Les tiges fournissent 
une filasse qui est Quelquefois utilisée, et les racines don- 
nent un principe colorant jaune. Les Indigènes désignent 
les Orties sous les noms de Quaress^ Harreig, en arabe, de 
xA^kdou en kabyle ; ils emploient à l'usage médical les se- 
mences de l'Ortie pilulifère ou Ondjoura. 

PARiETARiA (Pariétaire). 

Plantes herbacées, non urticantes, à feuilles ovoïdei, 
entières, alternes; fleurs vei'dâtres, en glomérules axil- 
laires, bractéolés; calice accrescent à 4-5 divisions, 4-5 
étamines ; fruit enveloppé dans le calice tubuleux. 

P. Offîcinalis (L). V. Diffusa. — Vivace, pubescente; 
tiges étalées, rameuses; feuilles tuberculées ; fl. en glo- 
mérules pauciflores ; bractées soudées et décurrentes ; 
calice long, hispide. — Com. au pied des rochers et 
des escarpements de la région. — En arabe nAreng-el- 
Melsa. 

P. Lusitanica (L). — Annuelle, grêle, multicaule; feuil- 
les petites ; glomérules petits, à bractées linéaires, non 
décurrentes ; calice peu accrescent. — Dans les exca- 
vations des rochers. — Sidi-M'cid. 

* Les Pariétaires sont rafraîchissantes et diurétiques, 

Quelquefois employées en médecine, mais sans importance 
ans les pâturages et les foins. 
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THEUGONUM (Theligone). 

Cynocrambe (L). — Herbacée; tîge articulée, noueu- 
se; feuilles ovales, à stipules membraneuses; fl. 
verdâtres, en glomérules axillaires, les mâles à 2 
sépales enroulés et 10-20 étamines; les femelles à calice 
tuDuleux soudé à l'ovaire; fruit sec, coriace, arrondi. 
— Anfractuosités des rochers, Dj.-Sidi-M'cid, Dj.- 
Karkar. 



SANGUISORBÉES 

POTERIUM (Pimprenelle). 

Plantes vivaces, à tiges grêles et feuilles imparipen- 
nées ; fleurs apétales, tétramères, en épi globuleux, termi- 
nal; calice quadrangulaire, resserré, herbacé; étamines 
nombreuses; fruit sec dans le périanthe endurci. 

P. Alveolosum (Spach). — Fruit gros, ligneux, à 4 ailes, 
les faces à alvéoles et crêtes. '— Coteaux. Mai. 

P. Magaoli (Spach). — Fruit à ailes dentées et faces à tu- 
bercules droits et longs. — Coteaux, Mansourah. Mai. 
— En arabe Meskia, 

Les Pimprenelles sont d'excellentes plantes de pâtura- 
ges, et qui conviennent plus particulièrement aux mou- 
tons; les bœufs et les chevaux les goûtent moins. Astrin- 
gentes et amères, elles constituent une nourriture très 
saine et croissent dans les terrains les plus arides ; quelques 
variétés sont même cultivées en prairies artificielles et 
s'accommodent parfaitement du froid et de la sécheresse. 
A ce titre, elles mériteraient d'être davantage répandues 
dans nos pâturages et soumises à des essais de culture dans 
la Colonie. 

APHANES 

A* Cornucopioïdes (Lagasc). Alchemilla Arvensis (Mnb). 
Perce-pierre. — Annuelle, petite, velue, à ieuilles 
palmatripartites, lobées ; stipules amples, soudées, 
dentées, enveloppant un glomérule floral compact ; 
calice à 4 dents ciliées; étamines 1-2; akène ovale. — 
Gazons au Dj.-Ouach. Mai. — Sans intérêt. 
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SALICINÉES 

sALix (Saule). 

Arbres ou arbustes, à feuilles caduques, oblongues et 
pétioles courts ; fleurs en chatons dioïques, sans périanthe, 
à l'aisselle d'une écaille, les mâles paraissant avant les 
feuilles, à 2-5 étamines,les femelles à ovaire bicarpellaire et 
2 styles ; écailles des chatons entières; capsule à 2 valves; 
graines chevelues. 

S. Alba (L). — Arbre grisâtre, à feuilles soyeuses, argen- 
tées, dentées, lancéolées-aiguës ; chatons mâles grêles, 
à 2 étamines, les femelles arqués ; écailles piles ; 
capsule glabre, à pédicellc court. — Vallée de l'O.- 
Bou-Merzoug. — En arabe Karh, 

S. Pedicellata (Desf). — Arbuste à jeunes rameaux cen- 
drés, étalés; feuilles grandes, oblongues, tomenteuses; 
chatons gros à écailles discolores, velues; 2 étamines; 
capsule glabre à pédicelle long. — Com. au bord des 
rivières. 

S. Purpurea (L), — Arbuste à rameaux dressés; feuilles 
lancéolées, gfabrescentes, denticulées ; chatons petits à 
écailles poilues ; 2 étamines ; capsule tomenteuse, ses- 
sile. — Com. bord des eaux. — En arabe Khalaf. 

S. Babylonica (L). Saule pleureur. — Arbre à rameaux 
très allongés, pendants; feuilles glabres, étroitement 
lancéolées; chatons grêles, arqués; écailles pâles; 3 
étamines; capsule glabre, sessile. — Assez com. dans 
les vergers des vallées. 

En sus des espèces précédentes, dont les unes sont in- 
digènes, la dernière d'une introduction bien antérieure à 
l'occupation française, on trouve dans la région le Saule 
jaune, le Saule-osier, le Saule Marceau, tous cultivés pour 
leurs rameaux très flexibles, servant de liens ou utilisés par 
la vannerie et la tonnellerie. Les feuilles de tous les Saules 
conviennent aux bestiaux et constituent une ressource four- 
ragère qui pourrait acquérir une réelle importance en Al- 
gérie ; les Saules se prêtant volontiers à la mutilation four- 
issent aussi une réserve de bois de chauffage. Enfin leur 
é corce, amère et astringente, peut être utilisée comme fé- 
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brif uge ; elle renferme de la salicine et l'acide salicylique 
dont les propriétés antiseptiques sont bien connues. 

popuLUs (Peuplier). 

P. Âlba (L). Peuplier de Hollande. — Arbre élevé, gri- 
sâtre; feuilles à pétioles longs, ovales, sinueuses> to- 
menteuses en dessous, luisantes en dessus; fl. en cha- 
tons dioïques, naissant avant les feuilles, lez mâles 
gros et à écailles dentées-poilues, les femelles allon- 
gés; 4-8 étamines; capsule petite, à pédicelle court. 
— Dans les vallées. Mars. — En arabe Saf-Saf. 

Cet arbre donne un bois d'une certaine valeur pour 
les constructions et la menuiserie; ses feuilles peuvent ser- 
vir à l'alimentation des bestiaux. On trouve aussi dans la 
région le Peuplier d'Italie et le Tremble qui y ont été in- 
troduits. 



CUPULIFÈRES 

QUERCUs (Chêne). 

Arbres à feuilles simples, alternes, pétiolées; fleurs 
mâles en chatons, à involucre caliciforme; 5-20 étamines; 
fleur femelle isolée d^ns une cupule formée de bractées 
soudées ; périanthe adhérent et fruit monosperme oblong, 
luisant, vert-brun, à péricarpe coriace. 

Q. Ilex (L). Chêne vert. Yeuse. — Arbre moyen, à feuil- 
les persistantes, coriaces, petites, ovales, dentées ou 
épineuses, tomenteuses en dessous ; fl. niâles, pubes- 
centes ; fruit annuel, à cupule grise, formée d'écaillés 
fortement imbriauées ; gland âpre ou doux. — En 
arabe Œellout, en kabyle Z4kerrout. 

Q. Suber (L). — Chêne-liège. — Arbre moyen à écorce 
très subéreuse; feuilles persistantes, coriaces, ovales, 
dentées, épineuses, tomenteuses en dessous ; fl. mâles 
pubescentes ; fruit annuel, à cupule formée d'écaillés 
saillantes, les sup. en lanières fragiles; glands âpres. 
— En arabe ,Fernan. 

La région ne possédant pas de massifs forestiers, le 
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grands chênes y sont rares. Le Chêne vert se trouve par 
petits îlots sur les flancs du Dj.-Chettabah et sous sa forme 
naine, déterminée par la dent des troupeaux, dans toutes 
les broussailles de la contrée. C'est une variété de ce Chêne 
qui fournit le gland doux, Œallota, dont les Indigènes de 
Constantine font une grande consommatoin. Le Chêne-liège 
n'existe que dans les terrains siliceux de la partie orientale 
dumassit du Dj.-Ouach, chez les Beni-Bertane. On peut 
voir dans les plantations qui entourent les étangs du Dj.- 
Ouach des peuplements très réussis de Q,. Mirbeckii ou 
Chêne-Zéen, de Q.. Castanœfolia ou Afarez, de Q.. Numi- 
dica ou pseudo-suber, etc., dûs à M. l'ingénieur Delanoye. 
Les Glands de toutes les espèces jouissent de qualités 
alimentaires qui devraient en faire pour les bestiaux des 
régions forestières une ressource précieuse^ surtout en 
temps de disette. 

CONIFÈRES 

piNUS (Pin). 

Arbres élevés, à rameaux étalés, à feuilles linéaires- 
fiUformes, persistantes, fasciculées, par 2-5 et entourées 
d'écaillés engainantes; fleurs monoïques, les chatons mâles 
nombreux, petits, réunis en épis, à écailles minces et 2 éta- 
mines ; les chatons femelles en cône, à écailles persistantes, 
imbriquées, portant chacune 2 ovules ; fruit en cône, à 
écailles ligneuses, imbriquées, recouvrant chacune 2 graines 
ailées, à tégument coriace. 

P. Halepensis (Mill). Pin d'Alep. — Cyme pyramidale ; 
feuilles par 2, longues de 6 à 8 cent. ; cônes petits, 
oblongs, recourbés sur le pédoncule ; graines petites, 
bien plus courtes que l'aile. — En arabe Senoubmr^ en 
kabyle %A:(pumbey. 

P. Pinea (L). Pin pignon. — Cime formant parasol; 
feuilles par 2, longues ; cône gros, ovale, réfléchi ; 
grosses graines osseuses à forte amande. 

Le Pin d'Alep, oui est assez rare dans les montagnes 
des environs, fait la oase des reboisements entrepris dans 
la contrée ; il y réussit parfaitement. Son amande, Sgogou, 
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est une gourmandise pour les Indigènes qui la mangent 
avec du miel. Quelques pieds seulement de Pin pignon 
existent dans la région, où ih ont été introduits; mais la 
graine, fausse pistache, Foustaq en arabe, est vendue sur 
tous les marchés indigènes, venant de Kabylie. Les feuilles 
de ces Pins sont alimentaires et peuvent être utilisées pour 
la nourriture des moutons. 

On voit dans la petite forêt qui environne les étangs 
du Dj.-Ouach de petits peuplements très prospères de 
plusieurs conifères exotiques ou indigènes remarquables 
par leurs dimensions, la forme et le volume de leurs cônes. 

Enfin, on cultive également dans la région, à titre 
d'ornement, le Cyprès, Cupressus sempervirens, originaire 
de rOrient, et qui atteint les plus grandes dimensions. 



JUNIPERACÉES 

JUNIPERUS (Genévrier). 

J. Oxycedrus (L). Oxycèdre. — Petit arbre ou arbuste 
dioïcjue à feuilles glauques linéaires, raides, piquantes, 
verticillées par 3 ; chatons mâles petits, à écailles pel- 
tées, portant 3-6 loges d'anthères; chatons femelles 
ovoïdes, à 3 écailles charnues, formant un fruit bacci- 
forme, à 3 graines osseuses, rouge à la maturité. — 
Parties boisées des montagnes, Dj.-Chettabah. — En 
arabe Taga^ en kabyle Tamerbout. 

Le Genévrier oxycèdre, qui donne par distillation 
rhuile de cade, fournit aux Indigènes un goudron végétal 
ou Ketran\ ils utilisent aussi lesqualitésexcitantes des fruits, 
Habb-el'Arar. On trouve également dans les drogueries 
indigènes les feuilles du Juniperus sabina, sous le nom 

Une espèce voisine, llf ou Taxus baccata, dont les 
feuilles jouissent de propriétés vénéneuses assez pronon- 
cées, existe dans les montagnes de la Petite Kabylie. 
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MONOGOTYLÉDONÉES 

AJLISMACÉES 



ALisMA (Fluteau). 

A. Plantago (L). Plantain d'eau. — Aquatique, herbacé, 
vivace ; souche bulbeuse ; feuilles radicales, grandes, 
lancéolées; inflorescence pyramidale; calice herbacé; 
corolle pétaloïde, rose ; étamines 6-12 ; carpelles petits, 
nombreux, en tête déprimée et unilatérale. — Com. 
dans les mares, les fossés. — En arabe Misma-er-Ray^ 
en kabyle Adan-el-Anc:^, Sans utilité comme plante 
fourragère. 

DAMASONiUN (Damasonie). 

D. Bourgœi (Coss). — Herbacée, vivace, étalée; souche ifi- 
breuse; feuilles radicales, elliptiques; fl. grandes, 
blanches, en verticilles superposés, à caUce et corolle 
et 6 étamines ; carpelles triangulaires-aigus, soudés en 
étoile à 6 branches. — Mares desséchées de Belle- Vue, 
tourbières du Dj.-Ouach. Juillet. 



HYDROCHARIDÉES 



VALLISNERIA (Valllsnerie). 

Numidica (Pom). — Herbe dioïque submergée, à 
feuilles minces, Unéaires, flottantes; fl. mâles jaunâ- 
tres, dans un spadice involucré, à pédoncule court et 
3 divisions; 3 étamines; fl. femelles, verdâtres, soli- 
taires, dans une spathe tubuleuse, à 6 divisions, sur 
un long pédoncule spiroïde. — Mares et tourbières du 
Dj.-Ouach, en dessous des étangs. Mars- Avril. 
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JUNCAGINÉES 

TRiGLOGHiN (Troscart) . 

Laxiflorum (Guss). — Petite plante à souche bulbeuse 
et lige dressée ; feuilles linéaires-planés, étalées, épais- 
ses ; fl. petites, verdâtres, en grappe lâche ; périanthe 
herbacé ; 6 étamines ; fruits linéaires. — Gazons des 
montagnes, Dj.-Ouach. Automne. — Sans impor- 
tance. 



POTAMOGÉTONÈES 

POTAMOGEÏON (Potamot). 

Plantes aquatiques, flottantes, à feuilles variables; 
fleurs en épis émergés, sessiles, tétramères, petites et ver- 
dâtres; 4 carpelles sessiles, monospermes. 

P. Natans (L). — Feuilles à pétiole long, les flottantes 
elliptiques, luisantes, coriaces, les submergées très al- 
longées; fl. en gros épis verdâtres; carpelles gros. — 
Com. Rhum., O.-Bou-Merzoug, mares, etc. Juillet. 

— En arabe Djai-en-Nehar. 

P. Densus (L). — Feuilles lancéolées-linéaires, pellucides, 
opposées; fl. en épis pauciflores à pédoncule court et 
recourbé; carpelles petits. — Ruisseaux du haut Dj.- 
Ouach. Automne. 

P. Pectinatus (L). — Feuilles linéaires, étroites, engai- 
nantes ; épis assez longs, interrompus ; fruits petits. 

— O.-Rhum. inf. Automne. 

P. Pusillus (L). — Feuilles linéaires, étroites, non engai- 
nantes; épis denses, courts. — Ruisseaux du Dj.- 
Ouach, Rhum.-inf. Juillet. 

P. Trichioïdes (Cham). — Feuilles linéaires, étroites, 
non engainantes ; rameaux fascicules ; un seul frmt 
crénelé parfl. — Ruisseaux et mares du Dj.-Ouach, 
Rhum.-inf., etc. Automne. 

Les Potamots ou Epis d'eau sont sans valeur alimen- 
taire ; on en Êiit quelquefois un engrais. 
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ZANICHELLA (Zanichelle). 

Palostria (L). — Herbe submergée, à feuilles vert* 
foncé, capillaires; fl. monoïques, sessiles, très-petites, 
les mâles à i étamine, sans périanthe, les femelles à 

. périanthe membraneux, toutes deux dans la même 
spathe. — Ruisseaux et mafes du Dj.-Ouach. Juillet. 



LEMNACÊES 

LKMNA (Lenticule). 

Plantes formées de petits disques lenticulaires flottant 
sur Teau et naissant les uns des autres ; fleurs sans périan- 
the, sortant du disque, à 2 anthères et i pistil enveloppés 
dans une spathe. 

L. Minor (L). — Disques presque plans, à une seule ra- 
cine ; fruit monosperme, indéniscent. — Mares et 
cours d'eau de la région. — En arabe Thaleh. 

L. Gibba (L). — Disques à Êice inf. très bombée ; racine 
unique; fruit pixidaire, polysperme. — Mares du 
Dj."Ouach. 

Les Lentilles affectionnent les eaux tranquilles qu'elles 
couvrent parfois d'un tapis dense, de couleur vert-tendre ; 
elles sont sans utilité. 



ARACÉES 

ÎARUM (Gouet). 

A. Italicum (Mi!l). — Robuste, souche tubéreuse; feuil- 

*les grandes, sagittées; spathe très ample et spadice 

f plus court, jaune et nu supérieurement ; épi stami- 

nal court; baies rouges. — Com. dans les haies et les 

vergers. Avril. 

La racine, Querryoua, M'gouga, acre et caustique, four- 
nit aux campagnards une farine potir les temps de disette, 
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mais qui ne devient alimentaire. qu'après certaines mani- 
pulations. 

ARISARUM 

A. Vulgare (Targ). Capuchon. — Feuilles hastées ; spathe 

petite, soudée en tube, rayée, à pointe courbée ; spa- 
dice recourbé, nu au sommet ; fruits verts, capsutai- 
res. — Com. dans les rochers, dans la broussaille. 
Hiver. — En Kabyle Abkouk. 

BIARUM 

B. Bovei (Blum). — Tubercule arrondi; spathe .en tube 

globuleux à la base, à limbe linéaire, long ; spadice 
grêle. — Plateau du Mansourah, Dj .-Chettabah, etc., 
aux premières pluies d'automne. — En kabyle Tikil" 
moiit, 

AMBROSINIA 

A. Bassii (L). — Petite; souche tuberculeuse; feuilles 
elliptiques, couchées ; spathe en forme de petit sabot 
verdâtre, couché et à pointe filiforme recourbée ; spa- 
dice plan divisant la spathe en 2 chambres. — Sous les 
dyss du Dj.-Ouach, au nord des étangs. Novembre. 



TYPHACÉES 

TYPHA (Massette). 

Plantes de marécages, à feuilles radicales, rubanées, 
très longues ; fleurs en deux épis sur le même axe d'une 
hampe élevée, unie, l'épi femelle au-dessous du mâle, persis- 
tant, et cylindrique ; périgone en paillettes. 

T. Angustifolia (L). — Epi mâle, distant de l'épi iemelle ; 

celui-ci parfois interrompu, peu persistant, roux. — 

Lieux marécageux, bords des eaux. Juillet. — En arabe 

Bourdi, en kaoyle Ihabouda. 
T. Latifolia (L). — Epis mâle et femelle contigus, le 

dernier noir- velouté. — Avec le précédent, Sidi- 

M'cid.: 

Les Massettes donnent un mauvais fourrage; elles 



Digitized by 



Google 



— 251 — 

sont utilisées pour la vannerie, et leurs tubercules ont quel- 
que valeur alimentaire. 

SPARGANIUM (Rubanier). 

Sp. Ramosuin(L). — Plante de marécages, rhizomateuse ; 
tige dressée, rameuse ; feuilles longues, étroites, en- 
gainantes; fl. en têtes sessiles, verdâtres, formant épis 
et panicule; épis mâles au dessus des épis femelles, 
plus gros; périgone écailleux; fruits anguleux. — 
Rare, ruisseaux du haut Dj.-Ouach, région d'Aïn- 
Brouk. Juin. 



PALMIERS 

CHAMiEROPS 

Ch. Humilis (L). Palmier nain. — Arbuste souvent 
acaule, en touffe épineuse ; feuilles persistantes, co- 
riaces, palmées en éventail; û, en spadice ramifié ; 6 
étamines; fruits en régime, petits, jaunes. — Rare dans 
la région, escarpements du Kreneg et du Dj.-Sidi- 
M'cid. 

Le Palmier nain, si commun en certaines régions de 
TAlgérie, et dont la présence indique habituellement un 
sol fertile et profond, est une des plantes le plus dif- 
ficiles à extirper des terrains. Ses feuilles servent à la fa- 
brication d'un crin végétal, et les Indigènes mangent vo- 
lontiers les bourgeons terminaux qui ont une saveur 
agréable. — En arabe T)oum. 

PHŒNIX 

Ph. Dactilifera (L). Dattier. — Arbre élevé, dioïque, à 
tronc nu, couvert d'écaillés et à panache de feuilles très , 
grandes, pennées ; fi. en spadice très rameux ; 6 éta- 
mines ; fruits en régime volumineux^ drupacés^ allon- 
gés, très-sucrés et glutineux. 

Le Dattier est par excellence l'arbre des oasis où on le 
soumet à la fécondation artificielle et où il a fourni un 
grand nombre de variétés caractérisées par la qualité et la 
§aveur des fruits. Cet arbre n'existç d^ns la régio» qu'à 



Digitized by 



Google 



— 252 — 

l'état d'individus isolés dans quelques jardins de la ville et 
des vallées voisines, qui ont atteint à la vérité d'assez belles 
dimensions mais dont les fruits ne mûrissent pas suffisam- 
ment pour devenir comestibles. 

Les Indigènes nomment le Dattier Nekta et les dattes 
Tamar. Il se fait à Constantine une grande consommation 
de ces dernières, venant du Souf et des Zibans. 



JONCÉES 

juNCUs (Jonc). 

Herbes des marécages, annuelles ou vivaces et à rhi- 
zomes; tige cylindricjue, spongieuse, parfois noueuse; 
feuilles-engainantes à limbe linéaire ou nul; fleurs herma- 
phrodites, petites, verdâtres, en cymes ou en têtes ; périan- 
theà 6 divisions foliacées, scarieuses, persistantes; 3-6 éta- 
mines ; capsule à 3 valves et 3 loges pplyspermes. 



Inflorescence en cyme latérale 
Feuilles ou Tièes stériles subulées, piquantes 

3 . Efifusus (L). Jonc commun. — Vivace; tiges nues, 
lisses, cassantes; feuilles en gaines rousses; fl. en cyme 
diffuse ; périanthe à divisions très aiguës ; capsule à 
sommet déprimé. — Marais du Hamma et du Dj.- 
Ouach. Eté. 

J. Conglomeratus (L). — Le précédent avec des tiges 
striées, ses fl. en cyme compacte, sa capsule à sommet 
mamelonné. — Mêmes lieux que le précédent. 

J. Glaucus (Ehrh). J. Inflexus(L). Jonc des jardiniers. — 
Vivace ; tiges nues, glauques, rigides, profondément 
striées; feuilles en gaines noirâtres ; capsule elliptique 
mucronée. — Lieux humides des montagnes, Dj.- 
Ouach, Dj.-Chettabah. Eté. 

J. Âcutus (L). — Vivace; tiges nues; feuilles toutes ra- 
dicales, fortes, piquantes ; fl. sur une tige prolongée 
Î>ar une bractée spathiforme ; grosse capsule subglobu- 
euse, aiguë. — Tourbières du Dj .-Ouach. Eté. 
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InHorescenoe en cyme terminale; Feuilles non piquantes 

J. Compressas (Jacq). — Vivace ; tiges grêles, compri- 
mées, à un nœud et une feuille caulinaîre, Unéaire- 
aîguë, canaliculée ; fl. solitaires, formant cyme, à divi- 
sions obtuses; capsule trigone, mucronée, moyenne. 
— Dj.-Ouach, pentes du Dj.-El-Hadj-Baba. Eté. 

J. Tenageia (Ehrh). — Annuel ; tiges grêles, anguleuses, 
à 1-2 nœuds et feuilles sétacées, canaliculées, non 
noueuses, et gaine auriculée; fl. solitaires, en cyme 
étalée , à divisions aiguës ; capsule subglobuleuse, 
moyenne. — Tourbières du Dj.-Ouach, pentes du 
Dj.-El-Hadj-Baba. Eté. 

V. Sphœrocarpus (G. et G). — Capsule très 
grosse, ronde. — Séguia des étangs du Dj.-Ouach. 

J. BufTonius (L). — Annuel; tiges grêles, anguleuses, 
noueuses et feuillées; feuilles sétacées, canaliculées. 
non noueuses ; fl. solitaires en cyme peu écartée, à 
divisions subulées ; capsule allongée ; graines lisses. — 
Com. dans les lieux humides et fangeux. Eté. 

J. Foliosus (Desf). — Diffère du précédent par ses feuil- 
les plus larges, sa cyme plus décomposée, ses graines 
sillonnées-striées. — Tourbières du Dj.-Ouach. 

J. Fontanesii (Gay). — Vivace, à stolons rampants ; tiges 
comprimées, striées, feuillées; feuilles cylindriques, 
fistuleuses, noueuses, à gaine ventrue ; capsule trigo- 
ne avec un long bec. — Dj.-Ouach, Hamma, O.-Bou- 
Merzoug. Eté. 

J. Striatus (Schousb). — Le précédent avec des rhizomes 
traçants et des tiges fortement striées. - Mansourah 
(Paris). 



Fleurs en glomérules 

Atlanticus (Lah). — Vivace ; tiges dressées, feuillées ; 
feuilles fistuleuses, noueuses, les unes grosses, courtes, 
les autres longues, sétacées; capsule ovoïde, courte, à 
long bec. — Ruisseaux du haut Dj.-Ouach. 

Capitatus (Weig). — Annuel, petit; tiges nues, an- 
guleuses ; feuilles courtes, filiformes, sétacées ; fl. en 
glomérules solitaires avec une longue bractée ; capsule 
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courte, subglobuleuse, mucronée. — Lieux frais du 
Dj.-Ouach, bords de la séguia des étangs. Eté. 

J. Pygmœus (Thuill). — Annuel, grêle ; tiges lisses, ra- 
mifiées, feuillées ; feuilles longues, sétacées, canaUcu- 
lées, un peu noueuses; glomérules solitaires ou en 
cymes, à bractéoles courtes ; capsule allongée, aiguë. 
— Endroits fangeux du Hamma et du Dj.-Ouach. 

J* Caricinus (Coss). — Vivace ; tiges élevées, droites, 
feuillées ; feuilles cylindriques, fistuleuses, npueuses ; 
fl. en glomérules volumineux, subglobuleux, à divi- 
sions linéaires, subulées; capsule oblongue, à bec assez 
long. — Lieux humides du Dj.-Ouach et du Dj.- 
Chettabah. Eté. 

J. Alpinus (L). — Vivace ; tige dressées^ feuillées; feuil- 
les noueuses, fistuleuses ; fl. en glomérules noirâtres ; 
capsule mucronée. — Indiqué par Paris dans les tour- 
bières du Dj.-Ouach. 

Les Indigènes désignent les Joncs sous les noms géné- 
riques de Samar en arabe, deAdless en kabyle. Ils donnent 
les mêmes noms à ia graine qu'ils emploient dans leur 
médecine. Les tiges leur servent de liens et aussi pour la 
fabrication de divers objets de sparterie. 

Les Joncs sont de mauvaises plantes fourragères, co- 
riaces et fibreuses, que les bestiaux dédaigneilt et qu'ils ne 
consomment que mélangées à d'autres herbes, ou lors- 
qu'ils sont poussés par la faim. La présence des Joncs dans 
les fourrages est un indice de leur qualité médiocre et 
de la nature marécageuse des prairies qui les ont fournis. 

LUZULA (Luzule). 

L. Nodulosa fMey). — Vivace ; souche épaisse, recou- 
verte de déoris ; tiges dressées, feuilles graminiformes, 
linéaires, planes, poilues; fl. assez grandes, agglomé- 
rées par 2-4, formant une cyme ; périanthe à 6 divi- 
sions foliacées, persistantes; 3-6 étamines; capsule 
uniloculaire à 3 graines. — Rare. Sommet. du Ta- 
frent dans le Dj.-Ouach. 
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CYPÉRACÉES 

CYPERUS (Souchet). 

Plantes herbacées, vivaces, à port de Gramens ; tiges 
dressées, pleines, triquêtres; feuilles alternes ou tristigues, 
à gaine non fendue, à limbe linéaire; fl. hermaphroaites, 
petites, en épillets comprimés formant capitule ou conrmbe; 
périanthe nul; 3 étamines; ovaire nu; écailles florales 
imbriquées, sur 2 rangs; involucre à bractées foliacées 
très longues. 

C» Fuscus (L). — Annuel, petite en touffes grêles ; tiges 
fasciculées^ feuillées; épis petits, comprimés, nom- 
breux, noirâtres, en glomérules. — Bords du Rhum, 
et de rO.-Bou Merzoug. 

V. Virescens (Coss). — Ecailles florales pâles ou 
vertes. — Fossés, Ùeux fangeux du Hamma. 

G. Flavescens (L). — Annuel, petit, en touffes; tiges 
grêles, fasciculées; feuilles courtes et étroites; épis 
jaune-pâle, moyens, en glomérules. — Tourbières 
du Dj.-Ouach. 

G. Distachyos (Ail). — Vivace ; peu élevé; tiges arron- 
dies à la base ; 2-3 épis noirâtres, formant un glomé- 
rule sessile et latéral au sommet de la tmc continuée 
par une des bractées involucrales. — Bords des mares 
d'eau chaude du Hamma. 

C. Rotundus (L). C. Esculentus (Desf). Souchet comes- 
tible. — Vivace, peu élevé ; souche à nœuds tuber- 
culeux; feuilles planes, assez larges; involucre à 3-5 
folioles, allongées; 3-5 épis bruns, verdâtres, sessiles, 
formant une cyme serrée. — Pied du Dj.-Chettabah, 
grèves du Rhum.-inf. 

G. Longus (L). Souchet odorant. — Vivace, souche 
épaisse; tige élevée; feuilles assez larges, scabres ; in- 
volucre à 3-5 bractées, l'une très longue ; épis étroits, 
aigus, sessiles, sur des axes grêles; écailles brun-ver- 
dâtre. — Com. bords du Rhum, et des ruisseaux. 

G. Badius (Desf). — Vivace, moins élevé que le précédent; 
feuilles plus étroites ; bractées involucrales très lon- 
gues; cyme moins étalée; épis plus courts et plus 
foncés. — Com. bords des mares, des ruisseaux. 
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C. Alternifolium. — Très belle espèce éti'angère, orne- 
mentale, dont quelques pieds, sans doute échappés des 
jardins, croissent sur les bords de rO.-Bou-Merzoug, 
en aval de la Pépinière. 

Les Souchets sont tous des plantes aflFectionnant les 
lieux humides et marécageux. Les grandes espèces, fibreu- 
ses et coriaces, sont sans valeur alimentaire, et leur pré- 
sence dans les loins dénote l'origine de la denrée. Mais les 
petites espèces, comme C. Fuscus et C. Flavescçns, sont 
mangées par les bestiaux. Les Indigènes nomment les Sou- 
chets 5*^^, Satba, en arabe, ThireJ-el-Sûody en kabyle. Us 
ne tirent aucun parti des qualités alimentaires des tuber- 
cules de C. Rotundus, et n'utilisent pas non plus les pro- 
priétés aromatiques et excitantes de Id racine de C. Longus; 
ils se contentent d'employer les tiges des grands Souchets à 
la confection d'objets de sparterie. 

SCHŒNUS (Choin). 
S. Nigricans (L). — Aspect de Cyperus. Tiges nues, 
grêles, cyUndriques ; feuilles radicales, étroites, à gai- 
ne brune et luisante ; fl. en épillets noirs, en glomé- 
rule terminal, compact, à écailles distiques, les inf. 
stériles; 2 bractées involucrales, l'une piquante. — 
Lieux tangeux du Dj.-Ouach. — En arabe Coulan, en 
kabyle Idkir. 

sciRPUS (Scirpe). 

Plantes herbacées, à tiges dressées ; feuilles linéaires, 
longues, parfois réduites à des écailles engainantes ; fl.' her- 
maphrodites, petites, à écailles irrégulièrement imlniquées, 
en épillets réunis en glomérules ; ovaire entouré de soies. 

Se. Maritimus (L). V. Macrostachys (Willd). — Souche 
renflée en tubercules; tige élevée, triangulaire, lisse ; 
feuilles très allongées, carénées, scabres ; gros épillets 
bruns, en glomérules compacts, formant une cyme 
terminale ; écailles à 2 dents. — Bords du Rhum, et 
de rO.-Bou-Merzoug. 

Se. Laeustris (L). — Tige élevée, cylindrique ; à gaines 
dont la sup. à pointe foliacée ; gros épillets bruns, en 
glomérules compacts, formant une cyme latérale ; écail- 
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les frangées. — Bords du Rhum, et des étangs du Dj.- 
Ouach. 

S. Tabernamontani (Gm). — Le précédent avec des 
tiges plus courtes, glauques, les écailles à pointes rou- 
geâtres. — O.-Hamma en aval de Bizot. 

S. Holoschœnus (L). — Tiges moyennes, arrondies, 
raides, à gaines peu foliacées; épis petits, roux, en 
capitules compacts, formant une cyme latérale; 1-2 
bractées subulées. — Com. mares, marais. 

S. Savii(Seb. et M). — Annuel, petit, gazonnant; tiges 
filiformes, à une gaine foliacée; 12 épis, sessiles, la- 
téraux, avec une bractée courte. — Com. dans les 
lieux fangeux du Dj. -Ouach et du Dj.-Chettabah. 

Les Scirpes, en langue arabe Semmar, sont des plantes 
des lieux marécageux et sans grande valeur alimentaire ; 
cependant les bestiaux consomment volontiers les pentes 
espèces et broutent les grandes lorsqu'elles ne sont pas trop 
développées. La souche des S. Maritimus et Lacustris est 
alimentaire, même pour l'homme. Les Indigènes utilisent 
surtout les Scirpes pour les objets en sparterie. 

HELEOCHARIS 

H. Paluslris (L). Jonc des marais. — Plante de marais, 
vivace, à tiges nombreuses, cylindriques, aphylles; 
fl. en un seul épi terminal, petit, brun, à écailles inf. 
embrassantes ; ovaire entouré de soies. — Com. dans 
les mares, les fossés des environs. 

V. Miner (Coss). — Plus petite, à écailles plus 
foncées. — Mêmes lieux. 

Sans constituer un fourrage de valeur, le Jonc des 
marais est mangé assez volontiers par la plupart des bes- 
tiaux ; les porcs sont avides de ses racines. 

CAREx (Laîche). 

Plantes herbacées, vivaces, à tiges triangulaires ; feuil- 
les linéaires et à gaines soudées; fleurs petites, verdâtres, uni- 
sexuées, à l'aisselle d'une écaille, réunies en épis^ les mâles 
à 2-3 étamines, les femelles à ovaire entouré d'une bractée 
formant utricule ; fruit renfermé dans l'utricule. 
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Epis formés d'épillets androgynes 

G. Divisa (Huds). — Souche rampante; tige dressée; 
feuilles glauques, planes, subulées ; épillets de l'épi 
terminal à fl. mâles au sommet ; bec de 1 utricule court, 
bicuspidé. — Bords du Rhum.-sup, Salah-Bey, Dj.- 
Ouach. 

G. Vulpina(L). — Robuste, fortement triquêtre; fleurs 
en épi terminal, décomposé en épillets dont les fl. 
mâles au sommet ; utricules étalés, nerviés, à bec bi- 
fide. — Bords de l'O.-Melah. 

G. Divulsa (Good). — Tiges grêles, penchées ; épi allon- 
gé, à écailles blanchâtres et épillets à fl. mâles au som- 
niet; utricules divariqués à bec bicuspidé. — Dj.- 
Chettabah. 

G. Linkii (Schk). — Tiges grêles; feuilles longues ; épi à 
bractée inf. grande^ foliacée et épillets à 4-5 fl. femelles 
à la base. — Bords de TO.-Bou-Merzoug. 



Epis unisexués, les mâles au sommet de la tige 

G. Gynobasis (Vill). — Tiges grêles; feuilles étroites, 
longues; un seul épi mâle, les femelles inf. à longs 
pédoncules; utricules pubescents. — Fossés de la ré- 
gion du Hamma. ^ 

G. Echinata (Desf). — Souche rampante; feuilles lon- 
gues, planes; 2-6 épis mâles grêles, 3-4 épis femelles 
épais, Tinf. pédoncule, à écailles brunâtres ; utricule 
cilié, hispidé. — Com. dans les fossés des environs. 

G. Glauca (Scop). — Souche rampante ; tiges dressées ; 
feuilles glauques; 2-3 épis mâles, 2-3 épis femelles 
pédoncules ; bractée inf. dépassant la tige ; utricule à 
bec court. — Tourbières du Dj.-Ouach. 

G. Hordeistichos (Villd). — Tige dressée; feuilles pla- 
nes; plusieurs épis mâles oblongs, serrés; 3-4 épis 
femelles renflés, ovoïdes, pédoncules; utricule à bec 
long, droit. — Dj.-Ouach. 

G. Distans (L). — Tige dressée; feuilles glauques, cour- 
tes ; un seul épi mâle, 2-4 épis femelles espacés, ovales ; 
utricule fauve, nervié, à 2 dents. — Lieux humides 
du Dj.-Ouach. 
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C. Bioervis (Sm), — Le précédent avec des épis femelles 
plus allongés et plus toncés ; les utricules à 2 nervures 
seulement. — Prairies du Dj.-Ouach. 

C. Punctata (Gand). — Tiges dressées, longues; épi 
mâle solitaire; 3-4 femelles espacés; utricules réti- 
culés, ponctués de brun. — Tourbières du Dj.-Ouach. 

C. Olbiensis (Jard). — Indiqué au nord du Dj.-Ouach 
par Paris. 

C. Remota (L). — Signalé aux sources thermales de Sidi- 
M'cid par Choulette. 

Les Laîches affectionnent les lieux humides et maréca- 

feux, ne fournissent qu'un fourrage dur et peu nutritif, 
lessant la bouche et que les bœufs seuls bfoutent quelque- 
fois. Leur présence dans les foins déprécie considéra ole- 
ment la denrée. Les Indigènes les désignent sous le nom 
générique de Saad, 



GRAMINÉES 

Plantes herbacées, à tiges cylindriques, noueuses ; 
feuilles simples, linéaires, à gaine fendue et ligule ; fleurs 
hermaphrodites, en épillets formant des épis, des thyrses 
ou des panicules, et portant à leur base 2 écailles ditec glu- 
mes ; chaque fleur à 2 sépales écailleux^ inégaux, dits glu- 
melles, et 2 pétales très petits ou nuls, dits glumellules ; 2- 
3 étamines à filets grêles ; i ovaire libre à 2 stigmates plu- 
meux ; fruit sec ou caryopse monosperme, nu ou recouvert 
des glumelles. 

Epillets sessiles formant un seul épi terminal 

TRITICUM (Blé). 

T. Dufum (Desi). Blé dur. — Annuel; épillets solitaires, 
denses, sessiles, barbus, enchâssés par une face dans 
une excavation du rachis, à 3-10 fleurs ; glumes égales, 
coriaces^ carénées et mucronées ; glumeile inf. à lon- 
gue arête, la sup. entière; caryopse à i sillon^ oblongi 
très dur^ d'aspect corné. 
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En arabe Ghem^ Qmah, le blé dur paraît dériver du T. 
Vulgare, blé tendre ou H'enta. Il est encore le seul cultivé 
par les Indigènes, tandis que les colons s'adonnent de plus 
en plus à la production du blé tendre, de la variété dite 
Touzelle. Le blé dur, riche en gluten, se prête moins bien à 
la panification ; il convient surtout pour la fabrication des 
semoules et des pâtes dltalie et présente le grand avantage 
d'être résistant à la chaleur et de pas s'égrener sur pied à la 
maturité. La paille de ce blé, pleine et un peu dure, est 
bien mangée des animaux. 

SECALE (Seigle). 

S. Céréale (L). — Annuel; épillets solitaires, sessiles, en- 
châssés par le côté dans le rachis, biflores et formant 
un long épi comprimé ; glumes étroites, acuminées ; 
glumelle inf. longuement aristée^ la sup. bicarénée ; 
caryopse libre, oblong, à i sillon. 

La culture du Seigle n'est pas connue des Indigènes 
de la région ; elle est également une exception chez les 
agriculteurs européens. 

AGROPYRUM (Agropyre). 

Plantes vivaces, à épi allongé et lâche ; épillets regar- 
dant l'axe par le côté, à 3-10 fleurs; glumes à valves étroi- 
tes^ non ventrues, mutiques ou subulées; caryopse adhé- 
rent auxglumelles. 

A. Repens (L). Chiendent. — Souche stolonifère, noueu- 
se; tige grêle; feuilles raides, nerviées; glumes 5-7 
nerviées; glumelles mutiques ou l'inf. subulée. — 
Terrains humides des vallées. Eté. 

A. Glaucum (Dest). — Diffère du précédent par ses feuilles 

f)lanes, glauques, et ses glumes obtuses n'égalant que 
a moitié de l'épi. — Lieux humides et sablonneux, 
bords du Rhum, et de rO.-Bou-MerzouR. Eté. 



-^iD' 



Les Agropyres, difficiles à détruire à cause de leur 
souche traçante et vivace, qui donne le Chiendent ordinaire, 
sont bien moins répandus dans la région que le gros chien- 
dent ou Cynordon dactylon. Les animaux les mangent vo- 
lontiers. Les Indigènes les nomment Gnezmar, 
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.EGYLOPS (Egilope). 
Plantes annuelles, en épis compacts; épillets sessiles, 
solitaires, regardant Taxe par le côté, à 3-5 -fl. ; glumes con- 
caves, coriaces, à sommet tronqué et à 2-5 subules; glu- 
melle inf. concave à 2-3 subules. 

M. Ovata(L). — Tige genouillée; épi court, ovale, à 3- 
4 épillets ventrus ; glumes tronquées et à 3-5 subules 
divariquées. — Com. dans les triches et les cultures. 
— En arabe Hachichei-El-Hadjela. 

M. Triaristata (Willd). — Epi oblong, à 3-6 épillets; 
glumes moins ventrues et à 2-3 subules dressées. — 
Mêmes lieux, Sidi-M'çid. 

M. Ventricosa (Tauch). V. Truncata (Coss). — Epi cy- 
lindrique, grêle, monoliforme, à 5-8 épillets ventrus 
à la base ; glumes tronquées ; glumelles mutiques ou 
peu subulées. — Com. cultures et friches. 

V. Comosa (Coss). — Epi plus fort, à' glumes et 
glumelles longuement subulées. — Mêmes lieux, 
prairies. 

JE^Truncialis (L). — Epi Hnéaire, allongé, à 5 épillets 
non ventrus ; glumes à 2-3 subules formant bouquet. 
— Signalée par Choulette dans les lieux humides. 

Les Egilopes sont dures et peu recherchées des bestiaux^ 
quelquefois abondantes dans les fourrages dont elles dimi- 
nuent notablement la valeur aUmentaire. 

HORDEUM (Orge). 

Plantes annuelles ou vivaces ; épillets uni-biflores, 
sessiles, géminés ou ternes sur les dents de l'axe ; glumes à 
valves linéaires sétacées ; glumelle inf. concave et aristée. 

H. Hexastichuni(L). Orge escourgeon. — Annuelle; épil- 
lets tous uniflores, tous fertiles et sessiles, géminés ou 
ternes, les médians subules, les latéraux mutiques, 
disposés sur 6 rangs et formant un épi court. — Cul- 
tivée. 

H. Balbosum (L). — Vivace; tige renflée en bulbe à la 
base^ longue et nue ; épi long, à épillets égaux, le mé- 
dian fertile et sessile^ les latéraux pédicellés, stériles, à 
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glunlelle inf. mutique, r— Assez corn, dans les cultu- 
res, les prairies. 

H. Murinum (L). Orge queue de rat. — Annuelle^ en 
touffes; feuilles molles, pubescentes; épi comprimé, 
longuement barbu ; épiUet médian fertile et sessile, à 
glumes linéaires, ciliées, les latéraux stériles à glumes 
sétacées, scabres; glumelle inf. à arête longue. — En 
arabe Bouhma, Seboulet-el-FaryCn kàhyloTimexinej Bon- 
r'ioul, — Com. friclies, fossés. 

H. Maritimum (L). — Annuelle, en touffes; épillet mé- 
dian fertile, à glumes sétacées, non ciliées, les laté- 
raux stériles, à glumes brièvement subulées. — Com. 
dans les triches. — En arabe i?/ôwr. 

L'Orge escourgeon est la seule espèce cultivée par les 
Indigènes sous le nom de Chair. Ils l'emploient à la con- 
fection des galettes et du couscoussou de qualité inférieure; 
mais elle est surtout produite pour la nourriture des bes- 
tiaux et pour le commerce d'exportation. Elle convient re- 
marquablement à la fabrication de la bière. 

Les autres espèces sont des plantes spontanées, com- 
munes dans les pâturages. L'Orge bulbeuse donne un 
assez bon fourrage, tandis que l'Orge queue de rat et l'Orge 
maritime ne sont mangées que quand elles sont jeunes ; 
plus tard elles sont dédaignées et blessent les animaux dans 
la bouche. Leur présence dans les fourrages déprécie con-r 
sidérablement cette denrée. 

LOUUM (Ivraie). 

Vivaces ou annuelles; épillets sessiles et solitaires, 
comprimés, multiflores, regardant l'axe par le dos, à une 
seule glume et formant un épi aplati. 

L. Perenne (L). Ray-grass. — Vivace, à feuilles nom- 
breuses, pliées; épillets appliqués contre l'axe, oblongs 
et formant un long épi grêle ; glumes plus courtes que 
les épillets. — Bords des routes, lieux vagues. 

L. Italicum (Braun). — Vivace, à feuilles enroulées; épil- 
lets étalés à la floraison, oblongs, fornvant un épi très 
allongé ; glumes plus courtes que les épillets. — Com. 
dans les prairies, bord des chemins. 
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L. Multifloruin(Lmk). — Annuelle; épillets linéaires, ai- 
gus, à T2-20 fl. formant un long épi ; glumes égalant 
le tiers de Tépillet, aiguës et entières. 

L. Strictum (Presl). — Annuelle; épi incurvé, à épillets 
étroits, à 5-10 fl. ; glumes égalant presque Fépi ; glu- 
melles nautiques. — Dans les cultures des environs. 

L. Temulentum (L). Ivraie enivrante. — Annuelle ; feuil- 
les larges ; épi allongé à épillets ovales, puis ventrus ; 
glumes égalant au moins les épillets; glumelle aristée 
ou mutique. — Cultures de Sidi-M'cid. 

Les Ivraies se disent en arabe Cheilem, T>jelîf. Quel- 

3uefois nuisibles dans les cultures en raison de leur ten- 
ance à se propager, elles sont dans les prairies d'excellen- 
tes plantes fourragères que Ton désigne aussi sous le nom 
de Ray-grass. L'Ivraie enivrante, en mêlant son grain, la 
Zizanie, à celui des céréales^ occasionne quelquefois des 
empoisonnements ; il est facile à distinguer, car il garde ses 
glumelles adhérentes, et il est moitié plus petit que celui de 
l'avoine et de l'orge. 

ELYMUS (Elyme). 

E. Crinitus (Schreb). — Feuilles velues, étroites; épillets 
biflores, géminés, longuement subulés, en épi court, 
hérissé, caduc, articulé ; glumelle inf. à arête longue, 
flexueuse. — Dans les pâturages du Dj.-Ouach, 
rochers du Dj.-Zouaoui. — Elle n'est fourragère que 
quand elle est jeune, plus tard elle devient dure. 

GAUDiNiA (Gaudinie). 

G. Fragilis (P. B). — Tiges fasciculées; feuilles velues; 
épi distique, grêle, fragile ; épillets à 4-10 fl. écartées, 
regardant l'axe par les côtés; glumes mutiques, glu- 
melle inf. à arête longue, genouillée. — Dans les 
prairies montagneuses, Dj.-Ouach. — Espèce fourra- 
gère médiocre, devenant vite dure. 

BRACHYPODiUM (Brachypode). 

' Epillets linéaires, subcylindriques, multiflores, subses- 
siles, en épi distique ; glumes inégales, coriaces, nerviées ; 
glumelle sub-entière, l'inf. aristée. 
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B. Dystachion (Coss). •— Annuelle; feuilles molles, pla- 
nes; épi raide, dressé, à 1-4 épillets; glumelleà longue 
subule. — Com. sur les coteaux, dans les lieux secs. 

B. Syivaticum (R. et Sch). — Vivace; feuilles molles, 

Elanes; épi penché à 5-10 épillets allongés^ grêles, pu- 
escents ; glumelleà longue subule. — Lieux ombra- 
gés, Hamma. 
B. Pinnatuni (Cos). — Vivace; souche rampante ; feuilles 
planes, raides, nerviées; épi long, étroit; épillets 
nombreux, allongés, glabres; glumelle à subule courte. 

— Région montagneuse, Dj.-Ouach. 

Les Brachypodes sont généralement dures et peu re- 
cherchées des bestiaux, si ce n'est quand elles sont jeunes. 

NARDURUS 

N. Unilateralis (Schreb). V. Aristata (Coss). — Plante 
grêle ; feuilles étroites, s'enroulant ; épillets très petits, 
ovales, à 3-é fl. formant un épi unilatéral; glumes iné- 
gales; glumelle sup. bidentée; l'inf. aristée. — Ga- 
zons du Dj.-Ouach. — Sans importance. 

MONERMA 

M. Cylindrica (Willd). V. Gracilis (Coss). — Chaumes 
très grêles, fascicules ; feuilles molles ; épi raide, grêle, 
parfois arqué ; épillets soUtaires, uniflores, regardant 

Îar le dos le rachis dans lequel ils sont encastrés, les 
itéraux à i glume longue; glumelle inf. mutique. — 
Gazons du Dj.-Ouach, pelouses sablonneuses. — Sans 
importance. 

LEPTURUS (Lepture). 

Plantes grêles, à épis allongés, incurvés, formés d'épil- 
lets solitaires» uniflores, regardant le rachis par le côté, à 2 
glumes égales et glumelles mutiques. 

L. Incurvatum (L). — Tiges rameuses, couchées ; épi 
cylindrique, arqué; glumes longues; fl. peu étalées, 

— Bords des fossés, des mares, Bellevue. 

L. Filiformls (Trin). ~ Chaumes grêles; épis grêles, 
longs, subulés; glumes médiocres ; fl. étalées. — Même$. 
lieux que le précédent. 
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Ces plantes sont de peu d'importance comme espèces 
fourragères. 

MIBORA 

M. Minima (Desf). — Annuelle, petite, en touffes; tiges 
capillaires; feuilles courtes, pliées; épillets uniflores, 
solitaires, unilatéraux, en épi grêle, violacé. — Pe- 
louses sablonneuses du Dj.-Ouach. 

DESMAZERA 

D. Loliacea (Sm). Gitapodium Loliaceum (Lmk). — 
Tiges étalées, raides ; feuilles courtes ; épi raide, étroit, 
distique; épillets subsessiles, à i-8 fl; glumes sub- 
égales; glumelle inf. concave, obtuse. — Rare. Co- 
teaux, lieux arides et battus. 

LYGEUM 

L. Spartum (L). Sparte. - Junciforme, à rhizome écail- 
leux ; tiges pleines ; feuilles glauques, roulées, cylin- 
driques ; épillets uniflores, sans glumes, soudés par la 
base en un tube couvert de poils roux, soyeux, le 
tout dans une spathe large, striée, membraneuse. — 
Collines d'au-delà d'Aïn-El-Bey et du Haut-Rhum. — 
En arabe Sennraj Sfar. 

Comme l'Alfa, cette plante donne une matière textile 
très recherchée, et elle est également, en certains points 
de l'Algérie et surtout en Espagne, l'objet d'une exporta-- 
tion assez importante. 

ANTHISTIRIA 

A. Glauca (Desf). — Epillets réunis en groupe de. 7 au 
sommet des rameaux, dans une feuille spathiforme ; 
l'épillet central seul fertile. — Signalée par Cosson 
dans les environs de Constantine. 



Epillets sessil^s ou subsessiles, formant plusieurs épis 

ZEA (Maïs). 

Z. Mays (L). Maïs cultivé. — Plante très robuste, an- 
nuelle, à tiges pleines ; feuilles longues, lancéolées ; 
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épis unisexués, les mâles formés d'épillets biflores et 
disposés en une panicule terminale ; les femelles axil- 
laires, formés d épilkts uniflores et enveloppés dans 
de longues bractées ; glumes et glumelles membraneu- 
ses ; stigmates très longs, plumeux; caryopses arrondis, 
luisants. 

D'origine exotique, le Maïs est une des plantes les plus 

!)récieuses et se prêtant à divers usages. Il est cultivé comme 
burrage et alors coupé en vert et consommé de suite ou 
fané ou conservé en silos ; il donne alors un produit con- 
sidérable d'une qualité supérieure et que tous les bestiaux 
recherchent. Plus souvent, il est semé pour ses grains dont 
la valeur alimentaire est très élevée et qui conviennent 
aussi bien à l'homme qu'aux animaux ; après la récolte, les 
raflrset les fanes du Maïs peuvent encore être utilisées à la 
nourriture des animaux, moyennant quelques préparations. 
La culture a produit plusieurs variétés. 

Les Indigènes cultivent le Maïs pour ses graines qu'ils 
consomment grillées, ou qu'ils réduisent en farine pour la 
confection de bouillies. À Constantine, ils le nomment 
décima en arabe, KAbhal en kabyle. 

ANDROPOGON (Barboo). 

Epilîets géminés ou ternes, le médian sessile et seul 
fertile, à une seule fleur hermaphrodite, formant des épis 
linéaires géminés ou digités ; glumes membraneuses ; glu- 
melle int. aristée. 

A. Hirtum (L). — Vivace, en fortes touffes; feuilles glau» 
ques, étroites, effilées ; épis lâches, velus-soyeux, gé- 
minés et portés sur de longs rameaux. — Com. dans 
les parties arides des coteaux, des montagnes. Eté. 

A. Distachyum (L). — Vivace, en touffes; feuilles pla- 
nes, rudes ; épis longs, géminés ; glume sup. de répil- 
let fertile subulée. — Rare. Kreneg, Dj.-Ôuach, dans 
le voisinage des étangs. Eté. 

Les Barbons donnent un fourrage grossier qui ne plaît 
aux animaux que lorsqu'il est jeune. 
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DiGiTARiA (Digitaire). 

D. Sanguinalis TScop). Paspale. — Chaumes nombreux, 
étalés en cercles; feuilles courtes, larges, velues, rou- 
geâtres ; épillets géminés, l'un sessile, l'autre -subses- 
sile, à I fl. hermaphrodite, formant des épis unilaté- 
raux, linéaires, digités. — Dans les cultures et les 
jardins de la vallée de l'O.-Bou-Merzoug. Eté. — Les 
bestiaux la mangent avec plaisir. 

CYNODON (Chiendent). 

G. Dactylon (Rich). Chiendent pied de poule. — Souche 
à rhizomes traçants; feuilles raides, glauques, courtes; 
épillets solitaires à i fl. hermaphrodite, formant des 
épis digités, filiformes, unilatéraux. — En arabe Ned- 
jern, GucT^enir, en kabyle ^Affar. — Com. dans les 
cultures, les* lieux humides. Eté. 

Les Indigènes utilisent les propriétés des racines de 
Chiendent, qui, dans les oasis au Sud, rendent des ser- 
vices pour l'alimentation des chevaux. Mais la plante est 
surtout connue par ses propriétés envahissantes et les diffi- 
cultés qu'on éprouve à en débarrasser les cultures, ce qui la 
fait considérer comme nuisible à l'agriculture, bien que 
tous les bestiaux mangent volontiers ses feuilles. 

PANicuM (Panic). 

Epillets à 2 fleurs, l'une fertile, l'autre stérile, soUtai- 
res, disposés en épis unilatéraux, parfois composés, formant 
grappe; glume sup. mucronée, l'inf. petite; glumelles de 
la fleur fertile coriaces, luisantes ; fl. non étalées. 

P. Grus-Galli (L). Pied de Coq. — Tiges comprimées; 

feuilles larges, ondulées, glabres ; épis composés, 

étalés, aristés ou mutiques,à rachis anguleux, sétigères. 

Jardins, cultures des vallées. 
P. Golonum (L), — Epillets plus petits, peu hispides, en 

épis simples, dressés, à glumes et glumelles mutiques. 

— Gazons des vallées, Pépinière. Eté. 
P. Repens (L). — Souche stolonifère; chaume radicant, 

rameaux stériles, très feuilles ; épillets mutiques sur des 

rameaux fins, étalés, formant panicule. — Dans les 

fossés, Hamma. Eté. 
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Les Panics sont d'assez bonnes plantes iourragères, du 
goût des [bestiaux, mais qui ont le défaut de devenir dures 
et de donner un fourrage médiocre lorsqu'elles vieillissent. 
C'est à ce genre qu'appartient P. Miliaceum ou petit millet 
qui est cultivé pour ses graines alimentaires et comme plante 
fourragère dans quelques régions du midi de la France. 

SCLEROCHLOA 

S. Dura (Coss). — Tiges courtes, fasciculées; feuilles pla- 
nes, rudes ; épis courts, distiques, raides, formant grap- 
pe ; épillets sessiles, imbriqués, à 3-5 fl. ; glumelle inf. 
obtuse, la sup. bicarénée-ciliée. — Bords des routes, 
des sentiers, Bellevue. Sans intérêt. 



Epillets è pédicelles courts, formaot thyrse 

ECHiNARiA (Echinaire). 

Echînaria Capitata (Desf). — Chaume peu fascicule, 
court, raide, nu; épillets à 2-3 fl., légèrement pédi- 
celles, en thyrse capité-globuleux, hérissé par les su- 
bules divariquées des glumelles, l'inf. à 5 arêtes. -— 
Grèves du Rhum., vallée du Rhum.-sup. Eté. — Insi- 
gnifiant comme fourrage. 

CRYPSis (Grypse). 

Epillets uniflores, comprimés, brièvement pédicelles en 
thyrse compact et court, enveloppé dans les gaines spa- 
thiformes des feuilles sup.; glumes inégales, mu tiques; 
glumelles mu tiques à i carène. 

G. Aculeatus (Ait). — Petite plante^ en touffe; feuilles 
glaucescentes, subulées ; thyrse hémisphérique ; 2 éta- 
mines. — Mares desséchées de la région de Lamblè- 
che, du Méridj. Juin. 

G. Schœnoïdes (Link). — En touffes ; feuilles glauces- 
centes, rudes; thyrse ovale^ comprimé; 3 étamines. 
— Mares de Bellevue, bords des étangs duDj.-Ouach. 
Juillet. 

Ces plantes sont peu productives, mais elles donnent 
un bon fourrage. 
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LAGURus (Lagure). 

L. Ovatus (L).î — Tige grêle ; ieuilles planes, velues; épil- 
lets uninores, comprimés, en thyrse ovoïde, blanchâ- 
tre, soyeux ; glumes égales, longuement subulées ; 
glumelle inf. aristée. — Com. sur les montagnes et les 
coteaux. Une forme naine existe au Dj.-Ouach. — 
De peu d'importance comme fourrage. 

KŒLERiA (Kélérie). 

Tige nue; épillets multiflores, en thyrse allongé; 
glumes courtes, subégales ; glumelle inf. bidentée, subulée, 
apiculée ou mucronée. 

K. Phleoïdes (Pers). — Tige rameuse; feuilles velues; 
glumes velues, inégales ; subule de la glumelle inf. 
molle, courte; thyrse cylindrique, compact. — Com. 
dans les dyss du Dj.-Ouach. Mai. 

K. Pubescens (P. B). V. Vulgaris (Coss). — Epillets bi- 
flores, en thyrse dense, court; glumes égales, longues, 
ciHées sur la carène ; glumelle inf. à subule courte. — 
Dj.-Ouach. 

V. Unifiera (Trab). — Epillets uniflores ; épis 
moins denses. — Dj.-Ouach. 

K. Micheli (Coss). — Panicule grêle, lâche ; glumes iné- 
gales. -— Signalée par Cosson dans la région. 

K. Valesiaca (AU). — Base des tiges couvertes de fila- 
ments ; thyrse oblong ; épillets glabres ; glumes ciliées ; 
glumelle inf. entière, mutique ou mucronée. 

Les Kœleries, très rustiques, sont du goût de tous les 
animaux mais peu productives. 

ALOPECURUS (Vulpin). 

Epillets uniflores, comprimés par le côté, formant un 
thyrse cylindrique ; glumes longues, subégales, soudées à 
la base, mutiques ; glumelle unique, à arête dorsale ge- 
nouillée. 

A. Pratensis (L). V. Ventricosus (Coss).— Vivace ; feuil- 
les à gaines ventrues ; thyrse épais, laineux ; glumes 
soudées dans le'tiers inf. — Lieux humides des prairies, 
fossés, Bellevue.'Mai. 
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A. Bulbosus (L). V. Macrostachys (Coss). — Vivace ; 

base des tiges renflée en bulbe ; thyrse grêle ; glumes 

libres. — Prairies et tourbières du Dj.-Ouach. Mai. 
A. Agrestis (L). — Annuel; gaine appliquée; thyrse 

lâche, cylindrique; glumes soudées jusqu'au milieu. 

— Assez rare; prairies, Dj.-Ouach. Mai. 

Les Vulpins sont des espèces essentiellement fourragè- 
res^ également utiles dans les prairies et les pâturages et qui 
rehaussent la qualité des foms. 

PHLEUM (Phléole). 

Ph. Pratense(L). V. Nodosum (Gand). — Tige bulbeuse 
à la base et genouillée ; épillets uniflores, fourchus, en 
thyrse dense, cyUndrique; glumes égales, longues, 
membraneuses, tronquées, à carène ciliée et subulée ; 
glumelle inf. mutique. — Prairies du Dj.-Ouach, voi- 
sinage des étangs. 

Toutes les Phléoles sont de bonnes plantes fourragères 
malheureusement trop rares dans les prairies des environs. 

ANTHOXANTHUM (FiOUVe). 

Epillets à I fleur fertile et 2 fleurs stériles, réduites à 
2 glumelles longues à arête dorsale genouillée; thyrse 
ovoïde, lâche ; glumes inégales ; glumelles de la fleur fertile 
petites, mutiques ; 2 étamines. 

A. Odoratum (L). — Odorante, en touffes ; tiges dres- 
sées ; feuilles planes ; thyrse jaunâtre; fl. stériles, ve- 
lues, à arêtes médiocres. — Prairies de la région mon- 
tagneuse, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. Avril-Mai. 

A. Aristatum (Boiss). — Thyrse plus lâche, à arêtes des 
fl. stériles très longues, — Avec la précédente. 

Les Flouves sont d'excellentes plantes fourragères, de 
peu de rendement, mais qui communiquent aux foins une 
odeur très agréable. 

PHALARis (Phalaride). 
Epillets à I fleur fertile et 2 fleurs rudimentaires, for- 
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^mant un thyrse verdâtre-argenté, volumineux ; glumes 
longues, égales^ comprimées, à carène ailée ; 2 glumelles 
mu tiques. 

Ph. Bulbosa (L). Ph. Nodosa (God). — Thyrse allongé, 
cylindrique; souche vivace, renflée, tuberculeuse; 
carène de la glumc à aile étroite et entière sur toute sa 
longueur. — Com. dans les cultures, pentes du Dj.- 
Chettabah. Mai. — En kabyle Sibous: 

Ph. Cœrulescens (Desf). — Souche vivace, noueuse ; 
thyrse cylindrique, bleuâtre ; glume à aile dont la 
moitié sup. est élargie et érodée. — Endroits humides, 
Dj.-Ouach, bord des étangs. 

Ph. Truncata (Guss). — Vivace; thyrse cylindrique; 
aile de la carène des glumes entière, large, tronquée 
au sommet. — Com. dans les lieux humides^ les cul- 
tures. Mai. 

Ph. Brachystachis (Link). — Annuel; thyrse ovoïde; 
feuilles sup. à gaine renflée ; carène des glumes larges, 
entières, tronquées au sommet. — Cultures des envi- 
rons. 

Ph. Paradoxa(L). — Annuel; thyrse oblong, dans la 
gaine renflée de la feuille sup. ; glumes à aile de la 
carène entière, prolongée en pointe. — Com. dans les 
cultures. 

Ph. Minor (Retz). — Annuel; thyrse petit, ovale; tige 
grêle ; glume à aile érodée dans sa moitié sup. — Cul- 
tures des plateaux, Mansourah. Mai. 

Ph. Canarien sis (L). Alpiste. -- Annuel; thyrse gros, 
ovoïde, panaché ; ailes de la carène entières et larges. 
— Signalé dans les environs par Choulette et Paris, 
probablement à Tétat de culture. 

Les Phalarides ou Alpistes sont des graminées de forte 
taille, très communes et nuisibles dans les cultures de céréa- 
les de la région qu'ils tendent souvent à envahir. Ils sont 
susceptibles de donner une grande quantité de bon fourrage, 
si on le coupe de bonne heure, avant qu'il ne devienne 
dur. La graine du Ph. Canariensis, millet long, est aU- 
mentaire pour l'homme et très-recherchée des petits oiseaux; 
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elle se vend à Constantine sous le nom de Berràka en arabe, 
à'Ihniy à'Jlbsis en kabyle. Les Indigènes donnent le nom 
générique de Demmia à tous les Alpistes. 

IMPERATA 

I. Cylindrica (Coss). Saccharum cylindrîcum (Lmk). 
Rhizome rampant : tige élevée ; feuilles poilues à la 
base, glauques, enroulées ; épillets géipinés^ tous fer- 
tiles, à 2 fl., Tune réduite à une glumelle; thyrse 
long, cylindrique, soyeux ; glumes longuement poi- 
lues. — Pentes schisteuses du Mansourah, ravin du 
Séminaire. Eté. — Sans intérêt au point de vue ali- 
mentaire. 

POLYPOGON 

Epillets uniflores, comprimés par le côté^ formant nn 
thyrse allongé, lâche, poilu ; glumes longues, sub-égales, 
ciliées, échancrées, à subule longue ; glumelle inf. entière, 
aristée. 

P. Monspelierise (Desf). —Annuel; thyrse lobule; pé- 
dicelles articulés ; glumes pubescentes, sub-entières, à 
longue arête insérée sous le sommet. — Lieux humi- 
des des prairies, bords des ruisseaux. Eté. 

P. Subspathaceum (Reg). — Annuel; thyrse enveloppé 
dans la gaine de la feuille sup. ; glumes profondément 
bifides avec une longue subule. — Bords des rivières, 
Dj.-Ouach. Mai. 

Les Polypogons, qui recherchent les lieux humides et 
sablonneux, donnent un fourrage médiocre. 

SETARIA (Sétaire). 

Epillets solitaires, entourés d'un involucre unilatéral de 
soies scabres, à i fleur fertile et i fleur incomplète, nauti- 
ques, formant un thyrse velu ; glumes inégales ; 2 glumel- 
les coriaces, luisantes. 

S. Verticillata (P. B). - Thyrse interrompu, cylindri- 
que, rude ; soies accrochantes ; glumes très inégales. 
— Jardins et friches des vallées. Eté. 
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S. Glaaca (P. B). Feuilles glaucescentes ; thyrse ininter- 
rompu ; soies nombreuses, roussâtres, non accrochan- 
tes; glumes subégales; glumelles ridées. — Mêmes 
lieux que la précédente. Eté. 

Les bestiaux consomment volontiers ces Sétaires qui, 
d'autre part, sont nuisibles dans les cultures maraîchères où 
on les rencontre le plus souvent. Deux espèces de ce' genre 
sont cultivées en certains pays, S. Italie^, ou millet 
d'Italie, des oiseaux, pour ses graines alimentaires, et S. 
Germanica, ou Moha de Hongrie, pour son fourrage. 

TRAGUS (Bardanette). 

T. Racenaosus (Hall). — Tiges coudées ; feuilles rudes, 
ciliées; épillets nus, uninores, en thyrse rougeâtre, 
cylindrique ; glume inf. très petite, la sup. hérissée ; 
glumelles mutiques. — Signalée dans les environs par 
Bové. 

GASTRiDiUM (Gastrldle). 

Epillets uniflores, petits, jaune-argenté, thyrse dressé, 
grêle; glumes longues, mutiques, renflées, coriaces; glu- 
melle inf. poilue, à arête dorsale, genouilléc. 

G. Lendigeram (Gaud). — Thyrse contracté après l'an- 
thèse; glumes longuement acuminées, sétacées. — 
Dans les cultures, les prairies du Dj.-Ouach. Avril. 

G. Muticum (Guenth). — Thyrse toujours compact et 
glumes simplement aiguës. — Mêmes lieux que la 
précédente. 

Bonnes espèces fourragères, mais peu productives et un 
peu dures. 

TRISETUM 

Epillets multiflores, en thyrse lâche ; glumes courtes, 
inégales, membraneuses, carénées, nerviées ; glumelle inf. 
membraneuse, carénée, à arête dorsale genouillée. 

T, Ftavescens (P. B.) — Vivace; thyrse oblong, lobule, 
jaune-luisant ; feuilles velues ; souche stolonifère. — 
Com. dans les prairies du Dj.-Ouach. Mai. 

T. Neglectum (Pers). — Annuel; tige coudée; feuilles 
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courtes, velues ; thyrse oblong, lobule, velu ; arête 
droite. — Sidi-M'cid, Dj.-Ouach. 

V. Canariense (Pari). — Thyrse grêle, long, 
lâche ; arête longue, genouillée. — Signalé à Constan- 
tine par Cosson. 

Les Trisetum, le T. Flavescens ou petit fromental en 

f)articulier, fournissent un fourrage fin et du goût de tous 
es bestiaux. 

CYNOSURUS (Cynosure). 

Epillets dimorphes; les fertiles multiflores, aristés, les 
stériles en bractées pectinées, formant un thyrse ovale ou 
spiciforme ; glumes et glumelle inf. des epillets fertiles mu- 
cronées ou aristées. 

C. Cristatus (L). V. Polybracteatus (Coss). Crételle. — 
Thyrse spiciforme, unilatéral, dense ; epillets stériles 
sans glume et à glumelles linéaires, mucronées; fl. 
fertiles mutiques. — Com. dans les prairies de la plai- 
ne et de la montagne. Eté. 

C. Echinatus (L). — Thyrse serré, ovale, poilu ; glumel- 
les des epillets stériles distiques, linéaires, suDulées ; 
feuilles larges, glabres. — Haies, bords des chemins. 

C Lima (L). Wangenheimia Lima (Mœnsch). — Tiges 
nombreuses, dressées, filiformes; epillets comprimés, 
flabelliformes, tous fertiles, en thyrse spiciforme, 
raide, glabre ; glumes et glumelles mutiques. — Rare. 
Plateau d'Aïn-El-Bey. 

Les Cynosures fournissent un bon fourrage, mais peu 
abondant. 

LAMARKTA 

L; Aurea (Mœnsch). — Epillets dimorphes, pendants, les 
fertiles à 2 fl., la sup. avortée, les stériles ternes à glu- 
melles mutiques, arrondies; thyrse lâche, jaunâtre, 
unilatéral. 



Epillets à pédicelles longs, formant panicule. 

soRGHUM (Sorgho). 
Epillets uniflores, géminés ou ternes, le médian seul 



Digitizedby Google |^ 



— 27S — 

sessile et fertile, formant une panicule rameuse; glumes 
coriaces ; glumelie inf. aristée. - 

S. Halepense — (Pers). Rhizome rampant. Chaume ro- 
buste ; feuilles à nervure médiane blanche ; épillets 
mutiques, panachés, en grappes unilatérales longue- 
ment pédicellées et formant une panicule peu fournie, 
-r- Com. dans les fossés, le bord des ruisseaux, des 
vallées. Hamma. Eté. — En arabe, Dorra, en kabyle, 
Tadkhamte. 

S. Vulgare fPers). — Tige puissante ; feuilles larges, gla- 
bres, scaores ; panicule très rameuse, allongée, resser- 
rée ; glumes velues. Cultivé. 

Le S. d'Alep, qui vient dans les lieux humides, ne 
donne qu'un fourrage médiocre, grossier ; ses graines con- 
viennent aux volailles. Le S. commun est cultivé dans la 
région où il constitue une ressource précieuse pour les In- 
digènes et la récolte la plus importante de Tarrière-saison *, 
sa farine sert à préparer des bouillies alimentaires et les pa- 
nicules sont employées à la confection des balais. La culture 
a, du reste, créé plusieurs variétés, plus ou moins appro- 
priées aux divers genres d'utilisation. Une autre espèce exo- 
tique, le S. Saccharatum, ou S. sucré, est à là fois une 
plante fourragère et industrielle. Elle fournit une énorme 

Quantité de fourrages verts et ses tiges donnent un alcool 
e bonne qualité à l'industrie ; mais c'est surtout au point 
de vue alimentaire que le S. Sucré mériterait d'être davan- 
tage cultivé en Algérie. 

PHRAGMiTES (Roseau). 

Ph. Communis (Tain). V. Isîacus (Coss.) Roseau à ba- 
lais. — Souche rampante ; tige très élevée, très feuil- 
lée ; feuilles longues, glabres ; gros épillets à 2-5 fl. 
poilues à la base,!' inf. mâle, formant une grande pani- 
cule violette, penchée ; glumes courtes, inégales. — 
Com. dans les marais, sur le bord des rivières. 

Les Indigènes utilisent à divers emplois les cannes de 
ce roseau, qu ils nomment Quoceuby Helkla, en arabe, Dja- 
bouhy en kabyle. 
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AVENA (Avoine). 

Epillets grands, multiflores, en panicule étalée ; glumes 
égales, grandes, nautiques, carénées ; glumelle inf. coriace, 
bifide, à arête dorsale genouillée ; caryopse velu, enveloppé 
dans les glumelles. 

A. Sterilis (L). — Tige élevée, à epillets grands, ouverts, 
pendants; panicule lâche, unilatérale; glumes nerviées; 
glumelles velues soyeuses inférieurement ; axe de l'é- 
pillet glabre supérieurement. — Com. cultures et fri- 
chers. 

A. Barbata (Brot.) — Tige élevée; epillets biflores pen- 
dants, glumes subégales ; glumelle inf. à 2 lobes su- 
bulés; axe de Tépillet entièrement velu. — Très com. 
dans les cultures de céréales, les jachères. 

A. Clauda (D. R.) — Tige élevée ; epillets pendants ; 
glumes très inégales ; glumelle inf. à 2 lobes subulés. 
— Sur les coteaux ariaes. 

A. Pratensis (L). — Vivace, gazonnante ; feuilles rudes, 
tiges médiocres ; epillets dressés, médiocres, panachés 
vert et violet, en panicule allongée, étroite ; faisceaux 
de poils longs sous la fleur. — Dans les prairies de la 
vallée de TO.-Bou-Merzoug. Mai. 

A. Bromoïdes (Gm). — Vivace, médiocre; feuilles lisses 
et tordues ; epillets médiocres, à poils rares et courts 
sous la fleur. — Com. sur les coteaux des environs. 
Mai. 

Quoique les Avoines sauvages ne soient pas dépour- 
vues de qualités alimentaires quand elles sont jeunes, elles 
doivent être considérées comme des plantes nuisibles, en- 
vahissantes dans les cultures et ne donnant, à l'époque de 
la feuchaison, qu'un foin grossier, peu alibile, et qui, par 
les epillets, expose les animaux à se blesser dans la Douche. 
Leur présence en quelque quantité dans un foin suffit à le 
déprécier. 

L'Avoine cultivée, Kortan en arabe, tA^kkoun en 
kabyle, est peu connue des Indigènes, mais sa culture se 
répand de plus en plus chea les colons européens. Elle mé- 
rite d'être encouragée, car non seulement la récolte du 
grain assure les mêmes bénéfices que les autres céréales. 
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mais dans les temps de disette de fourrage, l'Avoine, coupée 
en vert et fenée, constitue une ressource des plus pré- 
cieuses. 

CORYNEPHORUS (Gorynephore). 

G. Articulatus (P. B). — Annuelle ; chaumes dressés; 
feuilles fines, enroulées; petits épillets à 2 fl., Tinf. 
sessile; axe poilu sous la fl. ; panicule rameuse, grêle; 
glumes égales ; glumelle inf. à arête dorsale articulée 
au milieu et renflée au sommet. — Région des étangs 
du Dj.-Ouach. Mai. — Sans importance. 

AiRA (Ganche). 

Petits épillets distants, à 2 fleurs sessiles, formant une 
panicule rameuse, grêle; glumes égales; glumelle sup. à 2 
carènes et 2 dents, l'inf. bifide, à arête dorsale naissant à sa 
base. 

A. Garyophyllea (L). V. Microslachya (Coss). — Feuil- 
les courtes, sétacées; épillets très petits sur des ra- 
meaux capillaires; pédicelles courts, en massue; pani- 
cule dressée ; glumes obtuses. — Assez rare, pâturages 
du Dj.-Ouach. Mai. 

A. Gapiilaris (Hort). — Tiges filiformes; panicule très 
grêle, étalée; épillets très petits, à i fl. aristée; glu- 
mes érodées ; pédicelles assez longs. — Com. dans les 
dyss du Dj.-Ouach, montagnes. Mai. 

Les Canches sont de très bonnes plantes de pâturage, 
mais d'yn rapport insignifiant dans les prairies. 

MOLINIERA 

M. Minuta (Pers). — Plante naine; feuilles canalicu- 
lées; épillets très petits, distants, à 2 fl. sessiles, en pa- 
nicule très divariquée ; glumes égales, glumelle inf. 
non aristée. — Gazons du Dj.-Ouach et des coteaux 
de rO.-Hamimine. Mai. 

HOLCUS (Houlque). 

H. Lanatus (L). — Tiges et feuilles velues, pubescentes; 
épillets à 2 fl., la sup. mâle et à glumelle inf. aristée; 
glumes subégales, ciliées; fl. fertile mutique. — Prai- 
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ries et lieux humides du Dj.-Ouach. Mai. — En arabe 
Tarn. 

La Houlque laineuse donne un fourrage abondant et 
qui convient à tous les bestiaux. 

MELiCA (Mélique). 

Epillets multiflores, mutiques ; glumes inégales, gran- 
des; glumelle sup. bidentée, Tinf. arrondie, entière etsca- 
rieuse au sommet. 

M. Ciliata (L). — Tiges allongées; feuilles planes, puis 
enroulées ; panicule longue, serrée, lobulée ; glumelle 
inf. longuement ciliée. — Com. dans les haies. 

M. Cupani (Guss). — Glumelle inf. couverte de poils 
soyeux sur toute l'étendue de la face externe. — Dj.- 
Ouach, Dj.-Lekkal, Mansourah. 

M. Minuta (L). —Tiges grêles; feuilles étroites, enrou- 
lées; epillets en panicule lâche, unilatérale; glumelle 
inft glaore. — Prairies de la vallée de TO.-Bou-Mer- 
zoug. 

Les Méliques sont d'assez bonnes plantes fourragères 
qu'on trouve surtout dans les pâturages, mêlées aux brous- 
sailles. 

GLYCERiA (Glycérie). 

G. Fluitans (L). V. Pllcata (Gris). Brouille. — Tiges 
radicantes; feuilles larges; epillets multiflores, linéai- 
res, mutiques, sur des pédicelles parallèles à la tige, 
formant une panicule longue dont les rameaux inf. 
sont réunis par 3 en un verticille ; glumelle inf. ob- 
tuse. — Com. dans les fossés, les ruisseaux. — En 
arabe Nmet:(^. 

La Brouille est une plante aquatique que les bestiaux 
recherchent avec avidité soit en vert, soit à l'état de foin. 
Les oiseaux sont aussi très friands de ses petites graines. On 
peut la considérer comme une des meilleures plantes des 
lieux inondés. 

ATROPIS. 

A. Distans (Coss.) Glyceria distans (Wahl.) — Feuilles 
planes ; epillets à 3-6 fl. sur des pédicelles étalés et 
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formant une panicule lâche, égale. — Signalée à Cons- 
tantine par Cosson. 

CATABROSA. 

G. Aquatica (P, B.) Ganche aquatique. — •* Souche ram- 
pante, feuilles courtes ; épillets mutiques, petits, bi- 
flores, en panicule ample, très étalée ; glumes inégales, 
courtes, ootuses ; glumelles tronquées. — Rare. Bords 
du Rhum.-Inf. 

Cette plante, qui croît dans les lieux inondés^ est vo- 
lontiers consommée vpar les bestiaux. 

SCHISMUS. 

S. Calycinus (L). V. Minulus (Coss.) — Tiges grêles; 
feuilles velues, à ligule poilue; épillets petits, multiflo- 
res, en petites panicules ; glumes subégales, longues ; 
glumelle inf. arrondie, scarieuse, bifide et mucronée. 
— Bords des routes. Camp des Oliviers. 

SPHENOPUS. 

Sph. Divaricatus (Gossion). Poa divaricata (Desf.) — 
Tiges grêles, noueuses ; feuilles enroulées, fjliformes ; 
épillets petits, distiques, à 2-4 fl. formant une panicule 
à pédoncules grêles, très divariqués, renflés au som- 
met ; glumes mutiques ; glumelles mutiques, Tinf . 
nerviée, carénée. — Com. dans les lieux arides, co- 
teaux, plateaux. Bonne fourragère. 

POA (Paturin). 

Epillets multiflores, petits, ovales, distiques, formant 
une panicule étalée ; glumes mutiques ; glumelles mutiques 
nerviées, l'inf. membraneuse, carénée, souvent pileuse. 

P. Annua (L). — En touffes, tiges courtes ; feuilles mol- 
les, vert clair ; petite panicule lâche, très divariquée ; 
sub-unilatérale ; glumelles glabrescentes. — Com. 
dans les lieux humides et herbeux. 

P. Trivialis (L). — Vivace ; tige médiocre ; feuilles ru- 
des ; épillets panachés vert et blanc ; panicule grande, 
rameuse, à pédoncules fins et verticillés par 4-6. — 
Prairies, bords des ruisseaux. 
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P. Bulbosa (L). — Vivace; tige bulbeuse à la base; pa- 
nicule d'abord serrée, à rameaux solitaires. ou gémi- 
nés; épillets souvent prolifères. ^ Pentes arides, Dj.- 
Ouach. 

Les Paturins font partie des meilleures plantes fourra- 
gères, soit dans les pâturages, soit dans les prairies. 

SCLEROPOA. 

S. Rigida (L). Poa Rigida (Desf.) — Tige peu élevée; 
feuilles planes, raides, aiguës; épillets multiflores, dis- 
tiques, mutiques, formant une panicule oblongue assez 
serrée, raide, à pédicelles courts ; glumes obtuses, ru- 
des. — Com. dans les lieux secs et arides, rocheux ou 
sablonneux. 

EiHAGROSTis (Eragrostide). 

E. Vulgaris (Cos$.) V. Megastachya (Coss.) — Tiges éta- 
lées, feuilles planes à ligules poilues ; épillets multiflo- 
res, linéaires, élargis, verdâtres, mutiaues, très distiques 
en panicule courte ; glumes égales ; glumelle int. mem- 
braneuse, la sup. persistante. Rare, fossés de Bellevue. 

BRizA (Brize). 

Epillets distants, très distiques, multiflores, très larges, 
à pédicelles très fins ; panicule lâche ; glumes membraneu- 
ses, concaves, mutiques ; glumelles mutiques, Tinf. cordée 
à la base. 

B. Maxima (L). Amourette. — Grands épillets, ovales- 
oblongs, très mobiles, blanc fauve, luisants ; panicule 
unilatérale, penchée. — Prairies sèches, Dj.-Ouach. 

B. Minor (L). — Epillets petits, triangulaires, verdâtres, 
sur des pédicelles décomposés ; panicule lâche, dres- 
sée. — Lieux humides, fangeux du Dj.-Ouach et du 
Dj.-Chettabah. 

Les Amourettes produisent une herbe fine et savoureuse 
mais peu abondante. Leur présence indique un foin de 
bonne qualité. 

AGROSTis (Agrostide). 

Epillets très petits, uniflores en panicules diflSises; 
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glumes longues, aiguës, mutiques; glumelle sup. petite ou 
nulle, Tinf. souvent aristée. 

A. Verticillata (VilL). Tige radicante ; ligule courte, tron- 
quée ; panîcule dense, lobée ; glumes obtuses ; 2 glu- 
melles égales, courtes, l'inf. mutique. — Com. dans 
les fossés, les ruisseaux. Eté. 
A. Alba (L). Florin. — Tige radicante ; ligule saillante, 
oblongue; panicule oblongue, blanchâtre, à rameaux 
courts; 2 glumelles, l'inf. ordinairement mutique. 

V. Arislata (Boiss.) — Glumelle inf. aristée. — 
Prairies du Dj.-Ouach. Mai. 

V. Scabriglumis (Belr.) — Glumes scabres. — 
Versants du Dj.-Chettabah. 

V. Coarctala (Coss.). — Feuilles planes, courtes; 
panicule à rameaux courts et rudes. — Dj.-Ouach. 

V. Fonlanesii (Coss.) A. Reuteri (Bois). — Feuil- 
les longues et planes ; panicules à rameaux lisses, longs 
et flexueux. — Dans les broussailles des vallées et des 
montagnes. Eté. 
A. Olivetorum (Gr. et God.) — Très grêle; ligule oblon- 
gue ; panicule oblongue, étalée ; glumelle sup. 3 fois 
plus petite que l'inf. aristée. — Dans les dyss du Dj.- 
Ouach. Mai. 
A. Pallida(Dc). — Grêle ; ligule saillante ^ glumes iné- 
gales; glumelle sup. nulle, l'inf. aristée. — Prairies 
du Haut Dj.-Ouach. Mai. 
A. Elegans (Th). — Grêle; ligule tronquée; glumes 
égales; glumelle sup. nulle, l'inf. mutique. — Mêmes 
lieux que la précédente. 

Les Agrostides sont de bonnes plantes fourragères qui 
caractérisent les foins de la région montagneuse de Cons- 
tantine, du Dj.-Ouach en particulier. 

PIPATHERUM 

P. Miliaceum (Coss). Milium Multiflorum (Cor). — 
Ti^es élevées ; feuilles planes ; ligules courtes ; épil- 
lets petits, rapprochés, uniflores, en grande panicule 
très rameuse ; glumes inégales, mutiques ; 2 glumelles, 
l'inf. à arête articulée, caduque, - Com. sur Içs cou- 
teaux, dans la broussaille. 
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Cette espèce, dont les feuilles sont dures, est peu re- 
cherchée des bestiaux. 

DACTYLis (Dactyle). 

D. Glomerata (L). — Tige forte, dressée; feuilles pla- 
nes, canaliculées ; épilïets moyens, muliiflores, en 
glomérule formant une panicule unilatérale, lobée; 
glumes carénées; glumellesup. bifide, l'inf. acuminée. 
— Prairies des vallées. 

V. Australis (Wk). D. Hispanica (Rth). — 
Feuilles étroites; glumelle inf. obtuse; panicule resser- 
rée. — Com. sur les coteaux. 

Les Dactyles sont de bonnes plantes fourragère, mais 
qui deviennent dures aussitôt la floraison. En arabe Nedjil, 
en kabyle tAffar. 

^LUROPUS 

M. Littoralis (Gouau). — Souche stolonifères; épilïets 
multiflores; glumes subégales ; glumelle sup. obtuse, 
l'inf. mucronée. — Signalé dans les environs par Cos- 
son. 

AMPELODESMOS 

A. ïenax (Lmk). Arundo festucoïdes (Desf). — En fortes 
touffes ; tiges élevées ; feuilles longues, rigides, sca- 
bres ; grcîs épilïets multiflores, violacés, formant une 
panicule allongée, unilatérale, lâche, penchée ; glumes 
subégales ; glumelle inf. bidentée. — Très com. sur 
les montagnes et les pentes non cultivées. 

Cette plante, le Dyss des Indigènes, très rustique et 
toujours verte, forme la base des pâturages de la région 
montagneuse de Constantine. En hiver et au printemps, 
lés jeunes feuilles fournissent un bon aUment; plus tard 
elles deviennent coriaces et ne donnent qu'un fourrage très 
médiocre. Cependant, le Dyss ne constitue pas moins pour 
les troupeaux de la région une ressource précieuse à certai- 
nes époques de l'année. 

STiPA (Stipe). 

Epilïets uniflores en panicule diffuse ; glumes grandes, 
acérées ; glumellçs coriaces, Tint, enroulée portant une Ion- 
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gue arête persistante, simple ou trifide, tordue à la base et 
genôuillée au milieu. 

S. Barl)ata (Desf). — Feuilles rigides, glauques, planes; 
panicule lâche, allongée ; arête peu genôuillée, plu- 
meuse dans toute son étendue. — Régions d'Aïn-El- 
Bey, du Khroub, du Rhum.-sup. Eté. 

S. Gigantea (Lag). — Feuilles raides; panicule allongée; 
glumes subégales, beaucoup plus longues que la fl. ; 
arête arquée sous le genou et nue supérieurement. — 
Corniche du Mansourah, Dj.-Chettabah, Dj.-Ouach, 
Dj.-El-Hadj.-Baba. Eté. 

S. Juncea (L). — Feuilles rigides, filiformes; pédicelles 
capillaires longs et pauciflores ; glumes subégales, deux 
fois plus longues que la fl. ; arête nue supérieurement. 

— Indiqué à Sidi-M'cid et au Khroub par Choulette. 
S. Parviflora (Desf). — Feuilles rigides, nliformes; pé- 
dicelles longs, inégaux, multiflores; glumes inégales, la 
sup. courte; arête nue supérieurement. — - Com. lieux 
arides des coteaux, Mansourah. Été. 

S. Tôrtilis (Desf). — Feuilles enroulées ; panicule multi- 
flore, dense, velue, dans la gaine de la feuille sup. j 
arête médiocre, nue supérieurement, tordue à la base. 

— Environs du Khrouo. 

S. Tenacissima (L). — Souche et touffe très fortes ; feuil- 
les longues, junciformes, tenaces ; panicule allongée, 
penchée ; glumelles membraneuses, 1 inf. bifide ; arête 
tordue et villeuse à la base. — Rare dans la région. 
Coteaux d'au-delà d'Aïn-El-Bey. 

Les Stipes sont tous des plantes d'une valeur alimen- 
taire très médiocre, et qui ne trouvent leur emploi qu'en 
raison de la pénurie qui règne souvent dans les pâturages 
du pays. Mais une des espèces de ce genre, S. Tenacisima, 
VAÎfa des Indigènes, très abondante sur les Hauts-Plateaux 
algériens, y est l'objet, d'une exploitation très importante 
pour la fabrication du papier et des tissus. La même plante 
constitue aussi dans ces régions une ressource précieuse 
pour l'alimentation des troupeaux. 

BROMUS 

Gros épillets multiflores, formant une panicule lâche 
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ou serrée; glumes inégales, mutiques; glumelle inf. à 
arête naissant sous Téchancrure du sommet. 

B. Madritensis (L). — Tige glabre au sonmiet; épillets 
élargis au sommet, moyens, rougeâtres, en.panicule 
oblongue, assez lâche ; glumelle inf. plus courte que la 
subule. — Bords des chemins, lieux vagues, Hamma. 

B. Rubens (L). — Tige pubescente au sommet ; épillets 
violacés, élargis au sommet, en panicule obovale, 
compacte ; glumelle inf. plus courte que la subule à la 
fin étalée. — Com. dans les cultures des coteaux. 

B. Maximus (Desf). — Tige hérissée au sommet ; épillets 
élargis au sommet, en panicule unilatérale, peu ra- 
meuse ; subule 2 fois plus longue que la glumelle. — 
Assez com. dans les cultures. 

B. Mollis (L). V. Leiostachys (Coss). — Feuilles molles, 
velues ; épis ovales, aigus, à peu près glabres ; subule 
droite, égalant la glumelle. — Prairies des vallées et 
du Dj.-Ouach. 

B. Macrostachys (Desf). — Tige élevée, genouillée à la 
base ; gros épillets subcylindriques en panicule oblon- 
gue, dressée, contractée ; subule divariquée, contour- 
née, plus longue que la glumelle. — Dans les cultures, 
Sidi-M'cid. 

V. Lanuginosus (Coss). — Epillets pubescents, 
en panicule plus lâche. — Dans les cultures de cé- 
réales. 

B. Alopecuros (Poir). B. G)ntortus (Desf). — Feuilles 
molles, villeuses; panicule oblongue, dense; gros 
épillets pubescents ; subule robuste, plus longue que 
la glumelle, contournée à la maturité. — Cultures 
des pentes du Dj.-Chettabah, Sidi-M'cid. 

B. Erectus (Huds). — Tige raide, élevée; feuilles sup. 
plus larges ; épillets allongés, rudes, dressés, en pa- 
nicule raide ; glumelle inf. à arête flexueuse, moitié 
plus courte qu*elle. — Assez rare, sommets du Dj.- 
Chettabah. 

Tous les Bromes, à l'état jeune, constituent un assez 
bon fourrage qui a le mérite a être précoce ; mais ils de- 
viennent vite durs, d'une médiocre valeur alimentaire et 
incommodant les bêtes par leurs épis qui s'implantent 
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dans la bouche. Leur tendance envahissante les rend nuisi- 
bles dans les cultures et les prairies artificielles où ils pren- 
nent la place des bonnes espèces. 

FESTUCA (Fétuque). 

Epillets multiflores, médiocres, portés sur des pédicel- 
les longs et formant une panicule variable ; 2 glumes caré- 
nées, inégales; glumelle inf. arrondie, ordinairement su- 
bulée. 

F. Arundinacea (Schreb). V. Méditerranea (Hoch). — 
Souche stolonifère; tiges robustes; feuilles longues, 
larges, rudes ; epillets moyens, en panicule grande, 
penchée, large et lâche. — Com. dans les prairies hu- 
mides. 

V. Fenas(Hoch). — Panicule étroite, contractée. 
Dj.^Chettabah. 

F. Cœrulescens (Desf). — Souche fibreuse ; tige élevée, 
renflée en bulbe; feuilles rudes; epillets bleuâtres, en 

f)anicule contractée, raide, spiciforme. — Com. dans 
es lieux secs et arides, sur les pentes rocailleuses des 
coteaux. 
F. Atlantica (Dur. Jour.) — En touffes ; tiges médiocres; 
feuilles glauaues, étroites, enroulées ; petits épis bril- 
lants ; glumelle inf. ni enroulée, ni carénée. 

Coupées de bonne heure, les grandes fétuques donnent 
un fourrage abondant et d'assez bonne qualité ; elles occu- 
pent une large place dans les foins des vallées, du Khroub. 

VULPIA (Vulpie). 

Epillets petits, multiflores en panicules étroites, allon- 
gées ; glumes très inégales, l'inf. parfois rudimentaire ; 
glumelle sup. bidentée, Tinf. à subule longue, naissant du 
sommet; 1-3 étamines. 

V. Sicula (Presl.) V. Setacea (Pari.) — Souche vivace ; 
feuilles étroites ; epillets à pédicelles courts, en pani- 
cule unilatérale, dressée ; glume sup. aristée, grande; 
glumelle sup. bifide, Tinf. à longue subule. — Com, 
dans les prairies montagneuses, Dj.-Ouach. 

V. Lîgustica (Ail. ) — Feuilles planes ; panicule ra- 
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meuse, unilatérale ; glume sup. acuminée^ très lon- 
gue ; Tinf. presque nulle. — Avec la précédente. — 
Cultures. 

V. Uniglumis (Sol.) Festuca bromoïdes (L). — Tige 
couverte par les gaines; panicule raide, contractée, 
longue ; glume sup. longuement subuléè, Tinf. nulle. 
— Signalée au Dj.-Ouach par Paris. 

V. Geniculata (L). V. Attenuata (Coss). — Tige 
genouillée ; épiUets cunéiformes à pédicelles longs ; 
panicule lâche, étalée; glume sup. longue, l'inf. 1/3 
plus courte. Glumelle inf. linéaire-subulée. — Région 
montagneuse, Dj.-Ouaçh, Dj.-Chettabah. 

V. Incrassaia (Lmk.) — Feuilles planes, étroites; 
épillets grands, sur des pédicelles anguleux et courts, 
en panicule dressée, unilatérale; glume sup. double de 
Tint. ; glumelle inf. à arête courte. — Signalée dans 
les environs par Choulelte. 

V. Cynosuroïdes (Desf.) — Feuilles linéaires subulées; 
épillets à pédicelles très courts> en grappe simple, 
unilatérale ; glumes subégales ; arête de la glumelle 
courte. — Rare; coteaux arides, Aïn-el-Bey. 

V. Ciliatoi (De.) V. Myuros (Gr. et <îod.) — Tige 
couverte par les gaines ; panicule longue, unilatérale ; 
glume inf. très courte; glumelle inf. ciliée; i étamine. 
— Coteaux des environs, région du Séminaire. . 

Les Vulpies donnent un fourrage peu abondant, mais 
fin et recherché des bestiaux. Elles caractérisent surtout le 
foin des prairies élevées, du Dj.-Ouach, dans la région. 

COLCHICACÉES 



coLCHicuM (Colchique). 

Plantes bulbeuses, acaules, à feuilles radicales ; périgone 
rose, en coupe, à 6 divisions et onglets réunis en un tube 
long et grêle ; 6 étamines ; 3 styles longs ; capsule renflée, à 
3 valves et graines nombreuses, petites. 

C. Autumnale (L). — ^Bulbes gros, noirâtres; feuilles 
oblongues, larges, luisantes ; périgone grand, violacé. 
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à fond plus clair; anthères jaunes; capsule grosse, obo- 
vale, non cuspidée. — D?ns les prairies humides du 
Dj.-Ouach et sur les per:es du Dj.-Chettabah. Au- 
tomne. 
C. Bertoloni (Ster). — Bulbes petits, bruns ; feuilles 
étroites, linéaires; fl. médiocres ; tube grêle ; périgone 
évasé ; anthères pourpres. — Très com. en Automne 
sur les pentes des coteaux environnants. 

Les Colchiques, en arabe Vibras, Sourendjan, sont des 

f)lantes acres que tous les bestiaux dédaignent, mais dont 
es feuilles perdeit en partie leurs propriétés irritantes par 
la dessication. Le buloe renferme des principes purgatifs 
et diurétiques utihsés en médecine. 



LILIACÉES 



1^ LU lacées bulbeuses 

TULiPA (Tulipe). 

T. Celsiaiia (Red). V. Fragrans (Mby). — Bulbe petit, 
brun ; feuilles glauques, étroites ; périgone campanule, 
odorant, jaune-verdâtre, à stries rouges, à 6 divisions 
libres, sans nectaires, solitaire sur une hampe nue ; 6 
étamines jaunes ; style nul ; capsule trigone ; graines 
plates. — Cultures du Mansourah, de la vallée du 
Dou-Merzoug, Haut-Dj.-Ouach Mai. 

Jolie plante, susceptible de produire des variétés à 
fleurs doubles. 

FRiTiLLARiA (FritiUaire). 

F. Meleagris (Desf). F. Montana (Mby). — Bulbe petit ; 
hampe à feuilles lancéolées, linéaires, sessiles, éparses ; 
11. solitaire, campanulée, pourpre noirâtre avec du 
vert, à divisions liores, munies de nectaires ; anthères 
larges, pâles ; capsule grosse, trigone ; graines triangu- 
laires. — Rare. Bords des ruisseaux, du Haût-Dj.- 
Ouach, de l'origine de la rivière des chiens. Mai. 

Cette belle plante est cultivée dans les jardins. 
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GAGEA (Gagée). 

G. Fibrosa (Roem et Sch). — Bulbe petit, enveloppé de 
fibres, velu, à 2 feuilles radicales ; tige feuillée, dicho- 
tome, pauciflore; fl. jaunes, médiocres, à divisions 
libres, lancéolées; filets filiformes; anthères fixées par 
la base; graines globuleuses. — Coteaux pierreux des 
environs. Février. 

ORNiTHOGALUM (Omlthogale). 

Fleurs en grappes ou en corymbe; périgone marces- 
cent; à divisions libres, étalées, avec une raie verte sur le 
dos; filets des étamines libres, élargis; bractées membra- 
neuses; capsule à 6 côtes; graines subglobuleuses. 

0. Pyrenaïcunn (Desf). — O. Narbonense (L). — Bulbe 
blanchâtre; feuilles linéaires, canaliculées;fl. blanches, 
en grappes allongées^ sur des hampes assez élevées, à 
bractées longues et pédoncules étalés. — Com. dans 
les cultures, polygone. Mai. — En arabe ^elbous. 

0. Arabicum (L). — Bulbe cendré, gros; feuilles larges, 
linéaires; fl. en corymbe serré, grandes, blanc-jau- 
nâtre; hampe forte, à bractées larges, acuminées; 
ovaire vert-foncé. — Coteaux et pentes du Dj.-Ouach, 
Sidi-M'cid. Mai. — En arabe 'Aneb-el-Dib, 

0. Umbellatum (L) V. Bœticum (Bois). — Bulbe petit, 
blanchâtre; feuilles linéaires, glauques, rayées de blanc; 
fl. blanches, en corymbe, à pédoncules étalés ; capsu- 
les à côtes très saillantes ; polymorphe. — Com. dans 
les gazons et la broussaille des pentes humides. Pria- 
temps. 

UOignon de O. Umbellatum sert, sous le nom de 
Icheridj, à la fabrication d'une colle très employée par les 
cordonniers indigènes de Constantine. 

sciLLA (Scille). 

Fleurs en grappes ou en corymbe ; périgone à divisions 
libres, étalées, sans nectaires; filets des étamines Ubres, fi- 
liformes ou renflés; capsule arrondie, trigone; graines ron- 
des ou anguleuses. 

Se. Peruviana (Desf). — Jacinthe du Pérou. — Bulbe 
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très gros; feuilles appliouées, larges, ciliées; hampe 
grosse ; fl. bleuâtres, à odeur d'éther, en fort corymbe 
globuleux; longs pédoncules étalés^ à une grande 
Bractée ; filets bleus, ventrus. — Ass^z corn, sur les co- 
teaux des environs. Mai. 
Se. Lingulata (Poir). — Bulbe petit; feuilles planes, li- 
néaires, courtes; hampe feible ; pédoncules à 2 brac- 
tées filiformes; fl. médiocres, bleues, odorantes, en 
petite grappe courte ; capsules vert-foncé, acuminées. 

— Automne. Com. dans les gazons humides, Man- 
sourah, Dj.-Ouach. 

Se. Parviflora (DesO. — Bulbe moyen, noirâtre ; feuilles 
larges, longues, aiguës ; fl. roses, étalées, en grappe 
cylindrique, dens^, à pédoncules courts, avec une très 

f)etite bractée. — Dans les rochers du Dj.-Sidi-M'cid et 
es escarpements du Haut-Dj.-Ouach. Octobre. 
Se. Obtusifolia (L). —Bulbe brun; feuilles appliquées, 
larges, courtes, obtuses i plusieurs hampes grêles, 
scabres, digitées; fl. roses, étalées, en grappe fournie ; 
pas de bractées. — Versaritdu Pont-d'Aumale, pentes 
du Haut-Dj.-Ouach. Avril. 
■Se. Fallax (Stein) — Diffère du précédent par ses feuilles 
étroitement linéaires, canaliculées, longues, scabres 
sur les bords. — Dj.-Chettabah. Octobre. 
Se. Autumnalis (L). — Les. précédents sauf les feuilles 
filiformes, charnues, glaucescentes, dressées, les ham- 
pes droites, grêles, les fl. bleues ou lilas. — Très com. 
en tous lieux. Octobre. 

- Les Scilles sont de jolies plantes, mais sans utilité, et 
dont quelques espèces ont une trop grande tendance à se 
multiplier au détriment des pâturages. — Les arabes les 
nomment Bessila, Bçal-el-Deb. 

URGiNEA (Urglnée). 

Périgone étalé à divisions libres, sans nectaires ; fleurs 
blanches ou rosées, petites, en grappes longues ; pédoncu- 
les à bractées éperonnées ; capsule trigone ; graines aplaties, 
membraneuses. 

U. Seilla (Stein). Scilla maritima (L). — Scille officinale. 

— Bulbes très gros, écailleux; feuilles larges et làn- 
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céolées ; hampe très iorte et très élevée ; fl. blanches, 
rotacées, en grappe longue, serrée; grande capsule 
bosselée. — Très com. dans les environs. Septembre. 
U. Fugax fStein). — Bulbe petit; feuilles filiformes ; ham- 
pe méaiocre; fl. blanches avec une nervure' rouge; 
capsule peu trigone, bombée. — Mansourah, pentes ^4. 
du Dj.-Ouach. Septembre. jp^ 

La Scille maritime, si abondante dans les environs, et 
que les Indigènes nomment Faraoun en arabe, Ikfil en 
kabyle, est une très belle plante, mais sans utilité, dédai- 
gnée des bestiaux et par suite, beaucoup trop répandue. 
Cependant, en certaines régions de l'Algérie, ses bulbes 
sont récoltés en assez grande quantité pour Pusage médical; 
les Indigènes eux-mêmes connaissent leurs propriétés irri- 
tantes et diurétiques. 

ALLIUM (Ail). 

Fleurs en ombelle dans une spathe mono ou diphylle ; 
périgone à divisions libres ou soudées ; étamines à filets 
dilatés; capsule à 3 loges dispermes. 

A. Nigrum (L). — Plante très forte; feuilles lancée 
très larges; hampe élevée, très forte; périgone vi 
rotacé ; filets dilatés et soudés en cupule; capsulé lî 
de. — Cultures des pentes du Dj.-Ouach, du Dj.- 
Chettadah, environs des jardins de Salluste. Mai. 

A. Triquetrum (L). — Feuilles longues, linéaires, caré- 
nées; hampe faible, triquêtre; fl. grandes, blanches, 
pendantes ; étamines courtes. — Com. dans les haies, 
les lieux humides et ombragés. Printemps. — En 
arabe Tsoum-el-Rhaba, 

A. Roseum (L). — Feuilles hnéaires, canaliculées ; ham- 
pe assez forte ; fl. grandes, roses ou blanchâtres ; cap-' 
suie petite, déprimée. —Dj.-Ouach, Sidi-M'cid. Mai- 
Juin. 

At Subhirsutum (L). A. Vernale (Tin). — Feuilles li- 
néaires, molles, ciliées; hampe médiocre; ombelle 
plane; fl. blanches; capsule triquêtre. — Lieux arides 
et rocailleux, Mansourah, Dj.-Ouach. Mai. 

A. Chamœmoly (L). — Acaule; feuilles planes, non ca- 
rénées, ciliées-velues ; hampe nulle ; périgone blanc ; 



Digitized byVjOOÇlC 




— 291 — 

capsule ronde. — Salah-Bey, Sidi-M'cid^ dans les cac- 
tus de l'usine à gaz. Automne. 
A. Pallens (L). A. Parviflorum (Desf). — Feuilles cylin- 
driques, fistuleuses, subcanaliculées ; hampe médiocre, 
à demi feuillée ; périgone rose, urcéolé, à divisions 
très obtuses; capsule triquêtre, obtuse. — Coteaux 
arides des environs. Eté. 

A. Multiflorum (Dest). A. Ampeloprasum (L). — Feuil- 

les larges, linéaires, carénées; hampe robuste, à demi 
feuillée; ombelle grande, sphérique, périgone et éta- 
mines violets; capsules subglobuleuses. -- Dans les 
moissons et dans les dyss du Dj.-Ouach. 

Les Indigènes de la campagne recueillent et vendent à 
leurs coreligionnaires de la ville, à titre de condiments, les 
bulbes de A. Triquetrum, Tsoum-el-Rhaba, et ceux de A. 
Roseum, Zeitot, Ils cultivent pour leur usage l'Ail, A. Sa- 
tivum, Tsoumy et l'Oignon, A. Cepa, ^çal, qui sont très 
prisés dans la cuisine indigène; ils produisent aussi, pour 
les marchés européens, le Poireau, A. Porrum, Khoreii:^y 
l^halotte, A. Ascalinum, Harrif-^çalj la Ciboulette, A. 
^istulosum, Tsoum-el'Srir . 

BELLEVALiA (Bellevalie). 

Fleurs en grappes allongées ; périgone rouçeâtre, en 
cloche, à divisions soudées jusqu'au tiers ; filet des étami- 
nes dilaté; capsule triquêtre; grosses graines globuleuses. 

B. Mauritanica (Pom). Hyacinthus romanus (Desf). — 

Feuilles larges, Unéaires, molles, scabres; hampe 
moyenne; bractées petites ; pédoncules courts ; fl. pur- 
purines; graines noir-bleu . — Com. dans les terrains 
argileux des vallées et des plateaux. Mars-Avril. 
B. Fallax (Pom). — Feuilles et grap]>es de la précédente, 
avec le périgone urcéolé, bleuâtre et ses divisions sou- 
dées comme dans le genre Muscari. — Pentes du Dj.- 
Chett^bah, Khroub. Avril. 

MUSCARI 

Feuilles radicales, linéaires ; hampe médiocre ; fleurs 
violettes, en grappe ; périgone en godet à 6 dents courtes ; 
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étamines incluses à filets filiformes'; capsules triquêtres ; 
graines rondes. 

M. Comosum(Mill). - Feuilles appliquées, longues; fl. 

en grappes s'allongeant et terminées par un bouquet 

de fl. stériles à pédoncules longs. ~ Com. dans les 

cultures des terres tortes. Avril. 
M. Racemosum (De). — Feuilles étalées, junciformes; 

fl. odorantes en grappes courtes et denses. — Com. 

dans les lieux secs et arides. — Sidi-M'cid, Mansou- 

rah. Avril. 
M. Atlanticum (B. et R). — Plante imitant la précédente, 

mais plus forte dans toutes ses parties. — Lieux fi-ais 

et ombragés du Dj. -Sidi-M'cid et du Dj.-Chettabah. 

Les Muscaris sont souvent envahissantes et difliciles à 
détruire en raison de leur bulbe vivace ; les Indigènes les 
nomment Bçal-es-srir y en arabe, Theragalt en kabylel 



Liliacées non bulbeuses, 
à racines fibreuses ou tubéreuses. 



\ 



ASPHODELUS (Asphodèle). 

Racines tubéreuses ; feuilles linéaires ; hampe forte ; 
fleurs nombreuses, bractéolées ; périgone à divisions libres 
et étalées ; 3 étamines plus courtes ; filets élargis à la bsise 
et couvrant l'ovaire ; capsule arrondie ; graines triquêtres. 

A. Ramosus (Desf). A. Microcarpus (Viv). ~ Robuste, 
en touffes, à racines fasciculées, renflées ; feuilles li- 
néaires, planes, carénées, acuminées; hampe forte, 
élevée, rameuse, formant panicule ; bractées longues ; 
fl. grandes, blanches, veinées de rose ; capsule hexa- 
gonale. — Très com. dans les terres en friche et 
même dans les cultures des coteaux et des plateaux. 

A. Fistulosus(L). — En touffes moins puissantes que la 

f)récédente ; racines fibreuses ; feuilles étroites, subu- 
ées, subcylindriques; hampe moyenne, rameuse; fl. 
assez grandes, blanches, veinées de roses, en grappes 
lâches; bractées courtes ; capsule petite, subglobuleuse. 
— Assez rare. Coteaux du Rhum.-sup., Aïn-El-Bey, 
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Mansourah ; une belle station dans les grèves du Rhum, 
en aval: du pont d'Aumale. 

A. Ramosus, en arabe Berotiaq, est une des plantes les 
plus encombrantes de la région, qu'on trouve dans tous les 
terrains, qui envahit les friches et dont on débarrasse diffi- 
cilement les cultures. Elle n'est d'aucune utilité comme 
fourrage. Les bestiaux la dédaignent. L'alcool qu'on a tenté 
d'extraire de ses racines est un produit inférieur, et aujour- 
d'hui on ne tire aucun partie dans la région, de ses tubercu- 
les que leurs principes féculents permettraient peut-être 
d'utiliser à la nourriture des animaux. 

ASPHODELINE 

A. Lutea (Rechb). Asphodelus luteus(L). — Racines tu- 
béreuses; tiges feuillées ; feuilles triquêtres, subulées; 
fl. grandes, jaunes, en grappe simple, à divisions sou- 
dées à la base; filets élargis; granae capsule arrondie; 
graines triquêtres. — Dj.-Sidi-M'cid, Dj.-Karkar, pen- 
tes nord du Dj.-Zouaoui. Mai. — En avahQ Tha:(ia, 
Zenhel. 

PHALANGïUM (Phâlangère). 

Ph. Algeriense (B. et R). — Souche fibreuse ; feuilles 
radicales, linéaires, planes et longues ; hampe simple ; 
fl. grandes, blanches, en grappes ; périgone étalé, en 
tube à la base, à divisions libres; filets fiHformes; 
capsule arrondie; graines anguleuses. — Région mon- 
tagneuse, dans les dyss du Dj.-Ouach. Avril-Mai. 

SIMETHiS 

S. Bicolor (Kunth). — Anthericum planifolium (L). — 
Racines fibreuses, charnues; feuilles planes, linéaires; 
hampe très rameuse, faible ; périgone étalé, à base 
resserrée, à divisions Ubres. blanches dessus, violettes 
dessous; capsule subglobuleuse. — Dans les broussail- 
les des montagnes, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. 
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SMILACÉES 

ASPARAGUS (Asperge). 

Herbes ou arbrisseaux rameux; feuilles iiemplacées par 

des cladodes linéaires ; fleurs petites, campanulées, à péri- 
gone à 6 divisions caduques; filets libres; ovaire trilocu- 
laire ; baies globuleuses. 

A. Offlcinalis (L). — Herbe dressée ; cladodes mous; fl. 
dioïques, verdâtres, pendantes; baies rouges. — Haies 
des vallées de TO.-Bou-Merzoug et du Rhum.-inf. 
Septembre. 

A. Acutifolius (L). — Tiges ligneuses, flexueuses, iner- 
mes; cladodes petits, raides, fascicules; fl. dioïques, 
verdâtres, à pédicelles courts; baies noires. — Com. 
parmi les broussailles des coteaux. Septembre. 

A. Albus (L). — Tiges fortes, ligneuses, épineuses, blan- 
ches; cladodes mous, fascicules; fl. hermaphrodites, 
blanches, subsessiles; baie noirâtre. — Septembre. 

Les turions des deux dernières espèces sont récoltés 
par les campagnards et vendus en grande quantité sous le 
nom de Sekkonm. Leur amertume plaît aux Européens eux- 
mêmes et en fait un aliment salubre et tonique que l'on 
consomme à la manière de T Asperge ordinaire. La culture 
de celle-ci est inconnue des Indigènes et peu pratiquée par 
les maraîchers européens de la région. 

Ruscus (Fragon). 

R. Aculeatus (L). Petit Houx. — Sous-arbrisseau rameux à 
cladodes petits, foliacés, aplatis, persistants, rigides et 
piquants, portant les fl. et les fruits; fl. petites, soli- 
taires sur la face sup. des cladodes ; 3 étamines mona- 
delphes; baie triloculaire, rouge. — • Assez rare; ro- 
chers des sommets du Dj.-Ouach, gorge de l'O.-Anga, 
pentes nord du Dj.-Zouaoui. 

Les Indigènes emploient cette plante à Tusage médical 
et la nomment Khei:(eran, Zerour, Meurdjel. 

SMILAX (Salsepareille). 
S. Mauritanica (Desf). — Liane ligneuse, à feuilles cor- 
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dées, coriaces, presque inermes; fl. verdâtres, odoran- 
tes, en grappes fournies; périanthe caduc, à 6 divi- 
sions ; 6 étamines libres ; baie rouge, triloculaire. — 
Com. dans les haies des vallées. — En arabe Skridja, 
en kabyle Sigarsou. 

La véritable Salsepareille, d'origine exotique, est très 
employée des Indigènes, sous le nom de Hachba. 



DIOSCORÉES 

TAMUS (Tamier). 

T. Comnaunis (L). Sceau de la Vierge. — Gros rhizome 
tubéreux; tiges herbacées, volubiles; feuilles molles, 
cordiformes; fl. verdâtres, dioïques, en grappes com- 
posées, plus longues pour les mâles; périgoneà 6 divi- 
sions étalées ; 6 étamines ; baies rouges, triloculaires. 
— Com. dans les vallées, Hamma. Avril. 

Les turions du Tamier sont consommés en guise d'As- 
perges par les Indigènes ; ces derniers donnent à la plante 
les noms de Kerma-Souday Bm-lania en arabe, de Tstni- 
noun en kabyle. 

AMARYLLIDÉES 



AGAVE (Aloès). 

A. Americana (L). Aloès des haies. — Plante très puis- 
sante, en forte touffe, à grandes feuilles charnues, al- 
longées, épineuses et très aiguës; hampe très forte, 
très élevée, à rameaux étalés; périanthe infundibuli- 
forme, jaunâtre, à 6 divisions; capsule coriace. — In- 
troduit et devenu subspontané dans la région. Com. 
Août. — En arabe Sennbara. 

Les feuilles sont rubéfiantes et les fibres qu'on en tire 
sont très tenaces et parfois utilisées en sparterie. C'est une 
espèce voisine dont la sève donne le Pulqué, liqueur fer- 
mentée des Mexicains. 



Digitized by 



Google 



— 296 — 

AMARYLLIS 
A. Lutea (L). Sternbergia lutea (Wal). — Bulbeuse; 
feuilles planes, linéaires; hampe médiocre ; fl. solitaire, 
grande, jaune; périgone en cloche, sans couronne, à 
6 divisions- subégales; 6 étamines; stigmates trigones ; 
capsule iriloculaire, charnue. — Coudiat-Aty, Kreneg, 
anciens cimetières indigènes. Septembre. Subspon- 
tanée ? 

LEUcoiuM (Nivéole). 

L. Automnale (Desf). Perce-neige. — Bulbeuse; hampe 
grêle et feuilles filiformes ; fl. blanches, petites, 1-3, 
sortant d'une courte spathe membraneuse ; périgone 
campanule, sans couronne, à 6 divisions presque 
libres, tronquées; étamines subsessiles; style filiforme. 
Com. dans les montagnes, pelouses du Dj.-Ouach, du 
Dj.-Chettabah. Septembre. 

NARCissus (Narcisse). 

Plantes bulbeuses, à feuilles linéaires ; fleurs en om- 
belles sur une hampe munie d'une spathe monophylle ; 
périanthe en roue, tubulé à la base, à 6 divisions munies 
d'une couronne ; 6 étamines incluses. 

N. Tazetta (L). V. Algira TRunth). — En touffes ; feuil- 
les longues, linéaires, planes ; hampe forte et spathe 
grande; 6-12 fl. odorantes, à tube long, à divisions 
étalées, mucronées, blanc-jaunâtre; couronne en coupe, 
jaune-doré. — Com. dans les parties humides des 
prairies et des cultures des vallées. Mars. — En arabe 
Nardjin, Behar, — Il existe au Dj.-Ouach, une forme 
moins développée, à feuilles étroites et ne formant pas 
touffe. 

N. Serotinus (L). — Grêle; feuilles étroites, junciformes; 
hampe faible, uni-biflore; fl. blanches, à tube verdâtre; 
couronne très petite^ safranée. — Com. dans les pâtu- 
rages élevés, Mansourah, Dj.-Ouach. Octobre. 

N. Oxypetalus (Bois). — Avec le précédent ; mêmes for- 
mes, plus grêles et divisions du périgone plus étroites^ 
aiguës. 

N. Elegans (Spach). — Les précédents sauf ses feuilles 
planes, striées, les fl. plus nombreuses à divisions ai- 
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guës, la couronne petite et verdâtre. — Signalé au 
Mansourah par Paris. 
N. Aureus (Dcj. — Signalé à Constantine par Paris, s<.ns 
doute par une confusion avec N. Tazetta. 

Les Narcisses sont de jolies plantes à tendance envahi?- 
santé. N. Tazetta, en particulier, est parfois nuisible aux 
cultures des lieux bas et humides de Li région. Toutes les 
espèces sont rejetées des bestiaux. 



IRIDÉES 

GLADiOLUS (Glayeul). 

Plantes bulbeuses, à feuilles en glaive ; fleurs purpu- 
rines, grandes, irrégulières, subbilabiées, à 6 divisions dont 
3 internes, disposées en grappes, avec deux spathes iné- 
gales; 3 étamines ; stigmates petits ; capsule trigone. 

G. Segetum (Gawl). — Hampe à fl. distiques ; pièce sup. 
du périgone plus grande que les latérales ; capsule tri- 

3uètre; graines non ailées. — Com. dans les cultures 
e céréales. Mai. 
G.Bysontinus (Mill). — Hampe à fl. unilatérales; pièce 
sup. du périgone plus courte que les latérales; capsule 
trigone ; graines ailées. — Dans les broussailles du 
Dj.-Ouach et du Dj.-Chettabah. 

Les Glayeuls, en arabe S^f-eUAreh, sont de belles 

f)lantes qui se multiplient quelquefois au point d'envahir 
es récoltes et de devenir nuisibles ; les bestiaux n'en font 
aucun cas. 

IXIA 

L Bulbocodium (L). — Romulea bulbocodium (Seb). — 
Bulbeuse, grêle; feuilles linéaires, en gouttière; fl. 
solitaire^ bleuâtre, souvent unisexuée, sur un pédon- 
cule faible ; périgone régulier, en entonnoir, à 6 divi- 
sions jaunâtres à la gorge, très variable dans ses dimen- 
sions et sa teinte ; 3 étamines. — Très com. dans les 
gazons des coteaux environnants. Février, 
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IRIS 

Plantes rhizomateuses ou bulbeuses; hampe variable; 
périgone à 6 divisions, les ext. étalées-réfléchies, les int. 
dressées ; 3 stigmates larges, pétaloïdes^ bilabiés et portant 
les étamines ; capsule coriace, hexagone ou trigone. 

I. Scorpioïdes (Desf). I. Alata (Pair). — Bulbeuse, à 
racines tubéreuses ; feuilles linéaires, larges, aiguës; fl. 
grandes, bleues, 1-2 dans 2 spathes; périgone à tube 
très long et pièces ext. grandes, repliées sur les stig- 
mates, avec une ligne jaune; odorante. — Com. dans 
les gazons des coteaux et des pentes. Automne. 

I. Sysirynchum (L). — Petite, bulbeuse; feuille plane, 
étroite, canaliculée; 3-4 fl. petites, bleues, dans des 
spathes ; périgone à pièces ext. coudées, avec une tache 
jaune ; tube long, filiforme. - - Com. lieux arides des 
coteaux. Printemps-Eté. 

I. Stylosa (Dest). — Rhizomateuse; feuilles longues et 
étroites; périgone bleu, à tube long simulant une 
hampe et divisions ext. réfléchies, marbrées jaune et 
blanc. — Dans les broussailles des coteaux, des mon- 
tagnes, Dj.-Ouach, Dj.-Chettabah. — En arabe Te- 
kotik. 

I. Juncea (Poir). — Bulbeuse; feuilles subulées, junci- 
formes ; fl. grandes, jaunes, à tube long, sur une 
hampe élevée. — Coteaux des environs, pentes sud 
du Dj.-Ouach. Mai. — En arabe Zechlouch. 

I. Fœtidissima (L). — Rhizomateuse; feuilles larges, en 
glaive ; hampe forte ; fl. bleu Uvide, jaunâtres, à tube 
court ; graines charnues, rouges. — Parties maréca- 
geuses des vergers de la vallée du Rhum.-inf. 

Les Iris, que les Indigènes désignent sous les noms 
génériques de Kessery Sisan, 3ont de jolies plantes, quelques- 
unes trop communes dans les pâturages qu'ellesenvahis- 
sent inutilement, par ex. I. Scorpioïdes dans là région. 

ORCHIDÉES 

EPiPACTis (Epipactide). 
plantes vivaces; racines fibreuses; tiges dressées, feuil* 
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lées; feuilles embrassantes; fleurs verdâtres, rosées, en 
grappes allongées; labelle non éperonné, court, étranglé à 
la base, terminé en pointe ; ovaire non contourné, sur un 
pédicelle tordu. 

E. Latifolia (AU). — Feuilles inf. ovales^ les autres oblon- 
gues ou lancéolées; bractées longues; fl. blanchâtres ; 
labelle à appendice recourbé. — Dj.-Chettabah, dans 
le voisinage de la zaouia de Si-Sliman. Juin. 

E. Ensifolia (Sv). — Feuilles linéaires, ensiformes. — 
Avec le précédent. 

SERAPIAS 

S. Lingua (L). Hellebprine. — Souche fibreuse et tuber- 
culeuse ; fl. en épi ; pièces du périanthe pourpres, con- 
niventes, en casque; labelle non éperonné, trilobé, 
gibbeux, à lobe médian allongé en langue; bractées 
rougeâtres ; ovaire non contourné. — Com. dans les 
prairies humides du Dj.-Ouach. Mai. 

Cette plante présente plusieurs variétés différant par 
les dimensions et la couleur des fleurs. 

spiRANTHES (Spiranthe). 

S. Œstivalis (Rich). — Racines fibreuses, fusiformes; 
tige médiocre ; feuilles oblongues-lancéolées ; bractées 
longues; fl. petites, blanches, odorantes, en épi grêle, 
spirale; labçUe oblong-arrondi, sans éperon; ovaire 
non contourné. — Rare. Dans labroussaille du Dj.^ 
Chettabah. 

ORCHIS 

Plantes vivaces ; souche à 1-2 tubercules arrondis; fl. 
en épi; casque formé de 3 ou 5 pièces; labelle éperonné, 
entier ou trilobé; ovaire tordu; deux rétinacles. 



Divisions externes du Périantiie conniventes* en casque 

0. Papillionacea (L). — Hampe feuillée ; bractées am- 
ples, rosées; fl. grandes, rose-violacé; labelle entier, 
grand,' crénelé, strié blanc; éperon court. — Assez 
,com, sur les coteaux des environs. Mai, 
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Q. Longicornu (Pair). — Feuilles lancéolées, obtuses; 
bractées courtes; il. roses; labelle trilobé, ponctué de 
pourpre sur le lobe médian, les latéraux plus grands, 
pourpres,. réfléchis; éperon très long, ascendant, obtus. 
— Dans les tourbières et les prairies humides du Dj.- 
Ouach, Avril. 

0. Coriophora (L). V. Fragrans (Poil). — Hampe feuil- 
lée; feuilles lancéolées-linéaires; épi dense; bractées 
courtes; fl. rose-verdâtre ; casque à pièces aiguës; la- 
belle à 3 lobes étroits, le médian plus long et ponctué; 
éperon pendant, médiocre. Odeur agréable. — Tour- 
bières au Dj.-Ouach. Mai. 

0. Tridentata (Scop). V. Lactea (Bail). — Feuilles obo- 
vées; hampe feuillée; épis denses, à bractées médio- 
cres ; fl. roses ; casque à divisions acuminées ; labelle à 
3 lobes, les latéraux linéaires, en croix, le médian 
élargi, crénelé, ponctué ; éperon court. — Tourbières 
du Dj.-Ouach. Mai. 



Divisions externes du Périanthe étalées 

0. Patens (Desf). — Feuilles lancéolées-linéaires; épi 
lâche à bractées rosées-linéaires ; fl. roses à raies ver- 
dâtres; labelle à 3 lobes, les latéraux courts et étroits, 
le médkm ponctué, émarginé de blanc ; éperon large, 
très court. — Dans les broussailles du Dj.-Chettabah. 
Mai. 

0. Mascula (L). — Feuilles lancéolées-obtuses; épi cylin- 
drique; bractées courtes, linéaires; fl. pourpres; la- 
belle velouté, crénelé, obscurément trilobé; éperon 
ascendant, court. — Broussailles du Dj.-Chettabah. 
Avril. 

0. Provincialis (Balb). O.Lœta. (St). Feuilles lancéolées, 
obtuses; bractées longues; labelle grand, à 3 lobes, les 
latéraux aigus, le médian large, tronqué ; éperon très 
long, tronqué; fl. jaunes, roses ou pourpres. — Prai* . 
ries humides et dyss du Dj.-Ouach. Mai. ^ >" 

0. Laxiflora (Lmk). — Feuilles longues, linéaires ; hampct '. 
élevée; épi allongé, lâche; bractées longues; fl. videp^^ 
pourpre ; labelle très grand, triangulaire, à 3 lobes,, fes-^ 
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médian plus court ; éperon grêle, médiocre. — Marais 
du Hamma. Mai. 
0. Latifolia (L). — Tubercules palmés ; feuilles lancéo- 
lées, engainantes; hampe très forte; grandes bractées 
foliacées ; fl. roses^ veinées de pourpre ; labelle obové, 
à 3 lobes, le médian étroit et entier. — Com. dans les 
lieux fangeux des montagnes et des vallées. Avril- 
Mai. 

Les Orchis sont de fort jolies plantes, dédaignées des 
animaux et, par suite, sans utilité dans les pâturages. 
Leurs tubercules renferment une certaine quantité de fécule, 
et le Salep provient d'une espèce exotique du genre. Les 
Indigènes désignent les Orchis sous les noms génériques 
de Khoussa-et-Tsaleb, Haya ou Meta, Èou-Zerdan. 

ACERAS 

Plantes vivaces ; souche à 2 tubercules ; fleurs en épi 
lâche; divisions externes du périanthe en casque; labelle 
trifide, éperonné ou non ; ovaire tordu ; un seul réti- 
nacle. 

A. Intacta (Reich). Orchis maculata (Dest). — Feuilles 
obovées, maculées; épi petit, dense; fl. très petites, 
lilas, pâles; pièces ext. du périanthe soudées en casque, 
acummées ; labelle trifide, très petit ; éperon médiocre. 
— Dans les broussailles du Dj.-Chettabah. Juin. . 

A. Hircina (Lx). Orchis hircina (Crtz). — Feuilles oblan- 
céolées^ les sup. bractéiformes ; hampe robuste ; brac- 
tées longues, linéaires; épi lâche; £l. verdâtres; cas- 
que globuleux ; labelle en 3 lanières très longues ; 
éperon court. Odeur de bouc. — Rare. Dj.-El-Hadj- 
Baba, Aïn des Beni-Ziad. Mai. 

A. Antropophora (R. B). — Feuilles étroites; hampe 
assez forte; épi allongé; fl. vertes, petites, en casque ; 
labelle non éperonné, à lobes étroits, les latéraux en 
croix, le médian bifide. — Coteaux de la route du 
pont d'Aumale, Dj.-Chettabah. Avril. 

Les Aceras ont les mêmes propriétés que les Orchis; 
des feuilles de A. Antropophora on fait un Faham indi- 
gène. 
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OPHRYS 



Pkntes vivaces ; fl. en épi lâche ; souche à 2 tubercules 
globuleux; divisions externes du périanthe étalées; labelle 
grand, chartiu non éperonné; ovaire non tordu; 2 rétî- 
nacles. 

0. Fasca (Link). — Hampe forte ; divisions ext. du pé- 
rianthe verdâtres; labelle oblong, noir, velouté, avec 
une tâche centrale bleue. — Coteaux d'Aïn-El-Bey, 
Mansourah. Avril. 

0. Lutea(Cor). — Hampe médiocre; divisions ext. du 
périanthe verdâtres ; labelle orbiculaire, jaune sur les 
bords, pourpré-vçlouté au centre. — Com. dans les 
gazons des coteaux voisins, Mansourah. Avril. 

0. Spéculum (Link). — Hampe courte ; divisions ext. 
du périanthe vert-rougeâtre ; labelle bordé de poils 
fauves, avec un grande tâche centrale, bleue, luisante. 
— Gazons des coteaux, Mansourah^ région du Ham- 
ma. Mai. 

0. Scolopax (Car). — Hampe grêle; fl. allongées ; divi- 
sions ext. du périanthe Hanches, rosées; labelle à 3 
lobes, le médian cylindrique, luisant, marbré, à som- 
met relevé. — Bois du Mansourah, du Méridj, Pépi- 
nière, du Dj.-Ouach. Mai. 

0.- Apifera (Huds). — Hampe robuste, à grandes fl. roses; 
divisions ext. du périanthe grandes, roses, à nervure 
verte ; labelle à 3 lobes, le médian globuleux, velouté, 
les latéraux petits, infléchis. — Lieux ombragés. Pé- 
pinière, Dj.-Ouach, Mansourah. Avril. 

0. Tenthredinifera (Wild). — Le précédent, sauf les 
épis floraux moins compacts, le labelle étalé, à tache 
brune, veloutée, trilobé au sommet seulement, avec le 
lobe médian très petit, replié. — Broussaille du Dj. ' 
Chettabah. 

0. Bombiliflora (Link). — Hampe courte; fl. petites; 
pièces ext. du périanthe verdâtres, en casque ; labelleà : 
3 lobes, le médian globuleux, luisant, court, replié, les* 
latéraux petits, repliés. — Gazons des coteaux, région 
du Hamma. Mai. 
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0. Pallida (Raf). — Hampe médiocre ; fl, petites, verdâ- 
très, espacées. — Tourbières du Dj.-Ouach. 

Les Ophrys sont de jolies plantes, à fl. bizarres, si- 
mulant plus ou moins la formé et la couleur dès insectes ; 
les Indigènes les nomment %AHstn, Bouch-Chen. 
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AGOTYLÊDONÉES 



FOUGÈRES 



PTERIS 

Pt. Aqailina (L). Fougère commune. — Grandes frondes 
tripennatiséquées, à divisions ovales-triangulaires, pu- 
bescentes en dessous ; sporanges alignés sous le bord 
replié des pinnules ; section de la souche représentant 
un double aigle. — Ravins humides des sommets et 
des pentes du Dj.-Ouach. — En arabe SerkêSj en ka- 
byle Ifilkou. 

osMUNDA (Osmoude). 

0. Regalis (L). Fougère fleurie. — Forte plante à longues 
frondes ';bipennées ; folioles grandes, oblongues, ses- 
siles ; sporanges couvrant l'extrémité des frondes ré- 
duites aux nervures et formant une panicule. — Très 
belle espèce qu'on trouve sur les bords des ruisseaux 
du Haut Dj.-Ouach, région de la prise d'eau. Août.— 
En arabe Ferech-bent-eUSoltany en Kabyle Tharettast, 

OPHIOGLOSSUM (Ophioglosse). 

0. Lusitanicum (L). Langue de Serpent. — Petite plante 
à 2 frondes, l'une entière, lancéolée, donnant une 
spathe dont sort la fronde fertile réduite au rachis li- 
néaire couvert de sporanges et donnant un petit épi ter- 
minal. — Dans les gazons secs du Dj.-Ouach, voi- 
sinage des étangs. Avril. 

scoLOPENDRiUM (Scolopendre). 

S c.Heminiotes (Sw). Langue de Cerf. — Frondes en- 
tières, lancéolées, auriculées à la base; sores en lignes' 
parallèles, obliques à la nervure principale et situées" 
entre les nervures secondaires. — Signalée dans les en- 
virons par Paris. — En arabe Lissan-el-Khil. 
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A . Acufeatum (Roth). V. Angt^lare (KH). - Frpades bi- 
pennatiséquées, à divisions ovales, cih'ées, aarkulées 
à la base antériçure ; sp^^s arrondis, épars, à indiisie 
orbiculaire à bords libres. — Ravins humides descen- 
tes S,-0. du Dj -Ouach, régio» de Talrei>t/ 

Fcoûdes plus ott moins pennatifides ; sojies liaéiijçes ou 
ovales, rapprochés de la nervure médiane, à indoàle: son - 
dée par le bord externe; frondes scériles ae différant p.v> des 
frondes fertiles. 

A. Adianthum Nigrum (L). Capillaire noir. — Pétioles 
noirs; frondes bitripennatiséquées, ea triangle,' vert- 
foncé à premières divisions lancéolées, les secondes 
ovales, dentées ; sores allongés sur toute; la foce inf. 
de la fronde. — Com. dans les anira^ctuosités humides 
des rochers de la région, Sidi-M*cid, Ûj. -Ouach. -— 
En arabe Zcieta. 

A. Trichomanes (L). Polytric. — Rachis brun, luisant, 
comprimé, bordé ; frondes allongées^ pènnatiséquëes, 
à divisions courtes, ovales, obtuies ; sores linéaires en 
2 tangées. — Même habitat que le précédent. 

A. Ruta-Muraria (L). Sauve-vie. — Pétiole vert; frondes 
pennatiséquées, à divisions peu nombreuses, cunéi- 
formes, ODtuses; sores couvrant la face inf. des seg- 
ments. — Rochers et escarpements du Dj. -Ouach. 

CHEiLAOTBBS (CfeoilaotUe). 

Ch. Fragrans (Hook) — Pétiole brun., cp«i;t; ftoades 
bitripennatiséquées, à lobules petits, oyales> Qntiers, 
obtus ; sores sur le bord replié du sommet des lobules, 
à indusie s'ouvrant en dedans. Odorant. — Rochers 
des environs, Dj.-Sidi-M'cid, Dj*-Ouach, Dj.-Chet- 
tabah. 

ADIANTHUM (Capillaire). 

A. Gapiilus-Veneris (L). Capillaire de Montpellier. — 
Pétiole capillaire, long, noir-luisant; frondes linéai> 
res, pennatiséquées, à divisions minces, cunéiformes, 
laciniées; sores au sommet et sur le bord infléchi des 
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lobules, à îndusie s'ouvrant en dedans. — Com. sur 
les rochers humides, le bord des sources. — En arabe 
Kosbeur-d'^ir, Raaicba à Constantine. 

CETERAH (Daurade). 

C. Officinarum (Willd). — Frondes courtes, en touflfes, 
pennatifides, à divisions courtes, épaisses, entières, 
obtuses, couvertes en dessous d'écaillés scarieuses, ar- 
gentées . puis roussâtres ; sores en groupes linéaires, 
mêlés aux écailles. — Sur les rochers des environs, 
Dj.-Sidi-M'cid, Dj.-Ouach. 

ACROSTICHUM 

A. Lanuginosum (L). — Frondes courtes, en touffes, 
étroites, bipennées, couvertes d'un duvet blanc-jau- 
nâtre; divisions petites,* épaisses, obtuses ; sores mêlés 
aux poils et couvrant la face inf. des frondes. — Ro- 
chers du Dj.-Sidi-M'cid et du Dj.-Zouaoui. 

ATHYRIUM 

A. Felix-Fœmina (Roth). V. Dissectum (More). Fougère 
femelle. — Frondes allongées, en touffes, bipennatisé- 
quées, à pétioles longs; divisions lancéolées, subdivi- 
sées en segments étroits, denticulés ; sores oblongs en 
séries parallèles à la nervure médiane ; indusie réni- 
^ forme. — Sommets rocheux du Dj.-Ouach, pentes 
Sud-Est et tourbières du même massif. 

POLYPODIUM (Polypode). 

P. Vulgare (L). — Frondes allongées, médiocres, penna- 
tiséquées, à divisions oblongues-obtuses ; sores arron- 
dis sans indusie, en 2 lignes parallèles à la nervure 
médiane des divisions. — Com. dans les anfractuosi- 
tés des rochers, des escarpements ; corniche du Dj.- 
Sidi-M'cid. — En arabe Chtioualy sa racine Dhirs-u- 
Kelb. 

GRAMMiTis (Grammite). 

G. Leptophylla (Sw). — Pétiole brun, glabre; petites 
frondes pennatiséquées, à divisions cunéiformes « 
lobes obtus; sores linéaires-arrondis, épars, sans îî^ .4^ 
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dusie. — Lieux humides des ravins du Dj.-Ouach, 
pentes Sud-Ouest. 

Les Fougères sont des espèces à feuillage élégant dont 
plusieurs sont cultivées comme plante d'ornement. Elles 
sont généralement dédaignées des bestiaux, très peu nutri- 
tives et quelquefois utilisées comme litière. Les racines 
d'un certain nombre d'entr'elles jouissent de propriétés 
thérapeutiques qui les font eniployer en médecine. Les In- 
digènes donnent aux grandes Fougères les noms génériques 
de Bersiouan, Betaris en arabe, Ifilcou en kabyle ; ils con- 
naissent les propriétés médicales des deux Capillaires, 
Kosbor-el-^ir et ZcietUy et emploient également en méde- 
cine le Polypodium Vulgare ou CistouaL 



EQUISETACÉES 

EQUiSETUM (Prêle). 

Plantes vivaces ; tiges aphylles, arrondies, fistuleuses, 
striées, à articulations portant des gaines dentées, laciniées, 
quelquefois rameuses ou stériles; rameaux fructifères ter- 
minés par des épis formésy d'écaillés peltées, épaisses, à 
fece inf. portant des sporanges qui s'ouvrent longitudinale- 
ment ; spores microscopiques à 4 appendices filiformes, dits 
élatères. 

E. Ramosissimum (Desf). — Queue de Cheval. — 
Tiges droites, fines, striées ; rameaux nombreux, ver- 
ticillés, à pointe florifère; gaines striées, dentées; 
épis petits, jaunes, ovales, cylindriques. — Com. dans 
les lieux frais des ravins. 

V. Lokseanum (Mill). — Pentes du Dj.-Chet- 
tabah. 

E. Telmateya (Ehrh). — Tiges grosses^ les stériles très 
élevées, fragiles, d'un blanc d'ivoire et à verticilles rap- 
prochés ; les fertiles plus courtes, simples, blanches, à 
gaines de 20-30 dents subulées; épi terminal^ oblong, 
noirâtre au sommet. — Ruisseaux du Hamma, ravins 
humides et broussailles du Dj.-Ouach. 

Les Prêles croissent dans les lieux humides ou maré- 
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aigeux, dans les prairies fangeuses d'où il est dttfidfe de 
les taire disparaître. Elles contiennent une qtratrtité notable 
de silice q^ui les fait utiliser j)our polir les métaux. Leur va- 
leur alimentaire est tr^s médiocre et leur consommation par 
les l)estiaux ,peut donner lieju à des accidents, coliques, hé- 
maturie, etc. Dans les foins, les Prêles inàiquent.des prairies 
basses, mal entretenues. 



ISOÉTÂCÉES 

ISO ETES (Isote). 

i. Hixtrix (Dur). — Petite plante de marais qui forme 
une touffe ; feuilles bulbeuses, linéaires, sétacées, ar- 
ticulées, portant à leur base une fossettç qui loge des 
sporanges et e$t recouverte complètement par un voile. 
— Dans les tourbières et les lieux fangeux du Dj.- 
Ouach. 

LYCOPODIACÉES 



SELAGiNELLA (Selagine). 

S. Deîiticulata (Lmk). — Petite plante simulant ttoe 
mousse, à feuilles simples et très petites, sur 4 tatigs ; 
• tiges radicantes ; rameaux aplatis; épi solitaire, sessile, 
dont lès feuilles portent des capsules, les tines Viéni- 
fôrmes, à spores nombreuses, les autres globulefuses, à 
2-4 graùdes spdres. - - Corii. sur lés rochers, âans les 
galons humîtâes des Versets exposés "au nord. 



CHARACÊÊ 

m^LLA (Kitèlle). 

N. Tran&l^cens (Coss). — Annuelle, monoïque, aqua- 
tique ; tiges. grêles, /fratgiles, translucides, ^îsàtros, 
lisses, à articles cylindriques, tabulaires ; ranaeaur 
nombreux, verticillés; organes reproducteurs unisexués, 
'à Ptfi^^elle'et^tirlâldilgilétir des 'rknteauîx, 'entdàifés de 
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bractées, les mâles ou ànthéAdies globuleux et rouges, 
les femelles ou sporanges agglomérés^ à peine dentés, 
entourant les anthéridies. — Ruisceaux et mares des 
pentes B.-Ô. du Dj.-Ouach. Juillet. 

CHARA {Gharagne). 

Plantes arphylles, aquatiques, brunes-verdâtres, for- 
mées de cellules*; tiges grêles, fragiles, à articles cylindri- 
ques, tubulaires, -portant de nombreux rameaux verticillés ; 
organes reproducteurs unisexués à Taisselle et sur la lon- 
gueur des rameaux, entourés de bractées, les fnâles ou anthé- 
ridies globuleux et rouges, les femelles ou sporanges soli- 
taires, à 5 dents. 

G. Fœtida (Braun). — Tiges opaques, glauques, striées, 
sans aiguillon ; sporanges longuement dépassés par les 
bractées; odeur fétide. — Mares du versant sud du 
Dj*-Chettabah, bords du Rhum. 

G. Hispida (L). — Tiges opaques, glauques, sillonnées, à 

Î)etits aiguillons fascicules ; sporanges peu dépassés par 
es bractées. — Mares du Dj.-Ouach. 
G. Gymnophylla (A. Br).-- Tiges et rameaux nus, com- 
plètement lisses. — Com. dans les ruisseaux, les 
mares. 

Les Characées exhalent une odeur fétide et se plaisent 
dans les eaux stagnantes ; elles sont incrustées de matières 
siHues, et peuven^t servir à polir les métaux. 



HÉI^AtlQÙtlS 

MÀRCHANïiA (MâTchanlie). 

ïî. Vûlgârîs, Lmiulafia Vulgêiris. — 'Plante cellulaire, 
tenant des lichens, ayant pour base une expansion 
membraneuse, foliacée, sans nervure, appliquée sur le 
sol par de petites racines, portant à sa face sup. les 
organes femelles ou ^)oranges agglomérés dans un 
réceptacle pédoncule. — Ravins humides et pentes 
du Dj.-Ouach. 

nih 
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MOUSSES 

Les Mousses les plus communes, en arabe Ouchia, 
sont dans la région : 

Barbula Nivalis ; Grinimia Crînataj 

— Revoluta; Funaria Hygrometrica; 

— Vinealis; — Calcarea; 
Bryum Torquescens ; Orthotricum Cupulatum ; 

— Atropurpureum; Philonotis Calcarea ; 

— Romandrum; Trichostomum Crispulum; 

— Argenteum; Rhychostegium Tenellum; 
Eucalypta Vulgaris ; Webera Carnea. 
Fontinalis Antipyretica; 



LICHENS 



Ceux qui attirent surtout les regards sont : 

Cladonia Pyxidata ; Cladonia Alicomis ; 

— Pungens; Ramolina Polinaria. 



CHAMPIGNONS 

Les Indigènes ne savent pas distinguer les Champi- 
gnons et ils les désignent tous sous le même nom générique 
Fouka, Tarlarat en arabe, Aquersâl en kabyle. Soit goût, 
soit défiance, ils ne les mangent pas et se contentent d'ap- 

Îrovisionner les marchés européens des espèces comestibles, 
e m'en tiendrai à la description de celles-<i, en citant à la 
fois les Champignons dont la vente est autorisée sur les 
marchés et ceux que j*ai vu consommer par la population 
européenne. 

AGARICS 

Réceptacle en chapeau portant des lamelles à ^ fece 
inf. ; pas de volva. 

Campestris. Champignon de Couche. — Chapeau ter .• 
gulier, blanc-grisâtre, avec des lamelles rouges, noir* * * 
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cissant. — Très com. en Automne et en hiver dans 
les gazons fréquentés par les bestiaux, ce Champignon 
est celui qui J offre le plus de sécurité, le moins de 
chance de confusion avec les espèces vénéneuses. 

Pleuropus Eryngii. V. Fœrule. Grande Oreille de 
Chardon. — Chapeau à contour irréguJier, convexe, 
puis plan-concave, dessus blanc-jaunâtre; lamelles 
blanches se prolongeant sur le pilier ; chair ferme, peu 
délicate. — Assez com. dans les ravins gazonnés. 

Lepiota Procera. Ombrelle, Coulemelle. — Chapeau 
toujours en cloche, blanc, avec des stries, des sillons et 
des taches fauves, brunâtres ; lamelles blanches ; collier 
grand, étalé; déUcat, saveur agréable. — Vient dans 
les prairies sèches, élevées, au Dj.-Ouach. Com. 

Slropharia Coronilla. Petit Mousseron. — Chapeau 
petit, lisse, blanc-jaunâtre, convexe; lamelles gnses, 
devenant rosées; piliier court. — On le trouve dans les 
prairies des montagnes. 

Tricnoloma Sauranti. — Chapeau charnu, épais, 
convexe ou plan, blanc-roux ; lamelles blanc-grisâtre ; 
pilier gros, court avec une teinte violacée à la oase. — 
Prairies des environs. 

Trlcholoma Triste. — Chapeau régulier, petit, déli- 
cat, gris satiné en dessus; lamelles plus claires. — 
Croît abondamment et par groupes sous les pins du 
Mansourah^ de la Pépinière. Saveur piquante. 

Trlcholoma Album - Brunneum. — Œapeau con- 
vexe, très épais, ondulé, jaunâtre, orange, jvineux au 
centre ; lamelles blanches, jaunissant ; pilier gros, 
court; chair terme, un peu coriace, d'une saveur peu 
^réable. — Il vient en groupes sous les pins du Dj.- 
Ouach. 

Tricholoma Amethystinum . — Beau Champignon, 
d'un bleu violacé dans toutes ses parties, à chapeau 
grand, rond, puis ondulé ; lamelles peu serrées ; pied 
court ; chair molle, légèrement visaueuse, sans grande 
saveur. — Ce Champignon croît dans les lieux om- 
bragés et humides, pépinière du Dj.-Ouach. 

Pholiolata Cylindracea. — Petit Açaric, à chapeau 
mince, peu charnu, blanc-jaunâtre ; lamelles de même 
couleur; pilier cylindrique, long, souvent tordu. — 
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Vfem sur k souche des vieux arbres, des saaJcs en 
particulier. 
Lactarius Delicto&us. — Chapeau épais, ehamu, grand, 
convexe puis concave, tauve, kusant, avec des 
^ones plus foiçicées; lamelles jau^s, verdissant, reJipprT 
plies 4 xx^ s^c rougeâtre. Passe ^*ir très fcpar. r- Se 
trouve surtout sous les pins du D|.-Ouach. 

BOLET (Cep). 

Boletii3 Grauulfi^tus. Cep des çins. — Ch^^au ^>içlç,; 
&uve, grand, épais, convexe et réguUçi:, un peu gluant; 
face inf. formée de tubes verticaux, accoles, jaunes; 
pilier fort, jaune ; chair molle, aqueuse, jauxie. — 
Com. dans les lieux des environs cpmplantés en. pins. 

AMANITE (Oronge)i 

Amanita Rubescens ?. — Grand chapeau convexe puis 
plan, régulier, d'une belle couleur rouge-orange, por- 
tant quelques taches blanches, débris du volva ; lamel- 
les blanc-jaunâtre; pilier grand, de même coiileur; 
odeut agréable ; trace de volva sur k pilier. 

Cette Oronge, la seule que j'ai rencontrée dans la 
région, croît dans les endroits plantés en Eucalyptus <fe la 
pépinière du Dj.-Ouach. J'ai vu quelques personnes la ré- 
colter et la consommer sans inconvénient, mais sans doute 
après macération, car en ayant mangé moi-même sans prér 
paration, j'ai été assez sérieusement indisposé pour ts^ûit ce 
beau Champignon comme très suspect. 

Il croit dans la région un assez grand nombre d'autres 
Champignons dont la nomenclature reste à faire; parmi 
eux se trouvent des espèces plus ou moins suspectes et 
qu'on ne doit consommer qu'avec beaucoup de circons- 
pection, malgré la grande rareté, dans le pays, des accidents 
causés par l'ingestion de champignons vénéneux. 
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7 ] camsulaire Ambrosi âgées (p. 178). 

( Toutes les fl. en capitules 8 

o ( Anthères soudées, fruits en akènes .... Composées (p. 141) 
^ { Anthères libres 9 

( Corolle insérée sur le calice, ovaire adhérent 10 

( Corolle insérée sous l'ovaire, celui-ci libre H 

/ Fruit en 2 akènes, feuilles alternes {Eryngium) Ombellifères 

/ Fruit sec à involucelle et aigrettes, feuilles opposées, dipsacees 
V (p. 140). 

^1 ( Corolle réguhère,5 styles plumeux iArmeria) Plumbaginées (p. 222). 
" ( Corolle biîabiée, 1 style Globulariées (p. 223). 

49 s Deux enveloppes florales 13 

{ Une enveloppe, les 3 parties ext. simulant parfois un calice. . 60 

io 1 Corolle polypétale IJ 

I Corolle monopétale 40 

Mt s Pétales insérés sur un thalamus J5 

** i Pétales insérés sur le calice ^^ 
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ic f Pétales multipartites, étamines nombreuses Résédagées [p. 481. 
^ \ Pétales entiers ou peu divisés 16 

! Etamines soudées en un tube recouvrant l'ovaire. Malvacées 
{p. 56). 
Etamines soudées en plusieurs faisceaux 17 
Etamines nombreuses, libres ,• • • i8 
10 Etamines au plus, libres 21 

Herbes ou arbrisseaux, feuilles opposées, fl. jaunes. Hypérictnées 

Cp. 60). 
Arbres ou arbustes, feuilles alternes, fl. rosées, fruit charnu. 

AURANTIACÉES (p. 62». 

_ Ovaire longuement pédicellé, fruit bacciforme, 1 stigmate sessile. 
18 J , ... Capparidées (p. 45). 



"1 



t 

3 sépales au moins ^20 



Fruit sec, capsulaire ou indéhiscent 19 

( 



, 2 sépades, 4 pétales, fruit capsulaire ou siliquiforme. Papaveracées 
19 { . . ' (p. 32). 




«A ( Capsules à 3-5-10 valves Cistacées Cp. 45). 

^ * Carpelles nombreux ou follicules. . . Renonculacées (p. 25). 

«4 f Calice tubuleux 22 

( Calice à divisions légèrement soudées ........ 23 

( Arbrisseaux à drupe, pétales soudés au sommet. Ampélidées 

22 ; ^ , <p.61}. 

' Herbes. — 2-5 styles, 5-10 étamines .... Dianthees (p. 49]. 

.24 
. 25 
. 26 
. 27 

14 sépales, 6 étathiiies tétradynames . . . . Crucifères [p. 34J. 
2 sépales, fl. irrégulières, étamines en 2 groupes. Fumariées 
[p. 33]. 
2 sépales, 4 pétales égaux, 4 étamines libres [Hypecoum]. 
FUMARIEES [p. 331. 

i5 carpelles à longues arêtes soudées et élastiques. Géraniées 
, (p. 58). 
3-5 coques ou capsule sans arêtes Rutacees (p. 63). 

5 étamines à anthères convergentes, appendiculées,fl. irrégulières 

ViOLARIEES (p. 48). 
iw» J 8-10 étamines soudées à la base ; fl. régulières ; feuilles entières. 
^ ^ LiNACÉES (p. 55). 

Etamines libres ; fl. régulières; feuilles opposées; capsule à 5 loges 

Alsinées (p. 52). 

S Etamines en tubes à la base, filets bidentés, feuilles bipennées. 
MÉLIACÉES [p. 61]. 
10 étamines libres, feuilles entières, 5 stygmates filiformes, Rhus. 
TÉRÉBINTHACEES {p. 66). 

ao f Etamines nombreuses » 29 

•* 3 étamines, ou en nombre égal ou double des pétales ... 33 

1 style. . i 9^ 

Plusieurs styles 52 

Plante aphylle, à articles chariius, articulés. Cactées (p. ^H). 
Plante herbacée, à feuilles entières, charhues. Portulagebu. 
30 ^ , ip.m 
Arbrisseau épineux, à feuilles lobées (Cratœgus) Pomagges (p.' 
Arbres ou arbrisseaux à feuilles entières 



29 
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I Calice caduc, fruit très charnu, à noyau. Amygdalées (p. 97). 
Calice persistant, fl. blanches ; petite baie bleuâtre. Myrtacees 
(p. 104). 
Calice persistant, fl. rouges, fruit gros, rougeâtre, Punica. 
Myrtacees p, (104). 

S Pétales 5-9, ovaire libre, à carpelles insérés sur un réceptacle 
ou renfermés dans le tube du calice. Rosacées (p.,99). 
Ovaire soudé au calice, à 5 carpelles parfois avortés. Pomagees. 
(p. 102). 

«f» ( Fruit charnu ou drupacé 34 

^^ i Fruit sec, indéhiscent ou capsulaire, simple ou composé • . 36 

i Parasite sur les arbres, fl. unisexuées, 4 pétales, 4 anthères sessiles 
LORANTACÉES (p. 132;. 
Arbres ou arbrisseaux résineux, à feuilles alternes,. 
TÉREBINTHACEES (p. 66). 
Arbres ou arbrisseaux non résineux 35 

Arbrisseaux à feuilles lobées^, calice divisé, 5 pétales écailleux. 

Grossulariees (p. 116;. 
q- J Arbrisseaux à feuilles entières ou dentées, cahce divisé. 
^ ^ Rhamnacees (p. 65). 

Arbrisseaux grimpants, feuilles lobées, fruit noir, calice à limbe 
court Aralîacées [p. 131] . 

Plantes charnues, follicules égalant le nombre des pétales. 

Crassulacees [p. 114] . 
ofi ) Plantes aquatiques, fruits à 4 coques. Myriophyllées (p. 107). 
^ ] Capsule à^ becs Saxifragées fp. 117). 

Fruit à 2 akènes Cmbellifêres 'p. 117). 

Fruit simple, indéhiscent ou capsulaire 37 

( Plante des lieux fangeux, calice à 8-12 dents, 4-6 pétales. 
1 . Lythracées (p. 108;. 
37 < Calice à 4 divisions, 4 pétales, 8 étamines, capsule à 4 loges. 
I Omagriées (p. 108). 
V Calice à 5 divisions et 5 pétales 38 , 



( Arbrisseaux à petites feuilles entières et graines chevelues. 

38 ! Tamaricinées [p. 100]. 

» Plantes herbacées, 2-3 styles, 2-3 stigmates sessiles. ... 39 

oq ( Capsule monosperme, dans le calice. . . Paronychiées [p. 112). 
^ t Capsule polysperme, a 3-4 valves .... Policarpées (p. 114). 

Î5 étamines soudées en tube, insérées sur le calice. LobeliacéeS. 
(p. 179). 
Etamines libres, insérées sur le réceptable 41 
Etamines libres ou soudées, insérées sur la corolle .... 43 

( Arbrisseaux à fruit charnu, ovaire libre, Arhutus. Ericagées. 

41 5 (p. 181). 

) Arbrisseaux à fruit sec, fl. tétramères. . . Ericacees (p. 181). 

•. Plantes herbacées 42 

{Etamines à filets élargis, insérées au sommet du tube calycinal. 
Campahulacées [p. 179]. 
Etamines insérées sur un réceptacle, fl. pentamères, capsule à 5 
valves Plumbaginées [p. 222). 

xq ( Ovaire adhérent au tube du calice 44 

^ { Ovaire libre 47 

! 2 carpelles secs, parfois 2 baies, feuilles verticillées. Rubiacées. 
(p. 133). 
1 fruit sec, indéhiscent, nu ou couronné par le calice, parfois 
plumeux, feuilles opposées . . Valérianées (p. 137;. 
1 capsule, feuilles alternes . . Samof us. Primulacé es ip. 187). ' 
1 fruit charnu 45 



Digitized by 



Googl# 



-- 3^8 — 

tFl. unisexuées, tiges grimpantes ou rampantes, 5 étamines dont 4 
réunies 2 à 2 Cucurbitacées Ip. 1051. 
FI. hermaphrodites, étamines libres ou légèrement en tube. 46 

( Arbrisseau, fl. régulière, rotacée, 3-5 styles, 3-5 stigmates. 
if' J Sambucu^ <!apri FOLIACÉES (p. 132). 

*" j Arbrisseau, fl. irrégulière, 1 style, 1 stigmate. Caprifoliacées. 

( (p. 132). 

i Filets des étamines soudés en colonne staminale, fl. régulière. 
ASCLÉPIDIACÉES (p. 185). 
8 étamines en 2 groupes, filets soudés en lame, corolle irrégulière, 
2 sépales Polygalées ip. 191i. 
Etamines libres ou légèrement soudées, ni en couronne, ni en 
lame 48 

i2 étamines, arbres ou arbrisseaux 49 
2 étamines, plantes herbacées ou sous-frutescentes. ... 50 
Plufe de deux étamines. . v 5i 

iQ ( 5-8 lobes au calice et à la corolle Jasminées (p. 182). 

*^ I 4 divisions au calice et à la corolle .... Oleacées (p. 182;. 

4 akènes, tige tétragone, feuilles opposées. Salvia. Labiées. 

(p. 2iu;. 
em J i seul fruit, corolle en roue, tige feuillée. Véronica. 

^ ^ ' SCROPHULARIÉES (p. 202). 

1 seul fruit, corolle personnée, éperon née, feuilles radicales, 
submergées ...... Pinguiculacêes (p- 222). 

i 8-10 étamines Umbilicus. Crassulacées [p. 114]. 

J 4 étamiries didynames 52 

J 4-5 étamines ou plus, alternes avec les lobes de la corolle. . 54 

\ 4-7 étamines opposées aux lobes de la corolle 59 

!4 akènes libres, monospermes Labiées [p. 2101. 
4 carpelles soudés en un fruit sec . . . Verbenacées [p. 209]. 
1 capsule à 2 valves 5»3 

Plante aphylle, parasite Orobanchacées (p. 208). 

Plante forte, feuillée, corolle à 1 seule lèvre trilobée. 

, ACANTHACÉES [p. 207]. 

53 < Corolle en roue, jaune ou ferrugineuse, Celsia. Yerbascées. 
^ ip. 201). 

Corolle longuement tubulée, parfois irrégulière. Sgrophulariées 

[p. 202]. 

i Fruit charnu, bacciforme Solanées (p. 198). 

54 ] Fruit sec, plante aphjUe, filiforme Cusgutées ip. 192). 

. ( Fruit sec, plante feuillée 55 

i Fl. scarieuses, en épis Plantaginées (p. 223). 

55 ! Fl. pétaloides, 2-4 fruits distincts 56 

( Fl. pétaloïdes, 1 fruit indéhiscent ou capsulaire 57 



51 



56 



, 4 carpelles monospermes, parfois soudés, feuilles alternes. 

) BORRAGINÉES (p. 192). 

) 4 carpelles, feuilles opposées .... Mentha. Labiées (p. 210/. 
\ 2 folhcules, feuilles entières, luisantes . . Apocynées (p. 184). 

«7 \ Feuilles opposées, très glabres Gentianées (p. 185). 

^' \ Feuilles alternes . 58^ 

14-5 étamines dont 2-3 plus courtes. . . . Verbascées 'p. 201). 
5 étamines égales, capsule à 4 graines au plus. Convolvulacées. 
Cp. 189) 
5 étamines égales ; graines nombreuses. Datura, Solanées. 
■p. 198). 
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CQ I 5 Styles libres ou peu soudés ..... Plumbaginées (p. 222 . 
^^ l Style indivis Primulacées (p. 187). 

(Feuilles à nervjjres ramifiées, tige à écorce distincte. ... 61 
Feuilles à nervftres parallèles, tige simple à écorce non dis- 
tincte 74 

I Ovaires et fruits nombreux, styles latéraux. Renonculacées» 
(p. 25). 
6 stigmates sessiles, en étoile, feuilles entières, échancrées. 
Aristolochiées (p. 234). 
5 stigmates ou moins . 62 

( 8 étamines sur 2 rangs; périgoneà 4 divisions, Daphné. 
62 } , . Thyméléacées (p. 232). 

( Plus ou moins de 8 étamines ou étamines sur un rang ... 63 



>63 



"t 



68 



Arbres ou arbrisseaux 64 

Plantes herbacées 67 



IFl. mâles et femelles en chatons ; périgone succulent, charnu. 
Morées [p. 2381. 
FI. mâles en chatons, les femelles solitaires, fruit à cupule écail- 
leuse CupuLiFÈRES (p. 244). 
FI. unisexuées ou hermaphrodites, jamais en chatons. . . 65 

/ Arbre, gousses longues, polyspermes, feuilles imparipennées. 
ftc 5 Cératonia- Légumineusï:s [p. 68J 

^ ) Arbre, fruit ailé, feuilles simples Ulmacées [p. 2391 

V Fruit charnu, feuilles simples 

Arbrisseau à feuilles soyeuses, fl. odorantes, baies rougeâtres. 

Eléagmées (p. 233). 
iifi j Arbre, périgone à 5 divisions, 5 étamines, baie noire. Celtidées. 
^ ^ ' (p. 239). 

Arbuste, périgone à 4 divisions, 8-12 étamines, baie noire. 

Laurinées (p. 231\ 

( Fruit couronné par le périgone à 3-5 divisions, 3-5 étamines. 

» Thesium, Santalagées rp. 233). 

Fruit enveloppé par le périgone persistant 68 

Fruit ni couronné, ni enveloppé par le périgone 72 

Feuilles. imparipennées : fl. en capitules. Sanguisorbées [p. 242]. 
Feuilles palmées; fl. en glomérules. Aphanes. Sanguisorbées. 

[p. 2421. 
Feuilles simples 69 

, 1 stigmate sessile, périgone à 4 divisions, 4 étamines. Urtigées. 

69 ip.240). 
2-4 styles ou 2-3 stigmates 70 

10 étamines, plantes couchées, feuilles opposées. Paronychiées. 

(p. 112). 

70 < 3-5 étamines, feuilles alternes, stipules engainantes. Polygonées. 

(p. 229). 

3-5 étamines, feuilles alternes, non stipulées 71 

(Graines libres, luisantes, fl. petites, à bractées. Amaranthacées. 
, [p. 225]. 
Périgone charnu, ligneux, fl. petites . . Chenopodees (p. 226). 

I Plante monoïque, parasite, charnue, fruit indéhiscent. 
Gytinées. (p. 234). 
Plante monoïque, ni parasite, ni charnue 73 
Plante à fl. hermaphrodite, à suc laiteux, capsule à 3 coques. 
EUPHORBIACÉES (p. 234). 
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. Périgone femelle tubuleux, 1 style, fruit indéhiscent, coriace. 

7^1 Theligonum. Urticées (p. 222). 

^ Périgone à divisions linéaires, 1 style, aquatique, feuilles ver- 

tieillées Ceratophyllées Cp. 111). 

7f f Périgone coloré, pétaloïde, fruit capsulaire . ^ 7.5 

'* I Périgone scarieux ou herbacé 78 

!l-2 étamînes sur le pistil, périgone irrégulier. Orchidées (p. 298). 
3 étamines libres, 3 styles ou 3 stigmates . . . Iridées (p. 297). 
6-12 étamines ou plus, libres, 6-12 capsules ou plus, libres ou 
soudées Alismacées (p. 247). 
6 étamines libres, 3 capsules où 1 capsule à 3 loges .... 76 

7ft f Capsule à 3 loges et 3 valves repliées . . Colchicacées (p. 286]. 
'" l Capsule uniloculaire ou à 3 loges portant les cloisons ... 77 

( 



77 
78 I 



Ovaire soudé au périgone Amaryllidées [p. 2^, 

Ovaire libre Liliacées (p. 287). 

Plantes submergées, au moins en partie • 79 

Plantes terrestres, parfois émergées, périgone à 6 divisions • 8fr 

f FI. hermaphrodites, en épi, périgone à 4 divisions, étamines 4» 

«û J ovaires 4 Potamogétonées (p. 248). 

'^ 1 FI. unisexuées, axillaires, périgone tubuleux, denté, parfois nul, 

\ ' ' *' s Nayadees (p. 249;. 

Î Périgone scarieux, capsule triloculaire, déhiscente, graines à pé- 
risperme Jdncees (p. 252). 
Périgone herbacé, capsule à 3-6 lobes, graines sans périsperme. 
JUNCAGINÉES [p. 248]. 

< Plantes herbacées 82 

i Plantes ligneuses 84 

I Plantes aquatiques, à feuilles longues, opposées, non engainantes, 
capsules à 4 coques monospermes. Callitrichées. 
(p. 110). 
Plantes à feuilles de Gramens, alternes, engainantes, fruit simple, 
monosperme 83 

Gaine des feuilles fendues, tiges noueuses, enveloppes florales à 

plusieurs écailles Graminées (p. 259). 

Gaine des feuilles non fendues, une seule écaille à , chaque fl. 

Cyperacees (p. 255). 

, Ecailles femelles charnues, arbre à feuilles courtes, appliquées. 
ai I Junipéragées (p. 246;. 
» Ecailles femelles ligneuses, arbres à feuilles filiformes persis- 
tantes CONlFÈBES Tp. 245). 



81 



83 



85 



Enveloppe florale constituée par une seule écaille .... 86 
Enveloppe florale tubuleuse ou verticillée 88 



i Plantes herbacées, à feuilles linéaires, engainantes. P. Cyperacees 

86 ' ^ [p. 255T. 

( Arbres ou arbrisseauux 87 

{Feuilles linéaires, rameaux non articulés. Junipéragées (p. 246). 
Feuilles à limbe large, fruits secs à graines chevelues. Saliginebs. 
(p. 24^. 

I Plante parasite sur les arbres. . Viscum. Lorantacées (p. 132). 
Plante ^bmergée, 1 étamine, enveloppe membraneuse à 2-3 di~ 
visions Nayadées (p. 24^ 
1 seule enveloppe florale herbacée W 
2 enveloppes florales, ou une seule pétaloïde 9^ 
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Feuilles alternes, stipules engainantes, 3 divisions du périgone 
entourant le fruit. . . Rumex. Polygonées [p. 229], 

Feuilles alternes non stipulées, 2 divisions du périgone entourant 
le fruit Spinacia. Chenopodées [p. 226]. 

Feuilles charnues subcylindriques, fl. à leur aisselle, à 5 divisions 
et 5 étamines . Salsolées (p. 228). 

Feuilles opposées 90 

16-12 étamines, capsule à 2-3 coques monospermes. Mercurialie- 
ACALYPHÉES (p. 237) . 
4 étamines, fl. mâles, à 4 divisions, les femelles à 2-4, 1 fruit rao- 
nosperrae Urticées (p. 240). 
5 étamines, 5 divisions dans les fl. mâles. Cannabinées (p. 240). 

Îl Enveloppe florale à 6 divisions, les 3 ext. parfois calicinales 92 
1 Enveloppe florale à 5 divisions au plus, sur un rang . . 93 
Deux enveloppes 94 

Plantes aquatiques, fl. mâles dans une spathe. Hydrocharidéfs. 

fp. 247). 
09 1 Plantes grimpantes, styles soudés, ovaire libre. Smilacérs. 
^^ ^ (p. m\ 

Plantes grimpantes, styles libres, ovaire soudé au périgone. 

DiOSCOREES [p. 295]. 

Feuilles pennées, périgone à 5 parties, gousse coriace. Cératonia. 

Légumineuses fp. 97). 
ni ] Feuilles pennées, périgone tubuleux, frmt drupacé. 

^^ ^ TÉRÉBINTHACÉES (p. 66). 

Feuilles linéaires, simples, périgone à 3-5 divisions. Arbrisseau. 

Osyris. Santalacees (p. 233).. 

[ Corolle polypétale, plantes herbacées, calice tubuleux, 1 fruit 

04 J capsulaire Dianthées [p. 49]. 

j Corolle polypétale, arbrisseaux 95 

V Corolle monopétale 96 

qrr \ 4 sépales, 4 pétales, 4 étamines Rhamnées (p. 65). 

^** » 5 sépales, 5 pétales, 5 étamines . . . Térébinthacées (p. 66). 

L Calice à 5 divisions, tiges faibles, fruit charnu. Cugurbitacées. 

96 , , rp. 105). 

( Cahco tubuleux Valerianees (p. 137). 

I Arbres de haute taille, à feuilles pennées OléacéeS' 
(p. 182). 
Plantes naiçeantes à radicules flottantes . . Lemnackes (p. 249)- 
Plantes submergées, d'eau douce Nayadées (p. 249). 
Plantes terrestres, à racines implantées dans le sol 98 

Fl. autour d'un spadice charnu, renfermé dans une spathe. 

ARACÉES[p.249]. 

Fl. en épis ou en tête globuleuse, spathe nulle ou membraneuse. 

Typhacees (p. 250). 

i Plantes à racines, tiges et feuilles, accroissement par un axe 100 
99 I Plantes sans vraies racines, tiges ou feuilles, accroissement 
f par la circonférence lOo 

Tige aphylle, simple ou à rameaux verticillés 101 

Plantes feuillées 102 

Sporanges en épi terminant la tige et les rameaux. Equisétacées. 

(p. 307). 
Sporanges solitaires, à l'aisselle ou sur la longueur des rameaux. 

Characées [p. 308]. 

{Sporanges groupées en sores nus ou couverts d'une indusie, sur 
la face inf. des feuilles ou sur des frondes réduites au 
rachis FOUGERES (p. 304). 
Sporanges naissant à la base des feuilles * • 103 
Sporanges distincts des feuilles 104 
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4ft, i Feuilles imbriquées, petites . . . • . Lycopodiacées (p. 30|). 
lUtJ I Feuilles linéaires, divergeant d'une souche. Isoetacées p. 308). 

i Capsule à columelle, avec un opercule ; très petites plantes, 
.u, l Mousses (p. 310). 

^^ » Capsule sans columelle, avec des valves et ,des élatères. 

Hépatiques [p. 39]. 

Plantes charnues, fongueuses,naissanjt d'un mycelium,dépourvues 

de matière verte Champignons (p. 311). 

Plantes coriaces formées d'une expansion membraneuse. 

Lichens (p. 310;. 



ERRATA ET ADDENDA 



Pages 

ti. — Âllyssum Atlanticum. — Lisez Âlyssum Atlanticiiia. 
— Fhyllirea Augustifolia. — Phyllirea AngustifoHa. 

14. — Lavendulu Stœchas . — Lavendula Stœch^s. 

15. — Trifolium Âugustifolium. — Trifolium ÂngustifoIiBm. 
17. — Calycotone Spinosa. — Galycotome SpinOBa. 

^. — Vicia Augustifolia. — Vicia Angustâolia. 

28. — Ranunculus Gramineus. — Fleurit en Mai. 

32. — Papaver Rheas. V. Pallidium. — Lisez V. Pallidum. 

35. — Cardamina Hirsuta. — Fleurit en Mai. 

69. — Lotus Augustifolius. — Lisez Lotus Augustifolius. 
107. — Corchorus Olitorius. — A été classée à tort parmi les 
Cucurbitacées, elle appartient aux Tiliacées et est ori- 
ginaire du Soudan et de l'Egypte ; elle est cultivée par 
les maraîchers indigènes des environs. 

113. — Seleranthus. — Lisez Sclerauthus. 

116. — Crassula Gœspitosum pour Sedum Cœspitosum ou Crassula 
Rubens. 

127. — BupleuTum Glaucum. — Grèves du Rhum. Mai. 

181. — La Spéculaire du Dj.-Ouach, signalée à la fin du genre, a été 
nommée par M. Battandier Sp. Juliani ; . elle est de 
petite taille, glabre, à fl. médiocres, solitaires, portées 
sur de très longs pédoncules généralement terminaux. 
Ses feuilles et ses fl. la rapprochent de Sp. Falcata. 

232. — Ste'laria Pubescens V. Algérieusis. — Lisez V. AlgériensiSi 

274. — Lamarkia Aurea. — Com. sur le bord des chemins, dans les 
lieux arides. Mai. 

291. — Belîevalia Romana. - Plante à tendance e nvahis?ante dans le 
cultures de certaines parties des vallées. 

310. — Gampestris. — Lisez Agaric Campestris. g 

320. - Paterium. - Lisez Poterium. 

321. — Rhoponticum. — Lisez Rhaponticum. 
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